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Au congrès, Bourassa ne voulait
surtout pas compromettre
son avance par un coup d'éclat
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Bourassa:
l'enfant

Le Québec n'est pas 
chéri du fédéralisme

par Claude BEAUCHAMP
envoyé spécial de LA PRESSE

OTTAWA — Dans le but de contrer 
les affirmations de scs homologues de 
la Colombie-Britannique et de l'Ontario 
tout particulièrement, le premier minis­
tre du Québec, NJ. Robert Bourassa, 
s'est appliqué, hier, à la conférence fé- 
dérale-provinciale, “à faire la preuve

que le Québec n'est pas une province 
privilégiée dans le contexte actuel du 
fédéralisme canadien".

Comme bilan positif de la journée, M. 
Bourassa a fait état, au cours de sa con­
férence de presse, de l'engagement du 
gouvernement fédéral ‘‘à faire connaî­
tre, d'ici six ou sept mois, ce qu’il en-

Caloil: c'est non
OTTAWA (PC) — Le requête de la so­

ciété Caloil Inc. a été déboutée. La Cour 
de l'Echiquier a confirmé la validité 
d'Hn arrêté ministériel du cabinet fédé­
ral donnant à l'Office national'de l’E­
nergie le pouvoir de restreindre l’im­
portation en Ontario d’essence bon mar­
che.

Dans son jugement rendu au­
jourd'hui, le juge Jacques Dumoulin a 
rejeté les arguments de la société Caloil 
Inc., de Montréal, selon lesquels la ré­
glementation de l’Office outrepassait 
les pouvoirs du gouvernement fédéral.
Le juge a déclaré qu’il entre dans les

pouvoirs juridiques du gouvernement 
fédéral et de ses commissions, de régle­
menter le commerce interprovincial.

M. Pierre Senécal, president de Ca­
loil. n'avait pour l'instant aucun com­
mentaire à formuler sur le jugement:

"Je viens d'apprendre que nous 
avions perdu cette cause, a-t-il dit, mais 
je n’ai pas encore vu copie du jugement 
et j'ignore quelles raisons l’ont motivé. 
Pour l'instant, je n'ai donc rien à dire”.

t ’■
• La bataille du. pétrole
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tend faire pour éliminer les disparités 
économiques régionales”.

M. Bourassa considère comme un im­
portant pas en avant le fait que le gou­
vernement fédéral est maintenant près, 
estime-t-il, à accepter que des modifica­

tions partielles soient incluses dans la 
constitution avant même que l’on se soit 
entendu sur l’ensemble de la révision 
constitutionnelle.

M. Bourassa croit que les Québécois 
n’accepteraient pas que le retard dans 
la révision constitutionnelle leur soit 
préjudiciable mais qu’ils accepteraient 
des ententes partielles sur les points qui 
les intéressent davantage, même s’il 
n’y a pas accord sur l’ensemble des ma­
tières en discussion. -

‘‘Personnellement, a dit M. Bourassa, 
je considère plus urgent le fédéralisme 
économique que la réforme du Sénat 
par exemple.

"Le gouvernement fédéral et beau­
coup de provinces sont conscients, a af­
firmé le chef du gouvernement québé­
cois, que le fédéralisme économique n'a 
pas atténué les disparités régionales 
jusqu’à présent.
“Aux Etats-Unis, les disparités régio­

nales ont été combattues avec plus d'ef­

ficacité qu’au Canada parce que les dif­
férents ministères ont orienté leurs dé­
penses en fonction de la lutte au chô­
mage régional.

Voir BOURASSA en page A é

• Révision de la constitution : 
il faut aller jusqu'au bon t, 
selon Trudeau

• La chronique de Pierre O'Nctl
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Rapatriement 
de la constitution 
dès 1971 — Schreyer

WINNIPEG (PC> — Le premier mi­
nistre Ed Schreyer, du Manitoba, a dé­
claré à son retour d'Ottawa qu'il est 
probable que les provinces et le gouver­
nement fédéral s’entendront dès. l’an­
née prochaine pour rapatrier la consti­
tution sous une autorité canadienne, 
même sans un accord sur une formule 
d'amendement.

0BIECTIF-70

a gagner
les Mets de New York, qui bataillent 
pour le championnat de la division 
Est de la ligue Nationale, ont subi un 
deuxième revers consécutif, hier soir, 
au parc Jarry. Les Expos, qui se sont 
approchés à quatre Victoires de leur 
“Objectif 70", ne choisissent pas leurs 
victimes puisqu'ils ont été sans pitié 
pour l'as lanceur des Mets, Torn 
Seaver.
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• Habitation : 
un essor

Le plus grand quotidien français d Amérique

Une lutte 
à finir 

s'engage 
en Jordanie

Isa f»r
Montréal jeudi 1.7 septembre 1970. 86e année, no 216, 96 pages, 8 cahiers ★ ★ 10C

Hussein lance l'armée 
contre les fedayin

AMMAN (AFP, UPI, REUTER) — 
Une lutte ouverte et décisive, semble-t- 
il, est engagée depuis ce matin entre les 
forces jordaniennes et les fedayin, les 
deux camps s'accusant mutuellement 
d'avoir pris l'initiative des opérations.

Le roi Hussein parait déterminé à as­
seoir fermement son autorité et à en 
finir avec les fedayin.

Les combats font rage à Amman et 
dans quatre villes du nord du pays, 
mais partout la situation est confuse.

Devant la gravité des événements, le 
gouvernement jordanien a donné les 
pleins pouvoirs au gouverneur militaire 
général, le maréchal Habes El Majali,

qui, dans un ordre du jour, a déclaré 
que la tâche principale de l’armée est 
de liquider tous les repaires de guérille­
ros et de débarrasser la Jordanie de 
tous les centres de fedayin.

Le couvre-feu a été proclamé dans 
fouie la région d’Amman et à Zarka. 
Les troupes ont reçu l'ordre d’ouvrir le 
feu sans sommation sur tout contreve­
nant.

1x2 président des mouvements de ré­
sistance palestiniens, M. Yasser Arafat, 
a lancé un appel au président Nasser, 
lui demandant "d'intervenir par n im-, 
porte quel moyen pour empêcher l'effu­
sion de sang”, annonce le quotidien 
égyptien “Messa”.

Le comité central de la résistance a 
demandé aux forces irakiennes station­
nées en Jordanie, au nombre de 12,000 
hommes, d’intervenir immédiatement 
aux côtés des fedayin. Mais jusqu'à 
maintenant les soldats irakiens sont 
restés hors du conilit. bien que Radio 
Bagdad ait annoncé ce matin qu’ordre 
avait été donné aux troupes irakiennes 
de rejoindre la résistance.

La Syrie a réagi vigoureusement aux 
événements. Le premier ministre sy­
rien a lancé un appel à l'Algérie, à la 
Lybie, au Soudan et à l’Egypte pour une 
intervention immédiate en Jordanie.

La Syrie ne restera pas les bras croi­
sés devant “les massacres” qui sont

commis en Jordanie contre les éléments 
de la résistance palestinienne. Tel est 
l'avertissement adressé par la Syrie 
aux autorités jordaniennes par la voie 
diplomatique normale.

Le sheikh Saad Abdallah El Sabbali, 
premier ministre de Koweit, a lancé un 
appel sur les ondes de Radio-Koueit 
invitant “les frères de Jordanie à 
arrêter l'effusion de sang arabe".

Le gouvernement britannique a lancé
Voir HUSSEIN en page A 6

• Hussein combat pour son 
trône
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Dans une conférence de presse tôt ce 
matin, M, Schreyer a confié qu’au cours 
de la conférence constitutionnelle qui 
vient de prendre fin à Ottawa, "toutes 
les provinces sauf une” ont décidé d'al­
ler de l’avant et de rapatrier la consti­
tution, même si un désaccord persistait 
sur une formule d'amendement à l'Acle 
de l’Amérique britannique du Nord.

Un tel rapatriement signifierait en 
pratique que le Parlement de Londres 
confierait au Parlement d'Ottawa la 
responsabilité “nominale” pour modi­
fier la constitution.

Le premier ministre manitobain-a ce­
pendant indiqué que trouver un terrain 
d entdntc ensuite pour une formule d’a­
mendement à une constitution rapatriée 
.serait une tâche beaucoup plus difficile.

la Place
de Radio-Canada 

prend forme

Un supplément de 12 pages 
dans LA PRESSE de demain
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La vie dans les 
mers a disparu 
dans une proportion 
de 40 pour cent
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# Nouvelle offre 
de paix du 
Vietcong
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Des guérilleros palestiniens installent une lourde mitrailleuse à Irbid, dans le nord de la Jordanie. Les fedayin contrôlent cette ville, la deuxième du pays. Un véritable 
climat de guerre règne aujourd'hui en Jordanie, où l'armée et les commandos palestiniens s'affrontent dans ce qui semble être une lutte à finir, la Syrie et l'Irak 
menacent d'intervenir en faveur des fedayin. '*

70.000 chômeurs de moins au Canada
OTTAWA (PC) — Le nombre de chô­

meurs a diminué de 70,000 en août, ne 
représentant que 5.1 pour cent de la 
main-d’oeuvre par rapport à 5.9 pour 
cent, en juillet.

Il s’agit d une diminution beaucoup 
plus marquée que d'habitude, précise le 
ministère de la Main-d'œuvre et de 
l'Immigration ainsi que le Bureau fédé­
ral de la statistique, dans une communi­
cation commune publiée ce matin.

En juin 1970. le taux de chômage 
avait atteint 6.1 pour cent mais il n'a­
vait été que de 3.7 pour cent en am'it 
1969.

La diminution du nombre de chô­

meurs, en août dernier, provient notam­
ment de la baisse importante du chô­
mage chez les jeunes de U à 24 ans. 

Toutefois, le nombre de chômeurs

chez celte catégorie de travailleurs 
était de 75,000 plus élevé qu'en août 
1969.

Pour l'ensemble de la main-d'oeuvre.

ce nombre atteignait 448.000 par rap­
port à 518.000 en juillet et 529.000 en

Voir CHOMEURS en page A 6

MONACO (AFP) — Le commandant 
Cousteau, qui. à bord de la “Calypso ’. 
vient de toucher Monaco après 3 ans et 
demi d'études dans la presque totalité 
des mers du globe, a poussé un vérita­
ble cri d'alarme au cours d'une confé­
rence de presse.
“La pollution est à un tel point avan­

cée, ;<-t-il dit, que nous estimons que la 
vie dans les mers a disparu dans une 
proportion de 40 p. cent".

Selon l'océanographe, les nombreur-es 
observations effectuées par les quipes 
de chercheurs qui se sont relayés sur la 
“Calypso” tout au long de la croisière, 
ont permis de coqs!nier entre, autres 
que. du fait île la jtnilutlMi, les récifs de 
corail sont en régie .-.s ion, des espèces 
entières de faune aquatique sont en voie 
de disparition quasi totale. des milliers 
de thons meurent chaque année en ava- 
la’nt 1er capsules métalliques des bou­
teilles <ie boissons gazeuses ou autres 
jetées par dessus bord. etc....”.

La "Colypso". apres une escale mo­
négasque d une quinzaine de jours, doit 
reprendre la mer en Méditerranée, où, 
entre l'Algérie et la Sicile, elle permet­
tra l'étude des fonds pour la pose d'un 
futur gazoduc.

Beau aujourd'hui; nuageux demain.
Max. 651 Min. 45° • Details a la page A 6

POLLUTION

Pollution de l’air a Montréal 0.01 partie 
par million d'anhydride sulphureux. Niveau 
dangereux: 0.10.

Le malaise chez les policiers était connu
par Jean-Paul CHARBONNEAU

Les autorités municipales et pro­
vinciales étaient au courant des. 
malaises qui existaient au sein de 
la police de Montreal, avant le 7 oc­
tobre, et elles avaient pris les disposi­
tions necessaires lace a une éventuelle

grevé des policiers, a déclaré en sub­
stance. hier. M. Jean-Paul Gilbert, ex- 
directeur du Service de la poiice de 
Montréal, devant les enquêteurs de ia 
Commission de police du Quebec.

M. Gilbert a révélé qu'il avait fait 
part s malaises existant a la police da

Montréal ati président du comité exécu­
tif. M. -Lucien Saulnier. en 1967. et qu'il 
lui avait répété les mêmes paroles, par 
là suite, lors de différentes rencontres 

De plus, en juillet 1966. M. Gilbert a 
declare qu'il avait écrit au premier mi-

Voir POLICIERS en page A « Z
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L'indice des prix stable en août
OTTAWA (PC) — Le aliments à con­

sommer à domicile, le vêtement, les ta­
bacs et les alcools sont, les principaux 
responsables d’une réduction qui a 
abouti, en août, à un indice des prix sta­
tionnaires avec celui de juillet.

Le Bureau fédéral de la statistique 
tire cette conclusion, dans un bulletin 
publié, hier, dans lequel des notes opti­
mistes révèlent plusieurs succès de la 
lutte contre l’inflation, si l’on se place 
au point de vue du gouvernement.

L’indice des prix à la consommation 
s’est maintenu en août à 130.5.

Ceci représente cependant une hausse 
de 2.8 pour cent par rapport au niveau 
d’août 1969.
Les prix ont monté dans plusieurs do­

maines, mais le BFS déclare que des 
compensations dans d’autres ont permis 
de maintenir un indice stationnaire, 
phénomène fort inusité ces derniers 
mois.
Base de 100

L’indice des prix est calculé sur une 
base de 100, établie en 1961.

L’agence d’information du gouverne­
ment fédéral ajoute que l’indice des 
prix avait pris l’habitude de bouger de

'0.3 pour cent de juillet à août, au cours 
des cinq dernières années, autre 
preuve, selon elle, de l’importance de 
l’immobilité constatée.

La hausse, de 1.4 pour cent, au chapi­
tre de l’alimentation, a été la plus faible 
enregistrée depuis 1962.

Il est vrai que les prix des aliments 
comme les cafés moulus et instantanés 
ont augmenté, mais ceux du pain, du 
sucre et du beurre étaient inférieurs.

Le BFS note une hausse normale de 
6.8 pour cent du prix des oeufs à ce 
temps-ci de l’année.

Autre chiffre permettant la comparai­
son: l’indice de l’alimentation n’était en 
août supérieure que de 1 pour cent, à 
celui d’août 1969, alors que la progres­
sion constante enregistrée d’année en 
année, en -ce secteur, se situait autour 
de 3.5 pour cent depuis 1965.

Les aliments consommés à la maison 
ont en général coûté moins cher, les 
prix des repas au restaurant ont aug­
menté.
Habitation

L’indice de l’habitation, autre facteur 
de mesure considéré important, est

de l’ameublement avant af- 
baisse, repercutée dans le

aussi resté stationnaire à 131.5 de juillet 
à août; absence d’augmentation pour la 
première fois depuis le printemps 1965, 
signale le BFS.

Encore là, un facteur de compensa­
tion a joué, l’achat des maisons s’étant 
montré plus onéreux, mais les frais 
d’entretien 
fiché une 
prix des meubles.

Au chapitre de l’habitation, la pro­
gression reste dé 4.9 pour cent depuis 
un an.
V4t«m«nt

D’autre part, l’indice du vêtement qui 
était de 126.9 en juillet, a régressé de 
0.6 pour cent pour tomber à 126.2, enre­
gistrant ainsi la plus forte baisse pour 
cette période depuis nombre d’années.

Les tissus à la verge ont cependant 
connu une hausse.

L’indice des transports a avancé de 
0.1 pour cent, mais celui des tabacs et 
alcools a régressé d’un même pourcen­
tage, pour se fixer à 126.5. Les prix des 
cigarettes ont fléchi en plus d’un, en­
droit.

L'assurance-maladie empêche 
Castonguay d'aller à Jasper

de notre bureau de Québec
QUEBEC — Le ministre de la Santé, 

de la Famille et du Bien-être social, M. 
Claude Castonguay, a décidé, en raison 
du conflit de l’assurance-maladie, de ne 
pas participer à la conférence interpro­
vinciale des-ministres de la Santé qui 
débute aujourd'hui à Jasper.

. Un communiqué émis hier par le bu­
reau du ministre explique que M. Cas­
tonguay “a jugé bon de demeurer à son 
bureau de Québec afin que le gouverne-

• ment puisse être en mesure de poser ra­
pidement tous les gestes que nécessite 
l'entrée en vigueur du régime d'assu­
rance-maladie”.

D’après un potte-parole" du gouverne­
ment, il ne faut pas voir là la possibilité 
d'un dénouement plus rapide que prévu 
du conflit avec les médecins spécialis­
tes qui ont accepté la conciliation du 
juge André Montpetit proposée vendredi 
dernier par le ministre Castonguay. Si 
M. Castonguay a décidé de demeurer à

L'exécutif des créditistes 
se réunit samedi à Lévis

Québec, c’est simplement parce qu’il 
veut être en mesure de répondre rapi­
dement à des demandes que le juge 
Montpetit pourrait lui faire.

La délégation du Québec à Jasper est 
dirigée par le ministre d’Etat à la 
Santé, le Dr Robert Quenneville, qui, 
d’une façon ou d’une autre, devait parti­
ciper à la conférence.

Outre M. Quenneville, la délégation 
québécoise comprend le responsable de 
la direction générale de la planification 
au ministère de la Famille et du Bien- 
être social, M. Gilles Beausoleil: la re­
présentante du ministère des Affaires 
intergouvemementales, Mme Mercédès 
Gauvin;_,et le chef du cabinet du minis­
tre d’Etat à la Santé, M. François Co­
derre.

Le vol de la collection Duplessis

Le procès de Léo Tremblay 
se déroule dans la confusion

QUEBEC (PC) — Face à la confusion 
qui régnait, hier, au procès de Léo 
Tremblay, la Cour se transporte, ce 
matin, au Musée provincial du Québec, 
sur les lieux même du vol des tableaux.

Depuis son ouverture, lundi dernier, 
ce procès ne cés*se d’être spectaculaire. 
Lundi, le choix des jurés fut très labo­
rieux, le procureur de la défense. Me 
Guy Bertrand, cherchant à retenir des 
personnes n ’a y a n t aucun sentiment 
pro-nationaliste-chrétien” ou ,-anti-,na­
tionaliste-chrétien”. Mardi, la salle 
d’audience était, à la demande des 
jurés, transformée en salle de musée, 
alors que furent exposés les 23 tableaux 
de la fameuse collection “Duplessis”.

.Enfin, hier, devant la difficulté- 
blir les circonstances physiques du vol, 
après avoir entendu les témoignages 
des deux gardiens en service, ce soir-là, 
les jurés ont exprimé le désir de se ren­
dre sur les lieux constater comment les 
événements s’étaient déroulés. Devant 
cette requête, le juge Gérard Lacroix a 
ajourné au lendemain.

Outre ce désir des jurés, la contradic­
tion des témoins dans leur version des 
faits semble être le point saillant de 
cette troisième journée, du procès de 
Tremblay accusé de vol qualifié et de 
recel d’oeuvres d’art. Le vol remonte 
au mois de mai 1965. Le butin ne fut re­
trouvé qu’en septembre 1969.

Contradiction^/
Les deux gardiens de nuit en service 

le soir du vol, ont été les premiers té­
moins interrogés. De ces témoignages 
on peut retenir, que, malgré l’interdic­
tion d’ouvrir à quiconque n’est pas 
muni d’une “passe”, Henri Duches- 
neau, gardien de nuit au Musée du Qué­
bec, en fonction depuis près de deux 
ans, aurait vers 9 h. ouvert la porte 
après avoir vu par la vitre un bras te­
nant un carton quelconque avec l’in­
scription “M. Morisset”, nom du con­
servateur. Duchesneau aurait alors 
reçu l’ordre de se retourner et avec la 
rapidité de l’éclair on lui aurait recou­
vert la tête d'un sac. Accompagné du ou 
des voleurs, il se serait dirigé vers la 
chaufferie tandis qu'une voix lui disait: 
“On est venu chercher S100.000”. Le se­
cond veilleur, Jean-Paul Michaud, resté 
dans la chaufferie à regarder la télévi­
sion. aurait subi le même sort, sans 
avoir le temps d’esquisser un geste de 
défense, malgré ses 198 livres et. ses 
qualités d’ancien lutteur.

A cè stade, ils furent solidement ligo­
tés sur deux chaises et les sacs furent 
remplacés par des bandeaux de ruban 
adhésif, tandis que les voleurs, après 
leur avoir dit de se tenir tranquilles 
sont disparus vers les étages supérieurs 
pour vaquer à leur occupation.

Selon les deux dépositions, la descrip­
tion des lieux est très différente, d’où 
première confusion chez les jfcHgés. L’un 
prétend n’avoir rien entendu, ni bruit, 
ni coup de téléphone, alors que le se­
cond affirme avoir entendu du bruit, le . 
musée faisant très écho, et que Vers les 
10 heures, le téléphone aurait sonné en­
viron quatre coups, soit à l'heure où 
s'effectue quotidiennement un contrôle 
entre les gardiens du Musée et.leur con­
tremaître au parlement.

Faits étranges
Par ailleurs, de ces témoignages res­

sortent quelques faits étranges. Si 
comme le prétend Michaud un appel de 
contrôle a eu lieu vers les dix heures, 
comment se fait-il que l'appel étant 
sans réponse, personne ne soit venu sur 
place vérifier les raisons de ce silence, 
tel que la politique le veut en pareil cas. 
D'autre part, comment expliquer le ha­
sard, s’il n’y a pas eu d'appel, qu'on ait 
dérogé précisément ce soir-là, à la rou­
tine quotidienne, les deux veilleurs

QUEBEC (PC) — L’exécutif provin­
cial du Ralliement Créditiste se réunira 
samedi, à Lévis, pour jeter les bases de 
son organisation interne, a révélé au 
cours d’une conversation téléphonique, 
le chef de cabinet de M. Camil Samson.

M. Maurice Ouellet a de plus men­
tionné que les créditistes décideront 
aussi d’un programme complet d’une 
série d’émissions télévisées qui passe­
ront sur les ondes de différents postes à 
compter de l'automne.

La réunion sera présidée conjointe­
ment par le Dr Gaston Tremblay, prési­
dent national du Ralliement Créditiste 
et par le chef du parti, M. Camil Sam- 
son.

Cette réunion groupera 26 personnes, 
comprenant les 12 députés élus le 29 
avril, des représentants des neuf ré­
gions de la province et cinq collabora­
teurs.
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COLLEGE B0IS-DE-B0UL0GNEp

COURS POUR ADULTES

TECHNIQUES ADMINISTRATIVES
Programme du C.E.G.E.P. adapté aux besoins des 
entreprises et aux exigences de l'étudiant adulte

Date limite d'inscription : le 18 septembre 

Début des cours : le 28 septembre

RENSEIGNEMENTS, PROSPECTUS, INSCRIPTION
S'adresser à :

Service de l'Education Permanente, Ç 

Collège Bois-de-Boulogne,
10500, Bois-de-Boulogne,
Montréal 355, P.Q.
Tél. i 332-2902 - 332-3000

LA "DAUPMNMANIE" DES PISCINES
14 jours de ventes spectaculaires

AVEC L'ACHAT DE 
CETTE PISCINE 

VOUS OBTENEZ : 
GRATUITEMENT

S3395.

1 échelle, 1 tremplin, 
ensemble complet 
d'entretien, 1 corde 
de sécurité, 1 aspira­
teur de fond, pro­
duits chimiques (VA­
LEUR TOTALE DE 
$600.)

OU

Un chauffe-eau avec 
brûleur à l'huile pour 
piscine (VALEUR DE 
$600.) Instolla.ion 
non-comprise.

C'est le meilleur temps pour cons­
truire votre piscine. Demandez 
les avantages aux représentants 
Dauphin.

PISCINE CREUSEE 16'x32\ INSTALLATION COMPRISE

COMPRENANT :
Filtre, drain, écumoir, bordure anti-jsjérapante. Construction tout-alumi­
nium ALCAN, garantie 15 ans, ne rouille jamais et aucune' peinture 
n'est requise, construction exécutée en quelques jours seulement, revê­
tement intérieur en vinyle garanti 10 ans.

FINANCEMENT ECONOMIQUE 
5 ANS (aussi peu que $2.00 par 
jour) PISCINE PLEINE GRAN­
DEUR AVEC AQUADOME EN 
DEMONSTRATION.

PISCINES
DAUPHIN
TOUT ALUMINIUM

2170, boul. Laurentien, 
St-Laurent — 332-6060

lundi à samedi: 9 a.m. à 10 p.m. 
dimanche: 11 a.m. à 6 p.m’.

n’ayant été délivrés que vers 6 heures 
du matin. Question que le procureur de 
la défense a essayé d’élucider dans son 
contre-interrogatoire, mais qui est de­
meurée sans réponsep our l’instant. >

Un second élément qui n’a pas été 
éclairci, est que Duchesneau, qui a 
admis avoir laissé un sous-ininistre a- 
tendre à la pluie battante que le conser­
vateur, avec qui il avait rendez-vous, 
vienne l’identifier, puisqu’il n’avait pas 
de laissez-passer, ainsi que le propre 
fils de M. Morisset, ait ouvert à un in­

connu dont il n’a vu que le bras et une 
pancarte portant le nom de M. Moris­
set.

CeLimbroglio. digne du célèbre Perry 
Mas»*), émission de télévision que re­
gardaient, ironie du sort les deux gar­
diens ce soir-là, verra peut-être quel­
ques nuages se dissiper, jeudi, alors que 
Etienne Blanchet, l’homme à tout faire 
de Tremblay, qui avait mené la police à 
l'arrestation du duo Sutton-Labadie, im­
pliqué dans le même vol, témoignera 
pour la Couronne.

Lecture rapide 
leçon gratuite

Vous améliorez sur-le-champ 
votre vitesse de lecture

VOICI VOTRE CHANCE: L’Institut de 
Lecture Dynamique vous offre un aperçu des 
possibilités de la lecture rapide, en particulier 
dans ses applications aux études. Au cours de 
cette leçon préliminaire, vous mettrez immé­
diatement en pratique les techniques élémen­
taires de notre méthode, et vous comprendrez 
pourquoi vous lisez lentement et comment 
vous pouvez augmenter votre efficacité de lec­
ture.
CE QUE VOUS APPRENDREZ: Au cours 
de cette leçon préliminaire vous réaliserez 
que la méthode de Lecture Dynamique est 
une méthode intelligente pour améliorer vo­
tre rythme de lecture. Vous apprendrez que 
les étudiants lisent non seulement plus vite, 
mais développent également la compréhen­
sion, en même temps que la rétention. Vous 
apprendrez que notre méthode vous permet 
de réduire votre temps d’étude de moitié. En 
bref, vous aurez l’occasion de voir sur film ce 
que nous enseignons et comment nous ensei­
gnons.
CE QUE D’AUTRES ONT ACCOMPLI, 
VOUS LE POUVEZ: De constater les résul­
tats tangibles immédiats acquis dès cette 
première et brève leçon, vous aidera à com­
prendre comment la moyenne de nos diplô­
més ont augmenté de 4.7 leur vitesse avec une 
compréhension améliorée. Et vous réaliserez 
pourquoi 500,000 personnes ont déjà bénéfi­
cié de ces avantages, dont 10,000.dans la pro­
vince de Québec. (Professeurs, étudiants, pro­
fessionnels.)
RENDEZ-VOUS COMPTE PAR VOUS- 
MÊME: C’est vous-même qui jugerez des 
avantages attachés à la Lecture Dynamique. 
Organisez votre horaire pour assister à l'une 
de nos leçons gratuites, d'une durée de moins 
d'une heure. Le tout se fait sans cérémonie. 
Venez comme vous êtes... amenez même un
ami.

&
*

Venez assister à Tune de ces 
3 dernières leçons gratuites

à ^Université de Montréal
Centre Social 2332, boulevard Edouard-Montpetit, salon 310. 

Jeudi le 17 et vendredi le 1S, seulement à 16 h 30.

au Collège Jean-de-Brébeuf
Ch. 2205, Pavillon L’Allemand (entrée rue Decclles) 

Jeudi le 17 çt vendredi le LS à 12 h 30.

à l’Institut de Lecture Dynamique
Au 205 ouest, rue Sherbrooke.

Jeudi le 17, vendredi le IX à 19 h 15 et samedi le 19 à 10 h 15

Les cours débutent la semaine prochaine. Cours 
de jour et soir.

Inscrivez-vous dès maintenant.

Institut de 
Lecture Dynamique

2U5 ouest, Sherbrooke, Montréal — 844-1941
Métro Place des Art^
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causé dans la région de Montréal un 
commercé de l'habitation à prix modiqMe

par André CHENIER
“Les $200 millions qu’Ottawa a ré- 

scrvé récemment pour la construction 
de maisons à bas prix ont à tel point sti­
mulé les mises en chantier et les ventes 
d'immeubles de cette catégorie dans la 
région de Montréal, que même la So­
ciété centrale d'hypothèques et de lo­
gement en est stupéfaite".

C'est ce qu'affirmait aujourd'hui M. 
Albert Gagnon, président de l'Associa­

tion provinciale des constructeurs d'ha­
bitations du Québec, en précisant que, 
du 29 août au 14 septembre, “les ventes

de nouvelles maisons dont le coût est de 
l'ordre de $12,000 — maisons en ran­
gées, bungalows ou autres — ont* dé­
passé le total des ventes pour toute l’an­
née 1969.

“Ma propre expérience de ces deux 
dernières semaines, a-t-il dit. m'a incité 
à prendre contact avec les principaux 
constructeurs d'habitations de la région 
de Montréal et j’ai constaté que la si­
tuation était identique partout.

"Dans un cas. une compagnie qui n'a­
vait vendu que deux maisons neuves en 
quatre mois en a vendu 120 du 29 août

au 14 septembre. Une autre compagnie 
en avait vendu plus de trois cents du­
rant la même période. Des statistiques 
précises sont, évidemment, impossi­
bles à obtenir pour l'instant mais il est 
probable que, lorsqu'elles seront dispo­
nibles pour septembre et octobre, elles 
feront monter en flèche l’indice de la 
construction, mèrtie si, en ce domaine, 
une véritable comparaison ne peut s'é­

tablir que sur une base annuelle."
Et ce qui est le plus étonnant, selon 

M. Gagnon, c'est que cette floraison des 
maisons pour les personnes dont le re­
venu annuel s'établit entré $5,951 et

&
$6,050 a eu un effet d'entrainement sur 
la vente de maisons plus dispendieuses.
“Les gens affluaient sur les chantiers 

et après avoir vu des maisons dont l'hy­
pothèque avec la SCHL commande un 
intérêt de 7Tr p. cent, ou bien achetaient 
sur place ou décidaient d'acheter quel­
que chose d'un peu plus dispendieux, à 
intérêt de 9.5 p. cent par exemple”.

Bon nombre de ces transactions sont 
encore sujettes à l'approbation de la 
SCHL, mais M. Gagnon croit que la 
plupart, sinon toutes, se qualifient pour 
un pTôHde la société.

“Les 80 millions consacrés par Ot­
tawa pour la construction domiciliaire 
au Québec (régions de Montréal et Qué­
bec) auront ainsi un effet bénéfique sur 
toute réConomic d'une province où sévit 
le chômage. Et le dicton est bien vrai 
qui dit que “lorsque le bâtiment va, tout 
va”.

“Et, pour la première fois, nous pou­
vons espérer, grâce à ces capitaux fédé­
raux, approcher _des 200,000 logis qui, 
selon le Conseil économique, sont le mi­
nimum requis annuellement au Ca­
nada.
“Sans ces capitaux, d'ajouter M. Ga­

gnon, on aurait été bien en peine de de\ 
passer 120,000 logis pouveaux cette 
année. 11 importerait, si l’on ne craint 
pas trop l’inflation, d’augmenter davan­
tage ces fonces pour insuffler plus de vi­
gueur à l’ècdhomie générale du pays, et 
surtout du Québec.”

Le président de- l'APCHQ proposera 
aux directeurs de cette association de 
rédiger un mémoire à ce sujet. Ce mé­
moire sera soumis à M. Robert Andras, 
ministre responsable d e l’habitation, 
qui sera de passage à Montréal au 
début d’octobre.
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La Transcanadienne : $100 millions
dont on voit le corridor sur la vignette, dans le centre-ville de Montréal, est unLa construction de la route transcanadienne, 

projet de l'ordte de $100 millions

Des projets? Il y en a pour $3 milliards 
au cours des prochaines années...

par André BEAUVAIS
L essor économique de la région mé­

tropolitaine est promis à un bond consi­
dérable (des investissements de S3 mil­
liards) au cours des prochaines années.

La manne s'annonce aussi généreuse 
qu'au cours des années qui ont précédé 
1 Expo, pour tout le monde, et elle per­
mettra à des centaines de milliers de 
travailleurs d'en tirer profit.

Le plus récent rapport du bureau des 
recherches économiques de Montréal 
indique que ies investissements."au seul 
chapitre de la construction, venant tant 
des entreprises privées que des gouver­
nements fédéral, provincial et munici­
paux de la région de Montréal, dépasse­
ront la somme de $3 milliards. Et ce 
dernier rapport ne tient compte que des 
projets évalués à SI millions et plus.

Cette gigantesque-machine de la cons­
truction ne démarrera pas. toutefois, 
du jour au lendemain. Les plus optimis­
tes s'attendent à un réveil, bien appa­
rent. au cours des prochains mois.

Les dizaines de milliers d'ouvriers qui 
oeuvrent dans les secteurs de la cons­
truction sont déjà sensibilisés à ce ré­
veil économique, à cette relance des 
grands projets, et savent que l'insécu­
rité quotidienne se fait de moins en 
moins sentir.
Les projets

Que prévoit on sous le ciel de Mont­
réal au cours des prochaines années ? 
Le projet de la Cité Concordia (dans 
Milton-Parci et son investissement de 
$250 millions n'a plus besoin d'être pré 
sente. Il en est de même pour celui de 
la Communauté urbaine de Montréal 
quant à l'extension des lignes du métro, 
projet évalué à $200 millions.

Au chapitre de l'assainissement des 
eaux, rappelons que la Communauté ur­
baine de Montréal entrevoit également 
investir S250 millions d'ici cinq ans. Le 
plus important de tous ces gigantesques 
projets reste celui de l'aéroport interna­
tional de Sainte-Scholastique où le gou­

vernement fédéral s'engage pour une 
somme de $400 millions. Les économis­
tes s'attendent, de plus, à ce que le pro­
jet de Sainte-Scholastique favorise d'au­
tres investissements de l'ordre de $400 
millions: réseau de routes, transport ur­
bain, création de nouvelles compagnies, 
habitations, etc.

Il faut ajouter à cette liste les $200 
millions d'habitations prévus à l’Ile des 
Soeurs, les $100 millions de la Place 
Desjardins, rue Sainte-Catherine, à 
Montréal. les $80 millions du projet de 
la Place Charles-Lemoync, à Longueuil 
et les $100 millions du tronçon de la 
route transcanadienne, dans les limites 
de Montréal. Dans l'est de la métropole, 
la Place Radio-Canada, qui s’achève, 
aura englouti $75 millions.

Menu chargé, direz-vous, mais encore 
incomplet puisqu'il faut se souvenir que 
le Canadien Pacifique a annoncé son in­
tention de construire des édifices à bu­
reaux. commerces et habitations, dans 
le centre-ville, le tout évalué à $400 mil­
lions.

Tous les projets de rénovation ur­
baine ou de construction de logements à 
loyer modique, autant dans les munici­
palités de banlieue qu'à Montréal, dé­
passeront probablement, d'ici cinq ans, 
les $200 millions prévus pour les quel­
ques prochaines années.

A Laval, la compagnie BAFS (usine 
pétrochimique) doit réaliser une pre­
mière tranche de $30 millions d'un pro­
jet d'environ 100 millions tandis qu’à 
Varcnnes, l'Institut de recherche de 
l’Hydro-Québec est en voie de complé­
ter un projet de quelque $12 millions. =

Les Jeux olympiques
Le projet qui paraît être le plus im­

portant, parce qu'il en entraînera une 
série d’autres plus petits, mais qui 
prendra le plus de temps à se réaliser, 
est celui des Jeux olympiques de 1976. A 
la Ville de Montréal, on a pris soin de 
ne mettre aucun chiffre de l'avant mais 
selon une source digne de foi, il faut, 
pour le moment, envisager des obliga­
tions de l'ordre de $150 millions, au mi­
nimum, pour Montréal qui doit cons­
truire le village olympique, le stade 
d'une capacité de 80.000 spectateurs, les 
piscines de grandeur olympique et un 
vélodrome.

Plusieurs projets de moindre impor­
tance (entre $i et $40 millions) sont re­
groupés sous les chapitres suivants: 
écoles et universités ($80 millions), édi­
fices. secteur privé ($90 m i 11 i o n si, 
foyers pour personnes âgées ( $26 mil­
lions. hôpitaux ($33 millions) et divers 
($120 millions).

Maintenant ouvert le samedi

LUSTRES ; 
ANTIQUES

Choix formidable 
à prix de gros !

NOTRE ENTREPOT contient plusieurs milliers de lustres anti­
ques de toutes sortes y compris des LANTERNES en fer venant 
d'ESPAGNE — des lustres en bronze ou en VERRE de FRANCE 
— des lustres en bois, cuivre rouge ou jaune — des LANTER­
NES de HOLLANDE. ANGLETERRE, DANEMARK et d'aptres pays 
de l'EUROPE ainsi que du CANADA .. , plus une variété de 
laniDes de bateau — fanaux de voiture — appliques — candé­
labres — meubles — etc...........

iiüquitcs. 
orris

65J 5, ch. Côte-de-liesse (voie de service)

OUVERT TOUS J|S JOURS DE 9 H. DU MATIN A 6 H. DU SOIR sauf le dimanche
Suceurs!» i Quabtc : 763. ru* St-Paul

Selon l'adjoint du président 
d'élection, le FRAP se contredit

par Rose-Anne GIROUX
Selon l’adjoint du président d’élection, 

M. Léo Lemay, l’élection municipale du 
25 octobre serait “vraiment un gâchis”, 
si l’on avait des listes électorales cal­
quées sur celles du 29 avril, "si l’on 
avait les mêmes résultats”.

C’est ce que M. Lemay a fait valoir à 
LA PRESSE en marge de l’escalade du 
Front d’action politique (FRAP) qui ré­
pète un peu partout que l’élection muni­
cipale ne doit pas devenir une répétition 
du “gâchis du 29 avril”, tout en soute­
nant que près de 200,000 électeurs ne se­
raient pas inscrits sur la liste électo­
rale.

"Nous avons nous-mêmes admis,a-t- 
il dit, qu’il y a 200.000 éleçtetîrkMe 
moins que prévu, par rappoft aux listes 
provinciales. Mais il faut distinguer: ce 
ne sont pas 200,000 noms qui manquent 
et qui devraient être sur la liste. Ici. l’é­
numération s’est faite selon des normes

Un "gars de 
Lapalme" parmi 
les candidats du 
FRAP à St-Henri
Dans Saint-Henri, les militants du 

FRAP ont choisi pour les représen­
ter dans la lutte-électorale:
• un “gars de Lapalme”. M. Philip 

Haie, qui est officier de son syndi­
cat (CSN);

• un syndicaliste de la FTQ. M. Mi­
chel Gingras, qui travaille à l’Hy­
dro-Québec et qui est représen­
tant du Syndicat canadien de la

, fonction publique (SCFP);
f un pompier à la retraite, M. Adol­

phe Lapointe.
D’autres conventions sont prévues: 

ce soir, dans Saint-Jacques et, de­
main, dans Sainte-Anne.

Par ailleurs, c’est ce soir que le 
Conseil du travail de M o n t r é a 1 
(CTM), qui représente les syndiqués 
“FTQ” de Montréal, tiendra sa con­
vention “dissidente” pour le choix de 
candidats dans Papineau. Officielle­
ment, le CTM ne “marche” pas avec 
le FRAP sur toute la ligne.

D’autre part, selon nos renseigne­
ments, les militants “frapistes” d’au 
moins trois districts ont décidé de ne 
pas présenter de candidats à l’élec­
tion du 25: il s'agit des comités d’ac­
tion politique (CAP) de Côte-des-Nei- 
ges, Notre-Dame-de-Grâce et Mer­
cier.

Dans Maisonneuve 
un ouvrier, un 
syndicaliste et 

un étudiant
Les militants “frapistes" du dis­

trict de Maisonneuve, qui ont la ré­
putation d'être parmi les radicaux 
du FronA d'action politique (FRAP) 
ont élu, Tiier soir, trois candidats 
en vue de l'élection d'octobre •

— Un mécanicien syndiqué de 
la compagnie Union Carbide. M. 
Jean-Baptiste Desnoyers (54 ans), 
qui esl aussi membre du PQ, che­
valier de Colomb, sportif et disci­
ple de Nemrod.

— Un syndicaliste de la FTQ ei 
militant de longue date (CCF, 
NPD), M. Marcel Bureau (39 ans, 
père de “six enfants) il est repré­
sentant des Métallos.

— Un étudiant péquiste, M. Yves 
Dufour, qui est aussi débardeur du­
rant ses heures libres.

A l'heure actuelle le district est 
représenté par trois conseillers du 
PaTti civique : MM. Pierre Loi ange 
(bijoutier). Adrien Angers tassu- 
reur) et Yvon Paquette, (méde­
cin).

Il n’y avait pas d'autres candi­
dats hier soir, mais l'assemblée a 
quand même du voter, étant donné 
qu'aucun de ceux qui étaient en 
lice ne pouvait être élu sans obte­
nir la majorité absolue.

très sévères: ceux qui n'avaient pas le 
droit de vote n'ont pas été inscrits.
“Il y a quelque chose de contradic­

toire dans les propos du FRAP, a-t-il 
fait valoir: il se plaint qu'un grand 
nombre d’électeurs ont voté illégale­
ment le 29 avril et il voudrait mainte­
nant qu’on aboutisse au môme nombre 
d'électeurs.”

Est-ce dire que les listes provinciales 
étaient vraiment “détraquées”? “Je ne 
veux rien dire là-dessus”, a répondu M. 
Lemay, qui n’a pourtant pas hésité, 
quelques secondes plus tard, à dire que 
ce serait un “gâchis, si”...

y Le FRAP exige les listes
. L'adjoint du président d’élection a 

-'tenu ces propos, suite au passage, à 1 hô­
tel de ville, d’une délégation du FRAP 
qui a vainement tenté d’obtenir une 
copie de la liste électorale de Saint- 
Louis, moyennant les $200 requis par la 
loi. La délégation était composée du 
président du FRAP, M. Paul Cliche, 
d'une candidate du\ parti dans Saint- 
Louis, Mme Adèle .Williams, et d'une 
quinzaine de militants.

Le FRAP s'est encore une fois fait ré­
pondre qu'il ne pourrait avoir de listes 
avant le 23 septembre, ce qui ne lui 
laisse que 36 heures pour faire sa pro­
pre révision, la révision offfcielle se ter­
minant le 26. Pourquoi ceÿélai? Selon 
M. Lemay, c'est que les liftés ne seront 
pas revenues de chez l'imprimeur avant 
cette date.

“Loi mal faite"
Pourtant, la loi électorale prévoit" que 

tous les candidats et conseillers ont 
droit aux listes sur demande et moyen­
nant $200. "Encore faut-il les avoir", a 
rétorqué M. Lemay, en soulignant que

c'est “quand même bien malheureux 
qu’il en soit ainsi”. “La loi est bien mal 
faite, a-t-il dit, qui n exige pas de meil­
leurs délais”, ce à quoi le FRAP a ré­
torqué, lui, que le greffier de la Ville 
lui-même a participé à son élaboration.

Le FRAP s’est également vu refuser 
un accès aux listes qui permettrait de 
les photocopier. "On ne peut détacher 
célles qu’on a et prendre le risque qu'el­
les soient détériorées”, a dit M. Lemay.

A son arrivée à l’hôtel de ville, la dé­
légation a dû “poireauter” un bon mo­
ment, le temps q^e d’autres “Frappis- 
tes” aillent trouver les $200 de dépôt re­
quis: “Ils ont eu de la misère à les trou­
ver”, a expliqué la candidate de Saint- 
Louis, Mme Williams. Puis, il y eut un 
p’tit pèlerinage du bureau des finances 
à celui du greffier, puis à celui de l’ad­
joint.

“On a eu une preuve que l’élection est 
une farce, a finalement fait valoir M. 
Paul Cliche. Il nous est impossible de 
faire la révision. Nous allons aviser 
quant au reste.”

Cours pour 
femmes enceintes

Le service de santé de la Ville de 
Montréal offrira une nouvelle série de 
cours s'adressant aux femmes encein­
tes.

Ces cours se donneront dans les diffé­
rents districts sanitaires de la ville et 
commenceront au début du mois d’octo­
bre. On peut s'y inscrire en composant 
872-4191.

Les bulletins de présentation
des candidats
seront prêts lundi le 21

Le président des élections municipa­
les de Montréal, et greffier de la ville. 
Me Marc Boyer, a annoncé, hier, que 
les bulletins de présentation aux char­
ges de maire et de conseillers munici­
paux. en vue des élections du 25 octo­

bre. seront disponibles, à son bureau de 
l’hôtel de ville, à compter de lundi, 21 
septembre.

Ces bulletins seront remis aux candi­
dats désireux de briguer les suffrages 
moyennant la somme de $100 (article 
256, nouveau régime électoral): ce 
dépôt sera toutefois remboursé aux per­
sonnes qui seront véritablement mises 
en candidature.

De fait, la mise en candidature, ou 
présentation officielle des candidats, 
aura lieu le mardi, 13 octobre, à l’hôtel 
de ville. Les citoyens pourront remettre

des bulletins de présentation la journée 
du 13. mais personne ne pourra s'en 
procurer cette journée-là. La date li­
mite est le 12.

Notons que chaque bulletin de présen­
tation, à la charge de maire aussi bien 
qu'à la charge de conseiller municipal, 
doit être signé par au moins dix élec­
teurs dont les noms apparaissent sur les 
listes des électeurs.

Au moment de la remise du bulletin 
de présentation, au président des élec­
tions, un dépôt de $200 est exigé.

Cette somme est remboursée seule­
ment au candidat élu et à celui qui ob­
tient au moins la moitié du nombre des 
votes comptés en faveur du candidat 
élu: elle appartient à la Ville dans les 
autres cas. Ce dépôt est également con­
fisqué au profit de la Ville, si le candi­
dat se retire avant le scrutin.

SOULIER
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SEYA.YT
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Chic, confortable, ce modèle ' en cobra 
naturel ou de couleur rhum, brun 

foncé ou noir est tout indiqué 
pour l'automne. Son 
style est sobre, bien à 
la mode.

Choix de sacs à main 
pour accompagner 
vos souliers
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SUR L’ACTUALITE

IA PRESSE, MONTREAL, JEUDI 17 SEPTEMBRE 1

AU congrès des 16 et 17 janvier 1970, on allait tout 
simplement remplir une technicité .- élire Robert Bourassa 

à la tête du Parti libéral du -Québec.

Robert Bourassa n'avait plus qu'à ne pas trop perdre 
d'appuis chez les délégués. Il n'était plus tellement question 
de s'en assurer de nouveaux. On en avait suffisamment.

Le 5 décembre, plus d'un mois avant la tenue du congrès, 
l'ordinateur du comité Robert Bourassa indiquai^/ue le can­
didat bénéficiait de l’appui de 766 délégués. A cette date, 
restait encore 340 indécis sur les 1636 militants qui avaient 
droit de vote.

Comme ce nombre était suffisamment élevé pour qu'il soit 
élu dès le premier tour de scrutin, on mit sur pied la campa­
gne "amitié-solidarité" qui ne cessa ses activités qu'une fois 
les résultats du vote connus.

Cette campagne mobilisa 624 délégués 
favorables à Robert Bourassa.

Chacun d'eux devait prendre charge 
de deux délégués et axer principale­
ment son travail de persuasion auprès 
des indécis dont on connaissait le sexe, 
l'âge, la profession, l’adresse et le nu­
méro de téléphone.

Chaque semaine, 
le pouls des délégués

Tous les jeudis soirs, ces 624 délégués 
rencontraient les 108 responsables de 
circonscriptions pour leur faire rapport 
des nouveaux appuis acquis ou perdus à 
Robert Bourassa. Les vendredis soir, 
ces 108 personnes rencontraient à leur 
tour les 23 responsables régionaux qui, 
à leur tour, rencontraient, les samedis 
matin, les organisateurs Germain Beau- 
dry et Denys Aubé, le premier à Qué­
bec et le second à Montréal. Les di­
manches soir, le comité exécutif de la 
campagne de Robert Bourassa rece­
vait, entré sur ordinateur, le tableau 
de la situation.

De semaine en semaine, on suivait 
ainsi l'évolution du pouls des délégués 
et on connaissait les sentiments de cha­
cun.

Le samedi 17 janvier, à 14 h, quelques 
heures avant le vote, la IBM 1130 avan­
çait: sur 1636 délégués admis à voter, 
067 favorables à Robert Bourassa (59.1 
p. cent): 217 à Pierre Laporte (13.3 p. 
cent i ; et 251 à Claude Wagner 115.3 p. 
cent). Il ne restait plus que 111 indécis. 
On admettait cependant une marge 
d'erreur de 10 à 15 p. cent puisque les 
données qu'analysait l'ordinateur 
étaient fournies par des hommes à qui 
un certain nombre de délégués avaient 
pu mentir.

Grâce à cette avance tout de même 
confortable, on décida que Robert Bou­
rassa pourrait stratégiquement risquer 
de perdre quelques votes. S'il connut un 
vif succès le 16 janvier, journée consa­
crée aux ateliers de travail, en revan­
che il se permit de livrer platement un 
discours inodore, incolore et insipide au 
Colisée de Québec, alors que ses deux 
concurrents, eux. jouaient le tout pour 
le tout.

Jean Prieur, qui avait participé à l’é­
laboration du congrès au leadership de 
Pierre Elliott Trudeau et à sa campa­
gne électorale, avant de venir travailler 
pour Robert Bourassa, explique:

"Nous étions gagnants. Tout ce que 
nous avions à faire, c’était d’éviter que 
Robert Bourassa se casse la gueule en 
tentant un coup d’éclat.”

"Chaque fois que j'ai à lire un dis­
cours, explique à son tour Robert Bou­
rassa, je me débarrasse. Je ne peux pas 
lirc^un discours; cela me fatigue d’être 
colle à un texte. Au Colisée, je ne pou­
vais pas du tout risquer d'improviser. 
Le vendredi soir, comme j’avais eu une 
bonne performance aux ateliers, je me 
suis dit: Je l'ai l'affaire si je suis très 
prudent. Je perdrai peut-être vingt 
votes, mais je vais faire; un discours 
sans prendre de risqués: Je ne vais pas 
me lancer daps de grandes envolées qui 
vont risquer de me faire glisser. Je vais 
prendre un texte, je vais répéter mes 
thèmes. Cela me soulèvera pas l’en­
thousiasme, mais à la télévision ça ne 
sera pas si mal.

"Je faisais la difference entre l’im­
pact à la télévision et au Colisée. Au Co­
lisée. l’effet était assez terne. C'était, 
prévu. Je me disais qu'il était trop dan­
gereux de prendre l'autre attitude.”

Pendant ce temps, sur le plancher du 
Colisée, il régnait une véritable fièvre.

Les sondages des quotidiens avaient 
attribué la victoire à Robert Bourassa 
dès le premier tour de scrutin,. mais 
donnaient préférence à Wagner s’il de­
vait y avoir un deuxième tour, Pierre 
Laporte, d'après ces mômes sondages, 
n'était pas dans la lutte. La veille du 
congrès, déçus des résultats de ces son­
dages, des organisateurs de ce dernier 
s'en prirent violemment à des journalis­
tes (l'un reçut môme un coup de poing 
en plein visage), ceux que M. Laporte 
avait pourtant coutume d'appeler ses. 
amis.

Tout était prévu, 
même les retards

Depuis septembre, on avait mis sur 
pied, a l'organisation Bôurassa. un co­
mité du congrès auquel devaient tra­

vailler quelque 200 personnes. Ce n’est 
en fait que 15-jours avant le congrès 
que ceux qui le composaient se mirent 
vraiment à pied d’oeuvre.

Un centre de contrôle, dit "ops”, fut 
construit dans, le haut du Colisée d'où 
l'on pouvait voir tout ce qui se passait 
sur le parquet et dans les gradins. Deux 
réseaux téléphoniques équipaient le 
"ops” et le reliaient à sept appareils de 
téléphone, quatre sur le parquet des dé­
légués, un autre dans la loge d’"Asté- 
rix” (Robert Bourassa), un au bureau 
d'information d e l'organisation au 
sous-sol de l'église Saintc-Claire-d’As- 
sise et un dernier au bureau du Colisée 
où un groupe travaillait avec des appa­
reils de télévision et de radio branchés 
sur toutes les stations.

Dans le "ops”, quatre personnes 
étaient i n s t a 11 ée s en permanence: 
Claude Rouleau, ingénieur et directeur 
du comité du congrès à qui incombait la 
charge d'assumer la responsabilité des 
deux jours du congrès: Guy Langlois, 
diplômé des Hautes études commercia­
les de l’Université de Montréal et en ad­
ministration des affaires (M.B.A.) de 
Harvard, maintenant chef de cabinet du 
premier ministre: Françoise Gauthier, 
secrétaire personnelle de Paul Desro­
chers, maintenant secrétaire adminis­
trative du m i n i s t r e Bernard Pinard 
(Voirie), qui gérait tous les appels télé­
phoniques et Guy Potvin, de Bell Ca­
nada qui avait la responsabilité techni­
que des communications.

Dès le jeudi midi, toutes les activités 
du candidat sont coordonnées, d'après 
un horaire détaillé à la minute près — 
les retards sont également prévus —, à 
partir du centre de contrôle. Rien de ce 
que le candidat faisait n'échappait aux 
responsables dans le "ops". A cette fin, 
l'automobile dans laquelle voyageait 
Robert Bourassa était munie d'un télé­
phone et un membre de son escorte 
trimballait un "walkie-talkie". De cette 
façon, si un des deux systèmes devait, 
pour une raison technique quelconque, 
faire défaut, l'autre suppléerait.

Pendant que les activités officielles 
du congrès se déroulaient, d’autres, cel­
les-là organisationnelles, allaient bon 
train.

L'organisation Bourassa avait déjà 
décommandé ses réservations des 2,264 
chambres d'hôtel et motel de Québec, à 
la demande de la Fédération libérale du 
Québec, qui s'occupa du logement, ré- 
partissant le tout également. Mais l’or­
ganisation Bourassa avait auparavant 
arrêté son choix sur le motel des Lau- 
rentides.

Ce motel, excentrique de par son em­
placement par rapport à la vie hôtelière 
de Québec — il est situé sur la route qui 
mène à Sainte-Annc-de-Beaupré —, 
avait le grand avantage d'étre stratégi­
que sous l'angle des communications. 
Que ce soit pour aller au Colisée ou aux 
bureaux de l'organisation à Sainte-Clai- 
rc-d'Assisc. il ne fallait qu'une dizaine 
de minutes.

Au contraire, à l’entrée du pont de 
Québec où étaient logées les autres or­
ganisations, il y avait des travaux de 
voirie et les embouteillages, dus à l’en­
gorgement du réseau routier, étaient 
constants. 11 fallait calculer au moins 
une demi-heure pour se rendre au Coli­
sée.

Au congrès. 110 hôtesses portaient les 
couleurs de celui qui allait devenir dans 
quelques heures le nouveau chef du 
parti. Leur rôle consistait à accueillir 
les délégués et à leur venir en aide s'ils 
avaient besoin d'un renseignement quel­
conque. Elles travaillaient par roule­
ment aux kiosques d'information et 
d'accueil aux gares, hôtels et motels. 
Elles étaient disponibles pour les suites 
d'hospitalité et les événements spéciaux 
où elles avaient pour rôle de “mettre un 
certain décorum”. A leur intention, on 
avait prévu des esthéticiennes et un 
certain nombre de coiffeurs.

Le souci de l’organisation a été 
poussé à un point tel, au comité Robert 
Bourassa. que des personnes étaient 
spécialement chargées d u ravitaille­
ment en glaçons pour la durée du con­
grès. Les arrangements étaient pris à 
l'avance avec les fournisseurs et là, 
comme ailleurs, il ne devait pas y avoir 
d'accrochage pendant le congrès.

Autre souci de perfection organisa­
tionnelle: le groupe chargé de l’accueil 
des délégués devait prendre charge des 
délégués de la Gaspésic qui arrivaient 
par le train de 4h du matin, le samedi 
17, à la gare de Lévis. On avait prévu
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que le groupe d'accueil devrait leur of­
frir du café et des croissants et mettre^ 
à leur disposition quelques-uns des 
douze autobus dont disposait l'organisa­
tion pour les véhiculer à l’hôtel ou 
motel qui leur avait été réservé par la 
Fédération libérale du Québec.

Quant aux manifestations et démon­
strations, tout était prévu pour ne per­
mettre aucune initiative.Ungroupe.cn 
était particulièrement chargé; une 
vingtaine s’occupaient du matériel pen­
dant que deux groupes de cinquante de­
vaient mener et contrôler les démon­
strations.

La spontanéité, 
ça se prépare

Le rôle du comité des démonstrations, 
lit-on dans le manuel d’organisation du

• congrès du comité de Robert Bourassa 
— manuel rédigé en septembre —, était 
d,e “formuler la PRESENCE DE RO­
BERT BOURASSA. Ceci se réalise par 
un hypnotisme de foule à l’aide de dé-

* monstrations spontanées, naturelles et 
chaleureuses. Les meilleures démon­
strations spontanées sont celles qui sont 
bien organisées d'avance."

Voici un exemple de démonstration 
spontanée, tel qu’on le retrouve dans 
l'horaire de Robert Bourassa. le 17 jan­
vier:

"13h30: Arrivée du c a n d i d a t dans 
SS12 (local qui lui était réservé au Coli­
sée). Au signal de l’“advance”, le can­
didat se rend à SS9 où il rencontre le 
groupe.
“14h00: Le groupe arrive sur lç plan­

cher du Colisée. Au signal convenu, le 
candidat quitte le groupe. Les délégués 
doivent le retenir afin qu’il soit le der­
nier des trois à arriver à sa loge. Dé­
monstrations. Au signal donné, quand 
les deux autres candidats sont assis 
dans leur loge, le candidat se dirige à 
un pas naturel vers la sienne.

"Au moment où le candidat gravit 
l'escalier de sa logo, il est essentiel que 
tous les occupants de nos sièges réser­

maient qu'il n'y aurait qu'un tour de 
scrutin, ceux de Wagner et Laporte af­
firmaient qu'il y en aurait deux et que 
c'est à leur candidat que cela profite­
rait.

Tous les observateurs étaient d'avis 
que les discours, si bons soient-ils, ne 
pouvaient rien changer au terme d'une 
lutte qui avait duré quatre mois. Mais à 
part les organisateurs de Robert Bou­
rassa qui. eux aussi, partageaient cet 
avis, ceux de Claude Wagner et de 
Pieiïe Laporte professaient un avis 
tout à fait contraire, officiellement 
tout au moins en ce qui concerne ce 
dernier.

Dans la nuit de vendredi à samedi, le 
Holiday Inn, où étaient situés les quar­
tiers de Claude Wagner bourdonnait 
d'une activité fébrile. Certains mem­
bres de l’organisation faisaient preuve 
d'une confiance absolue en la victoire 
de leur candidat et projetaient ce que 
serait le Québec sous la tutelle de M. 
Wagner.

Leurs chiffres, disaient-ils, prouvaient 
sans l'ombre d'un doute qu'il y aurait 
un deuxième tour de scrutin. Leurs 
gens firent de la caballe politique jus­
que tard dans la nuit.

A l'Auberge des Gouverneurs, où lo­
geait l’organisation de Pierre Laporte, 
tout était sans dessus-dessous. A notre 
entrée, un membre de la haute organi­
sation s'enquiert: "Qu'est-ce qu’on de­
vrait faire?” Ils avaient devant eux 
trois possibilités: rester neutres jusqu'à 
la fin: se joindre à celui qui allait de 
toute évidence être élu: se joindre à 
celui qui pourrait l’emporter advenant 
un deuxième tour. Si le premier choix 
leur paraissait valable, le second était 
éliminé en un rien de temps. "Pour que 
ce soit;Lesage qui mène encore ?”

Ce qui leur importait, c'était de ne 
plus sentir l'influence de M. Lesage. 
Avec Bourassa à la tête du parti, di­
saient-ils. M. Lesage tiendrait encore 
les guides du parti.

Le samedi après-midi, une rumeur 
courut au Colisée. Elle venait de plu­
sieurs sources: Laporte se rallierait of­
ficiellement à Wagner après le premier 
tour ‘ de scrutin si Bourassa obtenait 
moins d'un certain nombre de voix.

Angoisse : 
un tour ou deux ?

Dans la fièvre qui précède le résultat

Entre-temps, dans le "ops” de l'orga­
nisation Bourassa, on essayait de devi­
ner le résultat.

"A l'aide de jumelles, raconte Claude 
Rouleau, on surveillait la figure de Le­
sage. Il avait l’air tellement soucieux 
que l'affaire ne semblait pas aussi bien 
engagée qu'on l'avait cru. Les gars de 
la Fédération libérale du Québec aussi 
avaient l'air inquiets. Peut-être parce 
qu'ils se demandaient eux-mêmes ce 
qui se passait. Nous, on avait l'impres­
sion qu'ils connaissaient le résultat.”

11 y eut aussi un petit fait qui inspira 
peut-être aux organisateurs de Claude 
Wagner la certitude qu'il y aurait un 
deuxième tour de scrutin. A tel point 
qu'on put entendre dans la loge de ce­
lui-ci un de scs organisateurs, le signe 
de la victoire à bout de bras, annoncer: 
"Deux tours ! Officiel ! Deux tours !”

Claude Desrosiers, de l'organisation 
Bourassa, avait des doigts, adressé à 
Paul Desrochers le "V" de la victoire. 
Paul Desrochers, fatigué, avait répondu 
par le même signe, mais si faiblement 
que ce fut compris comme le signe d'un 
deuxième tour.

Celui qui devait apprendre à Claude 
j Wagner la nouvelle d'un deuxième tour 
de scrutin était là. observant Claude 
Desrosiers et Paul Desrochers.

La rumeur d'un second tour de scru­
tin, partie de la loge de Wagner, par­
vient au "ops” de Bourassa. Cette ru­
meur, combinée avec ce que Claude 
Rouleau et Guy Langlois pensaient lire 
dans la figure de Lesage et des diri­
geants du parti, leur fait se dire: "Il va 
y avoir un deuxième tour et c'est eux 
qui auront le contrôle de la salle à ce 
moment-là".

"On a alors avisé tous nos gens, dit 
Claude Rouleau, de se-préparer pour un 
deuxième' tour. Nous n'étions pas cer­
tains. mais il fallait les préparer menta­
lement. On était convaincu qu’on pas­
sait au premier tour, mais s'il y avait 
eu un deuxième tour sans que nos gars 
soient préparés, ils auraient pu être es­
tomaqués au point de ne pas applaudir 
même si on était en avance. Tout était 
prêt pour un deuxième tour quand les 
résultats furent annoncés.”

Les résultats furent les suivants: La­
porte 283 voix: Wagner: 455: Bourassa 
843. Un seul tour de scrutin a suffi à 
choisir le chef du Parti libéral du Qué­
bec et le futur premier ministre.

Voici, photographié par Robert Nadon, de LA PRESSE, le résultat du congrès de 
leadership libéral. De tous ces visages qui se tournaient vers le même but, seul 
celui de M. Bourassa devait garder la même expression.

— Georges Gratton — verra les camé­
ras s'allumer, il avertira immédiate­
ment le “ops” qui transmettre à Asté­
rix. On verra comme par enchantement 
la figure de Robert Bourassa s’illumi­
ner d’un grand sourire, un autre cesser 
de mâcher sa gomme.

Chaque appareil de téléphone était 
sous la responsabilité d'un communica­
teur aidé de deux assistants. Ceux-ci 
aviseront les responsables de région et 
de circonscription qui devront faire pas­
ser le mot à leurs délégués. Ils auront 
aussi à répondre du contrôle qu'ils exer­
cent sur les délégués.

Pour augmenter l'efficacité des com­
munications et du contrôle des démon­
strations et manifestations, le "ops” est 
relié, par un système de “walkie-tal­
kies”. à une vingtaine de personnes dis­
séminées daio-fc Colisée et toutes mu­
nies de ces appareils.

Trois détenteurs de walkie-talkies sui­
vent Robert Bourassa et s'occupent de 
tout ce qui se passe dans sa loge; huit 
sont sur le parquet et ne s'intéressent 
qu'aux délégués et aux agissements des 
membres d’organisations adverses: 
deux suivent pas à pas Pierre Laporte 
et Claude Wagner et s’installent à quel­
ques sièges d'eux; neuf sont dans les 
gradins et passent les mots d’ordre aux 
manifestants, dont 700 à 800 étudiants: 
un dernier groupe est attaché à Paul 
Desrochers, Alcide Courcy, Georges 
Tremblay et Denys Aubé.

En plus, pour que le "ops " ait un 
meilleur contrôle, les 28 responsables 
régionaux sont munis de “bell-boys 
Quand ils étaient appelés, ils se rap­
portaient à un communicateur qui les 
mettait en relation avec le "op”.

Pour faciliter la tâche des quatre per­
sonnes installées dans le centre de con­
trôle, les responsables, sur le plancher 
du Colisée, portaient des insignes dis­
tinctifs tels que des chapeaux blancs, 
jaunes ou rouges, selon leurs fonctions. 
A l aide de jumelles, on pouvait facile­
ment les repérer et voir de quelle façon 
ils accomplissaient les tâches qu'on leur 
avait confiées.

Un tel système permettait des modifi­
cations de stratégie de dernière minute. 
"Après le discours de Laporte, raconte 
Claude Rouleau, nos gens se sont levés 
et ont seulement agité leurs pancartes 
en ne chahutant pas. Je ne sais pas si 
vous avez remarqué cela. Mais ça, c’est 
un ordre qui a été changé trois minutes 
seulement avant la fin du discours.’’

Dans les autres 
camps : artisanat

Face à une telle organisation des 
communications du groupe Bourassa, il 
semble que les deux autres candidats 
aient fait preuve d'artisanat.
“Pend a n t le congrès, dira Claude 

Rouleau, j’ai eu l'impression que l'orga­
nisation de Pierre Laporte fonctionnait 
selon le vent du moment. Il n'y avait 
aucun système de communication vala­
ble. Ils étaient dans une cabane, en ar­
rière du Colisée et, à ce qu'on m'a dit, 
ils ne s'entendaient pas. D'ailleurs on 
s'en rendait compte sur le plancher.

"Pour ce qui est du système de com­
munications de l'organisation Wagner, 
ils ont essayé do nous imiter... mais 
sans succès. Ils n'avaient qu'un seul 
gars dans leur "ops” et une pile a fait 
défaut sans qu'ils puissent en trouver 
une de rechange.
“Leur système était facile à contrô­

ler. On n'avait qu'à envoyer des grou­
pes crier autour-séjours deux ou trois 
"walkie-talkie” pour que leur système

vés soient debout et l'ovationnent. Cette 
ovation doit continuer lorsque le candi­
dat s'assoit, de façon à ce qu'il soit 
obligé de se relever plusieurs fois pour 
saluer la foule.'’

Les exemples de ce genre abondent. 
Ainsi, on va même jusqu'à prévoir la 
distance qui devra séparer les cin­
quante hôtesses qui accompagneront le 
candidat quand il sc dirigera vers le po­
dium, d’"un pas lent et naturel”, pour 
s'adresser aux délégués. Tout en don­
nant l'impression d'ouvrir un passage 
au candidat, les hôtesses devront con­
server suffisamment d’e s p a c c entre 
elles pour que les délégués puissent se 
faufiler et serrer la main à Robert Bou­
rassa dans le but précis de ralentir sa 
marche.

Pchir s'assurer que les directives se­
ront/ bien suivies des délégués et parti­
sans, le "ops'’ communique avec 
Alpha, Bravo, Charlie, Delta, Echo et 
Golf, les appareils de téléphone qui lui 
sont reliés au Colisée. C'est Claude Rou­
leau, au contre de contrôle, qui prendra 
toutes les décisions quant aux manifes­
tations.

"Souriez"
"Ne mâchez plus"

Marie-France Beaulieu, l'une des 110 hâtesses de l'organisation Bourassa au 
congrès de leadership. Mission : accueil et décorum.

Grâce à Echo, par exemple, situé de­
vant la loge d’Astérix, mais derrière les 
nombreuses caméras de télévision bra­
quées sur le candidat et les membres de 
son escorte, dès que lé communicateur

ne serve plus à rien. Par contre, ils 
avaient eux aussi des téléphones sur le 
plancher. Mais là encore, ce n’était pas 
très efficace. Leur système était relié à 
leur loge — et non à un “ops” — et avec 
le bruit (dit-il en souriant)... c'est bien 
difficile de s'entendre parler. L’enthou­
siasme des gens...”

Vint l'heure de la votation. Une cer­
taine angoisse planait sur le Colisée. 
Les organisateurs de Bourassa affir­

du .vote, certains membres de l'organi­
sation de. Laporte avaient déjà com­
mencé à faire l’éloge de Wagner et à 
poser sur leur bouton — les identifiant 
comme des partisans de Laporte — des 
collants du champion du “law and 
order”. Et ceci d'autant plus facilement 
qu'il semblait probable, étant donné 
l'attente interminable qui a précédé 
l'annonce des résultats, qu’il y aurait 
un second tour de scrutin.

, Demain :

Dès l'annonce des élections, le parti libéral 
connaissait son principal adversaire : le PO

Au congrès, Bourassa ne voulait surtout pas 
compromettre son avance par un coup d'éclat
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TEMPS qu'il fera

Le temps?
Avec un grain 

de^el, ma chère
‘ Lorsque je serai-vieille, au soir, à la 

chandelle...'’, a dit le gentil Ronsard...
"Mais, le temps vous n'en parlez 

pas!", a damé Alcide Ouellct, l'exécu- 
teur des hautes oeuvres à l'observatoire 
de Oorval.

Pourquoi? Pour dire qu'il fera un peu 
plus ou moins beau aujourd'hui et que 
le .-id nous fera la grimace demain?

Momentito! Que sc hacicron de la 
frcscura y... non?

On reprend toute l'affaire: Beau, mon 
Père; quelques nuages, ma Soeur. Un 
maximum aujourd'hui dans les 05 à 70 
degrés et un minimum, la nuit pro­
chaine, autour de 45.

Votci tes prevision* c?-» la me tco poor autour* 
d’hui. ave: un aperçu rour d:main

RC-qiom rtc Montreal, Ottawa, Cantons de l'Est, 
Laurcntidcs et Ouebcc : ensoleillé avec quelques 
perinnes nuetccuscs aujourd'hui et vend.-edi. 6$ a 
70. AAinimum cctt? nuit dans les 40.

Régions du Lac-Saint-Jean et St-Mauricc : nua­
geux avec périodes ensoleillées aujourd'hui puis 
le ciel sc dégagera tard cet après-midi. Vendredi 
nuageux avec quelques averses et devenant plus 
Irai*. Maximum aujourd'hui 55 à 60. Minimum 
cette nuit 40. Maximum vendredi dans les 50.

Rimons do Baie-Comcau, Rimouski. Gaspé et 
Scpt-lles : nuageux avec quelques périodes enso­
leillées aujourd'hui. Vendredi généralement nua- 
QC-jx avec averses. Maximum aujourd'hui 50 a 
55. Minimum cette nuit près de 40. Maximum 
vendredi 50.

BOURASSA
SUITE DE LA PAGE Al

"C'est là que j'ai dit au premier mi­
nistre de l'Ontario, a poursuivi M. Bou- 
rassa. qu'on peut toujours invoquer les 
sommes que le Québec reçoit de la pé­
réquation mais qu'il ne faut pas oublier 
les sommes que l'Ontario reçoit des dif­
férentes politiques fédérales en matière 
de transport, dans le cas du pacte sur 
l'automuoile. en matière de communi­
cations et en provenance du ministère 
de la Défense et des entreprises de la 
couronne.

"Il né s’agit pas d'accuser quelqu'un 
de faire l'oncle riche, a conclu M. Bou- 
russa. • mais le Québec n’a aucune gène 
;4 avoir réclamé un nouveau fédéra­
lisme économique quand il voit les con­
séquences de l'ensemble des politiques 
lisraics et monétaires du gouvernement 
fédéral.''
Mise au. point

Kn somme, c'est une mise au point 
qu'a vouiu présenter le premier minis­
tre québécois. On sait que le premier 
mini Ire de la C.-B.. M. W.A.C. Bennett, 
s'est amené dans la capitale fédérale en 
réclamant, en vertu de la caisse d'aide 
conjoncturelle proposée par le Québec, 
pas moins de 50'J millions qu'il juge 
que sa province a payé en trop en vertu 
de la péréquation en allant dans les cof- 
Tî es du gouvernement québécois.

M. Bourassa a utilisé deux genres 
d'arguments, semble-t-il, pour tenter de 
convaincre scs homologues des autres 
provinces qu’il est "injuste" de préten­
dre que le Québec devenait "l'enfant 
chéri ' du fédéralisme sur la seule base 
des paiements de péréquation:

ai 11 a énuméré les sommes d’argent 
nue le Québec a perdu en refusant de 
participer, a cause de scs priorités dif­
ferentes. à des programmes de dépen­
ses fédéraux-provinciaux, le cas le plus 
récent étant celui de T assurance-mala­
die: à cet égard. M. Bourassa est re­
monté .jusqu'à l'époque de.M. Maurice 
D.ip'c■-•is pour rappeler les subven­
tions déjà refusées par le Québec;

lu II a mis en évidence le fait qu'en 
dépit de son niveau de taxe le plus élevé 
;>-i Canada et de ses efforts pour main­
tenir un niveau de dépenses compara­
ble à celui des autres gouvernements, 
le Québec continue de subir un des taux 
de chômage les plus élevés au Canada.

I.e chef du gouvernement québécois 
s'est abondamment servi également du 
document sur le coût du fédéralisme 
que l'ancien gouvernement avait fait 
préparer dans un but de négociation. M. 
Bourassa n'a cependant pas déposé ce 
document à la table des premiers mi­
nistres. mais il leur a rappelé ce qu'on 
sait déià (M. Jean-Jacques Bertrand 
avait ' dévoilé ces chiffres durant la 
campagne électorale t, que le Québec a 
P rdu. de lütitj à lfiGS, SI milliard selon 
une niéihodc de calcul dite des flux fi- 
n; 'vices.

D'après M. Bourassa. une autre for­
mule d'évaluation, celle des bénéfices 
et pertes, démontrerait que le Québec 
n'rsi pas perdant dans son apparte­
nance nu système fédéral canadien.

Soulignons a cet égard que M. Bou- 
ravsa n'a pas revendiqué de façon pré- 
ci..'. hier, les S?.?» millions que les con­
tribuables québécois ont payé au fisc 
federal depuis janvier 19(19 en vertu de 
la taxe de progrès social. ."Ce n’est la 
qu'une partie du dossier'', a dit M. Bou­
rassa.
"Ce qui nous importe, c'est l'ensem­

ble des accords fiscaux et non que les 
sommes auxquelles nous avons droit 
parviennent par remboursement direct 
ou à travers d'autres programmes fédé­
raux.'

Mais, selon des indications recueillies 
de sources sûres. le gouvernement de 
M. Bourassa oublie, pour le moment du 
moins, la revendication des $200 mil­
lions recueillis par Ottawa de janvier 
ltifiti à juillet lt»7n. et cherche plutôt à 
négocier la récupération du produit de 
la taxe de progrès social depuis l'adop­
tion de l'assurance-maladie, le 18 juil­
let. soit quelque S3G millions.

"Mais, a repris M. Bourassa. je ne 
vois pas comment, alors que nous avons 
les taxes les plus élevées au'pays, un 
des laux do chômage les plus élevés et 
avec tous les efforts que nous faisons 
pour réduire les dépenses, le gouverne- 
nu nt federal p o u r r a i t ne pas tenir 
rompt'' du point de vue du Qi’.éhee dans 
le renouvellement des accords fiscaux, 
s'il veut égaliser les chances entre les 
diiïétoais citnvens canadien.'. Ottawa 
tiendra compte du p "i: t de vue du Qué­
bec s'il croit vraiment au fédéralisme, 
car la raison d'être du fédéralisme n'est 
p a s seulement d'associer differents 
membres, c'est egalement d'avoir un 
équilibre economique qui soit sensé.

"Si on n'accepte pas ces choses-là, n- 
t-il ajouté, je dis qu'on ne croit pas au 
fédéralisme économique. Et si on ne 
croit pas au fédéralisme économique, je 
ne vois pas comment on peut s'associer 
au fédéralisme politique.”

I/ordrc du jour de la réunion d'hier, 
qui portait sur des sujets autres que 
celui de la réforme constitutionnelle, 
englobait également la proposition qué­
bécoise d'une caisse d'aide conjonctu­
relle, c'est-à-dire une sorte de fonds de 
dépannage à court terme pour les pro­
vinces souffrant de Ta politique moné­
taire et fiscale du gouvernement cen­
tral.

A première vue, il semble que l'idée a 
été cpglobée dans la question plus large 
de la révision des accords fiscaux entre 
Ottawa et les provinces. Les gouverne- 
mehts doivent élaborer, avant le 31 
mars 1972, un nouveau partage de l'as­
siette fiscale au pays.

Tout ce à quoi s’est engagé Ottawa 
lors de la discussion du projet québé­
cois. c'est de "tenir compte d’une 
façon toute spéciale de la proposition du 
Québec pour atténuer les disparités ré­
gionales". Il apparait donc que si le 
principe d une aide fédérale à’ court 
terme pour certaines régions sous 
forme de prêts ou de subventions de­
meure dans l'air, le projet précis d'une 
caisse ou d'un fonds de stabilisation dé­
fini a, quant à lui, peu de chance de 
voir le jour dans un avenir prochain. 
Lorsqu’il a -émis l’idée à la conférence 
des ministres des Finances à Winnipeg, 
en juin, M. Bourassa espérait que sa 
caisse d'aide conjoncturelle pourrait 
être créée avant la fin de la présente 
année.

"D'ici six ou sept mois, le gouverne­
ment fédéral doit prendre position sur 
les nouveaux accords fiscaux et sur la 
question d'un fonds de stabilisation, a 
expliqué M. Bourassa. C'est le gouver­
nement fédéral qui présente la loi de la 
péréquation et qui prend la décision fi­
nale en ce domaine. Mais il consultera 
probablement les provinces. Nous, nous 
allons continuer à faire valoir notre 
point de vue au niveau des modalités 
techniques à la conférence des minis­
tres des Finances.”

Bourassa n'a 
rien gagné

— Rémi Paul

de notre bureau etc Quebec
QUEBEC — M. Kémi Paul, lender 

parlementaire de l’Union nationale, a 
accusé, hier, le premier ministre Ro­
bert Bourassa d’avoir mis en danger 
par son attitude à la dernière conlé- 
rcncc fedérale-provincialc, l’avenir con­
stitutionnel du Québec.

M. Paul a accusé en particulier le 
premier ministre d’avoir brisé la conti­
nuité des vues québécoises exposées à 
Ottawa, vues axées sur les intérêts 
permanents du Québec.

"Cette continuité, a dit M..Paul qui 
parlait au nom de son parti en l'absence 
de M. Jean-Jacques Bertrand, émit 
notre principal atout dans les pourpar­
lers constitutionnels. Cet atout, a-t-il 
ajouté, le gouvernement Bourassa vient 
de s'en départir, avec une candeur et 
une inconscience stupéfiantes”.
Aucune politique

M. Paul a déclaré qu'il comprenait 
beaucoup mieux maintenant ce que re­
présente pour M. Bourassa ce tédéra- 
lisme "rentable” dont il parle tant mais 
qu'il ne définit jamais.

"Le premier ministre, a dit le leader 
parleméntaire de l’UN. revient à Qué­
bec après trois jours de discussions à 
Ottawa et tout ce qu'il rapporte de 
"rcrttable” ce sont les compliments per­
sonnels du premier ministre Trudeau 
pour s'être bien conduit. Il n’a rien 
gagné pour le Québec et il n'a surtout 
rien obtenu en échange de toutes les 
concessions qu'il a faites.

"Le gouvernement Bourassa n'a ja­
mais énoncé sa politique constitution­
nelle pour la bonne raison qu'il n en a 
pas et n'en a jamais eu.

"Or, ajoute M. Paul, rien ne saurait 
être plus dangereux pour l'avenir du 
Québec et du Canada que celte absence 
de doctrine. Car n’ayant pas de politi­
que constitutionnelle, le gouvernement 
Bourassa fait, inconsciemment peut- 
être mais fatalement tout de même, la 
politique de ceux qui en ont une, la poli­
tique de ceux qui travaillent avec mé­
thode et opiniâtreté à tout uniformiser, 
à tout centraliser, à concentrer toujours 
plus de pouvoirs et de revenus fiscaux 
entre les mains du gouvernement fédé­
ral".

Quant aux compliments que M. Tru­
deau a faits à l'endroit de M. Bourassa. 
le porte-parole de l’UN a déclaré que le 
premier ministre québécois les avait 
mérités parce qu'il avait attribué à la 
franchise de ses prédécesseurs plutôt 
qu'à la rigidité des positions fédérales 
la lenteur désespérante des travaux 
constitutionnels. •

Satellisation
lunaire de 
"Luna 16"

MOSCOU ( AFP i — "La station auto­
matique soviétique "Lima IG”, qui avait 
été placée le 12 septembre dernier sur 
la trajectoire de vol vers la Lune, est 
passée sur une orbite circulaire de sa­
tellite vers la Lune, indique le commu­
niqué officiel, diffusé par l'agence Tass.

Lors du vol le long du tracé Terre- 
Lune, la station automatique avait été 
"interrogée” 26 fois. Le 13 septembre, il 
a été procédé à une correction du mou­
vement de la station afin d'assurer sa 
sortie, sur un point — calculé d'rvancc 
— de l'espace circumlunaire.

"Le 17 septembre, lors du vol vers la 
Lune, la station automatique "Luna IG” 
a été orientée dans l’espace par rapport 
au Soleil et à la Terre. Puis, on a mis 
en action ie système de freinage qui a 
permis de placer "Luna IG" sur une or­
bite circulaire de satellite artificiel de 

la Lune avec les pnramètes suivants:
— Altitude au-dessus de la surface de 

la Lune llOKm.
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Dans l'épreuve de force qui est engagée en Jordanie entre l'armée de Hussein 
et les commandas palestiniens, les principaux combats se déroulent dans la capitale, 
Amman, à Zarka et Irbid, au nord, et à Kerak, au sud.

HUSSEIN
SUITE DE LA PAGE Al

un appel par radio au gouvernement 
jordanien et aux commandos palesti­
niens pour qu'ils sauvegardent la vie 
des résidents britanniques en Jordanie 
et des otages de toute nationalité déte­
nus dans le pays.

La ligue arabe a commencé ses con­
tacts avec les pays membres de l'orga­
nisation pour une réunion urgente du 
conseil de la Ligue, annonce le quoti­
dien égyptien "Messa”. Selon le journal 
cette réunion pourrait se tenir dès de­
main matin.

Yasser Arafat, de son côté, a reçu à 
A m man les ambassadeurs d'Aribie 
soouditc. d'Irak, de Syrie, d’Algérie, du 
Liban, du Maroc, de Tunisie et de Ko­
weït pour leur expliquer la situation.
Issue incertaine

Après plusieurs heures de combats,
. l'armée jordanienne poursuit son offen­

sive contre les q u a r t i e r s d'Amman 
tenus par les fedayin et les miliciens 
palestiniens. Des tirs d'armes légères et 
de canons retentissent dans tous les 
points de la ville. En fih dé matinée, il 
était difficile d'évaluer si les combats 
tournaient à l'avantage de l'un ou de 
l'autre camp. Jordaniens et Palesti­
niens tiennent des positions dans tous 
les quartiers de la ville d'où partent 
sans arrêt des tirs d'armes de tous ca­
libres.

Après un photographe de la télévision 
suédoise, M. Olle Oison, blessé à une 
jambe au moment où il photographiait 
des blindés sur un balcon de l’hôtel 
"Jordan Intercontinental”, un second 
reporter a été blessé ce matin. 1! s'agit 
de Mme^Gcnevièvc Chauvel. de l'A­
gence Gamffca.

Tous les journalistes sont bloqués à 
leur hôtel, l'armée ayant reçu l'ordre 
de tirer sur toute personne se trouvant 
dans la rue.

Il ne semble pas. pour l'instant du 
moins, que l'armée royale ait pu effec­
tuer une "percée" profonde dans 
Amman, dont la majeure partie est oc­
cupée par les fedayin.

Les Palestiniens disposeraient de plus 
de trente mille hommes armés dans la 
capitale, pour la plupart des miliciens 
porteurs d'armes iégères. Leur place 
forte est la vieille ville, inaccessible aux 
blindés.

Les Palestiniens sont, plus nombreux 
que 1er troupes régulières dans les au­
tres villes principales du r o y a u m e: 
Zarka et Irbid, situées au nord de 
Amman.

Les fedayin contrôlent l'entrée et la 
sortie d’Irbid. où se trouvent deux im­
portants camps de réfugiés, qui grou­
pent à eux près de 125.000 personnes. A 
Zarka. où dc.4 combats sc déroulent 
également, la majorité de la population 
est acquise à la résistance.

Comme à Amman, la résistance pa- / 
lestinienne dispose de nombreuses per­
manences à Irbid et Zarka et la majo­
rité des réfugiés qui s’y trouvent sont 
armés.

Inquiétude 
sur le sort 
des otages

d'après AFP, UPI, PC
Le sort des 54 otages détenus par 

les commandos palestiniens dans (les 
camps de Jordanie est plus incertain 
que jamais aujourd'hui par suite de 
la situation explosive qui prévaut dans 
co pays.'

Un porte-parole du Front populaire 
de libération de la Palestine (FPLPi 
à Beyrouth, interrogé sur la sécurité 
des otages détenus par son organisa­
tion, a déclaré: "Il n'est pas ques­
tion que le FPLP s'en serve vis-à- 
vis de l'armée jordanienne. Que ces 
otages soient menacés est une chose 
normale, car tout le monde, les ."eda- 
yin comme la population, est actuelle­
ment menacé .. Nous allons essayer 
de les protéger dans la mesure de 
nos moyens, mais seulement dans la 
mesure de nos moyens."

A Londres, Bob Coupland, un Cana­
dien qui se trouvait à bord de l'aéro­
bus VC-10 détourné la semaine der­
nière. a exprimé des craintes pour 
la sécurité des otages à cause des 
combats qui opposent les fedayin à 
l'armée jordanienne.

Pour le moment, les négociations en 
vue d'obtenir 'a libération des otages 
demeurent dans l'impasse. Israël 
n'ayant pas encore accepté les ( au­
ditions posées par les fedayin. qui exi­
gent la libération de prisonniers ara­
bes détenus par Israel, la Suisse. l'Al­
lemagne fédérale et la Grande-Breta­
gne en échange ries otages.

CHOMEURS
SUITE DE LA PAGE Al

juin. En août 1969, le nombre total avait 
été de 318.000 chômeurs. __

On précise que le nombre de chô­
meurs âgés de 25 ans et plus a aug­
menté de 55.000 entre août 196.9 et août 
1970.
Main-d'œuvre

Entre juillet et août, le nombre de 
personnes employées au Canada a dimi­
nué de 29,000 pour tomber à 8,272,000.

Une réduction analogue avait été 
enregistrée entre juillet et août 1969, 
malgré l'augmentation habituelle à ce 
chapitre depuis quelques années.

Il y a eu une légère diminution du 
nombre de personnes employées dans le 
secteur agricole, entre juillet et août, 
mais aussi un recul plus sensible que 
d’ordinaire 24.000 dans le secteur non 
agricole.

D'autre part, des diminutions mar­
quées dans les services sociaux, com- 
m e r c i a u x. industriels et personnels 
30.000 et dans le commerce 19,000 ont 
été partiellement compensées par de 
faibles augmentations dans les autres 

secteurs non agricoles.
Au cours du mois, le nombre de per­

sonnes âgées de moins de 25 ans, ayant 
un emploi a diminué de 40.000, soit plus 
que d'ordinaire entre juillet el août.

Toutefois, celui des travailleurs âgés 
de 25 ans et plus s'est accru de 33.000 
bien qu'il ait diminué de 21,000 chez les 
femmes de cette catégorie d'âge.

POLICIERS
SUITE DE LA PAGE Al

nistre, M. Jean-Jacques Bertrand, et lui 
avait signalé qu'il y avait des malaises 
au sein de la police de Montréal.

Par ailleurs, le témoin a révélé qu’il y 
avait eu en janvier 1969, une réunion au 
sommet groupant des représentants de

la Gendarmerie royale, de la Sûreté du 
Québec, des forces armées canadiennes 
et de la police de Montréal afin d'y 
prendre des mesures spéciales dans le 
cas d'une éventuelle grève des policiers 
montréalais.

Toutefois, M. Gilbert n'a pas dit, hier, 
que ccs mesures spéciales avaient été 

(grises le 7 octobre. ^
l/autre part, l’ex-directeur de la po­

lice de Montréal a révélé que les pre­
mières préoccupation^ de l'état-major 
de la police étaient les problèmes qui se 
posaient lors des négociations entre la 
Fraternité et les autorités municipales.

Vq témoin a ajouté que lors de la pé­
riode de négociations, un comité com­
posé de trois membres de l'état-major 
■avait été formé dans le but d'avoir des 
rencontres fréquentes avec l’exécutif de 
la Fraternité des policiers. *

"La première préoccupation d'un di­
recteur de police est d’avoir justement 
de bons rapports avec l’exécutif du syn­
dicat des policiers”, a-t-il dit.
Les mieux payes au Canada

M. Gilbert, qui est maintenant profes­
seur en criminologie à l'Université de 
Montréal, a déclaré qu'il avait formulé 
le voeu, durant les négociations, que les 
policiers de Montréal soient les mieux 
paysé au Canada, en se fondant toute­
fois sur les bénéfices marginaux et sur 
le coût de la vie.

"Lors des négociations touchant les 
salaires versés à des fonctionnaires mu­
ni c i p a u x, les directeurs de services 
n ont rien à voir. Cela relève du chef du 
personnel”.

“Les policiers de Montréal, a pour­
suivi M. Gilbert, font face à des problè­
mes sérieux : les manifestations et les

vagues de crimes. Le taux des vols à 
main armée est plus élevé à Montréal 
que dans n'importe quelle ville du Ca­
nada”.

Quelques mois avant l'arrêt de tra­
vail, M. Gilbert et son élat-major 
avaient prévu certaines pressions de la 
part de leurs policiers: la grève du zèle, 
l'arrêt de travail, une marche sur l'hô­
tel de ville, comme celle du 23 février 
et. finalement, la grève.

"Le premier octobre, doutant que la 
sentence arbitrale, qui devait être ren­
due dans les prochains jours, ne serait 
pas reçue à bras ouverts par les poli­
ciers, a souligné M. Gilbert, j’ai de­
mandé à l'état-major de rester en dis­
ponibilité jusqu’à nouvel ordre".

. Le témoin a souligné qu'il avait été 
Averti, officiellement du contenu de la 
sentence arbitrale, le G octobre, par le 
directeur adjoint du service du person­
nel de la.ville de Montréal.

En réponse au juge Ludovic Laper- 
rière, le témoin a déclaré qu'il avait 
rencontré M. Guy Marcil, président de 
la Fraternité des policiers, le 4 octobre 
à Nicolet, et qu'il n'avait pas été ques­
tion d'arrêt cte travail de la part des 
membres de la police de Montréal.
L'arrêt de travail

D'autre part, l'ex-dircctcur a révélé 
que les premiers renseignements offi­
ciels relativement à l'arrêt de travail 
des policiers étaient venus au directeur 
adjoint, M. Marcel Saint-Aubin, à 5 h. 
25 le matin du 7 octobre, "tandis que 
moi j'en étais informé à G h. 05 et a G h. 
55 j 'étais arrivé au quartier général ".
“Peu après 7 h., a-t-il dit, j’ai commu­

niqué avec le président du comité exé­
cutif afin de l'informer.”

Le film des événements du 7 octobre
Lors de son témoignage devant la 

Commission de police du Québec, l'c.x- 
^-directeur de la police de Montréal, M. 

Jehn-Paul Gilbert, a donné le film des 
événements de là "mémorable” journée 
du 7 octobre.

— 5 h. 25 : premières informations re­
lativement à l'arrêt de travail sont don­
nées au directeur adjoint Marcel Saint- 
Aubin.

— 6 h. 05 : le directeur Gilbert est 
mis au courant de l'arrêt de travail.

— 6 h. 55 : M. Gilbert arrive au quar­
tier général de la police de Montréal.

— 7 h. 06 : M. Gilbert communique 
avec le président du comité exécutif.

— 7 h. 50 : M. Saint-Aubin téléphone à 
M. Saint-Pierre, directeur de la protcc- - 
tion civile.

— 7 h. 55 : l'inspecteur Saint-Maurice 
sc rend au quartier général de la SQ. 
Première présence d’un policier mon- 
trélais à la SQ.

— 8 h. 10 : M. Gilbert est informé du 
débrayage au poste No 10.

— 8 h. 20 : le réseau de communica­
tions de la police de Montréal est inter­
rompu.

— 8 h. 27 : information reçue disant _ 
que 40 voitures de la SQ patrouillent les 
rues de Montréal.

— 8 h. 35 : première information vou­
lant que des policiers visitent des postes 
et des sections.

— 8 h. 45 : le directeur Gilbert in­
forme, par les media d'informations, la 
population de la situation.

— 9 h. 30 : l'inspecteur Savarin com­
munique avec les compagnies de systè-

_mes d’alarmes.
— 9 h. 40 : les institutions bancaires 

sont informées de la situation.
— 10 h. : il y a encore certains poli­

ciers en service.
— 10 h. : information disant que des 

sergents de la SQ sont daps les postes.
— 10 h. 20 : des policiers sont expul­

sés de certains postes.
— 11 h. 50 : panne de certains feux de 

circulation.
—. 12 h. 15 : autres voitures de la SQ

s'ajoutent à la patrouille.
— 12 h. 40 : des membres de l'agence 

Philipps sont expulsés du quartier géné­
ral.

— 15 H. 30 : 49 membres de l'état-ma­
jor en service.

— 16 h. 20 : des employés d'un autre 
service refusent de réparer les feux de 
circulation.

— 16 h. 45 : M. Gilbert communique 
avec le sous-ministre de la Justice, 800 
membres de la SQ arriveront d’ici peu.

— 18 h. 15 : une quarantaine de voitu­
res-taxi sc dirigent vers le centre-ville.

— 19 h. : toutes les voitures de la SQ 
sont rappelées à leur quartier général à 
la suite d'une interruption du système 
de communication.

— 19 h. 25 : les chauffeurs de taxi ma­
nifestent durant quelques minutes de­
vant l'hôtel de ville.

— 19 h. 45 : information de M. Saul- 
nier disant que l'armée est en route 
pour Montréal.

— 19 h. 55 : premiers renseignements 
sur Murray Hill ; il y a incendie et des 
coups de feu sont tirés.

— 20 h. 15: le ministre de la Justice 
informe M. Gilbert que la loi d'excep­
tion va être votée et que 1,000 autres 
policiers seront à Montréal le lende­
main.

— 20 h. 25 : M. Shaw, de l'Université 
McGill, craint des dommages, des ma­
nifestants sont près de l'institution. 11 
est référé à l'inspecteur DeMiffonis.

— 21 h. 32 : le ministre de la Justice 
informe le directeur Gilbert que la loi 
est adoptée.

— 22 h. : le directeur adjoint du ser­
vice d'incendie, M. Letendre, informe 
M. Gilbert que les policiers ne peuvent 
s'approcher de la Murray Hill: en rai­
son des coups de feu.

— 22 h. 30 : l'état-major de la police , 
de Montréal apprend que la personne 
tuée est le caporal Dumas.

— 1 h. 15 : 15 voitures de la police de 
Montréal sont en service.

— 1 h. 30 : la majorité des policiers 
sont en service.

Grande VENTE de TAPIS
33% à 60% DE RABAIS OUVERT TOUS LES JOURS JUSQU'A 5 P.M. 

JEUDI ET VENDREDI JUSQU'A 9 P.M. 
SAMEDI, OUVERT JUSQU'A 5 P.M.

TAPIS COUPONS
GRANDEUR
APPROX. DESCRIPTION

PRIX
LISTE

NOTRE
PRIX

12' x 24' Or 501 nylon ciselé 320. ISS.
12' x 12' Vert 501 ciselé très épais 192. 95.
10' X 117" Vert 501 ciselé très épais 156. 59.
1,2' X 16' Topaze or Dupont 100% nylon 174. 87.
12' X 1 4'6" Rose nylon ciselé caoutchouc noir 190. 101.
9' X 16'3" Rose nylon ciselé caoutchouc noir 164. 89.

12' X 20'6" Bleu nylon ciselé caoutchouc noir 274. 139.
12' X 15' Bleu foncé Dupont 100% nylon 160 69.
12' X 18' Rouille Dupont 100% nylon 192. 86.
10' X 16'9" Bleu nylon tweed épais 171. 89.
iO' y _.15*9" Bleu nylon tweed épais 159 69.
10' X 1 2'3" Bleu nylon tweed cptais 126. 59.
12' X 15'9" Vert 501 nylon frisé 222. 121.
9' x 24'6" Orange nylon ciselé caoutchouc noir 216. 119.

12' X 9' Vert pâle, laine Wilton uni 228. 49.
12' X 1 7'6" Or nylon velours tel quel 262. 99.
12' x 9'2" Or nylon velours uni 96. 49.
12' X 8'6'' Or nylon velours uni 89 39.
12' X 20' Rouille, nylon velours uni 240. 119.
12' V 25' Or espagnol, nylon velours uni 300 150.
12' X 19' Or 501 caoutchouc noir tri que! 253. -89.
11 *9" X 20*6" Rouge nylon Shaggy épais 300. 151.
12' ' X 10' Bleu vert. Acrilen. tel tel , 130. 39.
12' X 10' Or olive, nylon tweed commercial 144. 65.
5'8" X ,7-9" Or olive, nylon tweed commercial 132 39.

12* X 14'9" Or nylon tweed commercial 200. 93.
12' X 23'9" Or nylon tweed commercial 320 156.
12' X 17 6" Bleu vert nylon tweed commercial 238. 112.
12' X 10'9" Or nylon tweed commercial 143. 63.
12' X T.i'3" lilas nylon Shaggy épais 209. 114.
12' X 18'6" Vert mousse nylon Shaggy uni 210 99.
12' X 14'3" Blanc sable nylon ciselé caoutchoute 190. 69.
12' X 9' Vert nylon Shaggy épais uni 144. 72.
9' X 8'4" Bleu foncé 501 ciselé 69. 29.

12' X 14'’6" Citron laine Wilton frisé uni 330. 148.
12' X 9'8" Avocado laine Wilton frisé uni 215. 98.
12' X 13' Vert mousse laine Wilton velours 295. 156.
15' X 14*2" Blanc laine Wilton velours uni 453. 237.
12' X 9'8" Rose laine Wilton velours uni 247. 117.

ROULEAUX à SOLDER
VERGES PRIX NOTRE
CARREES DESCRIPTION LISTE V.C. PRIX V.C.

100 Avocado Dupont 100% nylon. 7.99 3.99
-10 Rouille, 501 nylon, caoutchouc noir. 9.95 5.50

100 Rouge, 501 nylon, caoutchouc no-r. 9.95 5.50
62 Or, nylon tweed commercial. 10.95 5.50
50 Rouge, nylon tweed commercial. 10.95 5.50

100 Or, laine Wilton, velours un'. 15.95 8.S9
130 Avocado, laine Wilton, velours uni. 15.95 8.99
Vous pouvez acheter n'importe quelle grandeur quo vous 
desirez.

TAPIS 0ZITE
envers caoutchouc 369PRIX VENTE, verge carrée

NYLON SHAGGY VELOURS UNI EPAIS
Vert, or, turquoise, bleu. Quantité limitée 
Prix liste 10.95

NOTRE PRIX y|99 
VERGE CARREE ùL

ACRILAN VELOURS UNI
Or, rouille, vert, bleu, martini. Prix de
liste 1095

NOTRE PRIX ^99 
VERGE CARREE O

CECI EST UNE LISTE PARITETIleT

"$MttîACTl0N

Nous avons aussi un grand choix do tapis 
orientaux et modernes à prix réduits !

nn OU FACILITES
CHARGEX BUDGETAIRES

comme vous désirez

Au service de Montréal depuis 30 ans
■ ■ r— --------- ---/* ' ^

£nfrepôt, et, salle d'échantillons

? 8280, boul. Sf-Lâurent S>
382-2201

1477 rue MANSFIELD 
288-4113
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Les produits en aluminium “Weather-Vane” 
rehaussent l’aspect de votre maison...

Centre de rénovation et d'amôjioration-maison
Ppnsez dés maintenant & améliorer le confort et l’apparence de votre maison. Rendez-vous chez 
EATON, au quatrième étage, choisir ce qui vous convient parmi un vaste choix de'produits des 
plus modernes; ou téléphonez-nous et nous viendrons sur place établir un devis sans frais ni 
engagement de votre part. EATON en ville, quatrième étage et Pointe-Claire.
Revêtement en aluminium 
Un revêtement qui rehaussera l'apparence 
de votre demeure. Minimise les frais d’entre­
tien et de peinture. Doublure isolante qui 
aide a garder votre maison au chaud durant 
l’hiver et ventilée en été. Fini simili bois cuit, 
blanc ou de couleurs variées. Nouvelles per­
siennes modernes assorties au revêtement.

Fenêtres & auto-remisage

Construction en aluminium. Action inclina­
ble. Rainures et moustiquaires en alumi­
nium inoxydable. Panneau amovible de l’in­
térieur facilitant le nettoyage des vitres. 
Finis variés, dont le blanc ou aluminium 
anodisé. _

Portes d'installation facile *
Portes de 1W’ â 2 rainures. Grillajge décoratif et 
protecteur de 12”; poignée a bouton-poussoir et 
serrure; moustiquaire en aluminium; chaînette 
de sùrete. Fini blanc et autres couleurs variées 
ainsi qu'aluminium anodise.

Appentis de garage
Toiture en “Fiberglas”ou aluminium robuste 
avec supports attrayants. Protégez votre auto do 
la pluie, du soleil et de la neige. Peut servir pour, 
l'aménagement d'un patio pour l'extérieur.

Auvents modernes
En "Fiberglas" ou en aluminium. Procurent un 
ombrage ventilé en été et une protection contre la 
neige durant l’hiver. Grand choix de coloris les 
plus en vogue.

COMPOSEZ 842-9331, poste 284.

EATON en ville (quatrième étage. Centre de rénovation et 
d’amélioration-maison, Quincaillerie) et Pointe-Claire. Rayon 453

TRANS-GANADA
mm

Il ne reste que deux jours, 
demain et samedi, 

pour profiter de cette vente. 
N’attendez plus, rendez-vous 
tout de suite et économisez! 

Des aubaines à tous les étages 
aux trois grands magasins.

j

EATON
HEURES D'AFFAIRES EATON: LUNDI, MARDI, MERCREDI DE 9H 30 A 18 H—JEUDI, VENDREDI DE 9 H 30 A 21 H —SAMEDI DE 9 H A 17 H — LE STANDARD OUVRE A 8 H 30,842-9211

Eaton
Stores lavables 
obscurcissants

Store» opaques a revêtement lamina 
'jauge 10. Ils sont ininflammables et so 
lavent simplement en passant unn 
épongé humide.

A. Uni 
Spécial

B. Frangé 
Spécial

27" x 70" 299 449

36"x 70" 3” 52»
42"x 70"

449 61»
48"x 70"

5*9 8»»

54” x 70" 6»9 10»»

63" x 58" 1099 123»
83" x 70" 1249 142?

72"x 58" 1099 I32»
72" x 70"

13»» 15»»

77” x 70"
19»» 21»»

' Tirette pour uni .25, frangé .50

Tentures courtes 
et rideaux café

Elégant motif moderne sur ten- 
tures courtes et rideaux café A 
plis pinçés. En toile â voile d'usa­
ge durable â motif brun/melon/ 
ton or ou bleu/vert. Lavage faci­
le.

Spécial
Ensemble café: 48” x 36" 
canton nié re 85” x 10” /1QQ

l'ensemble ■§
Tentures courtes;
48”x63” 499

la paire ^

Panneau 
diaphane 

de largeur 57”

Panneaux “Tergal” 

blanc vaporeux

Tentures “Ninon” 
imprimé floral

Tentures en polyester d’une 
légèreté vaporeuse avec tête â 
plis pincés. Ourlet 5" au bas; 
crochets-agrafes compris. 
Imprimé fraîcheur floral a 
bleu, ton or ou rose prédomi-
nant. Spécial 

ta pair*

48" x 63" 6»»

48" x 84" 8*9

48" x 95” 10»»

72” x 63" 11»»

72" x 84" 13»»

72" x 95" 16»»

144" x 63” 23®»

144" x 84" 28»»

144" x 95"
33®»

Panneaux diaphanes impar­
faits pour le séjour ou la 
chambre. Entretien facile, se 
lavent et se suspendent pour 
sécher. Tête a plis pincés: cro­
chets-agrafes compris. Blano 
seulement.

Spécial
r* 4

Spécial 
la pair*

,63- 6»» :s- io»»
,SS- 7®» 11»»
AV- 9®» .%■ 12®»
;«-i4** ;b.°3- 19»»
\Z-16»» :sr. 25»»
!£' 20»» :x- 29*®

Panneau en polyester d'une 
finesse raffinée, confection­
né pour suspendre au mur. 
Muni d’une tête a passant 
pour tringle. Bleu, rose, 
blanc, vert, lavande, lime 
ou mandarine.

Spécial
chacun

57" x 45"
g75

57 " x 54"
299

57" x 63"
339

57 " x 72" 369

57" x 81"
399

57" x 90"
439

57 " x 95" 469

Tentures
“Fiberglas”
mur-à-mur

Spécial

21"
la paire

Tentures en “Fiberglas" à tex­
ture aerée, convenant pour la 
maison et le chalet. Couvrent 
d’un mur a l’autre (144" x 95”) 
Se lavent simplement et se 
suspendent pour sécher, sans 
nécessiter de repassage. Mu­
nies de têtes a plis pincés; cro­
chets-agrafes compris. Colo­
ris: beige, ton or, vert, blanc, 
bleu.

COMPOSEZ 842-9211
EATON en ville (niveau du métro) et à Ville d’Anjou. Rayon 967

Au niveau du métro Eaton
Dernier jour samedi de la Vente Trans-Canada

i
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Champion pour 
combien de temps ?

COLUMBUS Ohio (UPIi - 
Le Soviétique Victor Kurent- 
sov a reinporté le champion­
nat mondial des poids moyens, 
en haltérophilie, d e v a n t le 
Norvégien Leif Jensen et le 
Hongrois Gabor Szarvas... 
mais ii est permis de se de­
mander s'il connaîtra pas le 
même sort gue les autres hal­
térophiles... neuf des 12 cham­
pions couronnés au cours des 
quatre premières journées ont 
été disqualifiés pour itsage 
abusif de stimulants... parmi 
eux dn retrouve quatre Polo­
nais, trois Hongrois, un Sovié­
tique et un Japonais...

Michel Brière 
est conscient

L'état de santé de Michel 
Brière est satisfaisant à la 
suite d’une intervention chi­
rurgicale au cerveau subie 
hier. Le chirurgien, le docteur 
Claude Bertrand, a déclaré 
qu’on avait enlevé une masse

liquide qui faisait pression sur 
le cerveau du jeune centre. 
Brière est maintenant con­
scient mais ''indifférent". 11 
répond aux stimuli à condition 
qu’ils soient d'une forte inten­
sité.

Pas mieux les 
nouveaux gagnants

Ken Patera un super poids- 
lourds de Portland a violem­
ment critiqué les organisa­
teurs du tournoi de Columbus. 
Patera a» déclaré que le sys­
tème était injuste parce que 
seuls les trois meilleurs de 
chaque catégorie devaient 
subir des tests d’urine.

"Or, tous les haltérophiles 
au monde prennent des am­
phétamines sous surveillance 
médicale depuis 20 ans, a-t-il 
dit. C'est la même chose que 
les pilules diététiques absor­
bées par votre épouse. Avec le 
système ici, les nouveaux ga­
gnants, ceux qui ont profité 
des disqualifications ont aussi 
profité des drogues. Mais ils 
n'étaient pas parmi les trois 
premiers...”

Ashe, PasareSi et 
Lutz chez les pros

NEW YORK (UPI) — Le 
millionnaire Lamar Hunt enre­
gistre victoires sur victoires 
jntre la fédération internatio­

nale de tennis. Il a annoncé 
triomphalement hier la mise 
sous contrat de trois membres 
de l'équipe américaine de la 
coupe Davis. Arthur Ashe, 
Bobby Lutz et Charles Pasa- 
r 11.

Ainsi, la World Tennis 
Championship s'enrichit d e 
trois excellents joueurs, des 
amateurs qui semblent, heu­

reux, sans d o u t e pour, des 
questions d'argent, mais sur­
tout à cause de la forte compé­
tition à laquelle ils auront à 
faire face, de passer aux 
rangs professionnels.

Lamar Hunt contrôlera donc 
désormais 27 d e s meilleurs 
joueurs au monde, dont la 
crème vient, bien entendu, de 
l'Australie. Pour atteindre son 
objectif, Hunt n’a plus qu’à re­
cruter cinq autres des meil­
leurs raquettes de l’univers.

Critérium instantané, 
dimanche, à St-Léonard

En moms de temps qu'il 
-r en faut pour fabriquer une 
centaine de pizzas, le second 
évènement cycliste de la sai­
son à se dérouler à St-Léonard 
a été préparé, par le restaura­
teur Da Vittorio. Trois jours et 
deux nuits, de rêves, ont été 
suffisants.

Le Critérium de St-Léonard 
a été mis sur pied et se dérou­
lera dimanche, à compter de 
13 h. 30, rue Jean Talon est, à 
la même place et sur la route, 
où les trop hâtives satisfac­
tions du vainqueurs se trans­
formèrent en déceptions, pour 
Jean Lessard èt en victoire-, 
pour Magella Tremblay, en 
r- -; dernier.

Le parcours, pour le crité­
rium, sera disputé sur la dis­
tance de 50 milles, et devant 
encore une fois, une assistance 
qui est familière aux courses

présentées dans ce site où le 
cyclisme passionne et étonne à 
la fois.

Le maire de la localité où lé 
cyclisme et les cyclistes se re- ! 
trouvent toujours choyés, est 
aussi un mordu de ce sport. 
Léo Ouellet, présent à la con­
férence de presse qui se tenait 
au restaurant Da Vittorio, de­
vait d'ailleurs laisser enten­
dre:

"Nous avons un grand et 
nombreux public à toutes les 
courses que les organisateurs 
se font.un devoir de perfec­
tionner.”

Il est vrai que le domaine 
sportif n'est pas ignoré à St- 
Léonard. Avec un budget supé­
rieur à cinq cent mille dollars 
pour l'année 1970, les efforts 
deviennent facilement explica­
bles en constatant les progrès 
réalisés. ;

VVOITURES 1970

À LIQUIDER
Offres
Uniques
Imbattables

PONTIAC

19 TEMPEST 
17 LE MANS 

BUICK

8 STRATO
9 LAURENTIENNE 

18 PARISIENNE
13 CATALINA

7 SABRE 
11 WILDCAT

• Choix de 2 et 4 portes ou toit rigide
* Choix de couleurs et accessoires

RENDEZ-VOUS-Y LE PLUS TOT POSSIBLE

PONTIAC - BUICK — TEMPEST - LEMANS - ACADIAN - VAUXHAU tt GMC 

Plan de financement GMAC
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L avenir de Ratté et les projets 
de Paduano sont aussi incertains

par Claude ROBERT
Donato Paduano ne défendra 

pas son titre de champion des 
mi-moyens, contre le Toron- 
tois Colin Fraser. Ainsi en a 
décidé le très sérieux prési­
dent de la Fédération de boxe 
professionnelle, du Canada, M. 
Person.

"Dans le télégramme que 
j'ai reçu, devait expliquer 
Roger Larivée, il est clair que 
les impératives recommanda­
tions de Person vont tout re­
mettre en question.”

Le gérant de Paduano est 
aussi embarrassé que le pro­
moteur du Maple Leaf Gar­
dens de Toronto qui devait

présenter le match de cham­
pionnat à Toronto, bien sûr.

Pas question de faire fi des 
entorses aux règlements et à 
Paduano de risquer son titre 
contre un des quatre aspirants 
que la Commission des servi­
ces de Person a ainsi mis en 
“priorité”.

Le premier à devoir affron- 
t e r le Montréalais est nul 
autre que Clayde Gray. Le 
deuxième Joey D u r e 11 e, de 
Sorel, et les'deux élus suivants 
sont Dave Hilton, de Montréal, 
et Jim McGowan, de Vancou­
ver. Les projets de présenter 
un c o ni b a t Paduano-Fraser 
demeurent.

Les Jets à 
victoire de

une
la finale

De retour de New York, hier 
soir, Paduano est resté indiffé­
rent à cette décision prise par 
les autorités du pugilisme na­
tional. 11 sera ce soir au match 
de la “dernière chance”. Celui 
de son ami et camarade de 
club, depuis plus de six ans.
“Il faudra voir Gerald Ratté 

dans un grand jour pour faire 
oublier ses déboires, contre 
Silas qu’il devrait battre ce 
soir,” selon Roger Larivée, gé­
rant des deux pugilistes. Il est 
conscient des problèmes de 
ses protégés.

“Contre Fraser et contre 
Silas, Gérald a manqué de 
concentration et de métier. Ce 
soir il aura le devoir de re- 
dresseé une situation pas en­
core désespérée”, avouait La­
rivée, prudent toutefois dans 
ses pronostics. Encore plus

Les Jets de P o i n t e -a u x- 
Trembles ont fait un pas de 
plus vers la finale de la ligue 
Montréal junior, au baseball, 
hier, en l’emportant, 4-2, aux 
dépens d e l’Immaculée-Con- 
eeption.

Trois j o u e u r s ont surtout 
brillé dans le camp des vain­
queurs. Tout d’abord Michel 
Pellt/tier. qui a fait compter ce 
qui jdlait devenir le point vic- 
toriqux, avec un simple, à la 
7c et denière manche, alors 
que les Jets se sont présentés 
au bâton avec un déficit de 2-0.

Puis le receveur TLené Ga­
gnon, qui a claqué trois'fois en 
lieu sûr. toujours poùr les

Jets. Enfin, le lanceur gagnant 
Robert Brisebois, qui a officié 
durant tout le. match et a li­
mité ses adversaires à six 
coups sûrs.

Claude Brunet, l’artilleur 
perdant, semblait se diriger 
vers une victoire certaine, 
mais il a dû céder sa place à 
Claude L a n g e v i n, puis à 
Pierre Lapointe, durant la 
manche fatidique.

Les Jets mènent donc par 
trois victoires ù une dans la 
série quatre de sept, et le cin­
quième match sera présenté 
ce soir, à Pointe-aux-Trem- 
bles.

dans ses prédictions pour par­
ler de l’avenir professionnel de 
ses deux pugilistes!

Paduano sera le spectateur 
le plus attentif et pour cause. 
“Je souffre plus sur le “fau­
teuil" du premier rang, que si 
je me battais sur le ring. Car, 
avec Gérald c’est un de la fa­
mille du Club olympique qui se 
bat.”

La souffrance des autres le 
fait détester la boxe, parfois! 
C’est le côté curieux de Pa­
duano qui est revenu ejes 
Etats-Unis, après avoir as­
sisté, au retour victorieux de 
Floyd Patterson contre Char­
lie Green, par KO au dixième 
round !

Une soirée que les amateurs 
ne peuvent manquer de trou­
ver dans le ton des “bains de 
violence", avec, comme ul-

1 i m e récompense, pour les 
vainqueurs; le droit de se si­
gnaler et espérer et aux vain­
cus, celui de s’effacer! Bill 
Drover, réussira-t-il le sérieux 
test, indispensable pour la 
poursuite de la carrière que 
lui prédit “prometteuse” son. 
gérant? Vie Brown possède la 
réponse... aux deux tiers, avec 
deux victoires contre aucune 
pour Drover.

Signe particulier les deux 
boxeurs ont en plus de figurer 
dans les “poids lourds, deux 
identiques occupations. Ils 
sont policiers, lorsqu’ils ne bo­
xent pas.

Au Centre Paul-Sauvé, les 
places seront une nouvelle fois 
les meilleures, pour les ama­
teurs de “suspense émotion­
nel” puisque deux acteurs sont 
policiers.

Les Cubs en tète? 
Faut voir ça. w \
CHICAGO; Vendredi, programme double 

à 6 h.05.
Samedi et dimanche à 2h,15.

Billets: Parc Jarry, Edifice Dominion Square, 
Place Ville Marie, Simpson, magasins Miracle 
Mart et tous les centres T.R.S, 
Renseignements; 875-2300
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La Pinto est maintenant dis- 
„ ponible à la plus vaste salle 

de montre Ford au Canada. 
Voyez-la: une p’tite pinte de 
bon pur snnq ... voilà la 
PINTO de

^jfersailles ford
y Uim t***

Quartiers généraux de la PINTO
4650 est. Jean-Talon (près ViauJ 
Montréal - - Tél.: 37G-8180

mm.

Elégantissimo
par OGGI

Qui a dit qu’un complet devait être de style conservateur. 
Voici un modèle créé en Italie, tout lame, signe OGGI. 
C'est le choix du jeune décontracté II choisit cette coupe 
italienne, parce que le complet présente un pantalon qui 
tombe bien, évasé au bas. avec patte de taille à bouton­
nage double, poches avant en biais et taille basse. Le 
veston a deux poches à rabats de style safari et une cein­
ture à grosse boucle ton cuivre. Le veston est légèrement 
cintré à la taille et présente une fente médiane au dos. 
Tailles: 36 à 44. Couleurs: bleu Rome, rtoîr Néron et 
marron Pompéi.
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1101 est, Ste Catterine; 6832 St-Habert; 3939 WeHagtea; Place UagaeaH; 
Place Versaille; 1551 est Mont-Royal et aux centres d’achats savants: Bornai, Normandie, Chitepoy

%
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Centre-vil!e 
Niveau du métroCOMPAGNIE DE LA BAIE D HUDSPN

Réduction ! Bottillons tie \
Pour hommes et jeunes gens . . . confort et chic. Bottillons . . . très dans la note 
pour l'automne. Plusieurs modèles importés d'Angleterre au choix. Tous parfaite­
ment exécutés avec des cuirs de belle qualité. Proposés à bas prix.

A. Tige 10" en cuir lisse, doublure peau. Glissière à l'intérieur de la jambe. Noir 
■ ou brun. Pointures 7 à 11, mi-poinlures comprises.

B. Tige 8" en cuir lisse, doublure peau. Tiennent bien 
aux pieds grâce à leur bande élastique au côté.
Brun seulement.. Pointures 7 a 11, mi-pointures

...comprises.

19.87

15.88
Téléphoner a 8-12-6261 iusnu'à épuisement du stock. Chaussures d'homme, 

rayon 860, au Bon Marché, centre-ville.

WM J f/|
Complets d'automne confectionnés avec soin par un fabricant canadien de belle renommée 
Proposés à prix économique. Derniers modèles automne 70 . . . devant droit ou croisé. Re 
vers plus larges, poches rabat en taillade. Fente au dos ou fentes latérales. Très bien coupé: 
dans des draps de laine canadienne ou importés. Des bleus, bruns, gris ou olive au choix 
Tailles 36 à 46 (normale), 36 à 42 (courte) ou 39 à 46 (élancée). Quelques tailles corpu 
lentes dans le lot. (Assortiment incomplet). Retroussis du pantalon finis sans frais supplé 
mentaires.

S.V.P^ Pas de commandes par téléphone
Vêlements pour hommes, rayon 847, au Bon Marché, centre-ville.

Souliers anglais au rabais
Superbes, soulier.', de ville importes de Gr.mdc-Bietagne. Fabrication excellente 
finition main, cuir do très belle qualité. Bas prix avantageux.

A. Modèle fermé, deux bandes i 
peau. Cuir lisse noir ou brun 
geur D.

clastiqu s. Semelle cuir et doubluie 
mi-pointures comprises, lar-

B. Modèle 3 oeillets. Empeigne mocassin ornee de sur­
piqûres. Semelle de cuir et doublure peau. Cuir 
grenu noir ou brun. Pointures 7 à 11, mi-pointures 
comprises, largeur D.

Ord. 19.87

13.99Aussi à Dorval, Rockland et Boulevard
Téléphoner s 842-6261 ou' écrire jusqu'à épuisement du stock. Chaussures 

d'hommes, rayon 862, au Bon Marché centre-ville.
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Aehémar Raynault: sans Des Marais et Saulmer, Drapeau aurait pu ruiner Montréal
3l

park Florian BERNARD
/‘Sans l'apoui d'un Pierre Des Munis 

cj(t d’un Lucien Saulnicr. Drapeau au­
rait pu ruinerYdonlréal. Je trouve nntu- 

/sant qu'on félicitcDrapcau, même pour 
des choses dans lesquelles il n'a rien a 
voir. On remercie Drapeau eu oubliant 
que cette ère bénie fut entrecoupée peu 
riant trois ans par l'administration de 
Fournier et Savipnac. deux hommes qm 
nr passaient pas pftnr être sortis de la 
fuisse de Jupiter".

C'est Adhémar Raynault qui a écrit 
ces lignes. Il en écrit bien d’autres tout 
au long des 240 pages que constitue son 
livre "Témoin d’une époque", lancé 
hier aux. Editions du Jour.
A lit fois tendre et violent, poète et re­

dresseur de torts, l'ex-mairc de Mont­
réal fait surgir du passF bien des événe­
ments qu’on croyait oubliés. Il parle 
longuement des trois dernières décen­
nies et de leurs leaders municipaux; 
Monde. Sarto Fournier et Drapeau.

Il s’attarde particu'ièremcnt sur le 
rôle que Jean Drapeau a joué dans la 
formation de la Ligue d’Action Civique, 
sur l'enquête de la moralité, sur les 
"purges" du parii, sur les "politiques 
de cuisine des premières années".

"Les trois derniers maires de Mont­
real sont mes adversaires, mais aucun 
d’eux n'est rnoij ennemi".

Pourtant, tout au long de ses mémoi­
res. Adhémar Raynault lance des (le­
ches particulièrement vives contre te

maire Drapeau.
"Mon effort, en écrivant mes souve­

nirs politiques, n’a qu'un-but: sonner 
l'alarme. Toutes les lois et les mesures 
que nous déplorons aujourd'hui sont le 
fruit de notre trop fort penchant pour le 
culte de la personnalité.

"Ce qui m'a frappé lors de mon en­
tree au conseil municipal, ce fut le nom­
bre de nullités qui réussissaient à se 
faim élire, tout simplement cil rendant 
de petits services dans leur quartier".

Les mémoires d'Adhémar Raynault 
sont particulièrement riches en souve­
nirs et anecdotes touchant les "grandes 
figures" des deux dernières décennies • 
Pax Plante, Pierre DesMarais, le Dr 
Uubcns Lévesque, .1, Z. Léon Patenaudc 
et Félix-Adolphe Sénécal saint a'u nom­
bre des vedettes de ce livre.

Parlant des relations ürapeau-Saul- 
nier, Adhcmar Raynault soutient que 
les deux hommes se sont toujours endu­
res, bien qu'ils étaient diamétralement

opposés. Il cite à ce sujet Corneille- "Il. 
m'a fait trop de bien pour que je lui 
fasse du mal, et il m’a fait trop de mal 
pour que je lui fasse du bien".

Et si les mémoires de l'ex-mairc Ray­
nault sont sorties quelques semaines 
avant le scrutin municipal de Montréal, 
il ne s'agit-là que d'une coïncidence 
puisque, selon l'editcur, le texte a été 
remis en mars dernier et que la date de 
parution était depuis longtemps fixée à 
septembre 1970. t
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tion, les citoyens et le pouvoir 
devraient donner suite dans 
les plus brefs délais. “Autre­
ment, les professeurs de fran­
çais n'auraient plus qu’une re­
commandation à formuler: 
l'anglicisation systématique et 
rapide des Québécois de lan­
gue française."

C'est par une conférence que 
l’AQPF a rendu public ce mé­
moire qui, initialement, devait 
être soumis à la Commission 
G e n d r o n. Mais... “lors de 
notre troisième congrès an­
nuel, en novembre dernier, les 
membres de l'A Q P F, forte­
ment opposés au projet de loi 
63. outrés par cette interven­
tion prématurée et périlleuse 
de l’Etat en une matière qui 
fait justement l’objet du man­
dat de cette Commission, ont 
décidé de ne pas présenter 
leur mémoire en guise de pro­
testation. et de le diffuser par 
l’entremise des organes d'in­
formation".

; recommandations

Les recommandations de 
l’Association portent à la fois 
sur l’enseignement du français 
et sur le contexte politique, 
économique et c u 11 u r e 1 du 
Québec.

On demande notamment:
— que le français soit pro­

clamé seule langue offi­
cielle au Québec, que le sys­
tème scolaire public soit 
français, et que des écoles 
bilingues soient accordées 
aux seules minorités an- 
g-ta i s e, indienne et esqui­
maude (à condition qu’au 
moins la moitié de l’ensei­
gnement se donne en fran­
çais). Les nouveaux immi- 
grants, quant à eux, se­
raient tenus d'apprendre le 
français en premier lieu, et 
leurs enfants, de fréquenter 
l'école française.

— que l’Office de la langue 
française procède sans tar­
der à la description scienti­
fique de la langue des éco­
liers (lexique, morphologie, 
syntaxe, phonétique), avec 
là collaboration de l'AGPF 
et des autres organismes 
compétents en la matière. 
(Il s’agit là. de préciser le 
président de l’Association. 
M. JacquesBeauchamp. de
l'Université d e Montréal, 
d’une étude qui n’a jamais 
été faite).

— que le ministère de l’Educa­
tion définisse par la suite 
les corollaires pédagogiques 
de cette enquête linguisti­
que. et entreprenne les re­
cherches de pédagogie ap­
pliquée qui en découlent:

— que les futurs enseignants 
’ soient soumis à un examen
• de langue parlée, et que les 
’ diplômes pédagogiques ne 
’ soient désormais décernes

q u ’a u x étudiants-maîtres
- qui pourront démontrer, 

lors d’examens é c r i t s et 
oraux spéciaux, leur maî­
trise du français moderne.

■ L’AQPF demande en outre 
' à la Commission Gendron
■ d'étudier en profondeur tout 
- ce qui concerne la forma- 
I tion des futurs professeurs 
; de français, le niveau de

compétence des maîtres en 
exercice, les possibilités de 
recyclage et l’évaluation de 
1 a ' charge d’enseignement 
des professeurs de français. 
Au ministère de l’Educa­
tion. l’Association demande 
de faire de la direction, de

- la coordination et de l’ani- 
; m a t i o n pédagogique des

programmes d e français
- l'une de ses priorités, et 

d'engager dans cette opéra­
tion les crédits nécessaires.

— qu’à valeur linguistique,

• scientifique et pédagogique 
égale, la préférence soit 
donnée aux manuels rédigés 
par des auteurs québécois, 
et qu’aussitôt que possible, 
aucun manuel d’une langue 
autre que le français ne soit 
toléré à l’école française, 
sauf- évidemment pour l’en- 

I saignement d’une langue se­
conde. (11 s’agit là, d’expli­
quer les dirigeants de l’As­
sociation, d'une s é r i e de 
mesures qui, loin de relever 
du chauvisme, visent tout 
simplement à permettre au 
petit Québécois d’apprendre 
à parler et à écrire — et 
donc à penser — à l'inté­
rieur de sa propre civilisa­
tion. de sa propre culture:

- pourquoi, par exemple, se
- référer à Montmartre plu- 
I tôt qu'au Mont-Royal ? 11 
; s'agit en somme, d'ajouter
• le vice-président de l'AQPF. 
. M. Emile Bessette, de par­

tir de la vie quotidienne de 
l'écolier, de partir d'ici 
pour ensuite aller ailleurs, 
plutôt que de faire le che­
min inverse.)
Outre un bon nombre de re-

où la qualité et les 
bag prix vont 

de pair
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ifcjl#fT MOBILIER DE CHAMBRE 3 MCX 
DE STYLE MODERNE

Ensemble de très haute qualité com- 
prenant un bureau triple de 72" sur­
monté d’un miroir encadré, une 
spacieuse commode à 5 tiroirs, et un lit 
à panneaux. Fini noyer rose avec garni­
tures noir ébène et chromées. Recou­
vert d’un fini 'Polyfax' résistant aux 
égratignures.

";#£■à.1’

SPECIAL
r*—

^sâsass

$12 par mois

TABLE DE NUIT DISPONIBLE A 49.95

SPECIAL SPECIALMOBILIER DE SALON 2 MCXMOBILIER DE CUISINE 5 MCX 
AVEC CHAISES PIVOTANTES Fauteuil et sofa recouverts de Taslan multicolore, dans un choix de 

5 couleurs. Dossiers à coussins attachés en mousse. Coussins 
’Dencor’ réversibles. Accoudoirs rembourrés de mousse. Valence 
pleine longueur.

La table s'allonge jusqu'à 60“. Dessus en Arborite fini noyer. Base à dou­
ble piéd est ai avec embouts rotatifs. Quatre chaises a dossier incurve 
rembourrées de mot^se. Métal fini chrome.

$8 par mois
SI2 par mois

tlüuuaeaT:

BIBLIOTHÈQUE DE 
STYLE ESPAGNOL

MATELAS OU ^ 
SOMMIER-BOÎTE

BAHUT FINI NOYER 
SATINÉ

JOLIE TABLE 
DE TÉLÉPHONE SPÉCIAL

SPÉCIAL SPÉCIAL SPÉCIAL
Fabrication entièrement québécois#». 
60” de longueur. A l’épreuve de l’ai 
cool et du parfum Muni de tablettes 
pratiques. Portes de bois coulissan­
tes —

Matelas .1 multioles ressorts sp’rauv. 
mmbou'rc de sisal et de feutre blanc. 
Nombreux orifices de ventilation Ou 
sommier boite assorti. Grandeurs 
***qnli«»res

Construction solide presentee 
dans un fini gram de noyer. 
Recouverte de plastique lami 
né Siege et dossier rembour 
rés

Construction solide. Portes de verr* 
coulissantes Fini gram de noyer lami 
ne 48” x \2" x 32” H.

S4 par mois

FAUTEUIL BERÇANT 
INCLINABLE
Fauteuil inclinable à 3 po­
sitions. Recouvert de vmv 
le extensible Dossier capi­
tonne Muni de ressorts et 
rembourre de mousse. 
Choix de couleurs.

3734 ouest, rue NOTRE-DAME 10530 BOOL. PIE IX (MtL-Nord)
Tél. 322-2741

3250 rue MASSON (Rosemont) 
Tél. 725-2453

6960 rue ST-H0BERT 
TéL 2714668

1200 rue AMHERST
TéL 842-8911

SPÉCIAL3730 est, rue ONTARIO 4010 rue WELLINGTON (Verdun) 
Tél. 768-4730

1278 est, MT-R0YAL
Tél. 521-5373TéL 526-1667

S4 par mois1020 ni* NOTRE-DAME 
T4L 637-5825 (Laehine)

4660 «t, ru* STE-CATHERfNE 
Tél. 255-7029

6589 Bout. MONK
CVTUl ÉMARD)

Tél. 768-4777
11,926 *st, ru* NOTRE-DAME

(roMTI-AUX-TRIMUlS)
Tél. 645-5371
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Téléphonez, ou demandez au vendeur 
les détails complets sur notre 

PLAN DE CREDIT CONTINUELPAS DE DEPOT REQUIS 3ANS POUR PAYERJUSQU’A

iSiüratr ■gEMnilDiiirypiC-iien

ipÆS-'-V^

HEURES D’AFFAir12 MAGASINS DANS
LE GRAND N

PLUS DE 90 MAGASINS DANS LE 
QUEBEC POUR MIEUX VOUS SERVIR

1 ■ ML ■d Venez bénéficier de notre pouvoir d’achat.

Nos 90 magasins regorgent d'aubaines incroyables
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.____
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_____

LA MÜNlXtAL, JtUQl 1/ btricMtJKt IV/

L'Association québécoise des professeurs de français jette un cri
par Lyriane GAGNON

Dans un mémoire étoffé de 
90 pages faisant état, chiffres 
rt témoignages à l'appui, de 
“l’état d’urgence du français 
au Québec". l’Association qué- 
b é c o i s e des professeurs de 
français soumet à l'opinion pu­
blique une série de recomnian- 
c1'.lions précises (44 en tout) 
auxquelles, déclare l’Associa-

commandalions touchant 1 e s 
réformes qui devraient être 
apportées à l'enseignement (y 
compris l’enseignement cor­
rectif) de la langue, le mé­
moire de l’AQPF propose une 
vingtaine de recommandations 
concernant l'industrie, le com­
merce et l’information — re­

commandations qui visent, en 
substance, à faire du français 
la langue du travail et de la 
vie quotidienne — ce qui, selon 
l’Association, présuppose l'in­
tervention vigoureuse et soute; 
miedePËtat. '.” ‘ *

At. cours de la conférence de 
presse, les d i r i g e a n t s de

l'AQPF ont soutenu qu'étant 
donné le contexte actuel du 
Québec, “où la langue fran­
çaise est sérieusement mena­
cée, et où l'apprentissage du 

^français ‘international consti­
tue dé, « presque l’appremis- 
sage d'une langue seconde", 
l'enseignement d e l'anglais

comme langue seconde ne de­
vrait pas commencer avant la 
première année du secondaire. 
Ils ont en outre fortement in­
sisté sur la nécessité de four­
nir—aux j e u-rve a immigrants- 
non francophones un enseigne­
ment en français qui soit 
adapté, quant aux méthodes

pédagogiques, aux problèmes 
que provoque le brusque pas­
sage d’une culture à une 
autre.

Rappelons que l’Association

enseignants de tous les ni­
veaux.

L’AQPF doit se réunir en 
congrès à Cap-Rouge, en no- 
vembfe prochain, et l’un des

ES POLISSEUSES

-qucbecotsc des-profess<9»rs-de—-ihèmesd’étudrsera les-nott— 
français est une association veaux programmes-cadres de 
professionnelle qui, pour Fins- français élaborés au m i n i s- 
tant, regroupe quelque mille tère.

BALAYE
LAVEI iES DE TAPIS

vente/- locationx
REPARATION

Piice* autfsêntiquoi 
Soc* - Filtres - Courroies

VACUUM REBUILDERS MTl INC
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Pour 12 +T, les péripéties 
commencent au tournage..

par Jean-Paul BROUSSEAU

Au début du tournage, un co­
médien appelé à conduire une 
Ferrari sur une courte dis­
tance appuya par erreur sur 
i accélérateur au lieu du frein: 
deux tèchniciens à l'hôpital et 
deux, caméras en miettes... 
Vittorio Gassman attrape la 
jaunisse quelques semaines 
plus tard: six semaines d’inca­
pacité totale... Puis c’est au 
tour d’Ottavia Piccolo à se bri­
ser la mâchoire, à l'ingénieur 
du son d’avoir une crise car­
diaque et à Sharon Tate de dé­
voiler qu’elle était enceinte de 
cinq mois, le jour où c’était la 
huitième fois qu'on reprenait 
une scène où elle était lancée 
dans une piscine!

Si bien que le titre initial (on 
n’ose écrire: o r i*g i n a 1...) 
"Lucky 13”, devint: ”12 + 1” 
qu'on prononce “Douze plus 
UNE” — car il est question 
de... chaises — et c'est le film, 
le dernier fait par Sharon 
Tate, qu’on verra pour la pre- 
m i è r e fois aujourd’hui, en 
français aux cinémas Arlequin 
cf Anjou, en anglais au cinéma 
Kent et — en français — à 
Québec, au cinéma Canadien.

Réalisateur: Nicolas Gessner. histoire de... barbier italien de 
Les ^antres-comédiens-sont New York à qui échoit un héri- 

(qui y fait, dit- tage qui 1 e Tirent'rav.:~M3îs eïf”Orson Welles 
on, un r ô 1 e de composition 
époustouflant). Vittorio de 
Sica. Mylène Demongeot, Ter­
ry-Thomas... et treize chaises 
dont on ne dira, ici, stricte­
ment rien! Parce,que ça en­
traînerait loin, et que les péri­
péties du film sont à propre­
ment parler... inénarrables.

C'est pour parler de cette 
production qu’une conférence 
de presse avait été convoquée 
où l’on a rencontré le produc­
teur du film, Claude Giroux, 
de Girouxfilms, compagnie de 
production installée à Paris.

Quand l’équipe de produc­
tion apprit l’épouvantable 
drame de la mort de l’actrice 
Sharon Tate, explique Claude 
Giroux, personne ne voulut 
plus toucher au film, le mon­
tage s'arrêta pour plusieurs 
mois... Mais après ce délai, et 
-le.-choc absorbé, voici la pre­
mière.

Conférence de presse dans 
un salon de coiffure de l’édi­
fice de la Banque Canadienne 
Nationale, Place d’Armes — 
parce que ”12 + 1” est une

voilà assez.
Une histoire de barbier qui 

fait fortune par héritage, et à 
qui il arrive des$}$>ses... inté­
ressantes, est-ce cela qui a sé­
duit Claude Giroux, un Cana­
dien français (pas barbier —

Sais qui a fait des études en 
immerce à McGill — ) dont 

la biographie dit que “sa for­
tune est moins une motivation 
d'h o m m e d’affaires qu'un 
moyen de création”, et à qui il 
arrive aussi des choses inté­
ressantes?
Où l'on devient
"anarchiste-
capitaliste”...

Il parle de l’argent, mais dé­
cidément pas comme on doit 
en parler au ministère des Fi­
nances ou rue St-Jacques à 
Montréal. “L’argent... Dès que 
tu commences à y penser trop, 
alors tu bloques; moi, la pani­
que me prend. C’est comme 
une femme: si tu y penses 
trop, alors t’es obligé de la 
marier”.

Il explique qu’il faut prendre

"Caligula" à la Place des Arts

les choses comme elles vien- 
nent. “Eh bien, s’il me faut 

"$500,000. rien ne m’empêche 
d’aller voir (M.) Bronfman et 
de lui demander de me les 
prèler. C’est le premier coup 
qui est le plus dur, c’est le dé­
part. Après ça, ça va plus ou 
moins tout seul, des portes 
s’ouvrent...”

Fit alors, les succès. Pour 
“Un homme et une femme” de 
Lelouch, il a investi $425,000. 
Le film a rapporté $5 millions: 
pour le film de Reichenbach 
avec le pianiste Arthur Rubin­
stein, il a fallu chercher les 
sous mais le film a rapporté 
dans les six chiffres pour un 
seul visionnement à un réseau 
américain de télévision.

Sans qu’on le lui demande 
précisément, Claude Giroux 
dit tout d’un coup: “Moi, je 
suis un anarchiste-capita­
liste”. Quand on sait que l’a­
narchisme, chez Proudhon et 
Steiner, notamment, a été le 
précurseur du socialisme, le­
quel a fait naître “Le Capital” 
de Marx, on voit que ce Cana­
dien français n’a peur ni des 
mots ni des situations inédites. 
Une sorte d’artiste de la fi­
nance...

Aujourd'hui, ses intérêts 
vont à des films ft'éHuralinn - 
Ainsi, en plus du film sur Ru­
binstein, il pense à un film 
avec P i c a s s o (qui est déjà 
d'accord, pour la sorntni; un 
peu incroyable de $10,0001, 
avec le violoncelliste Rostro- 
p o v i t c h, le violoniste Isaac 
Stern. "Ce que je veux faire, 
c’est dé documenter l’art de 
ces hommes. Picasso, il faut 
comprendre qu’il est si vieux, 
qu’il va mourir. Quant à Isaac 

1 Stern, je voudrais qu’il joue sa 
musique, et q u ’i 1 l'explique 
comme il Kexpliquerait à ses 
enfants... Moi, vous savez, la 
musique, je suiq venu à ça si 
tard...”

Rock D e m e r s, de Karoun 
Films, dit de lui qu’il pense 

, beaucoup à ses enfants, .qui 
ont entre trois et douze ans — 
toutes des filles. Claude Gi­
roux a épousé la comédienne 
Maureen McNalley.

Son prochain film? Cette 
“Histoire d’O” de Pauline 
Réage qui pourrait fort bien 
être réalisé par Kineto Shindo. 
qui a fait “L’Ile nue” et “Oni- 
baba’.

uf troupe du Tréteau de 
Paris, en collaboration avec 
Jean de Rigault et la Place 
des Arts, présentera du 25 sep­
tembre au 3 octobre, au Theà-”

gula”, il est assez heureux que 
le metteur en scène de la pro­
duction du Tréteau de Paris 
soit Georges Vitaly, celui-là 
même qui, lors de la première

tre P o r t -R o y a 1, la célTtfre- n Paris, en 1945, participait à
la création de cette oeuvre en 
y interprétant le rôle d'Héli- 
con. Lors de ces premières re­
présentations, c’est le regretté 
Gérard Philippe qui interpré­
tait le rôle-titre.

pièce de Camus "Caligula”. 
Camus, Prix Nobel de Littéra­
ture 11957) cà ! écrit, outre les 
oeuvres théâtrales “Le Malen­
tendu”, “Les Justes” et 
“L’Etat de siège”, les récits- 
nouvelles “L’Etranger”, “La 
Peste”. “La Chute” et “L'Exil 
et le royaume".

Lors d'une émission télévi­
sée à I'ORTF, l'a u t e u r du 
"Mythe de Sisyphe" déclarait: 
“Je crois au spectacle total, 
conçu, inspiré et dirigé par le 
même esprit, écrit et mis en 
scène par le même homme, ce 
qui permet d'obtenir l’unité du 
ton. du style, du rythme, qui 
sont les atouts essentiels d’un 
spectacle."

Faute de la p r é s e n c e de 
Camus lui-même pour “Cali-

Rappelons que Georges Vi­
taly a obtenu le Grand Prix 
Dominique de la mise en scène 
pour la pièce d’Audiberti 
“Quoat’Quoat” (présentée la 
saison dernière à la Place des 
Arts). Vitaly peut se vanter 
d’avoir créé sept pièces d’Au- 
d i b e r t i ainsi que de Boris 
Vian, Henri Pichette et Geor­
ges Sehéhadé. 11 a aussi tra­
vaillé avec des peintres célè­
bres: Picasso, Léger. Labisse, 
Fini, et a réalisé des mises en 
scène en Italie, en Suisse, en 
Belgique et en Hollande. Il a

Productions du
Théâtre International de Montréal

LA PUCE AMOUREUSE
adaptation musicale de L’Ecole des Femmes” de moliôre. avec
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aussi signé plusieurs mises en 
scènes d'auteurs classiques 
( Shakespeare, Calderon, 
Schiller. Feydeau).

On estime qu’il a parfaite­
ment traduit scéniquement le 
personnage complexe et am­
bigu de Caligula: meurtrier 
démentiel en quête d’absolu (il 
demande constamment à Héli- 
con de lui apporter la... lune).

Caligula s'apitoie aussi sur 
le sert de l’humanité; ne l’en­
tendons-nous pas dire: “Les 
hommes meurent et ils ne sont 
pas heureux", ou “Les hom­
mes pleurent parce que les 
choses ne sont pas ce qu elles 
devraient être?”...

Caligula ordonne meurtre 
sur meurtre et justifie sa ma­
nière d’agir de la façon sui­
vante: “One ne comprend pas 
le destin et c’est pourquoi je 
me suis fait destin. J’ai pris le 
visage bête et incompréhen­
sible des dieux. Lorsque ses 
contemporains décideront de 
mettre fin à ces crimes en 
série en l’assassinant, Caligula 
ne fera rien pour les en empê­
cher puisque sa mort est l'a­
boutissement de son action: 
les hommes repoussant enfin 
l’absurde qui les brime. Grâce 
à lui, pense-t-il, les hommes 
sont enfin devenus des hom­
mes. c’est-à-dire des êtres li­
bres.

i- mm&x
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A la Poudrière
Edgar Fruitier joue le rôle d’Arnolphe dans la comédie musicale “La Puca 
amoureuse”, d’après Molière, présentée à la Poudrière.

Campagne ’d'abonnement 
aux Grands Ballets

Pour la première fois, les 
Grands Ballets Canadiens ont 
mis sur pied une campagne 
d’abonnement qui permet au 
spectateur de s'assurer une 
bonne place pour toute la sai­
son et voir des oeuvres aussi 
variées que les c r é a t i o n s 
“Tommy”. “A u r k h i”. "Vil­
lon” et les ballets toujours po­
pulaires “Bal des cadet s". 
“La Fille mal gardée" et 
“Casse-Noisette".

Les personnes qui se seront

procuré leur abonnement 
avant le 5 octobre pourront 
profiter de la présente campa­
gne. qui offre quatre specta­
cles pour le prix de trois et 
participer au tirage de deux 
billets d'excrusion Montréal- 
Copenhague. via Scandinavian 
A i r ! i n e s. et de deux billets 
pour le Ballet Royal de Copen­
hague.

Pour renseignements, s'a­
dresser aux Grands Ballets 
Canadiens, 5415. chemin de la 
Reine-Marie, tel.; 487-1232.

90% des employés à la production bénéficient 

de la semaine de cinq jours au Québec Récital

photo Antoine Dësilets. i_A PRESSE
Le producteur Claude Giroux, de Giroux films de Paris, 
revenu hier faire un tour à Montréal pour présenter 
"12 + 1" . . . chaises — le dernier film de Sharon Tafe, 
avec, aussi, Orson Welles et d'autres.

QUEBEC (OIPQ)- Qua­
tre-vingt-dix pour cent des 
employés à la production 
au Québec jouissaient, en- 
1968, de la semaine de tra­
vail de cinq jours, compa­
rativement à 83 p. cent en 
1963. Pour les employés de 
bureau, la proportion est 
demeurée constante pour la

même période, la grande 
majorité d’entre-eux jouis­
sant de la semaine de cinq 
jours depuis longtemps: 
leur nombre d’heures de 
travail par jour est de- 
m e u r é sensiblement le 
même.

On trouve ces informa­
tions dans une publication

J■ JSQIJ dçl sept THE PRICE d
'9k>

i d'Arthur Miller, avec 
i scène <je Jeannme Beeudief»
GÉRARD PARKES 

El LEEN CLIFFORD LEN WATT
E.M. MARGOLESE

James Hutchinson, baryton, 
donnera un récital dimanche, 
à 5 h., au Redpaih Hall de 
l’Université McGill.

récente du Bureau de la 
statistique du Québec inti­
tulée “Conditions de travail 
au Québec pour des activi­
tés économiques choisies au 
1er mai 1968”.
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Montréal-Nord 
se dote d'un
Jeune commerce

La Jeune chambre de Mont­
réal-Nord est née depuis hier 
soir. Son fondateur, M. Ge­
rald Larose, représentant, a 
été élu à la présidence de 
l'organisme. Il sera aidé de 
cinq vice-présidents : Roger 
Laterreur, Gerry Levis-Bras- 
sard, Michelle Dusseault, 
Pierre Dugal et Gérard Le­
page. Elle compte également 
cinq directeurs.

La fondation de la Jeune 
chambre de Montréal-Nord a 
été nécessitée par l'absence 
d'un organisme équivalant 
dans cette ville de 80.000 ha­
bitants depuis 1954.

Corps intermédiaire qui se 
veut également un organisme 
de pression, la Jeune cham­
bre s'est fixée comme but Je 
“sauvegarder l'intérêt de la 
population de Montréal-Nord”, 
tout en orientant son action 
dans les différents domaines: 
municipal, scolaire, culturel 
et autres domaines connexes. !

Le maire de Montréal-Nord, i 
M. Yves Ryan. dans son allô- i 
cution. a accordé son appui 
total à ce mouvement, ainsi 
que celui des autorités muni­
cipales.

La Jeune Chambre de 
Montréal-Nord a fixé à 250 
|e nombre de membres,qu el­
le désirs fee ru ter d'ici 1971. *
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i. Maurice Strong devient secrétaire général de la
conférence de TON U ch 1 Wj de l'environnement humain

OTTAWA (PC) — M. Mau­
rice Strong.Vigé de 41 ans, prey 
sident de l’Agence canad'entf 
de développement internatio­
nal, a annoncé hier, qu'il 
avait accepté le poste de se­
crétaire général de la confé­
rence des Nations unies 
chargé de l'environnement hu­
main.

M. Strong, ancien président 
de la société Power Corpora­
tion of Canada Limited, en­
trera en fonction le 1er jan­
vier.

Il a précisé, lors d'une con­
férence de presse que les Na­

tions unies “sont un corps 
malade qui doit être sauvé”.

M. Strong a ajouté qu'il 
semploiera à recueillir des 
propositions de la part de tous 
les gouvernements, en ce qui a 
trait aux contrôles et aux nor

Jean Drapeau, 
chef du parti 
civique reçoit 
deux requêtes

par André BEAUVAIS

Le chef du Parti civique, et 
maire de Montréal, M. Jean 
Drapeau, a réçu deux requêtes 
provenant de deux groupes dif­
férents du quartier Saint-Mi­
chel, l'une demandant au 
Parti civique d'accepter dans 
ses rangs le conseiller munici­
pal sortant Léopold Lavoie, 
l'autre intervenant en faveur 
du conseiller sortant Nicola 
Ciamarra.

Dans le cas de M. Lavoie, ce 
sont des hommes d'affaires, 
des organisateurs de loisirs, 
des travailleurs et des chauf­
feurs de taxi de Saint-Michel 
qui demandent au Parti civi­
que d'endosser la candidature 
d^NT. LàVoie, au scrutin du 2tj 

r-metobre. Il est noter que le 
député fédéral de Saint-Mi­
chel, M. Victor Forget, ainsi 
que le député provincial, M. 
Fernand Picard, ont tous deux 
signé cette requête en faveur 
de M. Lavoie.

En ce qui concerne le con­
seiller C i a m a r r a. il s’agit 
d une requête portant environ 
2.000 signatures, nous dit-on. 
que le chef du Parti civique a 
reçues, vert 7 h., hier soir.

Cette requête a circulé dans 
certaines rues du secteur néo­
canadien de Saint-Michel, à la 
suite d'une rumeur voulant 
que le Parti civique de Mont­
réal ne reconnaisse pas la can­
didature de M. Ciamarra. Il 
faut préciser qu’au nombre 
des signataires se trouvent 
plusieurs noms d’origine cana- 
dienne-française, en plus des 
nombreux d’origine italienne.

MM. Nicola Ciamarra et 
Léopold Lavoie, ainsi que les 
deux autres conseillers de 
Saint-Michel, MM. Ernest 
Roussille et Aimé Sauvé, siè­
gent à l’hôtel de ville à titre 
d’indépendants.

II semblerait, toutefois, que 
MM. Roussille et Sauvé au­
raient, en poche, leur billet 
pour le Parti civique.

MM. Ciamarra, Roussille et 
Sauvé furent élus, en décem­
bre 1968, après l’annexion de 
Saint-Michel, sous la bannière 
du comité d’épuration. Le qua- 
t r 1 è m e candidat de l’épura­
tion, M. Pierre Bégin, fut dé­
fait à cette époque par M. Léo­
pold Lavoie.

Mais MM. Ciamarra, Rous­
sille, Sauvé et Bégin reçurent, 
lors de cette élection partielle, 
immédiatement après la cam­
pagne annexionniste qu’ils me­
nèrent. l'appui non équivoque 
de l’équipe Drapeau-Saulnier.

'fives visant à combattre la pol­
lution.

Il fera également des rc om- 
mandations sur ces sujels qui

M. Maurice Strong

feront l’objet de .discus dons 
lors do la conférence de i J.\U 
sur renvirnnnemenl humain, 
qui (liât avoir lieu à Stockholm 
en 1972

On a appris an début de la 
journée, mercredi, (pie M làs- 

vëôit-Roul. ancien directeur .lu 
Glendnn College, de T-nv-iUo. 
était entre au service de l'A­
gence, à titre du conseiller du 
président.

M. lîeid. anciennement atta­
ché au ministère des Alfaires 
extérieures, entreprendra des 
études sur le rôle du Canada 
dans les institutions qui s'inté­
ressent au développement in­
ternational.

Choix de M. Thant
On a laisse e n I e n d r e au 

siège de FONT1, que M. Thant 
secrétaire général, avait porté 
son choix sur M Strong depuis 
plusieurs mois et qu’il no con­
sidérait aucun autre candidal, 
il avait demandé au gouverne­

ment canadien, le printemps 
dernier, de libérer M, Strong 
Sa requête avait été rejetée 
étant (Inimé les engagements 
de M Strong au programme 
d’assistance du Canada.

M Thaut a continué ses dé 
marches auprès du gouverne­
ment canadien jusqu’à ce qu'il 
obtienne une réponse favora­
ble.
. Bien que M. Strong ait eu 

p I u s i e u r s postes dans des 
a g e n c e s de l’ONU, il était 
mieux connu pour la haute ef­
ficacité qu'il déployait dans 
l’administration du program-- 
me d assistance du Canada.

M. Strong est originaire de 
Oak Lake. Manitoba, ”ii ii est 
né on 1929. Il a tait ses études 
au M a n i t o b a. Apres avoir 
passé quelque temps .inns le 
commerce et dans les affcires 
publiques, il est e filet' nu ser­
vice du gouvernemep fédéral 
en !!l(>6.

C'est à ce moment que le

premier ministre d'alors. M. 
Lester Pearson l'a nommé di­
recteur du bureau de I aide a 
l’étranger. Ce bureau a été re­
baptisé sous le nom d* Agence 
canadienne de développement 
international. M. Strong en de­
venait le président.

M. Strong a agi en même 
temps, partiellement, à 'ire de 
gouverneur de la Banque in­
ternationale de reconstitution 
et de développement, la Ban­
que asiatique de reconstruc­

tion et de développement, la 
Banque asiatique de dévelop­
pement, l.-j, Banque antillaise 
de développement, et jusqu'ici 
était principal délégué cana­
dien au programme de déve­
loppement des Nations unies.

M. Strong a reçu des docto­
rats honorifiques de plusieurs 
universités, et pendant un cer­
tain temps a été professeur à 
l'Université York, de Toronto.

M. Strong est marié-et père 
de cinq enfants.
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Trois nouveües grèves eu 
Québec: 1500 employés touchés*

Durant 
votre vie

Trois nouvelles grèves ont 
éclaté depuis hier au Québec- 
dans le secteur industriel. Ces 
arrêts de travail touchent plus 
de 1,500 ouvriers.

A Ville Saint-Laurent, en 
banlieue de Montréal, les 33 
métallos de la compagnie Kus- 
selsteel (usine d’entreposage 
de produits d'acier) ont dé­
brayé ce matin, à la suite 
d'une impasse dans les négo­
ciations. Selon une source syn­
dicale. les principaux points 
en litige concernent la classifi­
cation des tâches, les heures 
de travail, les salairas et la li­
berté d'effectuer des heures 
supplémentaires.

A Valeartier en br-itieue de 
Québec. 1.400 employés des In­
dustries \ .ih-iriier. c.1-;!.-ment 
membres du Syndicat des Mé­
tallos, ont débrayé hier matin, 
après avoir rejeté les derniè­
res offres patronales par 520 
voix contre 426.

Les parties ne s'entendent 
pas sur la classification des tâ­
ches et sur les salaires. L'em­
ployeur a offert une augmen­
tation de t!l cents l'heure éche­
lonnée sur 3 ans alors que le 
syndicat réclame une hausse 
de 78 cents, également pour un 
contrat de 3 ai :. Les Indus­
tries Valearlier fabriquent des 
munitions, des véhicules tout

terrain et divers contenants en 
plastique.

Enfin, à Montréal-Est. les 90 
emplovés de la Société des 
matériaux d e construction 
Dornt: r se sont mis en grève 1 
ce matin, paralysant son usine 
do produits de gypse. Ces cm- | 
ployès sont membres du Syn- | 
(li<-: t international des travail- ' 
leurs unis des industries du ci­
ment. de la chaux et du gypse.

La partie patronale a fait sa­
voir qu elle avait offert une 
convention de deux ans avec 
une «’."’.mentation de salaire 
de 20 cents l'heure la première 
année et de 18 cents pour la 
deuxième.
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NE TARDEZ PLUS ET APPELEZ !
DEMONSTRATION ET RENSEIGNEMENTS GRATUITS SANS OBLIGATION

FENETRES / FORTES./ AUVENTS
REVETEMENT HORIZONTAL cî VERTICAL

eî COUCHES 
ADRESSEZ-VOUS au plus 

grand manufacturier 
AVEC PLUS DE 20 ANS 

D'EXPERIENCE

PAIEMENTS TRES FACILES 
90 jours après installation sans intérêt 
TERMES BUDGETAIRES très AVANTAGEUX 

6-12-18-24-30-36 MOIS pour PAYER

Pourquoi no pas le faire sagement?
Renseignez-vous sur un 

prêt personnel l D à taux raisonnable

\

USs

97Î
MATERIAUX DE CONSTRUCTION EN ALUMINIUM 

1530 estf^Bgaubien, Montréal, P.Q. — Appel ir^rurbain accepté 
Succursales : *.
QUEBEC: 2070 Branly - 681-6009 • TROIS-RiVIERES : 429 Laviolette-375-7321 
SHERBROOKE : 815 Short - 567-5122 o OTTAWA : 206, rue Main - 236-0734 ^ 

AVANT D'ACHETER, DEMANDEZ NOS PRIX ( *

Nous désirons vous prêter 
l'argent necessaire pour satisfaTre 
vos besoins, tels que.- améliorations 
a apporter a votre foyer, frais 
d'éducation, achat d’une nouvelle 
voiture ou d'accessoires électriques, 
ou bien encore pour vous permettre 
de prendre des vacances.

Toute votre vie, vous aurez be­
soin d'emprunter. Alors pourquoi 
ne pas emprunter à un taux raison­
nable à la façon TD! Car où vous 
empruntez fait toute la différence.

Ccmparss si©$ taux
Montant
emprunté

Durée 
du prêt

Versements
mensuels

Coût total 
du prêt"*'

C- .-rO

$ 5CO 12 mois S44.40 S 32.53
1,000 18 mois 60.90 96.01
1,000 24 mois 47.00 127.52
1,500 24 mois 70.50 191.28
1,500 30 mois 58.00 239.42
2,000 30 mois 77.40 319.23
2,000 36 mois 66.30 384.56
2,500 36 mois 82.80 430.70

TO R O NTQ DOMINIO N
la banque ou le personnel crée toute la différence
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Mme Meir arrive à New York

Démentant Washington, 
Israël nie avoir 
violé le cessez-le-feu

NEW YORK ( UPI. AFP, CP) — Sitôt 
arrivée, hier soir, à l'aéropoft Kennedy, 
où elle a fait l'objet de mesures de sécu­
rité extraordinaires. Mme Golda Meir, 
premier ministre d'Israël, a affirmé 
que son pays n'a pas violé le cessez-le- 
feu en vigueur depuis le 7 août (pour 90 
jours) dans la région du canal de Suez.

On sait que M. Robert J. McCloskey, 
porte-parole du State Departement de 
Washington, a déclaré hier, lors d'une 

» conférence de presse, que les Etats- 
Unis possèdent la preuve qu’Israël a ef­
fectué, depuis le début de la trêve, au- 
dessus de la zone du cessez-le-feu. des 
vols de reconnaissance qui s'écartaient 
de l’accord intervenu dans le cadre du 
plan Rogers. Les photos soumises par 
Israël comme preuve du renforcement 
des défenses antiaérienne s de la 
R.A.U., sont, d'après les experts du 
Pentagone, manifestement le résultat 
de vols effectués au-delà des limites sti­
pulées.

‘•.le n'ai pas lu le rapport sur lequel 
s'est fondé M. McCloskey, a dit Mme 
Meir. mais je sais que mon oays n'a au­
cunement violé le cessez-le-feu." Par­
lant. ensuite des entretiens qu'elle aura 
avec MM. Nixon et Rogers, entre au­
tres, à Washington, la grand-mère chef 
d'Etat, a révélé: "J'espère pouvoir dis­
cuter du problème du Moyen-Orient 
ainsi que des problèmes qui, à mon 
sens, intéressent et Israël et les USA.

Au sujet d une éventuelle libération 
des prisonniers palestiniens détenus par 
son gouvernement, elle a répondu à une 
question posée par un journaliste: “Je 
regrette, mais il s'agit d'hommes et de 
femmes qui doivent être traduits devant 
nos tribunaux. Ils ont tué, ou tenté de 
tuer, des Israéliens. Ils devront répon­
dre de leurs actes."

En ce qui concerne les otages en

Désordres 
étudiants 
en Bolivie

général. Mme Meir a précisé ' Nmis 
croyons que. pour les libérer et pour 
prévenir tout autre acte de piraterie 
de ce genre, tous les pays concernés 
doivent former un front commun...

La vieille dame, née en Russie et qui 
a vécu plusieurs années aux Etats- 
Unis ensuite, a ajouté : "Notre pays 
veut la paix ... Il vaut mieux pour 
tous que les gouvernements du Moyen- 
Orient soient stables ... Le roi Hussein 
(en'proclamant la loi martiale) a fait 
ur autre effort pour préserver l'unité 
de son pays et pour y maintenir 
l'ordre.”

*.
Des agents de police motorisés ont 

escorté Mme Golda Meir jusqu'à l'hô­
tel Waldorf Astoria après la conféren­
ce de presse.

A Washington, elle tentera d'obtenir 
pour Israël une aide militaire et éco­
nomique dont la facture s'élèverait à 
$1,300.000.000.

M. Abba Eban, ministre israélien 
des affaires étrangères, a quitté Tel- 
Aviv ce matin pour New York. Il 
agira comme chef de la délégation de 
son pays à l'Assemblée générale de 
l'ONU.

Le "New York Times", sous la signa­
ture de l'un de ses correspondants di­
plomatiques, a révélé hier dans un arti­
cle publié en première page du grand 
quotidien newyorkais, que les Etats- 
Unis avaient acquis la certitude que le 
gouvernement de Tel-Aviv avait pro­
cédé à des vols de reconnaissance pho­
tographique et qu’il avait également 
procédé au renforcement de ses fortifi­
cations le long du canal.

Le gouvernement israélien s'est déjà 
plaint qu'à quinze reprises l'Egypte a 
violé le cessez-le-feu de 90 jours en pro­
cédant à la mise en place de fusées sol- 
nir "Sam-2” fournies par l'Union sovié­
tique. Les protestations de Tel-Aviv ont 
été étayées par le gouvernement Nixon 

• en affirmant que le gouvernement du 
Caire a étoffé sa défense anti-aérienne 
dans le secteur du canal de Suez depuis 
l'entrée en vigueur du cessez-le-feu. le B 
août dernier.

Si les Américains se retirent d'ici juillet 1971 j. v

Le Vietcong offre un nouveau plan 
de paix en huit points aux USA

PARIS. (AFP, UPI. Reufer) — Après 
avoir boudé la conférence du Vietnam 
cinq semaines durant, par l'intermé­
diaire du chef de sa délégation Mme 
Nguvon^Thi Binh, a présenté au­
jourd’hui un plan en huit points pour le 
rétablissement de la paix au Vietnam. 
Cette nouvelle “initiative” vise à 
“éclaircir et préciser la solution globale 
en dix points qui demeure valable”. 
Elle touche aux aspects militaires et po­
litiques du problème. Le ministre des 
affaires étrangères du “gouvernement 
provisoire et révolutionnaire" (G.P.R.) 
établi par le Vietcong a précisé instam­
ment que ses propositions présupposent 
le retrait de toutes les forces américai­
nes du Vietnam d'ici le 30 juin 1971 et la 
mise au rancart de MM. Thieu, Ky et 
Thien, respectivement président, vice- 
président et premier ministre de l'ac­
tuel gouvernement sud-vietnamien.

Voici les principaux points du plan 
présenté a Paris par le GPR:

1— Dés que les USA et leurs alliés 
concernés se seront engagés à évacuer 
le Vietnam (date limite: 30 juin 1971), 
les armées populaires de la libération 
s’abstiendront de toute attaque contre 
les troupes en train d’opérer leur le- 
traite. Puis les parties discuteront de la 
sécurité des troupes étrangères et du 
sort des prisonniers.

2— Laquestion des forces vietna­
miennes au Sud-Vietnam sera réglée 
par les seules parties vietnamiennes.

3— Formation à Saigon d'un gouver­
ne m e n t vraiment démocratique, ex­
cluant MM. Thieu Ky et îhiem, et voué 
au maintien de la paix, de l'indépen­
dance, de la neutralité du pays, de la li­
berté de croyance. Libération des pri­
sonniers politiques et fermeture des 
camps de concentration. Le G.P.R. de

concert avec un tel gouvernement cher­
chera une solution politique aux problè­
mes du Sud-Vietnam.

4 —L a population sud-vietnamienne 
choisira elle-même, par le truchement 
d’élections libres, la forme de gouverne­
ment qu'elle préfère. L’Assemblée élue 
ainsi élaborera une nouvelle constitu­
tion.

5 —Le gouvernement provisoire de 
coalition comprendra des membres du 
G.P.R.; des personnes de l’administra­
tion de Saigon en laveur de la paix, de 
l'indépendance, e t c.; des personnes 
d'autres appartenances politiques et re: 
ligieuses... Ce gouvernement garantira 
l'exercice des libertés démocratiques, ' 
interdira toutes représailles, toute dis­
crimination. à l'c g a r d de personnes 
ayant collaboré avec l’une ou l'autre 
partie... Il appliquera une politique de 
paix et de neutralité à l’extérieur.

profond désir de paix du peuple améri­
cain et des autres peuples du monde.”

Le délégué américain à la même con­
férence, ’ M. David Bruce, qui a précédé 
Mme Minh à la tribune, a rejeté par 
avance son “initiative": aucune condi­
tion préalable ne saurait être admise, 

a-t-il dit en substance, et aucune partie 
ne doit être exclue de la négociation. 
Or. le porte-parole du Vietcong a exigé 
le retrait inconditionnel des troupes 
étrangères et l’élimination du régime 
a&tucl de Saigon.

Abandon des 
poursuites contre 
Mgr Defregger
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Nasser: seule la force peut 
régler le conflit avec Israël

LE CAIRE (AE'F) — “Ce qui a été 
pris par la force ne peut être récupéré 
que par la force”, a notamment déclaré 
le président Nasser au cours d'un long 
entretien qu'il a eu hier soir avec une 
délégation d’avocats soudanais. Ces 
derniers, venant d’Alger où ils ont par­
ticipé à la conférence des avocats ara­
bes, séjournent au Caire, indique ce 
matin l’officieux “Al Ahram".

Le chef de l’Etat égyptien, qui parlait 
de la situation au Proche-Orient, a indi­
qué, au cours de l'entretien, selon le 
journal, que l'acceptation du plan Ro­
gers par l'Egypte avait deux raisons: 
l'initiative américaine s'est placée dans 
le cadre de la résolution du Conseil de 
sécurité et. d'autre pari, il ne fallait pas 
donner aux Etats-Unis, ni à Israël, l'oc­
casion d'accuser la RAU de ne pas vou­
loir rechercher les moyens d'aboutir à 
la paix dans cette région.

Ix‘ président a noté que les Etats- 
Unis. après-avoir présenté leur proposi­
tion. n'ont manifesté aucune impartia­
lité et que l'Egypte n'a pas été surprise 
par la décision de Washington de livrer 
a r g en l et équipements militaires à 
Israël: même pendant la durée du ces­
sez-le-feu.

Des incidents violents ont éclaté entre 
policiers et "chicanos” — immigrés 
mexicains — hier soir à Los Angeles à 
l'occasion d'un grand défilé marquant 
le 16De anniversaire de l'indépendance 
du Mexique. En fin de soirée, la police 
indiquait que 20 membres des forces de 
l'ordre avaient été blessés, dont un par 
balle. 41 personnes ont été arrêtées.

Evoquant l’attitude de la RAU envers 
la résistance palestinienne, le président 
a ajouté, toujours selon “Al Ahram”, 
que le gouvernement égyptien considère 
les activités des fédayin comme un élé­
ment essentiel de la lutte pour leur des­
tinée. La RAU a donné “toute son aide 
utile” à la résistance palestinienne et 
n'a jamais méconnu les principes éta­
blis par la résistance, a encore précisé 
le chef d’Etat égyptien.

Evoquant d'autre part la situation sur 
le front oriental, Nasser a déclaré que 
ce front, qui pourrait jouer “un rôle ex­
trêmement important” dans la lutte, 
demeure sans efficacité en raison de 
l'altitude adoptée par certains chef-s de 
ce Iront, "qui ne veulent avoir aucun 
rôle actif". Le président a fait l'éloge 
des troupes irakiennes stationnées 
sur ce front, mais, a-t-il ajouté, les lea­
ders irakiens ne veulent pas que ces 
troupes fassent leur devoir. II a donné 
en exemple, à ce propos, le fait que les 
troupes irakiennes se sont tenues, au 
cours des dernières années, loin de tout 
combat. Les leaders du parti BAAS. a- 
l-il ajouté, "ont voulu créer des conflits 
latéraux pour cacher l'attitude militaire 
passive adoptée par le gouvernement 
baassiste d'Irak”.

Les bagarres ont commencé en fin 
d'après-midi alors que le défilé auquel 
avaient pris part quelque 2,500 person­
nes se dispersait. Environ 800 "chica- 
nos", pour la plupart des jeunes gens, 
se sont heurtés aux policiers près du 
parc du Belvedère, dans le quartier est 
de Los Angeles, dont la population est à 
prédominance d'origine mexicaine. Les

(> —La réunification du Vietnam sc 
fera par des moyens pacifiques et dé­
mocratiques. sans annexion, sans ingé­
rance étrangère.

Mme Binh a déclaré que le G.P.R. 
“est disposé à établir dès maintenant 
des contacts avec des forces ou person­
nes appartenant à toutes les tendances 
politiques et religieuses, au pays et à 
l’étranger, y compris des personnes fai­
sant partie de l'actuelle administration 
de Saïeon. à l'exception de MM. Thieu. 
Ky et Thicm. *

En conclusion, clic a souligné que les 
nouvelles précisions fournies reflètent 
“les exigences légitimes du pcup'c viet­
namien et répondent en même temps au

MOSCOLI fAFP) — La phase d'ex­
ploitation concrète des accords politico- 
économiques qui liquidèrent le passif 
germano-soviétique en août à Moscou 
va s’ouvrir. Avant la brève mais capi­
tale visite à la fin de ce mois de M. 
Karl Schiller, ministre fédéral de l'Eco­
nomie, M. Hans L e u s s i n k, ministre

jeunes ont bombardé les policiers à 
coups de matraque et de grenades la­
crymogènes. Plusieurs camions utilisés 
dans le défilé ont cté incendiés. Le 20 
août dernier, dos incidents semblables 
entre "chicanos" et policiers avaient 
fait trois morts, dent un journaliste 
d'origine mexicaine, et de nombreux 
blessés.

MUNICH (UPI, Reuter) - Une décla­
ration émanée du bureau du procureur 
de cette ville, annonce l’atrandon des 
poursuites contre Mgr Mathias Defreg­
ger, accusé de crimes de guerre.

Le prélat, maintenant âgé de 54 ans, 
a admis qu'il a. à titre de capitaine dç 
la Wehrmuch. à l'époque, transmis l'or­
dre d'exécuter dix-sept civils du village 
de Filctto die Camara, dans les Abruz- 
zcs. région montagneuse d'Italie. Les 
villageois en question turent tués le 7 
juin 1944. Le périodique ouest-allemand 
Dcr Spiegel avait révélé cc fait il y a un 
an.

ouest-allemand de la recherche scienti­
fique, va tenter de mettre sur pied, 
entre la RFA et l'URSS, un cadre de co­
opération scientifique comparable à 
celui dont disposent depuis quatre ans 
l'URSS et la France.

Après lui. IM. Schiller, qui séjournera 
en URSS du 23 au 27 septembre (avec 
une visite à Kiev, en Ukraine) posera 
les jalons d’une coopération économique 
plus ample entre les deux pays. -

Attendu le i7 septembre à la tête 
d’une.délégation de dix personnes. M. 
Leussink renouera les contacts déni 
pris au printemps par M. Egon Emnr. h 
envoyé spécial du ministère fédéral des 
affaires étrangères. Son but. assurc-t-on 
de source informée, est de fournir à la 
coopération germano-soviétique n vi­
sante un cadre et des m 0 c a n i s m c s 
scientifiques et techniques permettant 
d’abord l’échange de savants et de mé­
thodes. et ensuite le travail en commun.

M. Leussink. qui demeurera en URSS 
jusqu'au 29. aura plusieurs entretiens 
avec MM. Vladimir Kirillinc. président 
du comité d'Etat pour la science et la 
technique, et Mstislav Keldyeh,. presi­
dent de l'Académie des sciences. 11 sa­
crifiera au tourisme en sc rendant à 
Tbilissi (le 241 et à Leningrad (les 2ti rt 
271. et à la science en visitant Ks instal­
la ions nucléaires de Serpoukhov le 23 
(où la France collabore avec les Sovié­
tiques), et Akndcmgorod. près de Novo­
sibirsk, en Sibérie, les 20 c! 21.

Dans cctie dernière ville, où se ren­
dra également le président Pompidou 
début octobre. M. Leussink. indique-t- 
on, tentera de mettre au point avec les 
Soviétiques ■ un programme d'échange 
de chercheurs et rie techniciens et cn- 
suite d'institutionnaliser un programme 
de recherches et d’expériences en com­
mun dans divers domaines, dont celui 
de l'utilisation pacifique de l'énergie nu­
cléaire.

Le ministre, qui arrivera à Moscou le 
17 venant da Copenhague, sera accom­
pagne par les professeurs Adolf Bulc- 
nandt, d i r e c t e .u r de la société Mnx 
Planck, Hans Rumpf, président rie la 
conférence des recteurs de la RFA. Ju­
lius Speer, président de la Dcutsch For- 
schung-Gemcnschaft. W n s t, président 
du conseil scientifique, et de plusieurs 
fonctionnaires ministériels.

téliplioîo PA

Violentes bagarres entre policiers et "chicanos" à Los Angeles

a coopération économique
et scientifique s'organise 
entre Bonn et Moscou

pour maintenir sonLA PAZ, Bolivie (AFP) — Un etu­
diant en philosophie a été tué hier à 
Sucre, au cours des désordres qui sy 
déroulaient depuis deux jours, à la suite 
rie l’arrestation du père jésuite José 
Prats. Les étudiants avaient occupé 
dans la matinée la parc Bolivar et par­
tiellement détruit les installations d’un 
café-restaurant, ce qui avait motivé 
l’intervention de la police.

Il en était résulté de violentes échauf- 
fourées, les étudiants lançant des pier­
res, des cocktails molôto\T et usant de 
dynamite, tandis que les forces de l’or­
dre ripostaient à l’aide de grenades la­
crymogènes. -Puis des coups de feu 
avaient retenti des deux côtés. D’autres 
etudiants ainsi que des policiers et des 
soldats — qui avaient été appelés en 
renfort — ont été blessés. Mais leur 
nombre n'a pas été précise.

\u\ dernières nouvelles, on annonçait 
rif Sucre qu'une commission médiatrice 
'.omprennnt rirs recteurs de grande.'! 
i cuirs, rirs personnalités religieuses et 
rie^rr présentants dcsfcstudiants s'effor­
cait tir mettre fin au conflit.

Hussein combat
BEYROUTH (AFP) — Le roi le plus 

menacé de l'Orient a déclenché hier 
matin la lutte décisive pour sauvegar­
der son trône. Appuyé sur le gouverne­
ment le plus fort qu'ait jamais eu la 
Jordanie, il trouve devant lui une résis­
tance maintenant unie qui a enterré — 
provisoirement sans doute — ses divi­
sions et ses querelles. Pour la première 
fois depuis qu'il combat pour le main­
tien de la monarchie hachémile, c'est à 
des groupes d'hommes décidés à tout et 
abondamment armés, sur le sol même 
de la Jordanie, qu'il a à faire.

Personne ne peut dire si cet affronte- 
mant auquel tout le monde s'attend se 
term-iner a heureusement, pour lui 
comme les précédents.

“Jamais de répit", ce fut le titre que 
Hussein donna à son autobiographie il y 
;i quelques années. Depuis, rien n'a 
change rings Payent grouse vie du souve­
rain. Etre munie sur le trône apres 
avoir assiste à l'assassinat rie son 
gratin-porc, le rni Abdallah, avoir sur 
cede à un pere dément, le roi Taial. qm

régna seulement quelques mois, n'est 
pas un destin banal. Toute sa vie. de­
puis son avènement en 1952, fut une 
suite de complots contre sa personne et 
de tentatives de ses ennemis de le ren­
verser, lui et la monarchie.

Successivement dans le camp des 
Etats arabes conservateurs et allié des 
progressistes, Hussein pratiqua pendant 
des années un jeu de bascule qui, plus 
d'une fois, fut sur le point de se retour­
ner contre lui.

Pendant l'hiver 1966-67, il fut l'objet 
des menaces les plus directes de Damas 
et du Caire, qui invitaient déjà les Pa­
lestiniens à la révolte: "Le chemin de 
votre libération s'ouvrira par la libéra­
tion d'Amman", affirmaient les radios 
arabes. La spectaculaire réconciliation 
avec Nasser, à la veille de la guerre des 
six jours, mit un terme à cette politique 
ondoyante, mais ne régla rien. Hussein 
allait rapidement trouver devant lui les 
mêmes Palestiniens, mais, cette fois-ci. 
«rganiWs et unis, et un chef. Yasser 
Arafat, d'une toute autre trempe que le

vçrbcux Ahmed Choukeiri. sans parler 
des extrémistes Georges Habache et 
Nayef Hawatmeh.^

La première grave crise eut lieu en 
novembre 1968, lorsque ics commandes 
se rebellèrent contre les limites à leur 
action que l’autorité voulait leur impo­
ser. Après plusieurs jours de comba.s 
un accord intervint. Les deux parlies 
étaient restées sur leurs positions. Quel­
ques mois plus tard, en février, cc fut le 
roi qui prit l’initiative de la crise en 
édictant une série de dispositions pour 
limiter l’activité des fedayin: interdic­
tion de circuler en armes, d'occuper des 
positions dans Amman, de garder des 
explosifs et des armes dans là capitale.

Un grave et sanglant conflit éclata. 
Mais le roi et Yasser Arafat sc réconci­
lièrent. les commandos s'apaisèrent.1 
L'affrontement décisif, celui qui risque 
maintenant d'éclater d'un moment a 
1'autrp. fut évité, mais en juin nouvelle 
crise, beaucoup plus dangereuse celle- 
là. oui fit de nombreux morts < plusieurs 
ecnUvjnes, dit-on t avec combats à la mi­
trailleuse, tirs d'artillerie etc...

trône
Presque miraculeusement, le calme 

revint après qu'un accord eut été conclu 
sous l'égide de quatre puissances ara­
bes: le Soudan, la Libye, l'Algérie et la 
République arabe unie.

Hussein avait alors été l’objet d’un at­
tentat. Le convoi motorisé dans lequel il 
se trouvait fut pris sous le feu de com­
mandos palestiniens à la sortie sud 
d'Amman. Le roi descendit de voiture, 
fit le coup de leu contre scs agresseurs 
et ne fut pas atteint.

A la fin du mois d'août dernier, nou­
vel attentat sur la route do l'aérodrome 
à Amman. Le roi en sortit encore une 
fois indemne.

Personnellement plusieurs fois me­
nacé de mort, objet pendant des années 
des attaques d une partie du monde 
arabe, le jeune roi. sur le trône depuis 
l'âge >'e 15 ans. joue aujourd'hui sans 
doue a partie la plus grave et la plus 
dange . o de sa vie. Il a là "Baraka" 
leliacc. ckt-on dans le monde arabe. 
C-ih'inuc.u t-elle longtemps a le proté­
ger) lui et la monarchie hachémite?
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"THE 220 CLUB INC "
"IE CLUB 220 INC."

"Avis est, par la présente donné aue THE 
120 CLUB INC" "LE CLUB 220 INC " une 
‘orpora.ton dûment Incorporée selon la Loi 
des compagnies du Québec, et syant son 
siège social dans la cité de Lachire, de­
mandera au Ministère des Institutions. 
Compagnies et Coopératives financières la 
permission d'abandonner sa charte tonfi-r- 
rnemenf aux dispositions de la Loi d^s 
•ompagmes du UuCbec.

DATE à Lachmc. 
ce 17 septembre 1970

Ottawa devrait assumer 
l'entière responsabilité 
de la lutte anti-pollution

LA PRESSE, MONTREAL, JEUDI 17 SEPTEMBRE
PROVINCE DE QUEBEC

VILLE DE POINTE CLAIRE
ELECTIONS MUNICIPALES 
DU 1er NOVEMBRE 1970

Avis aux corporations, sociétés 
commerciales et associations.

Les corporations, les sociétés commercé 
les et associations sont aussi Inscrites sur, 
la liste électorale si elles sont portées au i 
role d'évaluation en vigueur dans la rnunici-j 
palitc comme propriétaires ou locataires 
d'un immeuble imposable ou comme loca-! 
foires pourvu qu'elles aient payé leurs1 
boutique, d'un bureau ou d'une place d'af-;
faires, pourvu qu elles sienf payé leurs doptcr QCS mCSUTCS pOllT COU-

~ ~ server l'environnement sur

naissances ■ deces ■ remerciements-in memorï
Pirtnfi et «mit peuvent rendre leur» dernier» hommages dan» les salons funéraires énumérés ici entre 13 h et 2'

AL A R IE (Ovila) 
tembre 1970 à I

A Montréal, le H sep- BOIS (Idoric) -- A Montréal, le 16 septem-
âge de 70 ans. est décédé

OTTAWA IPC) - La consti­
tution canadienne devrait être 
assez souple pour permettre 
au gouvernement fédéral d'a-

larold P. Toulch.
’rocureur de la Requérante

JOSE ’H ZARA i taxes ou redevances municipales exigibles 
Secrita-re au 31 qécembre précédent et, si elles sont 

I locataires, qu'elles le soient depuis •
moins douze mois avant le 1er septembre 
de l'année où se tient l'élection; elles vo­
tent par l'entremise d'un représentant au­
torisé à cr ‘ eftet par une résolution du Con­
seil d'adr. lisfration dont copie doit être 
déposée au bureau du greffier de la munici­
palité entre la date de la publication de 
ravis de l'élection et le 8 octobre suivant. 
Ce représentant doit, au moment de voter, 

. lôtre majeur, possède** la citoyenneté cana-
Cov soumission) scellées, adressées au aienno. e, ttre <.mi>lové. administrateur ou 
loussigne. seront reçues par I Ingénieur ré- membre d, „• corporation. société corn- 
3'onol au Ministère des Affaires tndtennes; m(rc|ale ou association au nom de laquelle

CANADA

MINISTERE DES AFFAIRES INDIENNES 
El DU NORD CANADIEN

et du Nord Canadien. 175, rue St-Jean, Qué­
bec 4, P.Q., iusqu'À 3 heures P.M., heure en 
vigueur. MERCREDI, le 30 septembre 1970, 
pour la construction par contrat de: 
CONTRAT: 373-1 740 600

Pour la construction d'extension au ré­
seau d égouts et d'aquccluc sur une lon­
gueur do 5,200 pieds, dans la Réserve In­
dienne de Caughnawapa. PlQ.

Ne seront considérées oue les soumis-: 
sions préparées sur les formules fournies ; 
par les Ingénieurs-conseils TREMBLAY.’ 
HEROUX & ASSOCIES, 585 Avenue des Cè-j 
dres, Shawinigan, P.Q., et suivant leurs' 
plans et devis.

Les soumissions par télégramme ne se­
ront pas acceptées mais les soumission-j 
naires pourront reviser leurs soumissions 
par télégramme dûment reçu le ou avant 
l'heure et la date fixées pour la réception 
des soumissions.

I vote. .» - 1
Donne a Claire, sous mon seing et
-ccau de la Ville, ce dixième jour de sep 
tembre 1970.

(Mme) S. C. Larue, O.M.A , 
Président d'Electi n

MINISTERE DES TRAVAUX 
PUBLICS DU CANADA 
REGION DU QUEBEC

APPEL D'OFFRES
DES SOUMISSIONS CACHE fEES. adres- 
sees au Surveillant des appels d oîtres, mi­
nistère des travaux publics du Canada, 
chambre 2000, 2085 ave Union, Montréal 

Les documents de la soumission peuvent. Ill, P.Q. et portant la mention: ' SOUM'S- 
ètre consultes aux endroits suivants, à par-tsiON POUR 
tir du 17 septembre 1970 jusqu'au 28 sep-’ Sorel. P.Q. 
tembre 1970 inclusivement: Comte de Richelieu.

Dragage du Port.
Projet No: MO-70-8- ?5

tout le territoire du Canada 
tout en respectant la juridic­
tion des provinces dans ce do­
maine.

Le gouvernement fédéral de­
vrait assumer la responsabi­
lité entière de la protection de 
l'environnement contre les 
dangers de pollution d'ordre 
international et de la promo­
tion, sur le plan international, 
des objectifs et devoirs du Ca­
nada en ce qui concerne l'envi­
ronnement.

11 reviendrait toutefois aux 
provinces d'exécuter en ma­
jeure partie les programmes 
qui leur sont propres.

Telle est la position qu'a 
adoptée, le premier ministre 
de l'Ontario, M. John Robarts, 
dans un document déposé à la

Bureau des Affaires Indiennes, C-aughna- 
waga, P.Q

sero.il reçues jusqu’à 15 heures . heure ne 
Bureau des Affaires Indiennes, 175, rue St-, Montreal) le Mercredi, 23 scale.more • 570.

Jecn. Québec 4. P.Q. On peut se procurer ’es documents de
Tremblay, Heroux 8. Associes, Ingénieurs-' soumission T «l«Pô» de «S.W mvî forme 

con-ails 535 Avenue des Cèdres Shawi- d un cheque bancaire VISE établi à l'orarc. Sn PQ • |du RECEVEUR GE N E R AL DU. CAN ADA.
y ' par l'entremise des bureaux dt Ministère,

Les instructions aux soumissionnaires, les:aux adresses suivantes: 
pians et devis peuvent être obtenus aux en-j 1&31, avenue De Lorimier, Montréal 135, 
droits ci-haut mentionnés, moyennant un|p.Q. 
depôt de Cent Cinquante Dollars ($150.00), ET
en chèque accepté pour chaque série de do-1 ^ /a-*..*
cumcnls, payable à Tremblay, Héroux lLtï*ni p „ Union, chambre 7000. Ma.it- 
Associés, Ingénieurs-conseils. Ces montants r '
seront remboursés aux soumissionnaires] On pourra examiner les p'ans, oevis et 
oui remettront les plans et devis en bon autres documents de soumission au bureau 
état dans les deux (2) mois oui suivront la de l'Association des Constructors a : 
date de réception des soumissions. | 4970, Place de la Savane, Montreal 308,

P QPour être considérées, les soumissions
devront être soumises sur les formules également à notre bureau de district situé 
fournies, en trois (3) copies, et devront être ,1u 1631. avenue De Lorimier, Montreal 133. 
accompagnées d'un chèque visé, tiré sur P-Q- ET AUSSI au bureau d? poste de 
une Banque Canidienne à charte, payabie SOREL, comte de Richelieu, : .Q. 
au Receveur Général du Canada ou d'un Le dépôt sera remis sur retour des pions 
bon de soumission (Bid Bond) égal à dix et devis, en bon état, au plus tard un (1 / 
pour cent ( 10°0) du montant total de la mois apres l'ouverture des soumissions; 
soumission. après cette date le dépôt jCra confisqué.

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la! On ne tiendra compte que des soumis-1 
plus basse ni aucune des soumissions re-‘ sions qui seront présentées sur les formulesI 
eues, ni à encourir aucune obligation, ni fournies par le Ministère ut qui seront ac-’ 
aucuns frais d'aucune sorte envers le ou compagnées des garanties soécifiêes dans 
les soumissionnaires.

ACHETEUR
d'expérience pour commerce de 
bois et matériaux de construction. 
Bonnes conditions de travail, assu­
rance santé, assurance salaire, 
plan de pension.

DANSEREAU & POIRIER Liée
1350 Boul. Laurentien 

St-Laurent
334-2020

L'Ingénieur regionai.
AAonsieur. Albert Nollet. ing. 
Ministère des Affaires Indiennes 

et du Nord Canadien,
175. rue St-Jean,
QUEBEC 4, P.Q.

VILLE DE SAINT-LAURENT
SOUMISSIONS

SEL GEMME POUR DEGLAÇAGE 
DES PAVAGES

te»l
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

lies documents de soumission.
On n'acceptera pas nécessairement ni la, 

plus basse ni aucune des soumissions. I
j Des soumissions sous pli scelle seront rc 

A. RENE DE COTRET, çues par le soussigné, à son bureau de l'Hô- 
Surveillant des appels d'offres,; tel de ' Ville, 777 Boulevard Lôu'rcntien, 

■^'HiéS.ion du Çîuebçc j Saint-Laurent 379, P.Q., jusqu'à ieudi !e 1er 
MONTREAL, P.Q. 70-142 | octobre 1970, à 17 heures, pour la fourniture

—---------------------------------------- d'environ dix mille (10,000) tonnes de sel
gemme pour le dèglaçage des pavage;..

! Les formules et conditions dos soumis­
sions pourront être obtenues du Service des 
Achats et Magasins, durant les heurts de 
bureau, «1 compior de vendredi le 18 rcp 
tembre iy70, a 9 heures.

Les dites soumissions seront ouverte., pu­
bliquement à la Salle du Conseil de l'Hotel 
de Ville, jeudi le 1er octobre »V70, à 17 heu­
res.

%
Ville de Saint-Laurent

AVIS PUBLIC esl par le présent donne que les corporations. les sociétés commer­
ciales et association rent inscrites sur la liste électorale si elles sont portées au rôle, 
d évaluation en vigueur dans la municipalité, depuis au moins douze mois avant le 1er 
septembre de l'année où se tient l'élection, comme propriétaires ou locataires d'un im­
meuble imposable ou comme locataires d'un magasin, d'un comptoir, d'une boutique,, 
d'un bureau ou d'une place d'affaires, pourvu qu'elles aient payé leurs taxes ou rede- 
avances municipales exigibles au 31 décembre précédent; elles votent par l'entremise 
d’un représentant autorisé à cet effet par une résolution du conseil d'administration 
dont copie doit être déposée au bureau du greffier de la municipalité entre la date de la 
publication de l'avis de l'élection et le 8 octobre suivant. Ce représentant doit, au mo­
ment de voter, être majeur, posséder la citoyenneté canadienne et être employé, admi­
nistrateur ou membre de la corporation, société commerciale ou association au nom de 
laquelle il vote.

* Donné à Saint-Laurent, ce lOème, jour de septembre mil neuf cent soixante-dix.
Adrien LIMOGES#

YVON GARIEPY, ing.. Gérant, 
777, Boulevard Laurentien, 

Saint-Laurent 379, P.Q.
SAINT-LAURENT,
Le 17 septembre 1970.

La

MUNICIPALITE DE SAINTE-ANNE-DES-MONTS 
SOCIETE D'HABITATION DU QUEBEC 

AVIS D'APPEL D'OFFRES 
PROPOSITIONS DE DEVELOPPEMENT 

LOGEMENT A LOYER MODIQUE
nicipalité tie STE-ANNE-DES-MONTS, ci-après apœlée le PROPRIETAIRE,

MINISTERE DES TRAVAUX 
PUBLICS DU CANADA

SOUMISSIONS
DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres- 

_ sées au Gérant, Services Administratifs,
President d election. Ministère des Travaux Publics ou Canada, 

1631 avenue De Lorimier, Montréal 133, 
P.Q. et portant la mention:

"SOUMISSION POUR INSTALLATION 
DE BRULEURS, RESERVOIR 
D'HUILE ET MODIFICATIONS A LA 
SOUTE A CHARBON — SUCCURSALE 
POSTALE "B" MONTREAL, P.Q." 

seront reçues jusqu'à trois heures de l'a­
près-midi (heure avancée de l'est), mer­
credi le 30 novembre 1970.

On peut prendre connaissance des plans, 
devis et formules de soumission, ou se les 
procurer au Ministère des Travaux Publics

xur invitation ce la Société d'habitation do Québec, recevra de tout PROMOTEUR quali'-;avBc^UDrLQr?mTe“MontrfJi 
fié. ayant sa principale place d'affaires au Québec, des propositions pour la construction 133 p q 
d'approximativement 35 logements à loyer modiaue, sur le terrain et portant les numé- '
ros de cadastres Partie. 22-1 ; Partie 21-B-l; Partie 21-A-l. le tout conformément au dos-! On ne tiendra compte que des soumis-; 
sier de dîmande de propositions. I sions RR' seront presentees sur les formulés

. , ....... . . , . .. . . , , . .... ,. ..__imprimées fournies par le Ministère et fai-,Les formantes de la demande, de la reception, e . le cas échéant, de I adiudicationl tes%n conformité des conditions qui y-.uni 
et de I execution du contrat, sont celles eiûbhes dans les règlements et procédures de la;stipu|ees
SOCIETE D'HABITATION DU QUEBEC. 1 Qn n'acceptera pas nécessairement n* la

Ce projet s'inscrit dans le cadre de l'entente Canada-Québec concernant "le plan dc'çlus basse, ni aucune des soumissions, 
développement de l'est du Québec". ,•<

Ces propositions comprendront nécessairement des soumissions cachetées et adres­
sées au PROPRIETAIRE et toute les pièces connexes exigées dans le dossier de de­
mande de proposions ainsi aue tout autre document que le PROMOTEUR jugera néces­
saire de soumettre. ]

Les propositions devront être nécessairement remises de main en main en trois 
exemplaires à M. REGIS GARON, rpofesseur. Bureau Municipal, Ste-Anne-des-Monts,] 
avant 20 heures, le 14 octobre 1970. Lesdltes propositions seront ouvertes au Palais de 
Justice, en public, immédiatement après l'heure de fermeture, lorsjd'une assemblée 
soôaèale du PROPRIETAIRE à laquelle assistera un représentant de la S.H.Q.

l/es P ROMOTE URS-SOUMISS ION NAIRES, en s'adressant au PROPRIETAIRE, aux 
soins de M. Régis Garon, Bureau Municipal, Ste-Anne-des-Monts, sur paiement, non 
remboursable, en argent comptant ou sous forme de chèque visé à l'ordrîmu PRO­
PRIETAIRE, d'un montant égal à autant de fois $25 qu'il sera demandé d'exemplaires,_ 
pourront obtenir à comoter de ce jour, le dossier de demande de propositions.

Les PROMOTEU.^®**JMISSIONNAIRES pourront consulter gratuitement, sur 
p’ace, le dossier de demande de propositions de développement, en s'adressant à la So­
ciété d'habitation du Québec, à ses bureaux situés respectivement à Québec et Mont­
real.

La soumission de chaque PROMOTEUR-SOUMISSIONNAIRE devra nécessaire­
ment être accompagnée d'une garantie de soumission, soit sous forme d'un chèque visé 
par une banque à charte canadienne ou une caisse populaire à l'ordre du PROPRIE- 
TAIRE soit sous forme d'un cautionnement de soumission émis par une compagnie au­
torisée à se porter caution judiciaire, au nom du PROMOTEUR et pour le bénéfice du 
PROPRIETAIRE, l'un ou l'autre au montant de $4,500 valable pour une période de 90 
jours à compter de la date d'ouverture des propositions.

table des discussions constitu­
tionnelles, à Ottawa.

Le problème de lutte contre 
la pollution de l'air et de l'eau 
fait l'objet, actuellement, de 
pourparlers entre Ottawa et 
les provinces afin de délimiter 
les compétences de chacun, 

selon la constitution.

Echange de vues

Le premier ministre du Qué­
bec, M. Robert Bourassa, a 
appuyé en principe les gran­
des lignes du document de M. 
Robarts, d'a p r è s les propos 
qu'il a tenus devant les journa­
listes à sa sortie de la salle de 
conference.

M. Robarts a préconisé une 
série d'échanges de vues entre 
le fédéral et les provinces afin 
d'en arriver éventuellement à 
une entente-écrite.

“L’aboutissement de ces né­
gociations devrait être la con­
clusion d'une entente officielle 
entre deux ou. plusieurs gou­
vernements.'’

“Ces ententes écrites au­
raient l'avantage de prévenir 
toute incompréhension ulté­
rieure entre les g o u\ e r n e- 
ments en cause’’, a poursuivi 
le premier ministre ontarien.

Ce dernier a proposé égale­
ment la formation d'un comité 
ad hoc composé-d'un haut re­
présentant de chaque province 
canadienne et de chaque Etat 
des Etats-Unis ainsi que d'un 
représentant de c h a c u n des 
gouvernements fédéraux.

Ce groupe de travail rempli­
rait bénévolement et dans un 
esprit de coopération les tâ­
ches de protéger l'environne­
ment jusqu’à ce que la Com­
mission mixte internationale 
prenne la relève.

i Les grands lacs
!

La proposition de M. Ro­
barts concerne particulière­
ment la région des Grands 
Lacs “où la pollution est si 
grave que les provinces et les 
Etats limitrophes souhaitent 
voir le gouvernement fédéral 
renforcer son autorité et amé­
liorer les conditions de l'envi­
ronnement dans le bassin des 
Grands Lacs’’.

Cette analyse des problèmes 
de la pollution laisse entrevoir 
le besoin d’étudier un certain 
nombre de mécanismes pour 
en arriver au degré de sou­
plesse requis, et pour garantir 
la création et la continuité de 
programmes efficaces d’envi­
ronnement, selon M. Robarts.

Ces mécanismes sont, par 
ordre d'importance, d’abord 
les ententes intergouver­
nementales, la délégation lé­
gislative ou administrative et 
la primauté de certains domai­
nes où les deux niveaux de 
gouvernement exercent une 
compétence égale.

M. Ovila Alaric, épou«df Anne Marie 
Dufour, demeurant 1866*^essis. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant 
Le convoi funèbre partira des salons 

Urqcl Bourgie Liée.
J 385, rue Ontario est, 

à B h. if pour se rendre «N l'église Sacré- 
Cœur. ou le service sera célébré A 9 h . 
et de IA au cimetière de Côte-des Neigs. 
heu de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invitation.

ALLEN (Léonard-Martin) — A Chambly, le 
15 septembre 1970 A I âge de 70 ans es1 
décédé M. Léonard Martin Allen, époux 
de Alice Tobin; demeurant 915 rue St- 

''■«Jean, Chambly. Les funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Yvon Desnoyers.
20. rue Des Carrières, Chambly*, 

pour se rendre à l'église Sî-Stephen's, où 
le service sera célébré Ail h., et de là au 
cimetière du même endroit, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation. Prière de 
ne pas envoyer de Heurs: dons au Memo­
rial Founds de l'église Sf-Sfephcn's, se­
raient appréciés.

bre 1970 est décédé M. Idoric Bois, époux 
de feu Gracia Bourgault, de 4143 Lafon­
taine. Les funérailles auront lieu samedi 
le 19 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

Patrick Provencher Inc.
4240, rue Adam.

pour se rendre à l’église St-Nom-de-Jé- 
sus. ou le service sera célébré A 9h00 et j 
de là au cimetière de l'Est, lieu de la se­
pulture. Parents et amis sont priés d'y j 
assister sans autre invitation.

AYOTTE (Bernadette) — A Montréal. I?
16 septembre 1970. à l'age de 71 ans, 
est décédée Bernadette Gélinas, épou-| 
se de feu Eugène Ayotte, mère de BROWN 
Bernard, Robert et Louise (Mme C. 
Kingsley); elle laisse 2 frères. 3 soeurs,j 
plusieurs cousins et cousines : entre- 
autres M. et Mme Laurent Bcisvert. 
de Montréal. Les funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

J. S. Vallée Ltée.
2548, rue Beaubien est. 

à 8 h. 45, pour se rendre à Coq lue 
St-Marc, où le service sera célébré 
à 9 h., et de là au cimetière oc l'Est, 
lieu de la sepulture Parents et amis 
sont priés d'y assister sans autre in­
vitation.

BOUCHARD (Aurèle) — A MonVéat. le 16 
septembre 1970. à l'âge de 67 ans, est de 
cédé M. Aurèle Bouchard, époux de 
Gertrude Paré; 'demeurant rue Par­
venais. Il laisse dans le deuil, sas 
enfants : Réal et son épouse Réjeannc 
Lemay, Jacqueline (Mme Denis Pois­
sant), Réjeannc (Mme Fernand Mar- 
coux), Laurette (Mme Lucien Guay), 
Monique (Mme Oscar Gaulln), et plu­
sieurs petits-enfants. Les funérailles 
auront lieu vendredi le 18 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Société Cooperative de 
Frais Funéraires.

4848. rue Papineau.
à 10 h. 45, pour se rendre <1 l'église St- 
Pierre-Claver, où le service sera célébré 
à il h., et de là au cimetière de l'Est, lieu 
de la sépulture. Parents ei amis sent 
priés d'y assister sans autre invitation.

GRAVINO (Giuseppe) — A Montreal, le 15 McGEE (Zélia) 
septembre 1970, A I àqe d? 6J an . t c*t 
cédé Giuseppe Gravino, epoux d" 
nia MacchiaQodena. père Ce Mme Do^ito 
lacampo, (Maria). Michel. Nicola, G a , 
clnto. Les funérailles auront lieu samedi' 
le 19 ceorant. Le convoi funèbre partira 
des salons

Granato Enrg ,
292, rue Jean-Talon Est. 

pour se rendre à l'église Notr j-Da n.'de j 
la Défense, ou le service sera célébré à I 
9h00, et de IA au cimetière de Côte oes- 
Neiges, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans autre in 
vitation.

partir

(Alfred) — A l'hôpital No- 
trc-Damc-de-la Merci, le 15 septem­
bre 1970, a l àge de 25 ans, esl dé­
cédé Alfred Brown, époux de feu 
Marilda Riffon, frère de Georges. Les 
funérailles auront lieu vendredi le 13 
courant. Le convoi funèbre partira des 
salons

J. R. Deslauricrs Ltée,
55Ô3, boul. Gouin ouest, Cartierville ! 
pour se rendre a l'tglise Notre-Damo-j 
des-Angcs, ou le service sera cél'j-1 
bré à 2 h, et de IA au cimetière doj 
Cote des Neiges, lieu de' la sépulture | 
Parents et amis sont priés d'y assis-, 
ter sans autre invitation

B E LA IR (Joseph) — A Ville de Laval, le 
16 septembre 1970 à l'age de 76 ans est BRUNET 
décédé M. Joseph B-flair, époux de feu 
Rose-Emma Gravel; demeurant 133 
boul. Labelle. Ste-Rosc. Les funérailles 
auront lieu vendredi lè 18 courant. Le 
convoi funèbre par lira des salons 

J. M. D. Cyr Inc,.
167, boul. Ste-Rosc,

à 10 h. 45 pour se rendre à l'église parois­
siale de Ste-Rose, où le service sera célé­
bré à 11 h., et de là au cimetière du 
même endroit, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

GUITARD (Antonio) — A Montréal le 16 
septembre 1970, à l'âge de 74 ans, est dé­
cédé M. Antonio Guitard, epoux en les 
noces de feu Imelda L'Archeveque, et en 
2cs noces de Juliette Savard. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons 

A. Savaria Ltée,
340, rue Jarry est,.

A 9 h. 50 pour se rendre è l'église St Vin 
cent-Ferrier, gu le service sera célcbrj à 
10 h , et de là au cimetière de l'Est, liou 
de la sépulture. Parents et amis sont 
pries d'y assister saris autre invitation.

JOHNSON (Charles-F.-G.) /'Frank*' - A 
l'Hôpital Sfe-Mary's. le 16 septembre 1970 
est décédé Frank Johnson, époux de Fer­
nande R. E. Roussoux, frère de Yiolcf,c 
J. G., et Vancc. Les funérailles Auront 
lieu vendredi le 18 courant à 1 h. A la 
maison funéraire

Wray-Walfon-Wray,
1234, rue de la Montagne.

Faire des dons aux oeuvres de Charité de 
votre choix seraient appréciés.

LACOURSE (Florestine Phancuf) — A
Ville d'Anjou, le 15 scpîomorc ’-/70. à 
l'âge de 66 ans, est décédée Mme Adrien 
Lacourse, nee Florestine Phaneuf. mure 
de M. et Mme Lco Lacourse (Lise Fo­
rest). et de Claude. Les funcrai.les an*ont 
lieu samcdi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira de la residence funéraire I

Magnus Poirier Inc., i
7100, boul. Joseph Renaud,

Ville d'Anjou.
à 9 h. 45 pour se rendre à l'église Notre- 
Dame Anjou, où le service sera ce'ênro à 
10 h., et de là au cimetière Je Cùie c’ec- 
Neigcs, lieu de la sépulture. Parcnls et, 
amis sont priés d'y assister sari! autr_* in-1 
vitation.

A Ctfomcdcy, le 1
tembre 1970. a l'âge/rte 82 ans. est 1 
déc Mme Micha#l MiGce. née /éli 1 C\f 
demeurant 1672 ruf Jolielte, Chonit v 
Les funérailles auront lieu v *nareni > 
courant. Le tonv/61 funèbre 
salons- ’ J

L/rof/Bourqic Liée.
4016, rucTJ'èLnr

a 8 h. 30. poor se rendre à reql*:c 
Brendon, ou le service sera cè’ebré 
h., et de là au cimetière oe Thettorj wi 
nés. Québec, lieu de la sépulture. Partn | 
et amis sont priés d'y assister sars «tui J 
Invitation.

(Raoul) — A Sl-CIct, le 14 
septembre 1970, à l'âge de 76 ans, 
est décédé M. Raoul Brunet, epoux 
de Yvonne Pharand Les funérailles 
auront lieu vendredi, le 18 courant.
Le convoi funèbre partira des salons 

F. Pilon et Fils, 
à Sj-Clet,

pour -,e rendre .1 l'église paraissiale.) LAmarCHE (Jean-Maurice) _ A Ste-An-
ne-dc-Bellevue, le 15 septembre 1970 àle 

et de 
droit.

service sera célébré A 10 h 
la au cimenere du même en-

BELANGER (Claude) — A Montréal, le 16 
septembre 1970 à l'âge de 44 ans, est dé­
cédé M. Claude Bélanger, employé à 
l'Hydro Québec; demeurant rue Mar­
quette. Il laisse dans le deuil, ses 3 fils 
Pierre, Robert et Jacques. Les funérail­
les ouront lieu samedi le 19 courant. Le 

convoi funèbre partira des salons 
J.-Paul Marchand 

4228, rue Papineau,
pour se rendre à l'église Immaculée-Con- 
ceplion, où le service sera célébré â 9 h.,| 
et de là au cimetière de Côte-des-Nciges.j 
lieu de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invitation. |

CASGRAIN (Ernestine) —A Longueuil, le : 
14 septembre 1970 à l'âge de80ansest| 
décédée Ernestine Martel épouse de feu i 
Arthur Casgrain, demeurant au 446 Che-1 
min Chambly, Longueuil, mèredeLau-j 
rent (époux de Fernande Gaboury), | 
Laure (épousé de Hubert Léveillée), Ré- 
jane. Un petit fils Pierre Casgrain. Les 
funérailles auront lieu vendredi le 18-9-70 ! 
courant. Le convoi funèbre partira de la 
résidence funéraire

Ed.JDarchc & Fils Inc.
85 oucr.t. ru3 St-Charies, Longueuil! 

8 h. 45 pour sc rendre à l'église St-Pier- ;

l'âge de 26 ans, est décédé accidentelle­
ment Jean-Maurice Lamarche, époux de 
Céline Lcgault, demeurant 5, rue Car­
rière, Pointe du Moulin (Ile Perrot), fils. „ , 
de M. et Mme Gérard Lamarche, frWF" St-Viateur, 
de Benoit et Pierre Lafnarche. Les funé­
railles auront lieu vendredi le 18 courant.
Le convoi funèbre partira des salons 

J. S. Vallée Ltée,
107, rue Ste-Anne

A 2 h pour se rendre à l'église de Ste-An- 
ne-dc-Believue, où le service sera^célébré 
à 2 h 30 et de IA au cimetière de Sfe-An- 
ne-de-Bellevue, lieu de la sépulture. Po- 
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation. ^

PAIEMENT (Albert) — AAAontreal, le ’| 
septembre 1970 à l'âge de 60 ans rxt d.« 
cédé M. Albert Paiement, epoux d'Irènf 
Beauchamp, demeurant à 3702 Jarry Fs», 
quartier St-Michel, père de Mme Gaston 
Beauchamp (Micheline), Mm# Yv'j 
Tremblay (Nicole) Richard, son épouso 
Liette Biain, et Jean-Luc. Les funéraillri 
auront lieu vendredi le 18 courant. L( 
convoi funèbre partira des salons 

Urqcl Bourgie Ltcc 
745 est, rue Créma/ie 

à 8 h. 45 peur se rendre à t'éqlisc S? Da» 
mase ou le service sera célébré à 9h. et 
de là au cimetière de St-V;ncenf-de-Paul. 
lieu de la sepulture. Parents et am,s sont 
priés d'y assister sans auire invitation

PELLETIER PEPIN (Lilianne) — A Mont­
réal, le 15 septembre 1970. o l àge rie 52 
ans, est décédée Mme LiUanr.e Pep.n- 
Pelletier, employée des Brasseras Ca­
nadiennes, épouse de Roger Pcllctie», 
employé au Canadien Pacilique R. 
Elle laisse dans le deuil ses soeurs : 
Fernande, Mme Aline La:urc. une 
belle-soeur, Mme Maurice Lemay 
(Thérèse). Les funérailles auront l eu 
samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Roland Bisson Enrg ,
1415, rue Fleury est.

à il h. 15 pour se rendre à I église‘^ts. 
Marlyrs-Canad'ens, ou le serv ic ser/* cé­
lébré à U h. 30, et de IA nu cime l•.•ro de 
l'Est, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont pries d'y assister*sans autre in­
vitation. i

PER RAS (Fabicn-P.) A Montréal. > 
15 septembre 1970. a l'âge de 69 ans. 
est décédé M. Fabien-P. Perres, epoux 
do feu Evelyn Lefebvre, père de Jean- 
P.. éooux d'Andrée Vinette, Mme Gilles 
Du'ocher (Pauline), Marcel, époux 
d'Ursula Oldes, Bernard, epoux d: 
Kathryn A. Trepak. Les funérailles au­
ront lieu jeudi le 17 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons

J. S. Vallée Lfce.
1111. rue Laurier, ouest, Outrcæonî. 

à 1 h. 33,. pour se rendre à l'église 
le service sera célébré 

à 2 h. p.m., et de là au cimetière 
de l'Est, lieu de la sépulture. Parents ' 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

;^Ap6’f"°ù 'STOJÏÏÎÎ^IS'Î.*;^' LAUZON (Adrien) - A Montréal, le 15 seo. 
a.m. et de la au cimetière de St-Paul «omhra io7n =. ai — ...
d'Abbotsford, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.BELLEMARE (Jean-Jacques) — A Pointe

Sî-Charles, le 16 septembre 1970, à râge| ----------
de 39 ans, est décédé M. Jean Jacques /t , .
Bellcmare, fils de Lucien Beilomaro e! de CECONNINCK (Laura) A Montreal, le 

Barry;Thérèse Barry; demeurant 2405 rue 
Rushbrooke. Il laisse ses soeurs: Mme 
Jean Durocher (Huguefte), Mme Jean- 
Paul Sylvain (Pierrette). Les funérailles 
auront lieu samedi le 19 cojrant. Le con­
voi funèbre partira de la résidence 
funéraire^--''

L. Theriault I ic.,
« 1270, rue Laprau ie, 

à 9 h. 45, pour se rendre j t'église SI-! 
Jean, où le service sera cé’ébrê à 10 h., et! 
de là aù cimetière de Côte-'J«3-Noi.-rs,i 
lieu de la sépulture. Parents et «mis sont 
priés d'y assister sans auire invitation.

16 septembre 1970 à l'âge de 46 ans, est 
décédée Mme Marcel Ceconninck, née 
Laura Dupuis, demeurant 9905, 54e ave, 
Rivière-des-Prairies. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira.des salons

Alfred Dallaire Inc.,
8671, boul. Rivière-des-Prairies, 

pour se rendre à l'église St-Joseph, où le 
service sera célébré à 9 h., et de lè au ci­
metière de l'Est, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans! 
autre invitation.

tembre 1970 à l'âge de 62 ans est décédé 
M. Adrien Lauzon, époux de Rolande Vil 
lemaire, demeurant rue Maquette, il 
laisse dans le deuil outre son épousé sa, 
fille Ginette. Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

J. Paul Marchand 
4228, rue Papineau

pour se rendre à l'église lmmacu!ée-Con-i 
ception, où le service sera célèbre à lOhOO ' 
et de là au cimetière de Côte-des-Neiges, ROBERGE (Charles) 
lieu de la sépulture. Parents et amis sont ! 16 septembre 1970, 
priés d'y assister sans autre invitation.

RICHARD (Marguerite) — A Montrcal- 
Norri. le 15 septembre 1970, d l'âge de 
57 ans, est dc-cédce Mme Gérard-P. 
Richard, nte Marguerite Bourdon, mere 

. de Pierre, G'Mcs. Jacques. Mme Roger 
Herviryjx (Denise). Mme Robert Briere 
(Glseie). Lou se et Suzanne. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons 

Urgcl Bourgie Ltée,
745, rue Crémazie est,

5 9 h. 15, pour *-e rendre a l'église 
Ste-Coieîte. où le service sera célébré 
à 9 h. 33, et de là au cimetière de 
Côte-des-Neiges. Feu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

BERNARDIN (Joseph A-.)
ment à Montréal, le 15 septembre 
1970, à l'age de 69 ans, est décoda 
M. Joseph A. Bernardin, fils de f ;u; 
Joseph Stanislas Bernardin et de 
feu. Bernadette Dufresne, trère oe Mau-: 
rice Jean-Louis, Mme Roland Lepage] 
(Margo). Les funérailles auront lieu «•«-! 
medi le 19 courant. Le convoi funè. r e i 
partira des salons

Urgel_Bourgie Ltée,

Subite- CORDEAU (Adrien) A Montréal, le 15 
•°ptcmbre 1970 a l oge de 64 ans est dé­
codé M. Adrien Cordeau, epoux de Clara 
Bonin; demeurant 11,143 l'Archevêque, 
Montréal-Nord. Les funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi funè-! 
bre partira, des salons

Giroux & Fils Inc.,
11130. boul. Pie-IX, Montréal-Nord, 

à 9 h. 45 pour se rendre è l'église St-Vin-j

i
LAVARY (Simonne) — Subitement à Co­

teau Landing, le 14 septembre 1970 a| 
éàge de 57 ans est décédée Simonne Wa- 
îïer. épouse de Avila Ravary. ex-épicier 
de la rue Christophe-Colomb à Montréal;' 
demeurant 235 rue Principale a Coteau 
Landing. Les funérailles auront lieu jeuoi 
le 17 courant. Le convoi funebre partira 
des salons

J. E. Ménard et Fils, 
à Coteau Landing.

pour se rendre à l'église paroissiale où le 
service sera célébré à 3 h et de là au ci­
metière de Rivière Beaudette, lieu de laj 
sépulture. Parents et amis sont priés d'y* 
assister sans autre invitation.

angle Boul. Décarie et 
Ave. Notre-Dame-de-Grâce, 

à 9h30, pour se rendre à l'église St-Ger- 
main d'Outremont, où le service sera cé­
lébré à lOhOO, et de là au cimetière oe Cô­
te-des-Neiges, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sons 
autre invitation. S.V P. pas do fleurs, 
dons à une oeuvre de votre choix 
seraient appréciés.

BISSONNETTE (Alain) — Accidentelle­
ment, à Montréal, le 14 septembre 1970 à 
l'âge de 5 ans, est décédé Alain Bisson- 
nette, fils de Réjean Bissonnette et de Lu- 
tille Descotes; demeurant 8991 - 14e ave 
St-MIchel-Nord. La cérémonie des anges 
aura lieu vendredi le 18 courant. Le con­
voi funèbre partira des salons 

Giroux & Fils Inc.
8880, boul. St-Michel,

à 1 h. 45 pour se rendre à l'eglise-Sfe-Lu-1 
cie, où la cérémonie sera célébrée à 2 h.,; 
et de là au cimetière de l'Est, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

cent-Marie-Strambi, où le service sera , Bmir . ... ;célébré à 10 h pt dp là au cimetière rie (Annette) — A Montréal, I» 15 sep-ceiebre a 10 h., et de la au c.met.ôre de, tembre 1970/ est décéd6e Mme ve.Jv-e
l'Est, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans autre in-! 
vitation.

DOSTIE (Louis-Stanislas) — A l'Hôpital 
St-Joseph d'Alma, le 15 septembre 1970 à 
l'âge de 79 ans est décédé M. Louis-Sta­
nislas Dostie, industriel bien connu d'Ar- 
vida, président-fondateur de Serv-O-Mat 
Inc. ainsi que la Pâtisserie Vaudreuil. La 
dépouille mortelle repose présentement 
aux salons: Nault et Girard, 223 rue La- 
Salle, Arvida, jusqu’à mercredi soir, où 
un libéra sera célébré à 8 h. 30 en l'église 
St-Jacques d'A r v i d a. Sera réexposée, 
jeudi, aux salons: Edgar Mercier, à Sîe- 
Marie de Bcauce. Le? funérailles auront 
lieu vendredi le 18 courant à 9 h. 30 en l'é­
glise Ste-Marie de Beauce. Inhumation au 
cimetière paroissial.

MAURICE J. VAIVE.
Gerant,

Services Administratif;.
. . . _______

Pour un contrôle de 
l'usagé des médicaments 
administrés aux animaux

DROLET (Alice) — A Montréal, le 15 îep- 
îembre 1970, à l'âge de 48 ans, est décé­
dée Mme François Drolet, nee Alice Pois­
sant; demeurant rue Le Prieur, AAcnt- 
réal. Les funérailles auront leu vendredi 
le 18 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

A. N. Osliguy,
44. rue Chèvrefils, St-Réml, 

pour se rendre à l'église paroissiale de 
St-Rémi, où le service sera célébré à 10 
h., et de là au cimetière de St-Michel, de 
Napierville, lieu de la sépulture. Parents, 
et amis sont priés d'y assister sans autre LEVITAN

Tancrède Leduc, née Annette Renaud, 
mère de Jean et son épouse, Mar­
celle Brunet de Cowansville, Fernan­
de, épouse de Louis-Philippe Lan­
glois de Mont St-Hilaire et d'Hélène] 
de Montréal. Les funérailles auront lieu 
vendredi le 18 courant. Le convoi funetre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée, 
angle Boul. Décarie rt 
Notre-Dame-de-Gr.-cc, 

à 2hl5, pour se rendre à l'église Notre- 
Dame-de-Grâce, où le service sera célé­
bré à 2h30, et de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans autre 
invitation.

LEGAULT (Adolphe) — A Montréal, le 15 
septembre 1970 à l'âge de 72 ans est dé­
cédé M. Adolphe Legault, époux de feu 
Irène Raymond, demeurant 30, Prieur 
ouest. Les funérailles auront lieu ven­
dredi le 18 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée,
745, rue Crémazie est 

5 9 h 45 pour se rendre à l'église Sts-Mar- 
tyrs-Canadiens, où le service sera célébré 
à 10 h et de là au cimetière de Ste-Anne- 
de-Bellevue, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans autre 
invitation

invitation. Salons fermés de 5 à 7 heures, j
(Bernard) — Subitement, à

VILLE SAINT-LAURENT

La garantie de soumission devra être accompagnée d'une lettre d'intention émise 
par une compagnie autorisée à se porter caution judiciaire, au nom du PROMOTEUR et 
pour le bénéfice du PROPRIETAIRE, s'engageant à fournir, le cas échéant, une garan­
te d'exécution et une garantie du paiement de la main-d'œuvre et des matériaux, cha­
cune représentant 50 pour cent du montant du contrat.

Le PROPRIETAIRE ne considérera que les propositions qui respecteront les 
conditions prévues dans le dossier de demande de propositions.

Le PROPRIETAIRE ne s'engage pas à accepter la proposition offraet la plus basse 
soumission, ni oucune des propositions reçues et le PROMOTEUR soumissionnaire ne 
pourra prétendre aucune indemnité, ni contester, pour quelque motif que ce soit, le I 
choix du PROPRIETAIRE. De plus, les propositions seront jugées au mérite suivant les, 
critères décrits au dossier de la demande de propositions-conformément aux procédures 
et règles établies par la Société d'habitation du Québec.
VILLE STE-ANNE-DES-MONTS,
Mme CECILE LEPAGE

LE 16 SEPTEMBRE 1970,

SERVICE GENIE ET TRAVAUX PUBLICS 
CAMIONS SERVANT AU DENEIGE­
MENT DES RUES DURANT LA SAISON 

HIVERNALE 1970-71.
Les propriétaires de camions dé .irant of­

frir leurs véhicules en location à la Ville de 
Saint-Laurent, pour le transport cie ‘a 
neige, sont invités à soumettre par écrit 

| dans le plus bref délai possible, les rensci-

QUEBEC (PC) — L’Associa­
tion des médecins-vétérinaires 
praticiens est préoccupée par 
l’usage inconsidéré de médica­
ments par les cultivateurs qui, 
pour un bon nombre, préfèrent 
administrer eux-mêmes les 
médicaments à leurs bêtes 
plutôt que de faire appel aux 
services des vétérinaires de 
leur région.

Q u e 1 q u c 250 membres de

DUGRE (Oliva) _ A Ville do Laval, le 15 
septembre 1970, à l'âge de 74 ans, est dé­
cédé M. Oliva Dugré, époux de Germaine 
Auchu, demeurant 130 rue Filion, Ste- 
Rose. Les funérailles auront lieu vendredi 
le 18 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

J.M.D. Cyr Inc.,
167, boul. Ste-Rosc,

à 1 h. 45, pour se rendre â l'église parois­
siale de Ste-Rose, où le service sera célé­
bré à 2 h., ef de là au cimetière du même 
endroit, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sons autre in­
vitation.

I
LA RÉGIE 
DE LA PLACE 
DES ARTS

DEMANDE 
DE SOUMISSIONS

De* soumiiiion! scellée# sont demandé-s par la Réqie de la Place 
de % Arts pour la fourniture de l'HUILE DE CHAUFFAGE.

Les entrepreneurs intéressés pourront obtenir les formules nécessaires 
A la préparation de leur soumission à la Place des Arts, 175 ouest, rue 

Sfc-Catherine du lundi au vendredi entre 9 heures du malin et 5 heures 
d« l'après-midi.

les soumissions devront cire reçues par le directeur général. Régie de 
la Place des Arts, 175 ouest, rue Ste-Catherine, le 30 septembre 1970.

Les soumissions seront ouvertes par le directeur général. Régie de la 
Place des Arts, â 15 heures le 30 septembre 1970.

la Rcqie de la Place des Arts ne s'enqaqe à accepter ni la plus bas-se, 
ni aucune des soumissions reçues.

GERARD LAMARCHE,
^ Directeur général

gnements ci-dessous au Bureau de l'Ingé­
nieur de la Ville, 777 Boulevard Laurentien, 
Saint-Laurent 379, Qué.

]—Nom, adresse et numéro de téléphone 
du propriétaire.

2—Nombre de camions d spcnibles ainsi 
que la marque, l'année ef le rombre 
de roues de chaque camion.
Les propriétaires seront convoqués 
par la suite pour l'enregistrement de 
leurs véhicules.
La- distance moyenne à parcourir jus­
qu'aux dépotoirs à neige de la Ville 
n'exccdera pas un mille.
Le prix unitaire payé aux camion­
neurs sera $0.0065 le. pied cube. 
Les premiers qui répondront à cef avi;, 
seront les premiers convoqués pour1 
l'enregistrement des véhicules.

YVON GARIEPY# ing. Géran*, 
777, Boulevard Laurcntier# 
Saint-Laurent 379, P. Que 

SAINT-LAURENT.
Lé 17 septembre 1970.

LIQUIDATION
Bancs en fibre de verre ou en érable, 
pour salles de quilles, renvois de 
boules neufs et usagés et plusieurs 
autres articles d'équipement de piste 
de quilles. Vente au plus offrant.

general recreation sports ltd.
1, rue Corfaeil, Pont-Viou, Laval - 381-5680

LA COMMISSION SCOLAIRE 
REGIONALE DES BOIS-FRANCS

APPEL D'OFFRES No 106

CANADA,
Province de Québec 
District de Montréal.
No 15850

COUR SUPERIEURE
DAME IVY MONCRIEFF,

requérante,
vs

EDWARD MONCRIEFF,
GARFIELD MONCRIEFF,
GORDON MONCRIEFF,
GERTRUDE MONCRIEFF,
DAME VIOLET MONCRIEFF,

intimés.
AVIS AUX INTIMES

Veuillez prendre avis qu'ura requefe 
pour désigner un exécuteur testamentaire 
pour régler la succession de Dame Flo­
rence Moncrieff, veuve de feu Euqene 
Hauptmann, sera présentée A la division 
des Procédures de la Cour supérieure, salle 
31, Palais de Justice, 155 est, rue Notre- 
Dame, Montréal, le 30e jour d'octobre 1970 
à 10 h. Vous devrez dohe vous comporter en 
conséquence.

A Montréal, le 10 septembre 1°70 
Pour la requérante, tes procureurs 
PAQUIN 8. STEEVES

(PROVINCE DE QUEBEC

La Commission Scolaire Régionale des 
Bois-Francs recevra jusqu a cmq heures 
p.m. (heure normale de l'esM le 7 oc'obrv 
1970 des offres sous enveloppes scellées] CANADA 
pour la fourniture d'éauipem.Mt d'ajustage 
mécanique projet No 106.

Chaque soumlssionnai-e remettra son DISTRICT DE MONTREAL 
offre sur le "Bordereau de soumission" kj. 547.340 
préparé à cette fin par 'a Commission Sro-; *
laire auquel II joindra un oen de garantie; r/\n n CIIDCDIFIIDF 
ou un chèque de garantie équivalant à au, jurcuicvut

c J7,L| WILLIAM THOMAS O'GRADY autrefois
?FI7r du u-087 Marsan dans les cité et district de
de la Commission Scolaire, eltlr. sur une | Montréal, et maintenant de lieux Inconnus
Banque Canadienne ou une Caisse Pcpu 
laire Desjardins. L'offre sera 'emise riar.s 
l'enveloppe fournie à cette fin oar la Com­
mission Scolaire Régionale des Dois- 
Francs.

Les soumissionnaires paurro.i. r. procu­
rer plans, devis,

Demandeur

CANAMERICAN AUTO LEASE AND 
RENTAL LIMITED, corps politique dû­
ment incorporé selon la loi, ayant sa 

.. . . principale place d'affaires à Toronto,
cahiers de j-.iarges^etidans )a pr0vlnce de l'Ontario, et ayant

autres documents à compter de ce jour;son durcau chef pour la Province de 
auprès du Directeur de I équipement de Québec, au 1017 Carré Dominion, Cité et 
la Commission Scolaire Mons»eur Jean ' district de Montréal.
Lemay, chambre no. 528, de l'Edifice Défenderesse.

eCirPvîc.o“.vH,'tUdi? ’'5' 151 No:re'Dsmc PAR ORDRE DE LA COUR

Les soumissionnaires sont invités à rou- *Y,;.5

bre 1970, a Victoriaviuc. : cation sur icelle devant cette Honorable
La Commission Scolaire ne s'engage à,Cour Supérieure, division de Pratique, 

accepte.' ni la plus basse, ni auci»ne des chambre 31, le 19ième jour d'Octobre 1970 à 
offres reçues et ouvertes; elle se réserve 10:00 heures de l avar.î-midi, ou aussitôt 
également te droit d'accepter toute sou- aue conseil pourra être entendu. Veuillez 
mission en tout ou en partie. a9!r en conséquence. ..... .. .

Une copie de ladite Requête. Affidavit et 
Donne à Victoriaville le 15 septembre Avis a été laissée au greffe de la Cour Su-

1970.
ROBERT CLOUTIER, 
Sécréta ire-trésorier.

Commission Scolaire Région*'* 
des Bois-Francs,
451 est, Notre-Dame, C.P. 40, 
Victoriaville. Que.

périeure à votre intention,
'Montréal, ce 14 septembre 1970.

MARIUS D'AMOURS. P.C SM. 
Me» BRAIS CAMPBELL PEPPER 
DURAND A LAFFOLEY,
1 Place Ville-Marie,
Montréal 113, OUE .

l’association, réunis en con­
grès à Beauport, en banlieue 
de Québec, en fin de semaine, 
ont émis l’opinion que seule 
une législation appropriée 
pourrait mettre fin à cet état 
de chose.

Cependant, selon les vétéri- 
naires, des gens “bien en 
place” n’auraient aucun inté­
rêt à ce que le gouvernement 
provincial légifère sur cette 
question et mette fin à cc libre 
marché.

Les congressistes ont, par ■ 
ailleurs, f o r m u 1 é le souhait j 
d’une présence plus dynami­
que de la médecine vétérinaire 
et d’u n e collaboration plus 
étroite entre les ministères de 
l’Education e t de l’Agricul­
ture, afin d’effectuer les inves­
tissements qui s’imposent à 
l’E c o 1 e de médecine vétéri­
naire de St-Hyacinthe, pour 
que les chercheurs puissent 
obtenir les laboratoires et les 
salles d’animaux d’expérience 
indispensables.

L’intégration de la médecine 
vétérinaire à l’agriculture ap­
paraît comme une chose es­
sentielle aux médecins-vété­
rinaires praticiens qui récla­
ment par ailleurs de meilleu­
res conditions de travail, no­
tamment ceux des milieux ru­
raux qui doivent parfois tra­
vailler 80 heures et plus par 
semaine.

Quant à l’étatisation telle 
qu’instituée présentement au 
Nouveau-Brunswick, elle leur 
apparaît comme une solution 
peu valable et plusieurs vétéri­
naires. surtout parmi les jeu­
nes, s’y opposent catégorique­
ment, car en plus d’être oné­
reuse et peu intéressante pour 
le producteur, une telle for­
mule, croient-ils, ne ferait que 
saper leurs ambitions.

On a proposé, comme solu­
tion de rechange, l’établisse­
ment de cliniques à travers 
toute la province, la responsa- ! gauthier (juiie-Annai 
b i 1 i t é de cet investissement " ■ - -
étant partagée à part égale i 
entre le gouvernement et les 
municipalités intéressées.

Le Dr André Saucier, de j 
Montréal, a été élu président j 
de l’organisme, à l’issue du ! 
congrès, dimanche. 1

DUROCHER (Jean-Maurice) — A Mont­
réal, le 16 septembre 1970, à l'âge de 55 
ans, csf décédé M. Jean-Miurice Duro- 
chcr, époux de Cécile Labr^che; demeu­
rant à 4545 Boyer, il laisse dans le deuil 2 
filles: Nicole, Micheline (Mme F. C. Des­
rosiers), 2 fils: Jean-Luc, époux de Li­
sette Audet et Eric. Les funérailles oj- 
ront lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons

Société Coopérative de 
Frais Funéraires,

4848, rue Papineau, .
à 7 h. 45, pour se rendre à l'église!
Très St-Sacremenf, où le service sera MARTINEAU (Arthur) — A Montréal, le

Montréal, le 15 septembre 1970, est 
décédé Bernard Levitan, époux de 
Rila Gentmantel, père de Robert-I 
Louis, fils de Ray Levitan et de feu) 
Louis Levifan, frère de Rudolph ctj 
Mme Harold Bilfield (Sylvia), de Wa­
tertown, N.Y. Les funérailles auront] 
lieu jeudi le 17 courant en la chapelle 
des salons

Paperman and Sons,
5605, chemin Côte-des-Neiges 

à 1 h. et de là au cimetière de Ru'-, 
sian Polish Hebrew Sicks Benefit As­
sociation (rue de la Savane) Shiva 
privé.

LIPARTITI (Francesco) — A Montreal, 
le 15 septembre 1970, à l'âge de 6? 
ans, est décédé M. Francesco Lipar- 
titi, époux de Maria Pietracupa; frère 
de Giuseppe Lipartiti et de Madalena 
Magnoni. Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Granafo Enrg.,
292, rue Jean-Talon est, 

pour se rendre à l'église de la Pcnle- 
côtc. rue Fabre, où le service sera 
célébré à 10 h., et de là au cimelière 
Mont-Royal, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

célébré à 8 h., et de là au cimetière 
de Côte-des-Neiges, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

FORTIN (Ovila) — A Ville de Laval, le 
15 septembre 1970, à l'âge de 75 ans, 
est décédé M. Ovi'a Fortin, époux de 
feu Hcrméline Locas; demeurant 1245 
rue Des Patriotes, Ste-Rose. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons 

J. M. D. Cyr Inc.,
167. bouL Ste-Rose, 

à 9 h. 45 pour se rendre à l'église parois­
siale de Sle-Rose, où le service sera célé­
bré à 10 h., et de là au cimetière du 
môme endroit, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

GAGNER (Olympe) — A Montréal, le 16 
septembre 1970 à l'âge de 80 ans est décé­
dée Mme veuve Clodomir Gagner, née 
Olympe Picard, elle laisse ses enfants, 
Mme Emmanuel Villeneuve (Rita), Léo­
pold, Mme Jean-Baptiste St-Laurent 
(Marguerite), AAme John Mingo (Thé­
rèse), Mme Bernadette Beauchamp et 
Jean Gagner. Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi funèbre 
partira de la résidence funéraire 

Magnus Poirier Inc.,
6520, rue St-Denis, 

à 8 h. 45, pour se rendre à l'église St- 
Jean-dc-la-Croix où le service sera célé­
bré à 9 h., et de là au cimetière de St-Sta- 
nislas, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans autre in 
vitation.

GATIEN (Adélard) — A Candiac, le 16 
septembre 1970, à l'âge de 85 ans, est 
décédé M. Adélard Galien, époux de 
Marie-Louise Ouellet. Les funérailles 
auront lieu samedi le 19 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée,
223, rue St-Jacques, Laprairic, 

à 10 h. 45, pour se rendre à l'église 
de la Nativité, où le service sera 
céiébré à 11 h., et de là au cimetière 
de Lapraïrie. lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

A Montréal, le! 
15 septembre 1970, à l'âge de 77 ans, est. 
décédée Mme Gédéon Gauthier, née Ju-' 
lie-Anna Lambert; demeurant à 1453, 
Théodore. Les funérailles auront lieu sv 
medi le 19 courant. Le convci funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie i_t-;e,
4555. rue Adam

à 9 h. 45 pour se rendre à I t-glise Sî-Ctô-: 
ment, ou le service sera célébré à 10 h., 
et de là au cimetière de l'Est, lieu de la 
sépulture. Parent» et amis sont priés d'y [ 
assister sans autre invitation.

I

16 septembre 1970, à l'âge de .69 ans, 
est décédé M. Arthur Marlinoau, fils 
de feu Charles Martineau, et de fou 
Délia Sévigny, demeurant à 1728 Sî- 
Huberf, app. 4. Les‘funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons de la 

Société Coopérative de Frais 
Funéraires,

302, rue Ste-Catherine esl, 
à 11 h. 15, pour se rendre à l'cglise 
St-Jacques, où le service sera célébré 
à 11 h. 30. et de là au cimetière de 
Côte-des-Neiges, lieu de la sépulture. 
^Parents et amis sont priés d'y as­
sister sans autre invitation.'

MASTROPAOLO (Giuseppe) — A Mont­
réal, le 15 septembre 1970, à l'âge de 
71 ans, est décédé M. Giuseppe Mas- 
tropaolo, frère de Mme veuve Luciet- 
ta Malara; beau-frère de Mme veuve 
Francesca Mastropaolo; oncle de John­
ny et Conny Mastropaolo, degQÆ- 
Claife, Florent, Mario et Col<^6 Ma­
lara. Les funérailles auront lieu same­
di le 19 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Granato Enrg.,
292, rue Jean-Talon est, 

pour se rendre à l'église Notre-Dame- 
de-la-Défense, où le service sera célé­
bré, et de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges, lieu de la sépulture. Pv 
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

METCALF (Marie-Louise) — A Mont­
réal, le 16 septembre 1970, à l'âge de 
79 ans 9 mois, est décédée Mari 
Louise Labonté, épouse en 1ères no­
ces de feu Edouard Landry, et en 2es 
noces de Charles Metcalf; mère de 
Yvette Landry) Les funérailles auront 
lieu vendredi le 18 courant. Le con­
voi funèbre partira des salons 

Alfred Dallaire Inc.,
2590, rue Rouen

à 8 h 45, pour se rendre à l'église 
St-Anse!me, où le service sera célé­
bré à 9 h et de là au cimetière de 
l'Est, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

A Montréal, le 
l'âge do 78 ans, 

est décédé M. Charles Rcbcrge, époux 
de feu Silîma Dulude, demeurant à 
6878 rue Iberville. Il laisse dans le 
deuil. 5 enfants : Jeannine, Yvette, 
Berthe-, Lucille, et Claude; ses gen­
dres : M Gérard Matte. M. Lionel 
Lamothe, M. Charlcs-E. Lefebvre. M. 
Alphonse Lefebvre ef sa bru : P le-', 
reitc Leduc. Les funérailles auront lieu 
samedi le t? courar-t. Le ccnvoi fu­
nèbre partira des salons

Alfred Dallaire Ire.,
3254, rue Bcl!echass'v. 
angle boul. St-Michel, 

à 10 h. 45. pour sc rendre a_ l'caiiV'; 
St-Marc, où ie service- sera célébré 
à 11 h., et de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges. lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

ROCHON (Emile) — A Montréal, te 16 . 
septembre 1970. à l'age de 61 an?» est 
décédé M. Emüe Rochon, époux d'Eva 
Foucault, demeurant à 760? St-Andrc. 
Les funérailles auront lieu samedi le 19 
courant. Le convoi funèbre partira des 
salon;

Lorenzo Neveu.
7766, rue Sf-Hubert. 

à 8 h 45. pour sc rendre à l'église 
Notre-Dame-du-Rosaire. où ta service 
sera célébré à 9 h., et de là au cime­
tière de Côte-des-Neiges, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sent pries 
d'y assister sans autre invitation.

ROUSSEAU (Wilfrid) — A Longueuil, te 16 
septembre 1970 à l'âge de 68 ans, 11 mois 
et 25 jours, est décédé M. Wilfrid Rous­
seau, époux de Marie-Rose Auger, de­
meurant à 332 De Provence, Longueuil. 
Les funérailles auront lieu samedi le 19 
courant. Le convoi funèbre partira dos 
salons

B. Francoeur & Fils 
163 cuest, rue St-Charics 

à 9h45 pour se rendre à l'église St-Gecr- 
ges, où le service sera célébré è lOhCO ef 
de là au cimetière de Longueuil, lieu do 
la sépulture. Parents et amis sent pries 
d'y assister sans autre invitation.

STEPHENSON (Georges) — A Mcni- 
réal, le 14 septembre 1970, à l'âge de 
7) ans, est décédé M. Georges Ste­
phenson, epoux d'Aurore Valade, de­
meurant à 5353, Clark; fondateur des 
Voix Laurentiennes de Montréal Inc.;
frère de Mme Aurèle Trahan (Rose*
May). Mme Léo Duval (Ida), Mme 
Jean-Marcel Trudeau (Patricia), et 
Donat Stephenson; 1 beau-frère : Ana­
tole Valade. Les funérailles auront lieu 
vendredi le 13 courant. Le convoi fu­
nèbre partira des salons

J. S. Vallée Ltée.
1111, rue Laurier ouest 

à 9 h 30 pour se rendre à l'cglise 
St-Gcorges, où le service sera célébré 
à 10 h et de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges. lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

TETREAULT (Sylva H. notaire) — A sa 
résidence de Knowlton, le 15 septembre 
1970 à l'âge de 73 ans est décédé subite­
ment le notaire Sylva H. Tctreaulî, époux 
de Pauline Contant. Il laisse, un fils: no­
taire Jean-Marie Tétreault de Knowlton, 
et une fille: Sylvie et son époux Robert 
Hétu de Montréal. Les funérailles auront 
lieu vendredi le 18 courant. Le convoi fu­
nèbre partira de la résidence funéraire 

C. E. Wilson & Fils Ltée, 
de Knowlton,

pour sc rendre à l'église Sf-Edouard de 
Knowlton, où le service sera célébré à 11 
h., et de là au cimetière du même en­

droit.

THOMAS (Léo-Paul) — A Montreal, le 16 
septembre 1970, à l'âge de 63 ans, est dé­
cédé M. Lco-Paul Thomas, épsux de Lau- 
refte Morin; demeurant rue De Lcnau- 
dicrc. Père de Marie-Paule, Mario. 
Christiane, Martine. Les funérailles 
auront lieu samedi le 19 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Jos Lussier et Fi's 
4733. rue Papineau,

à 10 h. 45, pour se rendre à J'égli.e 
St-Stanislas, où le service sera célébra 
à 11 h , et de là au cimetière ds 
Côte-des-Neiges, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

TURGEON (Marie-Louise) —-A Montréal, 
le 16 septembre 1970 à l'âge de 87 ans est 
décédée Marie-Louise Turgeon, demeu­
rant rue Iberville. Les funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

J.H. Benoit 
2102, rue Fullum

à 9h45 pour se rendre à l'église Sf-Eu- 
sebe, où le service sera célébré à lOhOO rt 
de là au cimetière de l'Est, lieu de la se­
pulture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

DEPUIS 
24 ANS 
à votre 

SERVICE

}JEAN MORIN
FLEURISTE

1367 e»t. rue Hruubirn 
271-4111

A cause du dccès de notre president

BERNARD LEVITAN
les bureaux et les salles de montre de

BURNEY WHOLESALE GIFTWARES LTD.
7500, Mountain Sights 

seront fermés toute la journée 
le jeudi 17 septembre
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Dansé soirée.
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•P!gysSi Bourassa et Trudeau sont sérieux,
$ e

commenceront à négocier tout de suite
Il nous taut une nouvelle 

constitution d'iei trois à cinq 
uns et commencer tout de 
suite a négocier sérieusement. 
Si MM. Bourassa et Trudeau 
me prouvent qu'ils sont sé­
rieux. qu'ils s'exécutent sans 
tarder. Mais sont-ils sérieux?"

C'est du moins l'opinion qu'a 
émise, hier midi, M. Mario 
Beaulieu, ancien dépu! ‘ unio­
niste de Dorion et ancien mi­
nistre des finances dans le ca­
binet Bertrand, dans une con­
férence qu'il prononçait, hier 
midi, au club Kiwanis-Saint- 
1-auront.

M. Beaulieu a précisé qu'il 
ne croyait pas possible comme 
le disait M. Thatcher, premier 
ministre de la Saskatchewan.

la nécessité de deux décennies 
pour arriver à une nouvelle 
constitution "Il serait alors 
trop tard pour les Québécois, 
ajoute-t-il, il n'y a aucun doute 
là-dessus. "

Selon M. B e a u 1 i e u. il ne 
s a g i t nullement de "chan­
tage" mais de "réalisme". 11 a 
du reste soutenu que la popu­
lation q u é b é c o i s e av,ait 
prouvé, à la dernière élection 
qu'en grande partie "bile en 
avait assez".

l.'ancien ministre a appuyé 
sa thèse sur le fait que 23 p. 
cent du vote étaient allés au 
Parti québécois. A son avis, 
ees 23 p. cent représentent 
beaucoup plus en réalité parce 
que ce vote a etc donné en ma-

ESTÉIIEL

A L'EXTERIEUR
Golf et tennis, sans frais 

additionnels.

Notre animateur social se 
fera un plaisir de vous orien - 
ter vers les activités de votre 
choix, et fera tout en son 
pouvoir pour que votre sé­
jour à l'Estére! soit le plus 
agréable

Réserve/ dés maintenant. 
Téléphonez é 866-8224. 
(ligne directe de Montréal) 
ou écrivez à: l'Hôtel I Es- 
térel. Ville d'Estérel, Comté 
Terrebonne. Québec

•Pir pu sonne 2 personnes gv

l'Ëstefëi

jorité par des Canadiens fran­
çais du Québec. Il e o n c 1 u t 
donc qu'un Montréalais sur 
deux d'expression française ou 
presque a voté pour le Parti 
québécois.

M. B e a u 1 i e u a repris sa 
thèse de février dans laquelle 
il suggérait une association du 
Québec avec les Etats-Unis. Il 
a rappelé qu'il écartait l'assi­
milation totale aux Etats-lïnis 
pour n'envisager qu’un "projet 
d'association librement c o n- 
sentie". préservant non seule­
ment notre langue etfnotre cul­
ture mais assurant notre par­
fait épanouissement dans Je 
respect mutuel des parties 
contractantes. Il a d'ailleurs 
insisté sur le fait qu’il existait

— Mar/o Beaulieu
différentes formes d'associa­
tion qui conviennent à diffe­
rentes périodes. 11 a cit des 
exemples d'Etats américains 
qui avaient reçu des “statuts 
particuliers'’: le Texas, la 
Louisiane, le Nouveau-Mexi- 

■ inie Porto-Rico.
“Les Etats-Unis ne sont pas 

hostiles à des statuts particu­
liers pour des raisons particu­
lières", ajoute-t-il. De sur­
croît. les habitudes et le mode 
de vie des deux pays se com­
parent jusqu'à un certain 
point. Et ii en arrive à la con­
clusion que k Québec avait in­
térêt à étudier la possibilité 
ci u n e perspective d'associa­
tion avec les Etats-Unis.

11 a également rappelé les 
chiffres qu’avait d o n n é s M. 
Gérard P e 1 1 e t i e r au cours 
d’une conférence l’an dernier 
en France. Selon les chiffres 
en question, les Etats-Unis of­
friraient un revenu global de 
15 à 30 pour cent supérieur à 
celui que nous avons.

"Nous sommes à l'heure du 
choix, soutient, de plus, M. 
Beaulieu. Le Canada anglais 
ou le gouvernement fédéral 
nous ferment constamment les 

S portes." Il a en outre tenu à 
faire une mise au point relati­
vement aux allégations de M. 
Trudeau qui prétendait qu'a­
vant Bourassa, il n’avait pas 
“d'interlocuteurs valables". 
Pourtant Johnson et Bertrand 
étaient à son sens, "deux Qué­
bécois honnêtes et intègres qui 
voulaient sauver leur pays".
“Si M. Trudeau est prêt à 

négocier une nouvelle constitu­
tion selon des couleurs politi­
ques, je crois que nous avons 
affaire à un petit politicien: si 
ce n>>st pas son seul argu­
ment. je crois que ça fait 
pitié."

Enfin, M. Beaulieu a fait al­
lusion fi la d é faite de ce 
"grand parti" qu'est l’Union 
nationale. Il a admis qu'il y 
avait des moments difficiles, 

Mes-m<mMnrs-gloricuxTales_riiü^

meats douloureux, que l'Union paraîtra pas: l'Union nutio- 
nationale a traversés. n a 1 e est un instrument qui
“Qu'on se méfie! a-t-il veut vous servir et qui va en-

lancé, l'Union nationale ne dis- core vous servir longtemps.”

TOUT POUR LA CONSTRUCTION 
ET LA OÉCORATIQH

OPTOMETRISTES' ® OPTI

. J. HENRY RICHARDSON,

J. HENRY RICHARDSON,

900 SHERBROOKE OUEST Ç
OUVERT DU LUNDI AU JEUDI DE/f A.M. i 5 30 P M. 

VENDREDI DE 9 A M. à 9 RM. — SAMEDIS DE 9 A.M. i MIDI

SOUS UN 
MÊME TOÏT

PLANCHES ÂGLOMÉRÉES sl,
(Particules de bois)

PRIX SPÉCIAL
$958

PANNEAUX
ACAJOU "LAUAN" 4' x 8’

PRIX SPÉCIAL
$354

OFFRES SPECIALES D'OUVERTURE
DE NOTRE NOUVEAU CENTRE D'ECONOMIE
^ Système économqiue "PAYEZ et EMPORTEZ"

PANNEAUX DE BOIS RÉEL
4' x B' Acajou 'Tl AMA"

PRIX SPÉCIAL

EXPOSITION PERMANENTE DE PLUS DE 40 
MODELES DE PANNEAUX PREFINIS DONT 
LA MARQUE "LUXAPLY" MODELES 1971.

PANNEAUX PREFINIS
4' x 8' Chéno 'WIONTERGY'

PRIX SPÉCIAL
‘ $f§53

SHEARER
50 boulevard STHMSQN, VILLE ST-LAURENT
748-6161 748-9013

^ PARTICIPEZ A NOTRE TIRAGE | 
A L'OCCASION DE NOTRE VENTE |

Avec chaque achat de $1 à $50» vous pouvez GO 
gagner 2 magnifiques bicyclettes. Ou, avec chaque 
achat de $50.00 et plus, gagnez un magnifique 
téléviseur portatif.

si
VILLE ST LAURENT

I____

sJtfCAtlt/ CCTHcwmou
numniru

BOULEVARD MÉTROPOLITAIN 
VILLE MONT ROYAL

rsuo i

Lloyd’s ne se contente pas de vous donner 
une simple garanti avec ce stéréo 
8 pistes transistorisé*

€
Vous avez également Leslie, 

Arne, Roger,Yem, et laslo.
Leslie, Arne, Roger, Vern ef Laslo sont les directeurs 

du Service après-venie chez Lloyd's. Quand vous 
achetez un appareil Lloyd's, n'impbrte où au 
Canada, il y a tout prèAÙjn centre "Lloyd's de 

service après vente, dont le personnel dyna­
mique est formé de professionnels qui croient 

en leur produit parce qu'itconnaissenl bien 
chaque appareil. Ils savenhque l'extérieur est des 
plus élégante, que la partie électronique est de 
fabrication rigoureusemerj^précise, que le produit 
est soumis à une série d'inspections minutieuses, 
que le client pourra l'utiliser pendant de longues 
années, sans aucun ennui. Vous n'aurez sans 
doute jamais à vous prévaloir de la garantie que 
nous vous donnons, mais, si jamais vous deviez 
le fa ire, vous pourriez toujours compter sur 
Leslie, Arne, Roger, Vern et Laslo.

m
tmstsiHE?

i
Magnétophone à cartouches 
Lloyd's portatif stéréo 

isfes, transistorisé.
Que la musique vous suive p'idcul — 
à la plage, on piquc-r.iquc^cn au!o, a J 
bureau, à l'école! Cet cpparetl aux l.gncs 
superbes joue le: cnrcgisîrcrrcnîs sur cartouche-, 3 

, fonctionne sur courant domestique ou sur p;!e, 
e branche ù Ici prise d'cllync-cigars cic '• 
drue haut parleurs se replient en une me

eu encore

Modelé CH 4Ta.

LMmys
À <2

.Radios, stereos modulaires, magnetophones
Personnellement garanti.

En vente chez les concessionnaires Lloyd's suivants:

DEC AUDIO 
2343 ru» Fleury Est 
Montréal, PO.
387-7986

LA SCALA MUSIC 
4116 rue Wellington 
Verdun, P.Q.
766-7030

HOUSECRAFT LIMITED
3033 rue Masson 1
Rosemont, P O.
721-4991

JEAN-TALON PHOTO INC.
1583 rue Jean-Talon E.
Montreal, P.Q.
729-2921

DOMON LIMITED 
1360 rue Notre-Dame O 
Lachine, P.Q.
637-5835

GRAND APPLIANCES 
6202 rue ShrrbrooL* O 
Montreal; PO 
486-1 135

A LF X SHERMANS MUSIC CENTRES 
ALEXIS NIHON PLAZA
Mcnt-e I PO 
*33 2759

ALEX SHERMAN'S MUSIC CENTRES 
LES GALERIES D'ANJOU 
Ville d'Anjou, P.Q.
353-542D

ALEX SHERMAN'S MUSIC CENTRES 
133 5 rue Ste-Catherine O. 

««’.ontreai, P.Q.
842-53 42

AUDIOTRONIC
368 rVe Ste-Catherine O.
Montréal, P O.
861-5451

ALEX SHERMAN'S MUSIC CENTRES 
Plaza Côte-des-Neigcs 
Montréal. P.O.
735-4191

ANDRE RADIO 
440 Curé-Pcnier O.
St-Hubcrt. P O 
679-S31 1

STEREO CITY 
1C.384 boul. Couin 
Roxoboro, P O 
634-6778

ETCO ELECTRONICS 
464 rue M c G • 11 
Montreal P O 
238-6217

ETCO ELECTRONICS 
C e r, * : r Plara Gieenfirl.'l 
GrrrrF.-ld Park P O 
672-:’ 20

ETCO ELECTRONICS
PI Ville Mario Shopping Plaza
Montréal, P.Q.
8 96-4033
ETCO ELECTRONICS 
les Galeries d'Anjou 
Ville d'Anjou. P.Q.
353-6430

RADIO PLAZA INC 
6365 rue St-Hubert 
Montréal, P.Q.
277-1169
634 rue Jean-Talon, E. 
Montréal, P.O 
277-1 169

CAR STEREO CENTRE 
1355 rue St-Lcuis 
St-Laurcnt, P.O.
747-4118

CAR STEREO CENTRE 
3817 rue Je*n-Talen O 
Montreal, P Q 
739-5559

MAGASIN BEAUCOURT 
1013 rur Ste-Cathe-i-V' F, 
AVfVrral. PO 
F 17-3737

W30LC0 DEPT STCR'S

RRAULT £ MARTINEAU 
46*>0 If Sî*-C»»Herinr. C
Montreal P O.
254-75-47 . js V

BRAULT & MARTINEAU 
5250 rue Jean-Talon E. 
Montreal, P O.
728-3646

F.PAULT & MARTINEAU 
1906 chemin Chambly 
Ville Jacques-Cartier, P.Q. 
679-1260

ALWIN'S LIMITED
1926 rue Ste-Catherine O.
Montréal, P.Q.
937-3547

ALWIN'S LIMITED 
6177 rue Sh'orbroolte O. 
Montréal, P O.
439-3444

LAYTON BROS.
1240 rue Ste-Catherinn O

STUDIO F. LAPARE 
2530 rue Desormeaux 
Montréal. P Q.
3 51-3770

AMEU3. CLAUDE LACOMüE 
3807 rue Hochelaga, 
Montréal, P.Q.
255-5126

MAISON H LA3ROSSE 
85 rue Ste-Anne 
Ste-Ar.nc-dc-BeUevuc. P.Q. 
697-3200

LACHINE RADIO & T V.
225 - 15c Avenue 
Lachine, P.Q.
637-0321

MILANO FURNITURE 
6541 boul. St-Laurcnt, 
Montreal, P O 
271-3313

A COURCHCSNE

ARCA FURNITURE 
3997 St-Laurcnt 
Montréal, P.O.
845-6470

RAD.G HOvSEP 
5945 ave du Parc 
Montréal. P O.
274-0539

BOUCHARD FURNITURE 
3611 de LaSalle, P Q. 
366-7448

AU SALON DE L'ECONOMIE 
2558 rue Rouen 
Montréal, P.Q.
526-2533

GROVER'S LIMITED 
3939 ave Wellington 
Verdun, P.Q.
937-8731

AUSTIN T V.

TAYETTE RADIO LIMITED 
730 rue St-Jacques O. 
Montréal, P O.
866-5681

DOMINO FURNITURE 
25T3 boul. St-Laurent 
Montréal, P.O.
844-4481 •

MAGIC TOUCH T.V 
4996 chemin Reine-Ma»i* 
Montréal, P.Q.
737-8377

ELECTRA T.V. 8. FURNITURE 
5159 avenue du Parc 
Montréal, P.Q 
274-4341

CAPNA & 5APNA »
3864 boul. St-Laurcnt 
Montreal. P.Q

Montreal, P O. 3532 rue Notre-Dame O 1900 rue Beaubien E. 238-5241
366-7701 Montréal, P O. M-ntrcH. PG.

932-5604, 276-7141 WOODHOU5E STOFES
EDWARD S HMîtlD ARMANDO CSC CHET Tl
5330 rue Sherbrooke O 4 **5 3 a.'' V.VIrni -m 3‘■‘30 rue Monsr’rt LEGA.RE 5TORES
M ***. t r é a 1 P 0 M:r‘ » aa?-Nc rd. P C
496-.\‘40 76' 1741 3 ? ' • ' 7 * 7 HANDY ANDY STORES

C HA TL ET,O1 S T V SERV2X CO ' GEO AL*.r N T V BROSSE AU F A1 R. V î E W
101 • 6r Avenu» 6257 . v» V.cte'-a 707 CotÇ-Vcrfu fai-view shopping centre

larh.n- PO Mor»real. P.O S* i « e —, t, r O POINTE CLAIRE. P O
634.1661 737-6874 - 331 5391 Aiiüi NORMANDIE
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cès "raisonnable 
peur ies

liants d'universités 
Ucgcs ont mystifié ’es 

experts cet été en obtenant des 
omplois qi\ n'étaient ms sup­
posés être irUcur portée. Avec 
l’aide des pV.Tnmmcs fédé­
raux de mainJd'ocuvrc et de 
campagnes lancées par cer­
tains secteurs dçs affaires et 
les bureaux des ieampus. des* 
milliers d'étudiat ts ont pu se 
trouver des emp ois là où les 
prédictions no voyaient rien 
pour eux poui/l'éié 1970.

Un relevé tratiBcanadien éta­
bli par la IPre/se Canadienne 
indique que, même s'il y a eu 
des endroits moins chanceux. 
1rs bureaux de placement des

des programmes d'emplois 
universitaires

campus, en général, ont réussi 
à placer leurs étudiants.

Des statistiques solides révé­
leront bientôt l'ampleur de ces 
succès quand le ministère de 
la Main-d'œuvre publiera scs 
ciiifôvs concernant le nombre 
de d e m a n d e s d'emplois et 
comment on y a fait face.

Un porte-parole de Halifax 
dit “qu'en général ce fut un 
bon été, meilleur que l'an der­
nier".

A Saint-Jean, N.-B., la moi­
tié de 1.200 é t u d i a n t s qui 
avaient fait une demande ont 
trouvé du t r a v a i 1 à temps 
plein ou à temps partiei.

A Montréal, il y eut plus de

problèmes. Mémo si l’Univer­
sité de Montréal a refusé de 
faire des commentaires, un re­
présentant de Sir George Wil­
liams a déclaré, que 376 de 
I.G80 demandes d'étudiants ont 
été remplies, faisant de 1970 le 
pire été des cinq dernières an­
nées.

A l'université McGill, seule­
ment. 13 ou 20 pour cent des 
étudiants ont obtenu des em­
plois, mais plusieurs se sont 
casés eux-mémes, et n'appa­
raissent pas dans cette compi­
lation.

A l'Université Laval de Qué­
bec. .environ 80 pour cent des 

3,000 étudiants inscrits ont

trouvé des emplois. Le direc­
teur du placement, à l,aval, 
M. Kmile Simard, a déclaré 
que le gouvernement provin­
cial avait donné l'exemple en 
demandant à tous les ministè­
res d'utiliser le plus grand 
nombre d'étudiants'possible.
" En Ontario, l’Université de 
Toronto a trouvé de l'ouvrage 
pour 86 pour cent de ses 5.019 
étudiants inscrits. A Ottawa, 
l'Université Carleton et l'Uni­
versité d'Ottawa ont mis sur 
pied une “Maison d'étudiants" 
qui s'occupait de chercher les 
emplois sollicités, et lès résul­
tats ont été hautement satis­
faisants. On y trouva de l'em­

ploi à 3,772 étudiants.
Sault-Ste-Marie a triplé ses 

chiffres de 1969 et Sarnia a 
placé 63 pour cent de ses étu­
diants à la recherche de tra­
vail.

Les statistiques n'étaient 
pas disponibles en Saskatche­
wan, mais un porte-parole de 
l'Université de Saskatchewan, 
à Regina, a dit qu'il y avait 
moins d'emplois cette année.

Les c h i f f r c s de l'Alberta 
sont variés U‘S/f,009 étudiants 
de l'Université/dc l'Alberta ont 
presque tous été casés. Mais à 
Calgary seulement 350 de 
2.500 inscrits ont pu trouver du 
travail.

Nomination de 3 
sur le transport,
de noire bureau de Québec

QUEBEC—Le ministre des 
Affaires municipales, M. Mau­
rice Tessier, a révélé hier que 
la commission chargée d'étu­
dier lep roblémc du transport 
en commun à Laval serait 
composée de trois membres.
' Le communiqué précise que 
les trois personnes qui se sont 
vu confier ce mandat sont M., 
Raymond Laçasse, qui a déjà 
fait plusieurs études analo­
gues, ainsi que Mc Adolphe 
Prévost et M. Robert Filia- 
trault, tous deux de Laval.

La commission doit com-

enquêteurs 
à Laval
menccr ses travaux immédiat 

tement et soumettre son rap­
port au ministre avant le 1er 
décembre prochain.

ET LOCATION a objets cl d>pp«rcils ortho­
pédiques ou otites pour les 
•torn* médicaux :»pétmu< • 
domicile ou a rhûpif*1.
Examples :
Ims élastique* — coi * c t * 
orthopédiques — ceinture» 
herniaires —• lüs d’hôpitaux 
— fauteuil* roulant* — can­
ne- -- béquille*. 
Adressez-vous à :
C. MARTIN JUNIOR & CIE

(division Régent St-Pierre) 
4327 rue St-Denis 

8 49-90*1

4

maverick

GRAND
CAPUCHON
MATELASSE
AVEC---------------
CORDON
COULISSANT

ïVji—

5 V * if

Galeries
tôuiers

Les GâLenes cowers
MAGASINS A R NS... ies spécialistes du

PARKAS
SPECIAUX D’AUTOMNE POUR^H

■ CAPUCHON
DOUBLURE MATELASSÉE

NOTRE PRIX 
RÉG. 12.88

■MAINTENANT 
* SEULEMENT

Parkas genre hydro, durables, faits pour résister aux- plus durs trai­
tements En coutil toile de coton avec chaude doublure matelassée. 
Grand capuchon matelasse avec cordon coulissant, qrosse glissière 
devant, poignets en tricot. Disponibles en vert olive et vert, forêt. 
I ai lifts 3R-4H. Drift aubaine fan? astique !

CHACUN

-TyW-ï-'L'Hi
V/ "

M >K M là A

MANTEAUX DE CHASSE CHEMISES EN FLANELLE

PANTALONS ET CHEMISES 
DE TRAVAIL EN KORATRON

Ensemble complet 

Pantoions 30-44 

Chemises 141 3-17’ 2

Fn-pn.bles de uava.l assofUti. e" Kora»»" Lf.vatalr- 
* Æh,nc. pressage pensent Rns.ero-M ou 

roufs impeccables e! 1res contorMb.c,. Fabncawn
. «on** nar Mavenck* Fini traité dégage sale 

canadienne par rviaveriG*. mnnrhes
,e“ résiste aux taches Les 50% Fo-t.el
longues Pantalons sans pli. Mélange de 5 
et 50% Coton Divers coloris pratiques

Notrç prix 
Rég. 18.99

I500
VESTES DOUBLÉES DE PELUCHE

555
Notre prix rég. 6.99 Notre prix rég. 2.79

Chaussettes de travail ■ 3 paires

111
torcè de nylon Hauts a cotes, o

Manteaux réversibles, faits de 2 tissus imperméa- Vestes doublées de peluche chaude ci luxueuse. 
Mes. très résistants 4 poches do chaque côté, plus* Suôdine ou velours côtelé, au choix. Avec doublure
rande poche à gibier. 32” do long. 36-451

BOTTES
ÉPAISSES
PHffdMn’i pour U r.hassç o 
prvtjr 1rs îravutK rfr ronsîruf 
Pon. tmpcitinri solidrs o 
Crjotitf.hfMjc. Enlicrcrncnt isr 
U'P.s d»; moijssr Pt doublon 
d»* drr»ix rotor». Poinlurrs 
f . lino .mh«nne rrrn.nqi 
hic 1 ™

épaisse. Solide glissière devant. 36-46[

Solide coton de tijnelie avec un fini douv Empiè­
cement double et coutures piquees. Devant a bou­
tons plaque'

BOTTILLONS 8’’ EN CUIR
Empeignes en cuir, talons et pointes 
durables, semelles premières coussi- 
nées. cambrure en acier. 6-12 !

BOTTILLONS EN CUIR
Empeignes en cuir, semelles premières ft 
coussinées. Pointures 6-12. Un achat \
superbe et pratique. ••• J'

BOTTES 
EN CUIR
Rrittrs rn CtJir rnfirrrmrnt 
isolées pour plus d»? protec­
tion. Somrllns moulues Pou. 
furrs 7 1? rrt» brun l In .îrb.U 
fr»m*.tf|.|blr' pr»m If. sportif

CHARCEX• MISE-DE-COTE• STATIONNEMENT GRATUIT• ALLOCATIONS FAMILIALES ACCEPTEES-FACILITES DE PAIEMENT

HEURES D'AFFAIRES
Lun., mar,. mer.. 9-6 

Jeu.. ven .9 9 — Sam . 9-5

MÉTROPOLITAIN
Bout Métropolitain Si Bout. Vian

CHATEAUGUAY
15 St-Jean-Baptiste 

(Rôtîtes 3& 4)

GREENFIELD PARK
S40 Bout. Taschorpiujx

v

31
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Air Canada fait ouvrir les bagages à mains 
de ses passagers à destination de l'étrahgei

par Denis MASSE
Los passagers «l'Air Canada 

à destination de l’étranger doi­
vent désormais ouvrir leurs 
bagages it main avant de 
monter à bord.

Cette m e s u r e de sécurité 
déjà adoptee la semaine der­
nière par la société britanni­
que BOAC (qui avait perdu un 
appareil VC-IO de $8 millions 
aux mains des terroristes pa­
lestiniens) a finalement été 
mise en vigueur par les diri­
geants d'Air Canada en guise 
de précautions contre la recru­
descence des déroutements 
d'avions.

Jusqu'à maintenant, Air Ca­
nada s’est refusé à faire la 
fouille des bagages des passa­
gers qui voyagent à l’intérieur 
du pays. Mais un porte-parole 
de la société d’Etat a laissé 
entendre que cette mesure 
pourrait aussi être prise si elle 
se justifiait dans l'avenir.

La fouille des bagages à 
main au départ des vols in­
ternationaux n’a pas causé 
de retard aux horaires établis, 
les passagers ayant déjà ac­
quis l'habitude de se présenter 
à l’aéroport assez tôt.

Pour le moment. Air Canada 
ne fouille pas encore les baga­
ges qui sont dans la soute de 
l'aéronef; le préposé à rem­
barquement prie seulement 
les passagers d'ouvrir les sacs 
à main qu'ils désirent conser­
ver avec eux à bord de l’ap­
pareil.

ÜMiyiîI

Fouilles des bagages à Dorval
Air Canada a commencé, hier, à Dorval, à fouiller les bagages à main de ses passa­
gers a destination de l'étranger. Cette mesure a pour but de contrer" lés actes illicites 
contre les aeronefs et en raison du nombre cic cru des détournements. Un porte-parole de la 
société o declare que la fouille des bagages à main ne cause aucun retard aux départs 
prévus, les passagers ayant déjà p is l'habitude de se présenter au comptoir assez hâti­
vement. M. J. Pajackowski, proposé à la sécurité, fouille ici les bagages d'un passager 
dans la salle d embarquement.

Trois candidatures, dont 
celle de M. Marcel Robidas, 
à la mairie de Longueuil

j,
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Entre-lumps, les Etats-Unis 
ont obtenu la tenue d’une reu­
nion extraordinaire du Conseil 
de l'OACl qui aura lieu de­
main au siège de colle agence 
des Nations unies à Montréal.

U- président Nixon a de 
mandé que des mesures 
sanctionnellcs soient prises 
contre les Etats qui donnent 
asile à des pirates de l’air

el rciusent de les juger ou 
même d’autoriser leur extra­
dition

Le boycottage pourrait si­
gnifier la suspensioji des ser­
vices aériens dans les régions 
désignées et le refus de four­
nir des services de naviga­
tion aérienne et au sol aux 
appareils venant de ces mé-' 
mes régions.

I>e Conseil de l’OACl esl 
formé de 27 Etats membres, 
notamment des Etats-Unis, 
de la Grande-Bretagne, du 
Canada, du Liban, de la Ré­
publique arabe unie, de I Al­
lemagne el de la Tchécoslo­
vaquie.

Le Canada s’oppose à la 
proposition américaine parce 
qu’elle ne tient pas compte

des accords aériens biNir- 
raux établis entre deux pay$.
Le boycottage proposé pour 

sait également provoquer des 
perturbations sérieuses dans 
les services aériens, car les 
appareils des pays partici­
pant au boycottage devraient 
effectuer des détours sur des 
milliers de milles pour éviter 
les régions frappées par une 
telle mesure.

Comité formé pour l'indépendance du Canada
TORONTO l PC) —. La formation d’un 

Comité pour l’indépendance du Canada, 
qui regroupera tous les Canadiens que 
l’indépendance du pays préoccupe, a 
été annoncée, hier soir, à Toronto.

Le comité est présidé conjointement 
par J.G. McClelland, président de ta 
maison d’édition McClelland and Stuart 
Limite d. de Toronto, et M. Claude 
Ryan. directeur du quotidien montréa­
lais Le Devoir.

L’honorable Walter Gordon a accepté 
d’assumer la présidence d’honneur du 
mouvement.

Le nouveau comité s’est. donné un ob­
jectif fondamental: la participation du 
plus giand nombre possible de Cana­
diens, venant de tous les milieux, à une 
vaste campagne nationale pour assurer 
et préserver l’indépendance du Cana­
da. participation qui transcendera leur 
allégeance régionale, leur orientation 
professionnelle, leur affiliation parti­

sane et leur statut socio-économique. La 
campagne de recrutement du comité 
est déjà lancée; le comité fera paraître 
prochainement des pages complètes 
d’annonce dans les quotidiens du pays, 
afin de mobiliser l’appui de la popula­
tion canadienne.

Lors d’une conférence de presse, hier, 
les deux coprésidents nationaux ont 
rendu public le manifeste du nouveau 
mouvement.

Réussite remarquable
‘ La survivance du Canada comme 

p a y s indépendant plus de cent ans 
après sa formation, y lit-on, est déjà 
une réussite remarquable; mais nuire 
substance nationale demeure insaisissa­
ble et informe.

"Nous reconnaissons que plusieurs 
Québécois de langue française, bien 
qu’ils souscrivent aux objectifs de notre 
comité, hésiteront à y adhérer parce

qu’ils ont opté pour une autre forme 
d’indépendance — l’indépendance du 
Québec. Mais en vérité leur option ne 
va pas à la racine du mal. Car, à notre 
avis, le mécontentement qui se fait sen­
tir depuis quelques années au Québec 
n’est pas imputable uniquement à l’alié­
nation culturelle des Canadiens fron­
çais: il résulte aussi de l’état de nos re­
lations. sur lous les plans, avec 1rs 
Elals-Unis: il est un sous-produit du 
contincntahsme.

‘ lx's deux cultures qui forment, noli e 
société doivent maintenir leur indépen­
dance politique cl économique si elles 
veulent survivre, mais notre pays ne 
nous appartiendra pas longtemps enco­
re, si nous continuons de le vendre 
morceau par morceau à des étrangers, 
si nous permettons à une culture étran­
gère de dominer nos moyens d’informa­
tion, si nous tolérons que notre politique 
étrangère soit à la remorque de celle 
d’un autre pays".

L’assurance- 
maladie.^.
Que vous donne-t-elle?

i /

par Teddy CHEVALOT

Une simple résob.Jion. ainsi 
que les déclaration:; de deux 
conseillers municipaux et du 
maire Marcel Robidas. ont 
suffi à créer une atmosphère 
préélectorale à rassemblée 
du conseil municipal de Lon- 
gucuil. hier soir.

La résolution concernait le 
remplacement d u directeur 
des Travaux publics, promu 
au poste de directeur du ser­
vice du Génie, par suite de la 
démission do M Georges Dar- 
vrau. candidat à la mairie de 
Longueuil.

lx's déclarations sc rappor- 
t a i e n I aux conseillers Jean- 
Jacques Lemieux et Léo La­
itance. ainsi qu'au maire Mar­
cel Robidas. qui annoncèrent 
officiellement leurs candidatu­
res pour l'élection de novem­
bre. aux post e s respectifs 
qu ils occupent actuellement.

Jusque vers la moitié de la 
séance le -temps était au beau 
lixe. Sujet après sujet, tout 
était adopté sans discussion, 
ou presque.

l’ar-ei. par-là. un conseiller 
municipal demandait des ex­
plications. ou faisait m i e u x 
préciser la portée d'une réso- 
iution: mai-, dans l'ensemble. 
1 a c c o r d étant acquis, per­
sonne ne s'opposait aux propo­
sitions de résolutions qui défi­
laient les unes après les au­

tres. D'ailleurs, exceptionnel­
lement. l'ordre du jour du con­
seil était chargé.

C'est dans celle euphorie ap­
parente que le greffier lut une 
résolution qui proposait d'au- 
toriser le service du personnel 
à recruter un candidat apte à 
remplir le poste de directeur 
du service des Travaux pu­
blics.

C'est alors que le conseil 
municipal explosa. Le conseil­
ler Fernand Bouffnrd qui. à la 
suite de la mort du maire Ro­
land Thérrien, joue le rôle de 
leader des conseillers de l'ex- 
Jacqucs-Carlicr s'éleva contre 
cette proposition, cl proposa 
un amendement.

•Selon lui. la ville n’avait pas 
besoin d'un ingénieur en sur­
plus pour occuper ce poste, 
puisqu'elle avait une personne 
for! compétente en la personne 
de M. Jean-Paul Giroux, un 
responsable des travaux pu­
blies dans Tex-Jaeques-Car- 
tie-.

De déclaration en déclara­
tion. de part et d’autre, les uns 
approuvant les dires du con- 
s e i 1 1 c r Bouffard. les autres 
justifiant la présence d'un in­
génieur a la tête du service 
des Travaux publics, on arriva 
au moment du vote.

Un des conseillers, M. La­
chapelle. tort u r é entre son 
désir de prouver sa bonne toi

vis-à-vis du maire Robidas. et 
celui de garder f i d é 1 i t é au 
groupe d e l'ex-Jacques-Car- 
tier, refusait de voter.

Finalement, il dut s'exécu­
ter. et le vote fut de cinq pour 
l'amendement d u conseiller 
Bouffard. et cinq contre. De­
vant cette égalité, le maire 
Robidas. après avoir expliqué 
que Longueuil. à titre de 
grande ville, sc devait d'avoir 
le plus grand nombre de spé­
cialistes. vota contre l'amen­
dement Bouffnrd.

Pour les observateurs pré- 
s c n t s. et T assistance était 
nombreuse, il ne faisait pas de 
doute que la lutte électorale 
venait de débuter.

A la fin de la séance, chaque 
conseiller pouvait s'adresser 
au public.

Seuls deux conseillers profi­
tèrent de la circonstance pour 
annoncer leurs candidatures à 
I 'é I e c t i o n de novembre. Il 
s'agit de MM. Léo Lafrance et 
Jean-Jacques Lemieux. Tous 
les autres, sauf le conseiller 
Joncas qui déclara qu'il re­
tournait à ses pénales, s'abs­
tinrent de tout commentaire.

Pour sa part, le maire Mar­
cel Robidas en profita pour an­
noncer officiellement sa candi­
dature. et déclara qu’il se pré­
senterait avec une éouipc dont 
il dévoilera le nom des mem­
bres d’ici quelques semaines.

ACHETEZ MAINTENANT 
ET ÉPARGNEZ!

MANUFACTURIER DE
PORTES,FENÊTRES

EN ALUMINIUM

AUVENTS
EN FIBRE DE VERRE

À
APPELEZ

322-7602
Ouvert toui les jours 

jusqu'à 6 h.
Le samedi jusqu a 1 h

Service Mrpltonque 
24 heuros par jour

ARCON CANADA
D~«a»n A « F SfRVlCftrri

11996 rue ALBERT HUDON MONTREAL NORD
••«m, -. r*: vv

Tout te monde au Québec 
participe à l’assurance- 

maladie et tous en profitent.
Le régime du Québec est UNIVERSEL — il protège 

TOUS LES RÉSIDENTS DU QUÉBEC SANS EXCEPTION.

Services assurés.
Dès la mise en vigueur du régime, vous pouvez bénéficier des 

services suivants: — tous les services que rendent les 
médecins, à des fins diagnostiques, thérapeutiques ou de 

réadaptation, soit: a) LES SOINS MÉDICAUX PROPREMENT DITS 
(à domicile, au cabinet ou à l’hôpital) — b) LES SOINS ANES­

THÉSIQUES—c) LES SOINS CHIRURGICAUX —d) LES SOINS 
OBSTÉTRIOUES (y compris les visites prénatales et postnatales) — 

c) LES SOINS PSYCHIATRIQUES; — les services do CHIRURGIE BUC­
CALE rendus par les chirurgiens-dentistes en milieu hospitalier; — les 

services rendus par les OPTOMÉTRISTES, notamment l'EXAMEN DE LA 
VUE. Vous êtes toujours libre de consulter le professionnel rie la

santé de votre choix.

Services non assurés.
Les services rendus par des professionnels de la santé AUTRES que 1er. 
médecins, les chirurgiens-dentistes et les optométristes NE SONT PAS

COUVERTS par le régime. 
Les BIENS, tels que les PROTHÈSES (luneltes. membres artificiels, appareils 

auditifs, etc.) et les MÉDICAMENTS ne sont pas PAYÉS par la Régie.

Qui paie qui?
Le coût des services assurés est entièrement payable par: 

a) la Régie, s'ils sont dispensés par un professionnel de la santé engagé (le
bénéficiaire n’a rien à débourser); 

b) le bénéficiaire, s’ils sont dispensés par un professionnel de la santé 
désengagé (la Régie ne verse aucune rémunération ni au bénéficiaire ni au

professionnel de la santé).

Les contributions.
Les contributions au régime sont perçues par le Ministère du Revenu. 

Les particuliers doivent payer une contribution de 8/10 de 1 % de leur revenu 
net jusqu'à concurrence de $125 lorsque le salaire constitue les 3,i et plus 

de leur revenu net et jusqu'à concurrence de $200 dans les autres cas. 
Les contributions des particuliers employés sont retenues sur le

salaire par les employeurs. 
Les trop-perçus seront remboursés par le Ministère du Revenu au

moment de la déclaration d'impôt.

Ml
revenu net annuel

Exemples:
contribution annuelle

$2 000 de toutes sources 
$4.000 
,$5.000 

$7.000 
$11.000 

$13,000 
S 15.625

$25.000 de sources
autres quo le salaire

équivalent autres

_ $ 32
s -m $ -Ut
S 56 S 56
$ 88 $ 88
$101 $104
S125 SI 25
$200 $200

g"* asa
VEUILLEZ ME FAIRE PARVENIR 
UN FORMULAIRE D’INSCRIPTION AU 
RÉGIME D’ASSURANCE-MALADIE DU
FN LETTRES MOULEES S V F».
NOM PE FAMILITE

QUÉBEC®** 'l«r"iw,nii"

1C
P3E

C
o*'- "r

JCuB VC > A'.NtC

2f ~ 7 \

Profitent — 
de tous les 
services assurés.
SANS contribuer au 
régime:
1. les personnes mariées 

gagnant moins de $4.000 
par année;

2. les célibataires gagnant moins de 
S2.000 par année.

Les employeurs doivent également 
contribuerai! régime et payer 8/10 de
I "o de leurbordereau total de paie. Le 
Ministère du Revenu leur enverra les instruc­
tions relatives à la retenue sur le salaire.
Votre carte d'assurance-maladie.
Toute personne — homme, femme, enfant - — 
qui réside au Québec et qui est insci ite au 
fichier des bénéficiaires du régime, icçeit une 
carte d assurance-maladie.
Vous ne devez utiliser votre cane que pour v e - j 
usage personnel et la présenter à qui de droit 
chaque fois que vous avez recours â de.-, 
services assurés.
II est recommandé de porter votre carte sut >. vis 
en lout temps. Les parents doivent voilier aux 
cartes de leurs enfants.
Comment vous inscrire.
L'inscription est obligatoire. Chaque résident.du 
Québec qui n'est pas une personne à charge' ^ 
s'inscrire auprès de la Régie.
’ Une PERSONNE A CHARGE peut être le conjoint 

ou toute personne célibataire âgée de moins de 
18 ans.

Le chef de famille est donc responsable de l'inscrip­
tion de son conjoint et de chacune des personnes 
à sa charge de moins de 18 ans. --
Si vous n'avez pas encore retourné votre demande 
d'inscription, si vous ne l'avez pas reçue ou si 
vous l'avez égarée. REMPLISSEZ tout de suite le 
coupon ci-dessous et adressez-Ie à:

Régie de l'assurance-maladie du Québec 
Centre d'inscription 
Case postale 6600 
Ouébec 2. Que.

Sur reception do ce coupon, la Renie vous 
fcia parvenir line formule de demande 
d inscription que vous devrez remplir 
pout obtenir votre carte d'assurancc- 
maladic.
Brochure explicative.
Une biochurc expliquant en 
détail les modalités du 
légime est adressée à 
i liaque foyer.
Consultez-la et 
nardez-la!

ÿ>î

doit

J

Pour tous renseignements, 
écrivez à l’adresse ci-dessus, 

en mentionnant:
“Centre de renseignements”

OU composez: 529-6531 (Québec) 
878-9261 (Montréal)

B
REGI F. DJ 

L'ASSURA N Ut-MALAD1 F ^ 
DU Ql'hBF.C '«f
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La bataille canadienne du pétrole
Les GRANDS du pétrole 
resserrent leur emprise

Les sociétés américaines de pé- 
Irole se sont lancées, depuis le début 
de la dernière décennie, dans la di­
versification de leurs sources d'éner­
gie. Les vingt plus grandes entrepri­
ses, qui contraient 85 pour cent du 
raffinage du pétrole brut ou quatre 
gallons d'essence sur cinq vendus 
aux automobiles, détiennent au­
jourd'hui 60 pour cent des intérêts 
dans l’approvisionnement de gaz na­
turel aux Etats-Unis.

11 y a quelques jours, le sénateur 
George Aiken, républicain du Ver­
mont, déclarait que ce groupe "té­
moignait d'un effort considérable 
pour contrôler les sources énergéti­
ques des Etats-Unis”. Cela signifie 
un contrôle sur notre économie, sur 
notre sécurité nationale et les activi­
tés de notre démocratie.

Mais ce contrôle ne se limite pas 
là, notait récemment une étude sou­
mise au Comité sénatorial anti-trust.

Dix-huit des 25 plus grandes entre- 
prises pétrolières américaines se 
sont lancées dans l'exploitation de

l'uranium alors que onze autres pos­
sèdent un important portefeuille mi­
nier à l'échelle du charbon.

Keer-McGee Corporation, à titre 
d'exemple, dont la principale acti­
vité s'exerce dans le domaine du pé­
trole, contrôle aujourd’hui 23 pour 
cent de la production américaine 
d'uranium. D’ici l’an 2,000, Washing­
ton estime que 60 pour cent de l’é- 
n e r g i e électrique américaine pro­
viendra de ce précieux minerai.

Gulf Oil Corp. vend annuellement 
un volume de 7 millions de tonnes de 
charbon aux sociétés américaines 
d’électricité et ce, depuis 1963. Conti­
nental Oil Co. a acquis en I960 la 
plus importante société, minière de 
charbon aux Etats-Unis, la Consoli­
dation Coal. En 1968, Standard Oil of 
New Jersey faisait l'acquisition de la 
Ben Coal Co. au moment même où la 
Occidental Petroleum absorbait la 
Island Creek Coal. L’année suivante, 
cette dernière compagnie complétait 
son réseau de charbon en obtenant le 

contrôle de Maust Coal and Coke.

- Neuf années vers le pacte énergétique
par Robert POULIOT

Lorsque le président Nixon rabaisse à
395.000 le nombre de barils de pétrole 
canadien exporté aux Etats-Unis, le 19 
mars dernier, il précisa qu'il s’agissait 
là "d'un contrôle temporaire nu cours 
de la période transitoire qui conduira 
vers la conclusion d'une politique éner­
gétique canado-américainc".

Depuis 1969, les exportations cana­
diennes au sud du 49e parallèle avaient 
grimpé de 570,000 à 800,000 barils par 
jour, par suite de l'ouverture du mar­
ché de Chicago aux produits canadiens. 
Ce bond spectaculaire était prévu de­
puis 1967 déjà, alors que Washington et 
Ottawa s’étaient entondus pour limiter 
les exportations canadiennes aux 
Etats-Unis, jusqu’au seuil de 1970.

Avant 1967, le niveau optimum des cx- 
, portations canadiennes était fixé à
336.000 barils par jour.

La décision américaine était d une 
importance capitale. Au dire du séna­
teur américain George \iken, le spécia­
liste des affaires canado-américaines. 
l'initiative présidentielle s'expliquait 
par sa volonté bien arrêtée de voir le 
Canada accepter, d'ici le 31 décembre 
prochain, les termes fondamentaux 
d’un "pool” nord-américain de l'éner­
gie.

Les USA sont les grands bénéficiaires 
de la course aux ressources naturelles

"Resources for Freedom”, tel devait 
être le titre du volumineux rapport de 
la Commission présidée par William S. 
Paily, déposée Je 2 juin 1952 sur le bu­
reau du président Truman. En pleine • 
fièvre de "guerre froide”, les cinq volu­
mes du rapport, portant sur l'approvi» 
sionnement énergétique américain, es-® 
quissaient à coup de larges traits rou­
ges la menace communiste qui pesait 
sur la sécurité nationale des Etats-Unis.

Les recommandations de la Commis­
sion présidentielle se résumaient en 
quelques mots: "si les Etats-Unis omet­
tent de multiplier leurs racines d’appro­
visionnement à travers le monde, nous 
perdrons la bataille engagée contre le 
communisme".

Ce rapport devait avoir de spectacu­
laires retentissements à travers l'indus­
trie américaine. La course aux ressour­
ces naturelles, dont la Commission van­
tait l'exemple symbolique de Tlron Ore 
au Québec, se fit à une allure telle 
qu'en 1959, les géants du pétrole se re­
trouvèrent. par exemple, avec des sur­
plus mondiaux qui menaçaient jusqu'à 
l'existence même de leur échelle de 
prix.

La Commission Paily avait fondé ses 
recommandations en fonction exclusive 
de la "sécurité nationale”. Dix-sept ans 
plus tard. M. Nixon devait à son tour 
commander une étude sur l’importation 
de la principale source énergétique 
américaine: le pétrole. Que s'était-il 
donc passé entre-temps?
La Commission Bcrden

Lorsque le gouvernement Diefenba­
ker demanda en 1957 à Henry Borden 
de former une Commission royale d'en­
quête sur l'énergie, les membres de ce 
comité eurent la surprise de découvrir 
que les deux tiers des revenus accumu­
lés par la Standard Oil of New Jersey, 
la plus puissante des sociétés pétroliè­
res au monde, provenaient de l'étranger 
et non pas des Etats-Unis.

De fait, la Chase Manhattan Bank 
rapportait en 1959 que 33 pour cent des 
bénéfices des 21 plus grosses sociétés 
pétrolières américaines étaient tirés de

!

l'extérieur des Etats-Unis. Ce pourcen­
tage devait toutefois atteindre un som­
met sans précédent en 1962, en s'éle­
vant à 37:6 pour cent.

Au chapitre du rendement net du ca­
pital investi à l’étranger, la marge de 

► 33 pour cent enregistrée en 1955 com­
mençait toutefois à s’amenuiser et ré­
gressait à environ 15 pour cent en 1959.

Ce rendement du capital était beau­
coup plus faible aux Etats-Unis puis­
qu'il ne représentait que 10 pour cent en 
1955 et 9 pour cent en 1959.

L'an dernier, la Chase Manhattan 
Bank a dévoilé que ce rendement du ca­
pital à l'étranger correspondait à 12 
pour cent, soit l'équivalent du rende­
ment américain. Les sources de reve­
nus de l’étranger avaient également di­
minué jusqua 28.5 pour cent en 19G8 
mais pour remonter péniblement à 31 
pour cent l'an dernier.

Dans une analyse récente effectuée à 
propos de la Standard Oil of New Jer­
sey, on soulignait que les bénéfices 
américains avaient grimpé de 31 à 52 
pour cent de 1960 à 1969. La Humble Oil 
& Refining Co., filiale américaine de la 
Standard, générait SG43 millions ou 52 
pour cent des profits d'ensemble de la 
société-mère.

L'intérêt pour les réserves étrangères 
a naturellement décru d’autant et c'est 
ainsi qu'ôn percevait avec beaucoup 
plus d'enthousiasme la perspective 
d'exploiter, avec un maximum de sécu­
rité. les sources de pétrole nord-améri­
caines.
La Commission Shultz

Neuf années devaient en somme pré­
parer les recommandations de la Com­
mission Shultz et la décision du prési­
dent Nixon. Après onze mois d'éludesT 
la Commission remettait son rapport en 
décembre 1969. '

La seule composition de ce groupe 
présidentiel illustre l'importance de la 
mission qui fut confiée à ses membres: 
le secrétaire d'Etat William P. Rogers, 
le secrétaire au Trésor, David M. Ken­
nedy, le secrétaire à la Défense. Melvin 
R. Laird, le secrétaire à l’Intérieur,

Walter J. Hickle, le secrétaire au Com­
merce, Maurice H. Stans, le secrétaire 
au Travail, George P. Shultz, président 
de la Commission, et le directeur de 
l’Office of Emergency Preparedness, 
George A. Lincoln.

La principale conclusion de la Com­
mission se résumait à la nécessité de 
renverser la politique américaine de 
contingentements jiour.y substituer une 
politique de tarifs douaniers. Les mem­
bres estimaient qu'il en coûtait $6,040 
millions en 1969 aux consommateurs 
américains, qui dépendaient d'une poli­
tique de quotas imposés aux importa­
tions, au niveau d'environ 12 pour cent 
de la consommation nationale.

Au cours des dix dernières années, les 
Américains auraient déboursé plus de 
S40 milliards de trop pour du pétrole, 
dont les prix étaient fixés selon l’échelle 
des coûts américains. Une famille 
moyenne de quatre personnes, résidant 
à New York, paya en sus l’an dernier la 
somme de $102.32. au Vermont, $195.92 
et au Wyoming. $258.

Le système des tarifs ou droits de 
douane auraient permis à Washington 
d’empochèr $700 millions de plus tout en 
permettant une réduction de $0.30 le 
baril pour les consommateurs. Une 
baisse semblable pourrait occasionner, 
selon Paul W. McCracken, conseiller 
économique présidentiel, une réduction 
de $0.02 par gallon, soit une épargne na­
tionale de $1.6 milliard par année. En 
outre, cette chute conditionnerait une 
réduction de six pour cent de l'indice 
des prix au détail. Comme mesure anti- 
inflationiste, on ne pouvait mieux de­
mander.

Mais cette version prenait une toute 
autre tournure du côté des producteurs 
américains qui s'estimeraient I é s é s 
d une somme de $6 millions par jour ou 
$2 milliards par année. Le président 
Nixon annonça le 20 février que l’indus­
trie américaine continuerait d'être pro­
tégée et que la politique des connu on- 
tements serait maintenue. En proté­
geant ainsi les frontièies anvér.c tMes.' 
on ouvrait là voie vers la conclusion du 

pacte de l'énergie totale.

Les sociétés SMA et Métra-Bnternationgj
•' V

créent une filiale commune : Métra-Canada
NOMINATION CHEZ 

INGERSOLL-RAND

m

La Société de mathémati­
ques appliquées (SMA) et le 
groupe européen Metra-Inter- 
national, une forme spécialisée 
dans l’industrie de l’aide à la 
décision, ont annoncé hier la 
création d'une filiale com­
mune qui aura nom Metra-Cn- 
nada.

La nouvelle entreprise, qui a 
nécessité des apports initiaux 
évalués à un quart de million 
de dollars (investissement 
constitué d’ensembles de pro­
grammes d’informatique plus 
que de capitaux liquides), est 
dotée d’un capital dont Metra- 

I International détient 60 p. ccnfc- 
i et SMA, 40 p. cent.

M. Jean-E. Carrière

M. P. A. Nykanen, directeur1 
général, vente aux entreprises 
industrielles et de service pu­
blic, de la Société Canadian In- 
gersoll-Rand Limitée, annonce 
la nomination de M. Jean E. 
Carrière au poste de directeur 
de ce groupe pour l’est du Ca­
nada.

Ne à Rimouski. M. Carrière 
est bachelier en génie civil de 
l’Université de. Montréal et ii est 
entre au service de la Canadian 
Ingersoll-Rand en 1967. Il a oc­
cupe un certain nombre de fonc­
tions au sein de ia société tant 
du côte des ventes que dans la 
g e s t i e n des ventes pour plu­
sieurs groupes de produits. , M. Jean Fortier, 

preïîdcnt de. SMA

Ses activités porteront sur 
l’exploitation, la commerciali­
sation et l’aide à l’exploitation 
de "sofwares” et "packages” 
mis au point par Metra-Inter- 
national et couvrant toutes les 
applications de l’informatique.

Si d'une part Metra-Interna- 
tional apporte dans cette en­
treprise commune aux deux 
sociétés différents program­
mes d’informatique qu'elle a 
mis sur pied en Europe, en re­
x’ a n c h e le groupe québécois 
SMA, en plus de fournir l’équi­
pement technique nécessaire 
au traitement dès données, ap­
porte une contribution tant en 
terme de clientèle que de con­
naissances du marché cana­
dien.

Le président-directeur géné­
ral de SMA. V. Jean Fortier, 
et le directeur adjoint de Me- 
tra-Intcmational, M. Robert 
Lattes, estiment que Metra- 
Canada pourra réaliser en 1971 
un chiffre d'affaires de l'ordre 
du quart de million de dollars 
et créer une quinzaine d'em­
plois. sans compter un légçr 
accroissement du volume d'af­
faires de la SMA. On prévoit 
pour Mctra-Canada un rythme 
d'accroissement de $12 mil­
lion par année. '

La Société de mathémati­
ques appliquées, qui. en plus 
de posséder un ecrtre de cal-

Ce projet d'un "pool" de l'énergie to­
tale n'est pas une idée nouvelle, dont le 
secrétaire américain à l'Intérieur, M. 
Walter Hickle, se serait fait le parrain, 
ainsi que le rapportait cette année les 
correspondants à Washington.

Devant les membres de la Canadian 
Petroleum Association, l’indépendant 
Petroleum Association et la Canadian 
Association of Oilwell Drilling Contrac­
tors, le 3 février 1964-, le ministre fédé­
ral du Commerce et de l'Industrie, M. 
Mitchell Sharp, souleva le premier voile 
de ce projet.

"Il me semble évident que deux 
HCtats, si dépendants l'un de l'autre au 
chapitre de l’énergie, ne perdraient rien 
et pourraient profiter énormément d'é­
tudes communes afin d'accroitre le li­
bre-échange énergétique entre eux.
“M, Pearson en a d’ailleurs discuté 

avec M. Kennedy à Hyannisport. Avant 
la mort tragique du président, ce projet 
fit l'objet de plus importants pourpar­
lers avec divers membres du gouverne­
ment américain."

C'est au fur et à mesure de l'étrangle­
ment des sources étrangères d’approvi­
sionnement américain, notamment au 
Proche et au- Moyen-Orient, que l’idée 
fit son chemin. 11 n’en fallait pas plus 
pour multiplier du même coup spécula­
tions sur investisseme>’ts dans l’Ouest 
canadien, où les producteurs commen­
çaient à s’organiser pour élargir davan­
tage la plate-forme de ces négociations 
nord-américaines.
Le voyage de M. Trudeau

C'est le voyage du premier ministre 
Trudeau, accompagné du Dr Robert D. 
Howland, président de l'Office national 
de l'énergie, et de M. Jack H. Warren, 
ministre adjoint de l’Industrie et du 
Commerce, qui devait donner le coup 
de pouce final pour l’amorce de négo­
ciations sur une politique conjointe de 
l'énergie, le 24 mars 1969.

Au cours d'une conférence prononcée 
devant le National Press Club de Wa­
shington, le lendemain, M. Trudeau fit 
les déclarations suivantes: “Nous nous 
entendons très bien sur les objectifs ul­
times et je suis très optimiste quant aux 
nouveaux termes qui seront tracés, au 
bénéfice de nos deux pays.”

En précisant qu'il avait discuté du 
projet de politique énergétique conti­
nentale, M. Trudeau expliqua que les 
nouvelles et anciennes politiques en ma­
tière de pétrole créaient de nombreux 
problèmes. "Notre pétrole n'est pas 
seulement moins dispendieux mais plus 
sûr. Si nous ne poursuivons pas notre 
exploration et notre développement, une 
pénuerie pourrait se manifester et nous 
ne ne pourrions la combler.”
Début des entretiens:
2 avril 1969

Le 1er avril 19G9. une très "impor­
tante" délégation canadienne arrivait à

Washington. Présidé par M. Claude Is- 
bisrer, ministre de l'Energie, le groupe 
canadien devait conférer avec une 
équipe américaine dirigée par le sous- 
secrétaire d’Etat américain aux Affai­
res économiques, M. Joseph A. Green- 
wald. La première mission confiée à 
ces deux délégations se résumait à re­
voir chacun des articles de l'entente 
"secrète" signée en 1967 sur les impor­
tations de pétrole brut canadien aux 
Etats-Unis.

Il fallait dohe aplanir les problèmes à 
court terme, avant de débroussailler les 
principaux obstacles d’une politique 
continentale. Au terme des pourpar­
lers, un premier échéancier était dres­
sé: une prochaine rencontre bilatérale 
aurait lieu au mois de juin suivant, 
au niveau ministériel.

•Jusqu'en décembre 1969, le gouverne­
ment fédéral devait demeurer fort dis­
cret sur les pourparlers canado-améri- 
cains. Au vrai..-les,déclarations du mi­
nistre de l'Energie, M. J. J. Greene,

• lors cf'une conférence de presse tenue à 
l’ambassade canadienne à Washington, 
devaient détoner comme une véritable 
bombe au cabinet ministériel canadien.

En parlant du projet de "pool” conti­
nental, M. Greene précisa qu’il avait dit 
au secrétaire à l’Intérieur, M. Hickle, 
que les "Canadiens étaient disponibles 
pour des négociations, sous quelque 

'''■'■'forme que ce soit.”
"‘Si ce sujet doit être discuté en de­

hors du Comité Shultz (voir autre arti­
cle), si la perspective majeure de ques­
tions énergétiques devait être discutée 
au ̂ niveau du cabinet, même au niveau 
du premier ministre, nous sommes dis­
ponibles et nous sommes intéressés.”

Au cours de la fin de semaine sui­
vante, les 6 et 7 décembre, les réactions 
ministérielles ne devaient pas tarder à 
se faire entendre à la résidence des 
Greene. Non pas que les collègues du 
ministre désapprouvaient la teneur de 
scs déclarations, mais le seul fait de dé­
voiler le pot-aux-roses pouvait prématu­
rément exacerber la résurgence du na­
tionalisme canadien. Du côté de l'indus­
trie pétrolière, ces déclarations étaient 
au plus haut point rassurantes. Depuis 
le printemps 1969, Les dirigeants de 
l'empire canadien du pétrole pré­
voyaient déjà la nécessité de réduire 
sensiblement les importations canadien­
nes pour hausser le prix du pétrole brut 
de l'Ouest pour opposer, d'une pierre 
deux coups, plus de concurrence au pé­
trole américain de l’Alaska.
Le rythme s'accélère aux USA

Entre-temps aux Etats-Unis, l'évolu­
tion du projet s'accélérait. Le 28 décem­
bre. ia National Association of Regula­
tory Utility Commissioners (NARUCi 
instituait un comité "pour favoriser da­
vantage le libre échange du gaz naturel

et des autres sources énergétiques entre 
le Canada et les Etats-Unis”. Le prési­
dent du Comité devait être M. Robert- 
D. Timni, président de la Commission 
des services publics et du transport de 
l’Etat de Washington.

Par ailleurs, la Commission Schultz, 
chargée d’enquêter sur les importations 
de pétrole, commençait déjtTa susciter 
de très vives réactions de la part de 
l’industrie américaine. Toutefois, 1 e 
projet d’un pacte continental entre le 
Canada, les Etats-Unis et le Mexique 
faisait l'objet d’un accord unanime.

Au Canada, pendant ce temps, M. 
Greene annonçait la création. immi­
nente d’un Conseil national consultatif - 
sur le pétrole.

De part et d’autre de la frontière, on 
commençait déjà à esquisser les gran­
des voies qu'emprunteraient les négo­
ciations nord-américaines. On évaluait 
à 5.2 milliards le nombre de barils con­
sommés sur le continent en 1968. En 
1969, ce volume était passé de 5.42 mil- 
liahds et 1980 laissait déjà prévoir un 
sommet ^de 7.7'milliards de barils. L'en­
jeu, à ce rythme, ne valait pas la chan­
delle du nationalisme.

La restriction des importations cana­
diennes, le 10 mars, devait à peine re­
froidir l'enthousiasme des dirigeants 
canadiens. "Les Etats-Unis commettent, 
une erreur. Cette décision de diminuer 
leurs achats de pétrole au Canada va 
leur coûter cher. Mais un pays qui peut 
se rendre à la Lune peut aussi dévelop­
per à tout prix la politique des ressour­
ces qu’il désire”, de réagir M. Greene.

A Washington, Ted Kennedy déclarait 
entre-temps-que cette décision coûtera 
environ $0.02 de plus le baril pour les 
consommateurs de la Nouvelle-Angle­
terre. Mais cette épargne était loin de 
se comparer au coût global de la politi­
que américaine de contingentements 
(voir article ci-cpntre).

Même le discours prononcé en mai 
suivant par M. Greene à Denver ne de­
vait guère réduire le rythme des pour­
parlers. Quelques jours plus tard, l'ex- 
ambassadeur canadien Ritchie à Wa­
shington devait revoir ses collègues 
américains pour discuter du pacte 
énergétique. Rencontre officieuse, souli­
gnait-on à Ottawa. -

Ce n'est que vendredi dernier, à 
Montréal, que le tout devait être con­
firmé par l’ouverture officielle des né­
gociations canado-américaines en vue 
de la formation prochaine d'un marché 
commun nord-américain pour l'énergie.

NOMINATION CHEZ 
ROTHMANS

Le FMI vend pour *325 millions 
d'or aux USA et à onze pays

cul. regroupe des sociétés spé­
cialisées dans les sondages 
d’opinion (CROP) et la pro­
duction cinématographique 
(SGC), a établi cette année un 
chiffre d’affaires de $4,500,000.

Le c 11 i f f r e correspondant 
pour Metra-Intcrnational s’é­
lève à $75 millions et ses effec­
tifs à plus de 4,200 personnes, 
avec une forte implantation en 
Grande-Bretagne.

Ses activités sont centrées 
sur l’administration, l'aména­
gement de l'environnement et 
1 e s réseaux de téléinforma­
tique.

WASHINGTON (AFPi —Le 
Fonds monétaire international 
a décidé d’acheter pour $325 
millions de devises aux Etats- 
Unis et à‘ onze autres pays- 
membres en échange d'or ou 
de droits de tirage spéciaux.

Un communiqué publié hier 
à ce sujet précise que, pour re­
constituer ses ressources en 
devises, le F.M.I. a fait appel 
aux pays suivants: Australie 
($14.79 millions), Autriche 
($14.36 millions). Belgique 
($12.38 millions), Canada 
(36.37 millions), Finlande 
($1.14 million), Allemagne 
12.08 millions), Irlande ($3.38 
millions), Japon ($56.84 mil­
lions), Mexico ($5.26 millions), 
P a y s -B a s ($40.43 millions), 
Norvège ($6.08 millions) et 
Etats-Unis ($131.89 millions).

Ces devises sont acquises en

échange d'or prélevé dans les 
réserves du F.M.I., à l'excep­
tion de $67.5 millions que trois 
pays ont accepté d'échanger 
contre un montant équivalent 
de droits de tirage spéciaux, la 
nouvelle forme de liquidité in­
ternationale c r é é e par le 
Fonds monétaire au début de 
cette année.

Par ailleurs, le Fonds moné­
taire a annoncé qu'il avait dé­
cidé de réduire de moitié ses 
investissements en valeurs du 
gouvernement américain qui 
s'élèvent actuellement à $800 
millions. En conséquence, les 
Etats-Unis vont reverser au 
F.M.I. pour $400 millions d'or.

Ces investissements avaient 
en effet été effectués en 1956, 
1959 et I960 avec le produit de 
ventes d’or par le Fonds mo­
nétaire aux Etats-Unis.

Bien que le communiqué du 
F.M.I. ne le précise pas, cette 
double opération parait desti­
née à faciliter le règlement de 
l'augmentation des qugtc-parts 
aux ressources de l'organisa­
tion internationale.

Selon les règlements du 
F.M.I.. le quart des quotas des 
pays-membres est payable en 
or.’ Le relèvement des quotas 
décidé à la fin de l’année der­
nière avait provoqué des ob­
jections de la part de pays es­
timant leurs ressources en or 
insuffisantes. Le Fonds avait 
donc été amené à mettre au 
point un système complexe de 
"mitigation” consistant à re­
mettre jusqu'à $700 millions de 
son or en circulation.

\

Peter W. Bone
Le Conseil d'administration 
de La Compagnie Rothmans 
de Pali Mail Canada Limitée 
a annoncé la nomination de 
Peter W. Bone au poste de 
vice-président des relations 
publiques. M. Bonc était jus­
qu’ici directeur des relations 
publiques.

Nouveau plafond pour 
la loi agricole aux USA

M. Jacques Brunelle nommé directeur-général 
chez Jean Le Siège & Associés Inc.

WASHINGTON (AFP) — Le 
sénat américain est revenu 
sur sa décision de limiter à 
$20,000 par an et par produit 
les subventions qu'une exploi? 
tation agricole peut recevoir 
du gouvernement pour limiter 
sa production de blé, de coton 
et de céréales fourragères.

Le sénat a approuvé hier 
une nouvele version de la loi- 
programme agricole fixant le 
plafond de ces paiements à 
$55,000 par produit.

Ce plafond de $55,000. ac- 
c e p t par le gouvernement 
Nixon, a déjà été approuvé

par la Chambre des représen­
tants et deviendra applicable 
lorsque les deux assemblées sc 
seront mises d'accord sur une 
version commune de la loi-pro­
gramme agricole.

Jusqu’ici, il n'y avait pas de 
limites aux subventions que 
des entreprises agricoles pou­
vaient recevoir pour leur par­
ticipation aux programmes de 

' limitation d e la production, 
proposés par le gouvernement, 
et le système avait donné lieu 
à de nombreuses critiques, no­
tamment de la part des parle­
mentaires de circonscriptions 
urbaines.

PRETS HYPOTHECAIRES
DISPONIBLES
Première ou deuxieme 
S50.000 à $1,000,000
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M Robert Loties, 
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M. André M. Allard, président de l'agence de publicité Jean 
Le Siège et Associés Inc. annonce la nomination de Mon­
sieur Jacques Brunelle aux titres de vice-président et 
directeur-général de la compagnie.

, M Brunelle était jusqu'ici au service de Young-& Rubicam à 
titre de directeur de la programmation et superviseur de 
comptes. Il était également secrétaire-trésorier de Sopec Inc. 
o! demeure directeur de BBM.
M. André M Allard abandonne ses fonctions de directeur- 
general pour accorder plus de temps au comité de création 
et au recrutement de In clientèle ainsi qu'aux affaires inter- 
nationales de MAAN (Mutual Advertising Agency Network). 
M. André M Allard est présentement outre-mer alin de négo­
cier une affiliation avec une importante agence européenne.
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Une bête à 34 roues
"La béta", comme on l'a surnommé, est le plus gros camion est maintenant en usage sur l'ile de Vancouver. Il lui faut
de transport de billots au monde. Il a été construit en 34 roues pour déplacer son train de billots.
Colombie-Britannique par Canadian Kenworth Limited et

Séminaire du CDE sur les fusions d'entreprises
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Bourses et courtiers du pays 
créent l'Institut canadien 

dès valeurs mobilières
Les ‘ organismes dominants 

du commerce des valeurs mo- 
b i 1 i è r c s àii Canada se sont 
joints pour s'efforcer d’établir 
un vaste programme d'éduca­
tion par tout le Canada. ‘•L’As­
sociation canadienne des cour­
tiers en valeurs mobilières, la 
Bourse de Montréal, la Bourse 
Canadienne, la Bourse de To­
ronto et la Bourse de Vancou­
ver ont fondé l’Institut cana­
dien des valeurs mobilières”, 
a annoncé hier M. Latham Cy 

Burns de Toronto, présidenLde 
l’Institut, à la suite de ras­
semblée constituante du bu­
reau des gouverneurs tenue à 
Toronto.

M. Burns a cité trois fac­
teurs qui ont motivé la créa­
tion de l’Institut:

• ‘ La . collectivité engagée 
dans le commerce des va­
leurs mobilières sc doit d’ai­
der le public à comprendre 
les principes de base du pla­
cement :

* Cette collectivité se doit 
d une façon continue de for­
mer ses propres membres 
pour qu'ils atteignent le ni­
veau le plus élevé de compé- 
t e n c e et de responsabilité 
professionnelle;

• Enfin, elle doit agir de con­
cert pour que ces buts soient 
atteints de la manière la 

i plus efficace”.

' D'abord l'éducation «\l

Au début, l’Institut prendra 
en charge les programmes 
d’éducation assurés précédem­
ment par les organismes fon­
dateurs.

Les premiers programmes 
d’enseignement d c l’Institut 
comprendront:

1 — Comment placer son ar­
gent en actions et obligations. 
C’est un cours abrégé sur le 
placement destiné au grand 
public c’est-à-dire aussi bien à 
l’investisseur débutant q u ’à 
l’investisseur expérimenté. Il 
se présente sous la forme d’un 
volume relié de 377 pages
’comprenant un lexique, dix 
chapitres de texte et une an­
nexe contenant des séries de 
questions et de réponses.

2 —"Le placement au Ca­
nada”. Série de conférences 
données à Montréal et à To­
ronto et divers programmes

de cours du soir offerts par 
tout le Canada.

En plus de ces programmes 
d’enseignement de base, l’In­
stitut offrira au public diver­
ses publications telles que 
"Comment lire les états finan­
ciers” et “Le placement-ter­
mes et définitions".

Offre spéciale 
du Trust Royal

Le Trust Royal offre à tous 
ses actionnaires enregistrés en 
date du 25 septembre le droit 
d’acheter, jusqu’au 3 octobre, 
une action supplémentaire 
pour chaque lot de huit actions 
détenues, au coût de $21 1 u- 
nité. s-—

Le dividende du 2 novembre, 
toutefois, ne s’appliquera pas 
à ces actions supplémentaires. 
Le Trust Royal a fait cette 
offre à ses actionnaires afin 
d’obtenir des capitaux pour 
l’expansion de ses affaires.

NOM ATI O N

M. Michel Deslauriers

M. Art Field, vice-président de î 

la division Silzite. a le plaisir 
d’annoncer l’acquisition de M. 
Michel Deslauriers comme es­
timateur en chef et directeur . 
adjoint de la mise en marché 
pour l’est du Canada.

Il joint notre cie. Avec un 
très bon record de vente dans 
l’industrie de la construction 
au niveau des architectes et 
des contracteurs. Son expé­
rience va nous être fort utile.

Son ouvrage consistera de 
négocier les contrats aux ni­
veaux gouvernemental et in­
dustriel pour nos produits 
d-’ imperméabilité étanches 
pour les ponts, autoroutes, 
tunnels, métros et les bâtisses 
complexes. —

I
au bilan de

Souvent les fonds publics sont dilapidés et servent 
à maintenir artificiellement des firmes sans avenir
par Rhéal BERCIER

Dans l’économie du demain 
au Québec, il n’y aura place 
que pour les entreprises dyna­
miques; les autres devront 
disparaître, a déclaré en sub­
stance hier le président du 
Centre des dirigeants d’entre­
prises.

NORWICH UNION LIFE

INSURANCE SOCIETY

Réginald Castonguay, C.L.U.

Norwich Union Life Insurance 
Society a le plaisir d’annoncer la 
promotion de M. Réginald Cas­
tonguay. C.L.U.. au poste de Gé­
rant de la Succursale de Québec 
à compter du 1er août 1970.

La Succursale de Québec est 
responsable des opérations de 
Norwich Union Lite dans la ré­
gion de la province de Québec à 
l’est de Sherbrooke.

M. Castonguay a une Longue 
expérience de la gestion d’agen­
ces et est très bien connu dans le 
monde de l’assurance. —•

M. André Déoni, qui faisait 
la synthèse du séminaire d’une 
journée organisée par l’orga­
nisme à Montréal, séminaire 
consacré aux fusions et re­
groupements d’entreprises au­
quel
personnes, a ajouté que trop 
souvent les fonds publics sont 
dilapidés pour maintenir arti­
ficiellement des entreprises 
qui n’ont pas d’avenir et dont 
les dirigeants rencontrent dif­
ficilement les défis modernes.

La bonne concurrence, a-t-il 
précisé, fait lès bonnes affai­
res. et toute tentative visant à 
maintenir des entreprises 
‘•moribondes” ne peut con­
duire qu’à la paralysie de cer- 
tains secteurs économiques 
québécois.

"Attirer de nouvelles entre­
prises peut être un bon moyen 
de créer des emplois: dévelop­
per davantage celles qui exis­
tent et qui sont prometteuses 
en est une autre:"

Il faut être réaliste: l’avenir 
d’un certain nombre d’entre­
prises c’est de disparaître, a- 
t-il dit. "Cette disparition est 
d’ailleurs la seule forme de 
contribution qu’elles peuvent 
apporter a l’économie.

On sait que depuis plus d’un 
an et demi, le CDE s’est doté, 
en collaboration avec le minis­
tère de l’Industrie et du Com­
merce du Q u é b c c. d’instru­
ments de travail pouvant per­
mettre a des entreprises, les 
petites et moyennes surtout, 
de travailler concrètement à 
la réalisation de regroupe­
ments d’entreprises.

Déjà 59 entreprises évoluant 
dans 12 secteurs économique:;

différents se sont engagées 
dans l’une des deux étapes du 
programme de CDE condui­
sant au regroupement. 52 com­
pagnies de 11 secteurs diffé­
rents ont manifesté de l'intérêt

engagées concrètement dans 
le processus.

Enfin, dans le champ plus 
vaste de l'accroissement de la 
productivité, 1,590 dirigeants 
d’entreprises ont participé à 
des journées d’études organi­
sées par le CDE et visant à les 
sensibiliser aux problèmes 
modernes de gestion.

Le regroupement des entre­
prises, p affirmé le conseiller 
en administration auprès de la 
firme Déom, Ducharme et As­
sociés, n'est pas une panacée 
une solulion miracle à tous les 
problèmes: c’ést surtout un in­
strument que toute entreprise 
doit connaître et maîtriser.

Le colloque, auquel partici­
paient près de 15 conféren­
ciers. visait à mettre en lu­
mière les principaux problè­
mes que posent pour les par­
tenaires une fusion de leurs 
activités.

Au cours de cette journée les 
participants ont eu l’occasion 
de rencontrer des spécialistes 
qui ont tous été impliqués dans 
des projets de fusion, qui ont 
vécu, par le biais de leur spé­
cialité, les problèmes qu’elle 
pose et qui ont pu développer 
des techniques et des straté­
gies pour y apporter des solu­
tions.

Le sous-ministre du minis­
tère de l’Industrie et du Com­
merce a également pris la pa­
role à ce séminaire. Dans son 
exposé. M. Robert de Coster a

déclaré que le thème choisi 
pour ce séminaire, soit ‘‘Fu­
sions et regroupements d’en­
treprises” reflétait une préoc­
cupation constante de ce mi­
nistère. "car il met en lumière 
la faiblesse dé l’économie qué­
bécoise.

Il a souhaité que les fusions 
d’entreprises soient examinées 
de près en raison de la défi­
cience de l'administration des 
compagnies, de l'inexistence 
de la recherche, du manque de 
planification et des nombreu­
ses faillites.

Pour sa part, le président de 
CEGIR (Centre d’étude, de 
gestion, d’informatique et de 
recherches), M. Marcel Des­
jardins, a exprimé le souhait 
que les chefs d'entreprises 
soient capables de se sous­
traire des decisions d’opéra­
tions et d’administration quoti­
diennes pour être en mesure 
de penser à long ternie pour 
leurs entreprises et de définir 
bien clairement les stratégies 
qu’ils devront suivre à l’ave­
nir.

De son côté, M. Pierre Men­
tha. de la firme Price Water- 
house et Associés, a déclaré 
qu’il est devenu urgent poul­
ies hommes d’affaires québé­
cois de modifier leurs concepts 
et leur façon de voir les cho­
ses.

Le conférencier a ajouté qu’il 
ne croyait pas cependant que 
les hommes d’affaires aient la 
mission de sauver le Québec 
ou le Canada d’une emprise 
économique étrangère. "11 
fapt examiner, de façon posi­
tive, la fusion ou les regroupe­

ments comme outils de crois­
sance”.

Quant à M. Maurice Faquin, 
avocat auprès de 'a firme 
Lemay, Paquin, Corbeil, il a 
traité de la structure legale et 
des problèmes fiscaux.

A ses yeux, il semble que les 
différents modes d’expansion 
qui s’offrent aux compagnies, 
ce soit la fusion qui offre le 
moins de complication d’ordre 
fiscal.

D’autre part. M. Michel Les­
sard, de la maison Francana 
Development Corporation, a 
traité de l’évaluation finan­
cière des entreprises, du finan­
cement des transactions, de 
son intégration et de son ex­
pansion.

Pour M. Paul Imbeau, con­
seiller en administration au­
près de la maison Imbeau. Im­
beau. Desjardins et Associés, 
le statut d’une entreprise 
moyenne devient de plus en 
plus une période transitoire 
d’évolution. "L’on d o i t de 
moins en moins inciter les pe­
tites entreprises à d e v e n i r 
moyennes à moins qu’elles ne 
diposent des effectifs et des ta­
lents qui auront la compétence 
de faire évoluer ces moyennes 
entreprises au stage de la 
grande entreprise.

M. Jean Paquin. également 
conseiller en administration, 
celui-ci auprès de la inaisen 
Urwick. Currie et Associés, a 
soutenu, pour sa part, qu'il en 
est des fusions et des regrou­
pements comme de l’espion­
nage: le succès, dans son es­
prit, réside dans une planifica­
tion soignée et une exécution 
habile.

Suggestion en faveur des 
firmes dont les prix 
n'ont pas augmenté

George Hees, l’ex-ministre 
fédéral du Commerce, a dé­
claré hier qu’Ottawa devrait 
offrir des avantages d'abatte­
ment fiscal aux entreprises 
qui ont réussi à accroître leur 
productivité sans pour autant 
lever leurs prix.

Il s ’a g i t là, d'insister M. 
Hees. de l’une des trois formu­
les qui s’avéreraient nécessai­
res pour imprimer un cours 
plus progressiste à l’activité 
commerciale canadienne. Les 
deux autres formules se résu­
meraient de la façon suivante: 
en réduisant les coûts et les 
prix pour rendre les produits 
plus compétitifs sur le marché 
mondial et en restaurant la 
confiance dans l’avenir de l’é­
conomie.

M. Hees faisait, dans ce der­
nier cas, allusion au projet de 
refonte fiscale de M. Benson.

Les abattements fiscaux se­
raient accordés sur la. base de 
la [productivité annuelle. Mais 
les sociétés qui ne dépassent 
pas un taux de progression des 
prix de 2.5 pour cent devraient 
également en bénéficier.

"Cette restriction à deux 
pour cent et demi devrait nor­
malement correspondre à un 
abattement de même valeur” 
a conclu le ministre, au cours 
d’un exposé livré devant la 
Chambre de c o m m e r c c de 
Woodstock.

Rendement de 7.75 pour 
les obligations d'épargne
Bons d’Epargnc du Canada, 
qui seront mis sur le marché 
le mois prochain, rapporteront 
un bénéfice moyen de 7:: i pour 
cent s’ils sont conservés jus­
qu’à maturité. C’est ce qu'a 
annoncé hier le ministère des 
Finances.

Cette 26c campagne annuelle 
d’e m p r u n t offrira donc un

taux d’intérêt inférieur à celui 
de huit pour cent de Tan der­
nier. Ce dernier constituait un 
record pour les neuf dernières 
années.

Ce changement reflète un 
récent déclin dans les taux 
d’intérêt, pendant que le taux 
d’intérêt record de 1969 se 
comparait aux meilleurs taux 
d’intérêt sur toutes autres for­
mes de prêts.

La nouvelle émission, q u i 
portera la date du 1er novem­
bre, et qui sera offerte du cinq 
octobre au 13 novembre, re­
tiendra certains caractères 
des années précédentes, y 
compris l'intérêt composé.

Ces obligation? pourront être 
achetées en aucun temps à 
leur valeur nominale, plus les 
intérêts accrus. Elles pourront 
être achetées en tranches va­
riant de $50 à $25,000 et pour­
ront être payées comptant ou 
être déduites du salaire.

Seuls les Canadiens peuvent 
les acheter et chaque client est 
limité à $25,000.

La United California Bank 
fermera ses portes 
à Bâle

La Banque United California 
de Bâle, en Suisse, a décidé dô 
fermer ses portes, après avoir 
essuyé des pertes de $40 mil­
lions. soit $10 millions de plus 
que le déficit annoncé la se­
maine dernière.

Cette institution, qui appar­
tient dans une proportion de 53 
p. cent à la United California 
Bank, elle-même filiale de la 
Western Bancorporation. a, 
dit-on, accumulé ce déficit en 
sc livrant à un commerce 
"n o n autorisé", principale­
ment de denrées comme le 
cacao. La police suisse a ap- 
préhendé sept de ses diri­
geants et une vérification des 
livres est en cours.

La maison-mère de Los An­
geles a obtenu l'autorisation 
de placer $40 millions à la dis­

position d-e s dépositaires et 
créanciers qui, autrement, 
pourraient s’estimer lésés.

Par ailleurs, la Banque de 
Bâle, qui a des succursales à 
Zurich, Genève et Lugano, a 
fait savoir qu'elle avait de­
mandé aux tribunaux l’autori­
sation de suspendre ses paie­
ments aux créanciers et dépo­
sitaires, jusqu'à ce qu’un plan 
de remboursement soit ap­
prouvé par la Commission des 
banques suisses et par la Ré­
serve fédérale des Etats-Unis.

Blé : la récolte serait de 
25°o inférieure 
cette année

La récolte de blé de cette 
année au Canada et dans les 
quatre autres principaux pays 
exportateurs du monde occi­
dental sera peut-être de 25 
pour cent ou plus inférieure à 
celle de Tan dernier, a indiqué 
le Bureau fédéral de la statis­
tique.

Le rapport du BFS souligne 
que la production totale du Ca­
nada, des Etats-Unis, de la 
France, de l’Australie et de 
l’Argentine sera d ’environ 
2,614 millions de boisseaux, ou 
m o i n s, comparativement à 
3.265 millions de boisseaux 
Tan dernier. Tous les pays ont 
réduit leur superficie ense­
mencée et de graves sécheres­
ses ont nui aux récoltes en 
Australie et en Argentine.

La diminution totale dans la 
production pourrait être de 
Tordre de 650 millions à 775 
millions de boisseaux.

La récolte canadienne est 
maintenant évaluée à 338 bois­
seaux, soit moins de la moitié 
de celle de Tan dernier, alors 
que le pays a produit 684 mil­
lions de boisseaux de blé.

En vertu du programme fé­
déral destiné à réduire la pro- 
d u c t i o n, la superficie ense­
mencée au Canada a été ré­
duite à environ la moitié dû 
celle de Tan dernier.

assistaient près dé 200 ^-pour son programme sans être

La “belle mécanique” est-elie chose du passé?
La “belle mécanique” aurait été tuée depuis 
belle lurette par la production de série, sans la présence 
de quelques défenseurs résolus. Tel Mercedes-Benz 
dans le domaine automobile.
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La Morcedos-Bortz 250, à partir de $5,750* 
Autres modôlcs de 55,185" à S31.000".

TECHNIQUES industrielles et automation avaient 
sonné le glas du travail de l’artisan. L’avantage, 
c’était de produire à bon marché. Mais avec l’artisan 

disparaissait ce souci de perfection qui faisait le prix 
de son travail — dans les deux sens du mot.

Belle mécanique et travail méticuleux coûtent cher. 
Si ces qualités se trouvent toujours dans chaque voi­
ture Mercedes-Benz, il faut en remercier avant tout 
ceux ... qui les achètent.

Car, selon une enquête récente, les possesseurs de 
Mercedes-Benz sont des gens à part, qui ont l’imper­
fection en horreur. Le genre de personnes qui achète­
ront une montre à n’importe quel prix, pourvu qu’elle 
soit d’une exactitude absolue, d’année en année; et 
dont les meubles sortent des mains d’ébénistes de 
premier ordre.

L’existence de telles gens prouve qu’il y a toujours 
un avenir pour les artisans. Car il faut, bien sûr, que 
l'acheteur soit prêt à payer le .prix de cette main- 
d’oeuvre exceptionnelle, si le constructeur veut l’utili­
ser sur ses chaînes de montage.

Il serait impossible de construire les Mercedes-Benz 
sans le travail de dizaines et de dizaines d’artisans. 
Car la perfection technique seule ne suffit pas pour 
produire ces voitures de précision (comme on dit 
‘‘montre de précision”).

Ce sont des artisans qui occupent les chaînes de 
montage. Des ébénistes qui découpent et ajustent les 
garnitures de bois. D’anciennes “petites mains” qui 
tapissent sièges et portières. Et 4000 inspecteurs in­
corruptibles qui acceptent de faire baisser la produc­
tion en rejetant toute voiture qui n’est pas parfaite.

Toutcela n’a rien poursurprendre celui qui possède 
une Mercedes-Benz. Il éprouve une grande satisfac­
tion à savoir que la carrosserie de sa voiture est 
méticuleusement soudée en plus de 10,000 points, que 
les roulements sont usinés au 4/10,000° de pouce. Le 
même genre de satisfaction qu’il trouve dans son tra- 
vaihdiagnostiquer une maladie rare,soumettre un rap­
port limpide à la suite de recherches, ou débrouiller 
l’écheveau des lois sur les corporations.

Une suggestion: si vous aimez "le bel ouvrage” mais 
n’avez jamais conduit de Mercedes-Benz, faites-en 
l’expérience.

Nous vous invitons à faire l’essai de la 250 ou de tout 
autre modèle que nous ayon&en magasin. Vous verrez 
comment Mercedes-Benz a fait renaître le beau con­
cept d’artisanat.

Sur réception, nous vous enverrons gratuitement une 
brochure pleines-couleurs de 12 pages qui décrit les 
nouvelles Mercedes-Benz.
Adresser à:
Mercedes-Benz of Canada Ltd..
P.O. Box 501, Terminal A, Toronto 1, Ontario.
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Mercedes-Benz
-DAIMLER-BENZ AG: -Concessionnaires-

D. K. Automobile Inc., 4815 rue Buchan, Montréal, Québec—735-3581, 735-3585
J ente et Service

Elegant Motors Inc.
845. boni. Taschereau, Greenfield Park, Que. 

672-2720
C 'omcssioiinaircs-Servicc ------------------------

E. Bédard & Fils Auto Ltée 
1423, boul. St-Paul, Chicoutimi, Qué. 

549-1265

Cliatel Automobiles Ltée 
640, ouest, rue Arago, Québec, Qué. 

681-8914, 681-4544

- Henri Girard Ltée
1470, ouest, rue King, Sherbrooke. Qué. 

569-5943

Garage Brundllc Enrg 
695. rue St-Jacques. Granbv. Ou,!

378-3919

Rimouski Auto Enrg.
533 La Salle, Rimouski, Qué. 

723-3309

Garage Chicoine Inc.
84, rue Centre. Sîe-Rosalio. Qué. 

799-3727

Charest et Frères Inc
1690 rue Notre-Dame. Trois-Rivières. Qué. 

376-3754

Parent Auto Service Enrg. 
180. boul Mil|Ours. Val d Oi, Qur 

824-3536
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le Tiers-Monde pendant l'exercice

SH a investi $112 millions et contribué 
à la création de 19,000 nouveaux emplois

La Société financière Inter­
nationale, membre du Groupe 
de la Banque Mondiale, a an- 
n o n c é aujourd'hui dans son 
rapport ’annuel pour l’exercice_ 
1970 qu’elle a contribué durant" 
l’année à financer dans les 
pays en voie de développe­
ment des projets industriels et 
commerciaux nécessitant 
quelque $500 millions d’inves- ' 
tissements nouveaux. •

La SFI est la filiale de la 
Banque Mondiale qui est char­
gée de promouvoir la crois­
sance économique des pays en 
voie de développement par

l’aidb qu’elle apporte à l'entre­
prise privée.

Les faits saillants relevés 
dans le rapport de la SFI sur 
ses activités pendant les douze 
mois qui ont pris fin le 30 juin 
1970 sont les suivants:

— Les-investissements de la 
SFI ont augmenté d’à peu près 
20 pour cent pendant l'exer­
cice 1970 et atteignent $111,8 
millions. D ’a u t r e s investis­
seurs se sont joints à la SFI et 
ont investi au total S381 mil­
lions, soit un flux total d’ar­
gent frais vers les pays en

voie de développement s'éle­
vant à $493 millions.

— Ont bénéficié de ces in­
vestissements 28 entreprises 
opérant dans 19 pays répartis 
dans le monde entier, et dans 
une région, l’Amérique latine.

— On escompte que les en­
treprises aidées par la SFI 
pendant l’exercice créeront 
19,000 emplois nouveaux.

— Selon les prévisions, les 
entreprises agrandies ou 
créées pendant l’exercice de­
vraient fournir aux pays en 
voie de développement quel­
que $53 millions supplémentai-

fn 1968-69

Dominion Textile a enregistré 
plus de $4 millions de revenus

Dominion Textile L t é e, le 
plys grand manufacturier de 
textiles primaires au Canada, 
a bénéficié d’une hausse de 
prés de 50 pour cent de ses re­
venus avant impôts, au cours 
de l’exercice 1969-70.

Cette société, dont le chiffre 
d'affaires excède les $200 mil­
lions, a totalisé $4.8 millions 
de revenus avant impôt et ce.

en dépit d une baisse de 3 pour 
cent de son volume de ventes.

C'est ce qu'a révélé hier le 
président de cette société, M. 
Ronald H. Perowne, au cours 
de l’assemblée annuelle des 
actionnaires.

M. Perowne en a également 
profité pour préciser que le 
chiffre d'affaires avait aug­
menté de 5 pour cent au cours

Acquisition de la firme 
FiresidevJFabrics Limited

Dominion Textile Limitée 
doublera sa participation dans 
le secteur du tricot double en 
se portant acquéreur de la ma­
jorité des actions de Fireside 
Fabrics (Canada) Ltd. et de 
ses filiales.

Le conseil d'administration 
avait entériné un accord de 
principe concernant une nou­
velle acquisition qui doublera 
effectivement l'apport de la So­
ciété dans le secteur du tricot 
do ble et qui aura des réper­
cussions importantes dans 
l'ensemble de ses affaires.

Fireside Fabrics (Canada) 
Ltd, et ses deux filiales, Eti^ 
quisite Knitting Mills (Ca­
nada) Ltd. et Halifax Cordu­
roy Ltd., sont solidement éta­
blies dans les secteurs du tri­
cot double et du corduroy.

Exquisite Knitting est un fa­
bricant de tricots doubles des- 
t i n é s à l'industrie du vête­
ment. dont la production est 
complètement intégrée: cette 
acquisition fait de Dominion 
Textile l'un des plus impor­
tants manufacturiers-au Ca­
nada dans ce secteur.de l'in­
dustrie textile.

du premier trimestre du nou­
vel exercice en cours, au re­
gard de la période correspon­
dante l'an dernier.
“Les ventes pour le premier 

trimestre de l’exercice, d’ajou­
ter le président, se terminant 
1 e 26 septembre, devraient 
être sensiblement supérieures 
à celles de 1969.’’

L'homme d’affaires a expli­
qué aux actionnaires que l’en­
treprise a diversifié davantage 
ses intérêts, notamment au 
chapitre desisecteurs de pointe 
de l’industrie textile. "L'acqui­
sition récente de Lana Knit a 
été une première mesure pour 
en arriver là et nous y avdns 
donné suite en acquérant 
Elpée Ltée et Fiberworld Ltd’’ 
afin de consolider les assises 
de la compagnie dans le do­
maine du tapis. Dominion Tex­
tile a également fait l’acquisi­
tion de Briïtayl Ltd, déjà in­
stallée confortablement dans 
l’industrie du bas-culotte, de la 
bonneterie et du tricot.
“Mous sommes activement 

engagés dans la technologie 
moderne des textiles et dans 
l'utilisation de nouvelles fibres 
c o m m e les plastiques, les 
non-tissés et les “portez-et-je- 
tez’’. Nous avons acquis pour 
ce faire Jaro Manufacturing."

res sous forme d’un accroisse­
ment de leur capacité de pro­
duction pour l’exportation et 
réduire d’à peu près $167 mil­
lions le montant de leurs im­
portations.

— Un investissement en fa­
veur du développement écono­
mique delà Yougoslavie a con­
tribué à la création de la So­
ciété Internationale d’investis­
sement pour la Yougoslavie, 
dont le centre des opérations 
se trouve à Londres. Société 
d’un type nouveau chargée 
d’orienter et d’acheminer les 
investissements du secteur 
privé dans des entreprises en 
association en Yougoslavie la 
IICY a été constituée sous l’é­
gide de 15 banques yougosla­
ves, qui ont fourni le quart de 
son capital de $12 millions, et 
avec la participation de 39 éta­
blissements financiers d’E u- 
rope Occidentale, des Etats- 
Unis et du Japon, en plus de la 
SFI.

— Pénétrant dans un do­
maine d’activité nouveau pen­
dant l’exercice, la SFI a in­
vesti pour la première fois 
dans une institution internatio­
nale appartenant à des inté­
rêts privés ïont les opérations 
s’étendent à l'ensemble d’une 
région: la Société d'investis­
sement ADELA qui apporte 
une aide financière et autre 
aux entreprises privées d’A­
mérique latine.

— Au cours de ses quatorze 
années d’activité, l’exercice 
1970 compris, la SFI a fait des 
investissements dans 133 en­
treprises de 43 pays pour un 
montant total de $476.3 mil- 
lions. D’autres investisseurs 
ont contribué pour $2,132,7 mil­

lions au capital des sociétés ai­
dées par la SFI, pe.qui porte le 
total des apports d’argent 
frais aux pays en voie de déve­
loppement membres de la SFI 
à $2,609 millions.

— Le revenu et bénéfices 
nets de la Société ont atteint 
$10,2 millions pendant l’exer­
cice 1970, contre $7,7 millions 
pour l’exercice antérieur. Jus­
qu’à la fin de l’exercice 1970, 
le rendement annuel moyen du 
portefeuille de la SFI a été de 
9,08 pour cent contre 3-,45 pour 
cent à la fin de l’exercice 1969. 
Les pertes de la SFI se sont 
élevées à $1,6 million de dol- 
1 a r s, ce qui représente les 
trois dixièmes de 1 pour cent 
de ses engagements nets. Le 
total cumulé des plus-values et 
revenus nets à la fin de l’exer­
cice 1970 a été de $58,6 mil­
lions, qui ont été intégrale­
ment versés à la réserve pour 
pertes de la Société.

Prêt de la Banque Mondiale
Les ressources financières 

de la SFI ont été augmentées 
pendant l’exercice 1970 par un 
prêt de $100 millions que la 
Banque Mondiale lui a con­
senti. La SFI disposait encore, 
à la fin de l’exercice, de près 
de $87 millions pour ses enga­
gements auxquels s’ajoute le 
solde non utilisé des montants 
qu’elle est autorisée à emprun­
ter. soit quelque $228 millions.

P e n d a n t l'exercice 1970, 
trois pays, la République Dé­
mocratique du Congo, le Swa­
ziland et la République Arabe 
du Yemen, ont adhéré à la 
SFI, portant à 94 le nombre 
des membres de la Société.

fruits et
MWIflltt

PC — Prix payés aux producteurs du 
Marché central métropolitain pour les 
produits de première qualité.

Ces prix sont fournis par le minis­
tère de l'Agriculture.

Pommes : McIntosh $2.00 à $2.50; Lo- 
bo St .75 à S2.25; Wolf River $2.00 à 
$2.25 le boisseau.

Aubergines : $2.50 à $3.00 le bolseau.
Betteraves : .25 à .35 la Vj doz, $1.50 

è $2.00 les 50 Ib.
Blé d'Inde : .35 à .40 la doz.
Brocoli : $2.75 b $3.00 pour 12.
Carottes : .50 b .60 la doz; $1.25 à 

$1.35 les 50 Ib; $1.50 à $1.75 pour 24 
cellos de 2 Ib.

Céleri : $2.25 à $2.50 pour 24. *
Chicorée et escarole : $1.00 à $1.25 

pour 12.
Choux : Verts $1.00 à $1.25 pour 24 ; 

rouges $1.50 à $1.75; Savoy $1.75 à 
$2.00 la doz.

Choux de Bruxelles : $3.00 à $4.00 
pour 16.

Choux chinois : $1.50 à $2.00 pour 12.
Choux-fleurs : $2.00 à $2.50 pour 12.
Ciboulette : .90 à $1.00 la doz.
Citrouilles : Hubbard $3.00 à $3.50 ; 

Pepper $2.00 à S2.50 ; jaunes $2.50 à 
$3.50 la doz.

Concombres : -.50 à .55 la doz, à ma­
riner $6.00 à $7.00 le boisseau.
'F&ves : Jaunes 2$.50 à S3.25 les 20 

Ib ; vertes, $3.00 à $4.00 les 20 Ib.
Laitue : Frisée $1.75 à $2.00 pour 24 ; 

Boston $1.50 à $2.00 pour 16 b Iceberg 
$4.00 à $4.50 pour 18 ; Romaine $1.75 
b $2.25 pour 20.

Marro : $1.00 à $1.25 le boisseau.
Oignonnets ; $1.75 b $2.00 pour 3 doz.
Oignons : $1.00 à $1.25 doz de pa­

quets ; 1% à 3 po. $1.40 à $1.50 ; jum­
bo $2.00 à $2.25 les 50 Ib ; $2.50 les 24 
cellos de 2 Ib ; rouges $2.25 à $2.50 les 
50 Ib.

Patates : Nouvelles $1.00 à $1.20 la­
vées $2.00 à $2.25 les 50 Ib ; lavées 
$2.75 b $3.25 pour 10 cellos de 5 Ib.

Panais : $2.00 à $2.50 les 50 Ib.
Persil : .50 b .60 la doz.
Piment : $3.50 à $4.00 le boisseau.
Poireaux : .80 à $1.00 la doz.
Radis : .50 à .60 la doz ; $2.00 à 

$2.25 pour 30 cellos de 6 oz.
Rutabaga: $1.25 à $1.50 les 50 Ib ; 

.40 à .50 le paquet de 6 ; $1.50 à $1.75 
le boisseau.

Tomates : Rouges $1.00 è $1.50 pour 
20 Ib ; roses $1,25 à $1.75 pour 20 Ib j 
vertes .75 à $1.00 pour 20 1b.‘

Zucchini : $2.50 à $3.50 les 20 Ib.

CLe projet Kruger à St-Félicien 
serait sur le point d'aboutir
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UNE SEULE ANNONCE 
FAIT VENDRE

40 MAISONS
El 3 JOURS

"Oui, 40 maisons vendues en trois jours". C'est ce qu'expli­
que Monsieur Albert Gagnon, promoteur du projet domici­
liaire "Habitat 71" de Place Renaud à Laval (à droite sur la 
photo), à M. Gaston Bélanger, gérant des Petites Annonces 
de LA PRESSE. "Habitat 71" offre des maisons unifamiliales 
aux salariés à revenu moyen.

Tout comme des centaines d'autres annonceurs, AA. Gagnon 
a bénéficié de l'aide experte des conseillers en publicité de 
LA PRESSE, des graphistes et rédacteurs des Créations publi­
citaires.

Découvrez vous aussi ce que LA PRESSE peut faire pour vous 
aider.

Téléphonez à 87-47-111

■a pressé

par Robert Pouliot
Après cinq ans-de tractations avec les 

gouvernements fédéral et provincial, 
d’hésitation, de relance et de retrait, 
voilà que la Société de Pâtes et de Pa­
piers Kruger s'apprêterait à investir 
une somme de $125 millions dans la pe­
tite localité de Saint-Félicien, 14 milles 
au nord-est de Roberval, dans la région 
du Lac Saint-Jean.

C’est le président de l'entreprise fa­
miliale, M. B. J. Kruger, qui a confirmé 
la nouvelle à LA PRESSE, hier soir.

Le projet comprendra l’installation 
d’une usine de fabrication de papier- 
journal. qui, lors de la première phase, 
immobiliserait une somme de $45 mil­
lions. Ce n’est que deux ans plus tard 
que le projet serait complété par un 
nouvel investissement de $80 millions.

Jusqu'ici, Ottawa et Québec se sont 
montrés favorables au projet et projet­
teraient même d’y investir des primes à 
l'investissement fort généreuses. Toute­
fois, bien que la participation fédérale 
au projet soit presque définie, celle du 
Québec nécessiterait des pourparlers 
additionnels.

Le principal obstacle émanerait de la 
compagnie elle-même. En effet, pour 
des raisons qui semblent beaucoup plus 
traditionnelles que conjoncturelles, Kru­
ger envisagerait d’investir un minimum 
de fonds dans cette aventure, espérant 
retirer ainsi une contribution optimale 
de la part des gouvernements responsa­
bles. Certains observateurs font remar­
quer à ce propos que l’entreprise, dont 
les titres ne sont pas cotés en Bourse, 
éprouverait quelque difficulté à faire 
appel aux souscriptions du marché pu­
blic.
Trois élections 
d'hésitation . . .

Ainsi que le rappelait le president 
Kruger, la société envisage déjà ce pro­
jet depuis 1965. En effet, l’annonce en 
avait été faite conjointement vette an­
née-là par MM. Jean Lesage et Kruger. 
Le projet avait alors une valeur de $60 
millions.

Quelques mois après les élections de 
juin 1966, Daniel Johnson rappelait de 
nouveau la teneur'du projet et son im­
portance pour les quelque 5.100 habi­
tants de St-Félicien.

Etrangement, la valeur du projet 
avait été réduite celte fois. Mais peine 
perdue, les citoyens de cette municipa­
lité devaient attendre jusqu'à la der­
nière campagne électorale pour voir 
ressurgir le projet qui, au faite de l’ac­
tivité, devait employer près de 600 tra­
vailleurs.

Durant la course électorale, le pre­

mier ministre Bertrand reprit encore 
une fois l'essence du projet en infirmant 
une nouvelle parue dans un hebdoma­
daire financier de Montréal. Ce medium 
laisait entendre, dans son édition du 23 
mars, que la famille Kruger avait modi­
fié ses plans et suspendu son projet. On 
soulignait à ce propos que l'entreprise 
détenait des disponibilités de $15 mil­
lions, réservées pour la. construction 

d'une nouvelle usine.
Depuis lors, la discrétion la plus abso­

lue semblait de mise puisque ce n'est 
qu'hier que la société a confirmé que 
tout était prêt pour l'amorce définitive 
du projet.

PC — La demande a etc bonne et les 
Transactions actives, mardi ajx marches 
de Montréal. Les prix étaient un peu plus 
fermes que ceux de la semaine riernie-e.

Les arrivages: 374 bêtes a cornes, 261 
veaux, deux porcs et 81 moutons et 
agneaux.

Les bouvillons de q u a I i t c moyenne 
étaient cotes à 27-29. et de qualité ordi­
naire 25-26.

Les génisses de qualité moyenne 23 et 
commune 20-22.50.

Les vaches de bonne qualité 22-23, 
moyenne 20-22, ordinaire 18-20.25, tan­
dis que celles destinées aux conser­
ves et à la charcuterie 13-18.75.

Les taureaux de bonne qualité 23-26.75, 
moyenne et commune 21.50-24.50.

Les veaux de lait de oonne qualité 4ft- 
44, moyenne 36-39.50 et ordinaire 27-36.50.

Les prix n'etaient pas .'tablis pour les 
ventes de porcs, et il n'y eut aucuce 
vente de moutons eu d'agneiux.

(PC) -- Cours des denrées trans­
mis a Montréal par le ministère té. 
déral de l'Agriculture.

Beurre : arrivages courants. 02.64; 
93.65 Prix de vente de la Commis­
sion canadienne du lait : .65.

Fromage : livré a Mont r- al, arri­
vages courants, québécois coloré. 48.J; 
blanc. 43.0.

Poudre de lait écrémé : procedO"par— 
vaporisation no 1 en sacs : 20 a 22; 
procédé par rouleau, no 1 en sacs 
19‘ ; à ?0! r; pour nourrissage, en sacs.
17 è 17 r.

Poudre de lait de beurre po’.r nour­
rissage 15 a 151 poudre de lait, y 1 
b 314.

Pommes de terre : prix «le gros : 
Qutbec, nouvelle recolle, SI.00 u SI.20 
les 50 Ib.

Prix des oeufs : en cartons, d'une 
douzaine : A-extra-gros, 59.3 , A-gros 
z9.4 ; A-moyens 44.1 ; A-petits 30.8.

CAMPAGNE "PENSEZ-A-NOUS"
SOCIETE POUR LES ENFANTS INFIRMES DU QUEBEC

T

Phil Maurice
Phil Mau ri it. Pré.-dci-nl 
Fred 1’. Hudon. homme 
voie cio plusieurs organe 
Food Products Limited.

sortant de i iiere 
d'aliaires bien rc; 
mes de bieutnisa 
ancien Président

cours des obligations
GOUVERNEMENT OU CANADA

Vente jRovmor T3

l’i, 1er sep..
3*4, 1er |uin 
n/4, 1er avril 
5, 1er avril 
•, 1er avril 

1er avril 
1er ocî.

1er dec.
1er avril 
1er oct.
1er août 
1er sept.
1er mai 
1er sept.
1er oct.

C.N., 4. 1er fev. 
C.N., 51*. 16 dec. 
C.N., 5}4, 1er jan. 

I C.N., 5, 1er oct.
1 Perpétuel

7,
R,
y '*
71/4, 
5Vj, 
5 V*.
l'/l,
5V.,
5*4,
6Vj.

197?
-.976
1972 
1971
1973
1973
1974 

1973

Achat
953i
BO

100^4
oy/3

10034
lOOVz
10234

1er nov 1978 
96141 Simpsons 9Vz, 15 d. 1989 

Weston G, 63i 19878)
101Vi| 100 , 
101 Wi 
1001% 
103 ''Ai

Achat Ventf

91 93
lOO’/i loi' i

77
ES

79

100 10?
100 102

VdcM 9 A i, 15 mars 19/5-90 
TorMet 9'A, 2 mars 1990

GOUVERNEMENT PROVINCIAUX
104V* 
80 

104
102 V*
103 
102' i 
100 
101V* 
102Vi

1974 100 .01 Alfa Tel 1er mars 1990 102Vï
1975 91'4 92 'A BC Cl 6Va, 7 avril 1990 78
1980 84'-4 85'/4 Man Hyd 1er av 1990 102
1983 73 74 NB 9. 2 luil. 1975-94 100 Va
1990 71 Viz 73 N F LD, 9Va, 15 mars 1990 101
1992 76 78 Ont Hyd 9, 1er fév 1995 10051a
1995 83 85 Quo 9'4, 1er août 1977-91 99
1981 70'/j 17 NE 9''4, 15 îuin 

IPE 9W, 15 mars
1990 99 Va

1971 98', 4 983 i 1990 100 Va
1985
1987

78
70
39

72
41

SERVICES PUBLICS

INDUSTRIELLES

Alb Gas Co 7Va 1990 101 102
Bq N.E. 1987 83 85
Can Cement 33A 1975 75
C.P. 834 nov. 1989—TÜO'/a 101
Domtar 1987 76 78
GMAC 7 1986 78 80
GMCA 8'/4 1974 96 98
Gulf Oil 8Va, 2 dec. 1989 99 100
Im. Oil 8'/2dce. 1989 100 101
Roymar 7Vj ter nov 1973 9J 95

Alberta Gas 93.4 
B. C. Teleph 
Bell. 92*. 14 août 
Marit. Tel 9V4 jn 
N.B. Tel 914 1 in 
Noranda 7Vz, 1er oct 
North C Gas 8 
North C Gas 
Quebec Tei 
T.C.Pipe LineH

1990
1990

IV90
1990
1990
1988
1989
1991 
1991
1990

114
102
101 Va 
101 
IOIV284

«3
102 Va 
9b1 2

103 Va
CONVERTIBLES

TC Pipeline 5 85 1987 84
W. Coast 5 Ex 1968 82

116 
102’ 2
1021 j
102
102
86
85

103’ a 
99 Va 

104

87
87

■
Le prix de l'once d'or, ce matin 

à la Bourse de Londres, a augmenté. 
Il était à $36.22Va et a gagné 171*2 
cents.

A Zurich, hausse également à $36.10- 
$36.20.

A Francfort, le mouvement était à 
la hausse également de 12 cents à 
$36.24. A Paris, le'tlngot de 1 kilo oui 
avait reculé hier a gagné 15 francs 
à 6460 francs.

Achat

‘Abbey Nth Am Fd 1.06
A.G.F. Special 2.09
Adanac 1.87
All Cdn Corn 6.42
Ali Cdn Div 7.42
AU Cdn Ven 3.21
American Growth 4.30
Andreae Equity 3.64
Associate Investors 4.78
Bèacon Growth 5.47
Beaubran 38.19
Canada Growth 4.97
Canagex 8.56
Cdn Gas Energy 12.27
Cdn Invest Fd 4.16
Cdn Scudder Fd H7.39
Cdn Sec Growth 4.26
Cdn S.A. Gold Fd 4.78
Cdn Trusteed . 4.51
Canafund 55.53
Capital Growth 7.91
Champion Mutual 6.74
xChase Fd 7.60
Collective Mutual *5.20

Commonwealth Intl 11.14
xCompeîiîive Capital 5.90
Corporate Investors 4.92
Corporate Investrs Stk Fd 4.47 
Commonwealth Inti Lev 2.84
Dominion Compound 4.46
xDreyfus 10.30
Entarea Investment 5.33
Exec Fd Cda 5.91
Exec Inv Inti 3.53
xFidelity Trend 20.17
xFirst Participating 15.36
Fonds Desjardins À 3.71
Fonds Desjardins B 4.29
Fonds Collectif A 5.73
Fonds Collectif B 4.90
Fonds Collectif C 7.56
Fonds P.E.P. 2.95
Fraser Growth 2.41
Gis Compound 7.52
Gis Income 2.89
Growth Equity 5.54
Growth Oil and Gas 20. 1
Guardian Growth 6.61
Harvard 6.13
IOS Inti 4.85
IOS Venture 3.20
Industrial Growth 5.12
International Growth 5.28
Investors Growth 9.60
Investors Inti Mutual 6.03
Investors Mutual 4.82
Ivest 12.89
Keystone Cda 5.25
xKeysfone Cust S-l 15.69
xKeystone Cust S-4 3.66
xKeystone Cust K-2 8.97
xKeystone Polaris 3.02
xLexington Research 13.03
Magna Carta 1.77
Maritime Equity 2.83
Maroblrough 3.74
Mutual Accumulating 4.62
Mutual Bond .■ 8.67
Mutual Growth 3.91
Mutual Income 4.52
Natrusco 11.41
Natural Resources 6.63
N.W. Equity 4.47
N.W. Financial 3.51
N.W. Growth 4.18
xOpe William Street 12.69
xOppenheimer Fd 6.70
Pension Mutual 6.70
xPerformance Plus 2.41
P.H. and N. Fd. 9.82
Planned Resources 5.13
Principal Growth 3.60
Provident Mutual o.OI
xPutnam Growth 8.70
Radisson '.'..'ll)
Regent Fd 7.59
Royfund 4.81
Sav Inv Prcf st Rev 5.70
Sav Inv am Prêt 8.53
Spec 7.63
Taurus 4.24
xTechnol 3.44
Timed Investment Fd 6.13
United Accumulative 4.18
United Horizon 2.49
United American 1.84
United Venture 3.31
Universal Savings Equity 6.54 
Western Growth 5.61
xWinfield Growth 3.50
Xanadu 3.43
York Fd of Cda 4.C6

X —Fonds américains.

2.04 
7.02 
8.11 
3.51 
4.72 
3.98 
4.83 
6.01

41.47
5.46
8.92

13.48 
4.56

17.39
4.68
5.22
4.92 

58.31
8.12
7.36
8.31
5.71

12.21
6.47 
5.38 
4.88 
3.11 
4.85

11.29
5.82
6.48

22.04
15.79

—
6.26
5.05 
8.34
3.20
2.63
8.27
3.18
6.08

au cumptoir
Achat Vente

Bald Mfn 500 3 3
Clear Wafer Mns s 2000 17 16
Cons Du Ham 6600 204 190
C Acksçstone 4500 6 6
C Yotherm 700 263 250
D L P Dsv 4300 190 180
Dom Jubalee 600 105 105
El Coco Expl 2000 15 15
Flemdon Ltd 2000 160 160
Gd Bahamas 200 350 325
G Hob Ideal Bay 5000 18 18
Int Systcoms 11000 63 61
Klla Ney 4000 16 15
Lasse McLan 4000 100 100
Naganta Mn Dev. 1000 2 2
New Assoc Dev 1500 24 21
Newbaska 1000 30 30
Revenue P Op 3500 52 48
Sheaton^Ang 2500 58 50
Lvsfk M 500 5 5
Skia -SCO 135 135
Sogepet Ltd 2000 105 105
Steadmans 500 S 1 4 ', 2 V
T Unsgesco B 666 170 170
Whste Sta 1000 18 18
Wm Creek 26500 89 85
Wsngast Dsv 200 475 475

coursdu
dollar

Montréal — Le dollar américain par 
rapport è la devise canadienne était en 
baisse hier de 9-16 à SI .00 25-32 et la livre 
sterling de 2 1-8 à $2.40 5-8.

New York — Le dollar canadien par 
rapport À* la devise américaine était en 
haussé-oc 29-64 à $0.99 5-32 et la livre 
sterling de 17-64 à S2.38 49-64.

Président de la 
Canadian Welding Society

14.09

17.12

4.24

11.97

12.69

CLAUDE CLERMONT
M. Claude Clermont, directeur regional 
de la Canadian Oxygen Limited du 
Québec ,a été clu président national 
de la Canadian Welding Society et 
assumera ses fonctions à l'automne au 
début de l'année 1970-71.

M. Clermont est bien connu dans l'in­
dustrie des gaz et des accessoires de 
soudure de la région de Montréal, 
où il réside, ainsi que dans les prin­
cipales villes du Canada où il y a des 

.section C.W.S. —

LES PREVOYANTS DU CANADA

ASSURANCE-VIE
Le Groupe Prévoyants du Canada est à la recherche ci un 
de bureau pour son service aux assures.

Le candidat clés'iô possède un minimum de ? années dexp-jtience 
en assurance-vie c» a complété avec suc: s les rtn premiers 
examens clu L.O.ôVA.

REMUNERATION En fonction de lexp-nencc 't «r<'s ou-vm.-.t.r.ns.

• Excellents bénéfices marginaux.

• Possibilités d'avancement.

Faire parvenir ''curriculum vitae" à :

CASE 11.473 LA PRESSE

SPACE SALESMEN

REPRESENTANTS PUBLICITE
Pour support officiel gouvernemental 

Offre exceptionnelle pour professionnels. 
EXIGENCES : Bilingues — auto bonne presenta­

tion et éducation.

FEDERAL PUBLICATIONS SERVICE
1012 ouest, rue Sherbrooke, Montréal

Se présenter de 9 à 12 a.m.

Infirmière licenciée demandée
F red P. Hudon 3. Edward McLean

■ (!.• l'Office <k> Congrès r‘ tics Visiteurs do Montreal: 
nité de Mon:real, retraite, maintenant officier Ixné- 
nee. et G Kdw.ird McLean. l’re-ident de McLean s 
du C ht!) Lions de Montrent et ancien Gouverneur de 

District, Club Lions International. <!c gauche a droite, setout lis Présidents conjoints de la 
Campagne ' Pensez à-nous" de la Société pou: les entants infirmes du Québec, commen­
tant le 17 septembre. Objectif . $47â,tKHi.iKi, —

Pau,

Our e- -

L'A'JSERGE DES 4 VENTS 
St-Donat, Cté Montcalm 

Tel. ; 424-2914
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Ch
Valeurs
Abiti I 
Alcan
Alcan 4'4 pr 50 026V% 
Algoma SM 1396 $131* 
Aquitaine 2jO 123*4 
Arqus C pr 700 $9’»
Asbestos 5900 $27=4 
At | Suq IOO *6*%
Rank Mont 1115 $15’/a 
Rank NS 
8anq CN 
Banq Depar 
Banq PC

Haut Bas 11.40
205 $7Vj 70» 7*»

4325T 122* 4 22*. 22’• 
261 a 26Va I 
13*8 131. 
23*4 23*4 
9*i 9*«

273s 27*4 
6** 6=» 4

153» 15 Va

. . Ch.,
Valeurs Ventes Haut Bas 11.40 net Valeurs

net Maritime Tel 200 S16’/» 16’% 16’%
Mass Fer 2870 510’s 10 10’ a + Ve
Mol son A 100 S14'/a 14Va !4Va4-’»
Moore Corp IOOO $310* 310» 3P» 4- Ve
Noranda 154 $ 29 28Va 29 41'.«
N Cent Gas 870 S13H 13’b 130% 4 0»
Pac Pete 800 $27Va 27U 27’/a 4- Va
Penman pr 25 $100 100 100 4- Va
Patronna 30 $16'% I6V4 16V% — 3

Ventes Haut Bas 11.40
Ch
net

Rell Can 
Bombardr 
BP Oil 
Rrascan 
RC Phone 
Can Cem 
C Forgins 
C Stmship 
fdn Brew 
C lmp Bk 
CIL
C Pac In p 
CPR
Cent Del R 
Cominco 

Con Bathrst 
C rain R L 
Credit Fonc 
Crush 
Cvenus A 
Di st Scaq 
D Coal pr 
Dofasco 
Dom Stores 
Dam Text 
Domtar 
Du Pont 
F am Play r 
F in Coll 
Fr Petrol 

O tpstitr 
Otrnqair 
Gulf Oil 
Home A 
Home B 
HudBav MS 
HudBay Co 
Husky Oil 
Imp Oil 
Ind Acc 
Int Nickel 
Int Util 
Int PL 

Inv Grp A 
10S Ltd 1700 
Ivaco 170

562 $19*% 19*»
9565 $13=4 13*a 

583 $11 11
1740 $ 1 O’4 10s»
2607 $43*8 43*8 
ECO $14*» 14’.a 14’

15150 490 470 485 —5
554 $14=4 14*8 14=* 

5000 06? 62
110Î $34 33Va
200 85 85
600 $24 24

19** 4- ’ 
13*8— ’ 
11
10*»— « 
43=» 4 •

62 
33’/a —1
V/

100 $7’a 77a 77»
2700 $20’ a 20’4 20'. 2 4 ’a

825 $10’* 10’% 10*4
1315 $223* 22’ 4 223 4 4 Va
1873 561’ a 59 s» 61’'7 + 134

450 Sll7* 113% ll7a
141 $21’ 2 21’: 21’ 2 + ’«

110 SIO3* 1034 103% 4 l«
2i0 $13' 4 13' 4 13’4 — ’«
55 $46 46 46 0 2’ 1

500 $13 13 13 t ’a
200 05’ a 5': 5’2 4 ’ 4
900 $48 47’a 48 4 Js
200 $25’ 2 25’3 25’ 2 — Va
100 $20‘* 203» 2C3,
370 $1134 1134 1P4
820 $13*4 ,13’4 13’ 4

1853 $1334 13*% 1334 4 i %
300 $18’ ? 183% 183» — 3»
100 S97 a 97 » 97a — Va
ior^58M S3 3 8’s — la

Pow Corp 1200 $6 57» 6 — ’4
Price 400 $80» 83»
Provigo 600 $5 5 5
Que Phone 400 $13 13 13 —
Royal Bk 470 $2234 223% 2234
Scoft Las 50 $25’/a 25’/a 2 5 Va 4
Shell. Can 100 $297a 297 » 29’a — ’-a
Simpsons 3475 $17 163 4 17 + Vi
Steel Can 850 $2?’/a 22’% 22’%
Steinbg A 450 $14?a 143,4 I4J4
Tr Can PL 1000 $30’% 30’% 30’a 4 Va
Trizec 20 140 140 140
Velcro 70 0 $24Va 241% 241% — ’41
Walk GW 100 $411% 411% 411% 4 ’«!
Weldwood 100 $151% 151% 1514 -- 1

Provinces 
Queenstn 
Ron Roy 
SrUbcie 
Sllv Sumit 
Sturgeon 
Transter 
Wisconsin

1000
3000
1000
7000

5j0
500

1000
1000

65
20
24
49

6
40
10
23

63
20
24
49
6

10
10
23

63
20
24

40
10
23

4-3’2

cotedes,
grains

690 690 
100 S3’,
200 200 

1250 SI 7's 
4829 $21 

60; $21*4 
425 020’4 
320 $15 
750 $12’a 

1275 $173* 
2500 $15 
5?0 S40*x 
525 $253* 

1725 $?.*7a
20 $7*4

185 180
$3’ 7

690
8’

200
17
19’ 8 
20’ ‘a 
20 
15
12’*
171»
15
435-8
283*
74J*

7’*
185

Wst Cst Tr 500 $19’4 191* 19'/* — ’ • 
tellers 30 $100% 104% 10*4 —

Bourse Canadienne j
par la PRESSE CANADIENNE 

INDUSTRIELLES
I

- Ch. I
Ventes Haut Bas 11.40 net

LIN
Oct.
No.
Dec.
Mai

MARCHE A TERME 
(WINNIPEG) 

Ouver. Haut. Bas

valeur*
reern
Aqnico
Akaitcho
Allied Mng

TORONTO
PRESSE CANADIENNE 

MINES

Ventes Haut Bas
6500 13 13

Ch
11.40 net
13 + Va

270 
.51 
66

1.74
2.63V?
2.533*
2.63’/a

2.75 
2.63'/a 
2.55 
2.63’/j

2.72*» 
2.623* 
2.53’/a 
2.62’a

Clot.

2.73’*
2.63
2.537s
2.62’ê

Belgium 945 $30’4 30’« 30*4
Com Hldgs 800 $5’ 5 5
Comodore 1300 310 305 310 + 10
Crawfd Al 600 290 285 290
Davis Disf 100 195 195 195 —15
Domco Otd 185 $534 504 504 — s8
Drum Die 1500 50 50 50 —5
Fiscal pr 3000 12 12 12 — 1
Kambern 200 210 210. 210 45

GRAINE-COLZA VANCOUVER 
Nov. 2.46 2.48 2.44Va
Jan. 2.42'* 2.44 2.41V*
Mars 2.403* 2.41 2.383*
Mai 2.383* 2.40V* 2.38'/a

Marché 
mixte à 
Montréal

Les prix étaient mixtes ce 
matin à l'ouverture de la 

Bourse de Montréal, dans une 
séance peu animée.

Power Corp. a fléchi de ‘s 
à $6 et Algoma Steel, 'T à $13

U-lVi \

Ni
2.
2
2
2.40

GRAINE-COLZA THUNDER BAY:
Oct.
Dec.
Avril 2.383* 2.39** 2.38'/*

Magnetics 
Navco Fd 
Radco BML 
Res Resort

690 +20
8’s

200 —10 
17
203* 41V 
21’* -3-138 
20 —
15 I Select Pin
12’.* -r a,' Spartan 
173* _ i .1 TL Invest 
15 I Val Mar
40=* _ i a Visa Bella
2834 4 3g Wingaif 
74Ta 4 ’*|

7’*

ValGangamo
'1er '

Kaiser 300 $11’ a 11 F* 11'.7- *4 
La^att 155 $22 22 22 —
Macmillan 695 $25'? 25*a 25* a 4

Devises étrangères

A,r oue du Sud
Ai ? magne
Angleterre
Argentine
Ausîralie
Autriche
Belgique
Rresü
Chili
Dwemark
Furagn©
France 
Hollande 
lîai e '
Japon
Mexique 
Ctals-Un's 
N'orvnae 
Nouv.-Zeiande
P>. -OU
Sv'de
Su 'T3
"Tchécoslovaquie
Vcocjuel*

Rand 1.4274
Dcuîsche Mk ,77oo 
Livre 2.4179
Peso .2641
Dollar 1.1234
Schilling .0393 
Franc .0204
C-uzeiro Novo .2286
Cscudo
Couronne
Peseta '
Franc
Florin
Lire
Yen
Peso
Dollar
CouronneDollar
Sol
Couronne
Franc
Couronne
Bolivar

Abitibi Cop 
Africana 
Ajax Min 
Ameran 

Baker Talc 
Burnt Hill 
C Keclcy 
Canadore 
Capri Min 
C Manitoba 
C Mogador 
C Nor Exp 
Credo 
Devils Elb 
Dumont 
Emp Min 
Expo Iron 
Expo Ung 
Fano 
Fidelity 
Flint Rock 
Guajdian 
James Bay 
Lynx Expl 
Mal Hygr 

.001620 Marsh Bos 

.002845 McIntyre 
0814 Miro •

1.01 9-32 Misfango 
1423 More

Mt Pleas 
N Mt Cost 
NA Rare 
Pac Nickel 
Phoenix 
P Potash

2C0 SU

MINES
PETROLES

I1C0O

AVOINE

2.48’/
2.31
2.38V

94’ a 
92'a 
927% 
92'*

ORGE
Oct. 1.29 1.29s» 1.2834 1.2834
Dec. 1.25V a 1.2534 1.25’a 1.25’»
Mai 1.29 1.29?» 1.28?» 1.293»
Juil — . — — 1.29

SEHG L E :0 c t.
Dec. 1.12*4 1.13’4 1.12 1.12
Mai ■% 1.18 1.18’/» 1.1704 1.1704
Juit . — — — 1.1814

.1068 
.1355 
.0147 
.163 t <■ 
.2815

,1.1480
.0244
.rso
.2354
.1452
.2266

1500 55 54 54
2500 3 32 33

1000 4Vj 4’ 2 4’ 3
1000 30 30 :o
1000 43 40 40
3000 16’2 16’a 16la
2000 6 6 6
2000 19 19 19
1000 28 28 23
6000 15 14’2 15

44:00 39’ 2 35 37
1000 14 14 14

1000 100 99 ICO
500 36 36 36

5000 11 ^ 1
500 10 10 10

lOCO 35 3j _ j
31700 51 49 50

2000 17 17 17
300 no no no
<60 310 310 310

33CO 105 105 105
1Î0$154 154 154

7000 9 9 9
1000 27 27 27
2000 21’ 2 2IV a 21’2
2000 40 40 40
500 53 53 53

90CO 33 32 32
1|"00 63 63 63
100 635 635 635

17000 7 6’ 2 6’ 2

—1 
—3

—1
41 Va

45 
—1 ’/a 
—2 
-5

four. 863*; 3 four. 833*; four, melangee 
48.

MARCHE AU COMPTANT

AVOINE: 2 cw 95; ex 3 92'/*; 3 cw.2. 
I3*; ex 1 fourr. 911*; 1 four. 89=*; 2 
four. 1.22’. a; 3 four. 1.19V*.

SEIGLE: 1 et 2 cw 1.12»%; 3 cw 
1.06*»; 4 cw 887e; ergotee 887 a; sur­
voie 1.11*».

ORGE: 1 et 2 cw 6-rang et 2 cw 2- 
rang 1.273*; 2 cw 2-rang et 3 cw 6-rang 
1.253* ; 3 cw 2-rang et 1 fourr. 1.24’/a; 2

LIN: 1 cw 2.7334; 2 cw 2.667a; 3 cw 
2.43’*; sur-voie 2.72’,a.

GRAINE-COLZA Vancouver: No 1 
Canadienne 2.49'/*; No 2 Canadienne 
2.34' 2.

GRAINE-COLZA Thunder Bay: No 1 
Canadienne 2-47'.*; No 2 Canadienne 

2.32'b.
(CHICAGO)

par la PRESSE

92 35 "u 35 357 3 4
6 8'c 8’ a 8’s
6 17’ i 17’ 8 17’ 8 —

13 7*8 73% 7*8 4
82 78’ 2 28’ 2 28’ 2 —
:: 2V* 20V 2 2012 4.
25 15’ 4 15 15’3 -r
51 36-4 36’ 2 ’■3634 —
39 193 a 19 193a 4
11 3813 38*4 38’4 —
37 2^4 295» 2934 m
23 4P» 4+8 4P» —
73 31 30’ 2 31

25 24->4 25 -
114 59" 3 5JP* 59' 4 4

9 32*a 32s% 32s» —
10
26
11
22
63
22

74*.
2

60
18
33
15
11

196
B
7

:?
21
72
23

6 î
10' a 
36
21' 7 

R
23* a 
28'- 
30**3 
57 *
ma
71 -4
197ê
13
22’ a 
26* s 
11» a 
34* a 
23'- a

47
19
18
24' » 
23
567fl 
15* 3
19” A 
8' » 

39' : 
16

6=3
9*4

3534
21*8

8
20
27-4
30 
57 
1T 2 
71 Va 
191* 
13
22’a 
26’'? 
11’ a 
3433 
23’a 
47
22 = a 
•'.6= a 
19
Î7*a
24
22*4
£5 
lC7a 
197 a

39*4
16

43 108"8 1C8’ 3 108’ 3 -r
26 3

57'* 
34*3 
15T« 
34’a 
59’* 
15’* 
42 
7 Va

24* 2 
39’? 
46 4 a 
18' . 
713*
39% 
30’ a
14 b
31
32-4
34*e 
17' :
23' a 
36
213, 
43’ ? 
29* ;
32 3 
13* : 
11*7
7'4 

30* 
331» 
H7» 
18’ a 
10
69 ’ a 
30’4

263
59’*
34*4
15'*8 
34’ 8 
59 
15*4 
42 
7’

Valeurs Ventes Haut Bas
Adores 1.40 —92 
Admirl 
AirRed .60c 
AiiegC .10e 
A1 Ica L 2.40 
Alld'C 1.20 
A’IfsCh 
AHess .22r 
AAirlin .80 
ABTnd 2.10 
ABC 1.20 
AmCan 2.20 
AC y an 1.25 
A me IP 1.64 
a*H one 1 60 
AHo:p -?4^|
AmMot 
Am Phot 12 
Am.Std 1 
Anacond 1.90 
Arlans .20 
Arrr.co 1.60 
ArmC .80 
ArmRub 1 60 
A* Rich 2 
Avco .60e 
Avon 1.10 
8a ;ck .50
B3»hl
Baxter ‘.10 
Eockmn 53 
BrechA .75b 
B OU H .60 
Endix 160 
Bo»F I V)
Re’nS» 1 E0 
B'cckD :s 
B’iS'iL 1 

, Booing -0 
B-rein 1 20 
Bor'i 1.23 
Br WM'/ 1 20
Br-îVAk .10
BucyEr 120 
Budd .20 
BjHln 1.40 

**ndy .70 
R, j/rghs .60 
C arVpSp 1.10 
CPR 3.23 
Carrier .60 
CartW .40 a 
CatTr 1.20 
Co'ânese 2 
C r/.nfl .?0b 
ChôsOh 4 
CbricCft -3Cp 
ChrySîr .60 
C.tFn 1.80 
FitiesSv 2.23 
f.iuett P .90 
CccaCol 141 
Coi Poi r 33 
CcitAîk 1 
CdlinR 20p 
CBS 1.40b 
ColuGas 1 68 
ComEd 2.23 
CCilRet .6-3 
ConEd l.uO 
C “d » MO 
C.onOil 1.20 
C.nrData 
C PCInîl 1.70 
Cr Zdl 160 
Culliqan .23 
C urtiss Wr 1 
DanR .25p 
DartI .30b 
Deere 2 
D*»x>r 24 
DiaSn 1 
Diversln 36 
DewC 2.63 
Dresln 1.40 
n-.jPon 3.75e 
DuaLt 1.66 
r. flStAir 
East K la 
Elect As 
PIPING 1 
F mprEl 1 
F S3 1 23 
FthylCp .24 
E*Ccl 1.25 
Faircn .50 
F .rest 1 60 
F Chart 2.2°f 
Flintkofe 1 
Ford 2.40 
Frurh 1.70 
GAF .40 
G*nElc ? 60 
GFds 2.60 
GMC 2.55e 
GPubU 1 63 
G T et EI 1.52 
GTire lb 
r.iüette 1.41)
Goodrh 1.72 
Gdyr .85 
Grace 1 50 
GrndU .80 
G» AS. P 1.30 
G W Fin 
C-rrenGt 96 
Groftmd 1 
GrvmAir 1 
Gi'lfO 1.5;
G f\VI .50 
G':'*en
HarVîs’l 'l 
Ho.-r I 
H«*'«*n©Curt
Hf-'.'-M • in 

JO
H-vwi 1 30 
mfr t :o 
Hr.jvmrt 70 
INA 1 10 
l'nRand ?
Ir- an.er-ti ;
IBM 4 eû 
Ir’Ha' t FO

CANADIENNE
[Valeurs 

Ch !lTEC .6î 
10.30 net,jnMan 1.20

JohnJ .32 
Joy
KaiserAl 1

:ir

6-’a 
10
35j4 
21’ 2 

8
20’3 4 
273* - 
30*3 -F 
5734 -r 
11»B
713* 4 
1934 + 
13 -r 
22’ a — 
267a — 
11» a
343* 4
235 a 
43
22’ 2
46sa
19
18
24
23
567«
157ô
19- a

E 4
39’*
163

Kennec 2.60 
KerrM 1.50 

’ 4 * KimbC 1.20 
Va KLMA 1.11e 
U Kraftco 1.70 
1 a Kresge .44 
3*.Krohl ,20p 

Leasco 
LehPC .40 

1 3LibbM.cN 
?s LiggAA 2.50 
V*Ling .33p 

Litton pic pf 
* ’'2 Lock A 
— ’a Lcev/s .13 
4 ** Macy

IMgnvx 1.20 
4 ’ a Manpow .72

Marathn 1.60 127

13
27
12

6
15

1
62
24

6
2
5

58
5

75
3
l
5

279
6 

27
135

3
40
5

MarIM 1.10 
MassF l 
McDnD .40 
McGEd 1.40 
McGrH .60a 
Memrx 
MidldR 1.40 

vsjMMM 1.75 
'Mobil 2.40 
Msant 1.60 

aa Mofrla .60 
NatBisc 2.2Î1 - a '

!*

Va

NatCan .45 
N Cash .72 
NDist .90 
Nal Gcnl .20 
NGyps 1.05 
NLead MO 
NatSII 2.50 
Newmt 1.04 
NiaMo 1.10 
NoAmR 1.20 
Nfhgate .25e 

I NwstAir .45 
NcrtS 1.83Î 

cq-j . j. Occidt lb 
, ,:OlinCp .88

ihl - n,,,KAA

34* a 
59*4
15*4
42 ParkeD .60

26'* a 
59“

— »i

■ OutbMar 1 
" ' OwenC 

PacGEl 
4 ! PanA 

ParkeD

75
1.50

;PenCn

22
10
18

5
89

107
3 

70
123
34
18
25

1
64
18
33

6 
14

4
3

70
13

Haut Bas 10.30 net
25’% 25 25’a 4 Va
357a 355% 35 = a - ’ 8
523b 52 52= a 4 s»
39 383 4 38=4 4 ’4
3IV» 3P» 31 V'a 4 ’4
2P4 2P4 2134 4 ’%
4012 40' a 40’/2 4 ’%
94’/2 937 a 9 4 Va 41 Va
31 303 4 30’% 4 ’e
36 36 36 4 ’%
37 36^4 367a — V%
43 . 47' 2 49 4 ’2
20 20 20 - ’ 6
IPa IP a IPs 4 3 g
13’ 13’a 13’3
6’4 6*4 6*4 *’’%

363a 363a 36=a - 3 g
18’ 17=3 18 4 se
25'4 25 25 41
125» 12’ 12’/a + ’e
2734 27’a 273* 411%
28’0 28’ » 28’a —’%
3iTa 30s% 305» - »»
29 29 29
29’» 283 i 29’ a 4 5,
153» 1533 153a
11’ a 111 a 111 a 4 ’a
19’ » 19 191 a 4 ’ e
3Pi 313% 3Pi m Va
1634 16*2 16’a
86 Va 85'4 85=4 41’%
203% 205-a 205, — ’ a
86' 3 85=4 85-* — 1 8
507 a 501'2 503% 4 3e
343 4 34l'a 343* 4 ’ %
477b 4712 477a 4 7 a
453 , 45*4 453* 4 Va
2P4 2P% 2Pi
39 33’ 3 33’3 — 7 n
15'a 15*2 15’2 4-
16’ 4 16’ 3 16’ *- ’o
20’ a 20*4 20’* - 1 3
20’ a 20 20’ n 4 =8
3912 39Va 39V2
27 27 27 + ’ %
14’% 1 4l/2 14’2
163» 16’ 3 16’* - ’a
1'4 11*4 11’*

187a 185a 18=3 — ’%
38’4 38% 38’* 4 »%
2P4 21’, 2P% 4 7%
183» 18’ 183% 4 =a
183 a 177 a 18’» 4 =4
367a 367a 367« — la
28’ 2 28’a 28’ 2
117 a IP4 IP* — ’ a
22’ 7 22’ % 22 V'a 4

BLE
Sep.
Mai
Juil

MAIS
Sep
Dec.
Mars
Mai
Juil

AVOINE? ■ 
Sep 
Doc. 
Mars 
Mai

Sep
Nov
Jan
Mars
Mai
Juil
Août

Ouver. Haut Bas

1.68’4 1.691» 1.67 Va
1.71*» 1.73 1.710»
1.61’% 1.6234 161

1.56«'a 1.57’ 2 1.55'4
1.56 Va 1.573*3 1.543%
1.60’2 1.62 1.5912
1.63 1.6412 1.62
1.6%’4 1.65’4 1.62’%

87'4 83' 4 82
87 83' 4 82
82' * 83’4 82
80'a 8P4 80' »

3YA
2.8 A 2.857 a 2.83’2
2.88' 4 2.89’ 2 2.87
2.93'4 2.94'4 2.92’4
2.94 2.9812 2.96'a
3.00 Vi 3.02'4 3.00
3.01'/a 3.02'/a 3.01
2.971a 2.9704 2.96'%

Clot..

1.677e 
1.71 Va

161*4

1.55* a 
1.55’/2 
1.60 
1.62 Via 
1.613*

• 82’ a 
82*4 
£2* * 
80*4

2.84
2.873*
2.93 
2.97 
3.003* 
3.01'/a 
2.97

24’4 24'/’a 4 U PenneyJC 50 47=a 47la 47’ h 4
39’ 2 291: j Pcnnzo ,3j 8 27 >4 27 2714 4
461 2 46s» 4 Va | PepsiCo 1 15 47 47 47 4
IS *4 13 * — ’ « ! Pfizer .60 100 33'a 327 » 33' a +
71’ 4 71*4 — la'PhelD 2.10 38 41 40' 2 41 —
39 391 a - 5e Phi'Mr 1 13 38 38 38 4
30 30 — *4 PhilP 1.30 58 273% 273% 273* +
14 14’ 3 ~ 5g PitneyB 68 8 2734 2734 273 %
31 31 - V Pilstp .50 168 3P% 3P% 3Pi 4
32'4 32'* - ’.4 Polroid .32 92 72*4 703» 72’4 41
34’2 34’ 3 ' ProcG 1.40 23 53 527<i 53 4
1712 17', • '2, Ralsf P .70 2 221 % 22*» 223% 4.
23 23 Rayîhn .60 6 23 2?7» 23 4
35 ^6 - ’» RCA 1 50 76», 263.1 26=» -
24» 3 2-Pa • RepSt 2.50 10 273, 27'% 77’4
42' 2 42’ 2 • P. R vere l 1 183% 1 fl3 * 18=4 -L
29’ 2 29’ 2 - '4 RexCh 1 50 1 28' 4 26’% 28’ % 4
32' 2 32*a - 34 : Ronsn .40 3 6' 2 6’» 6=3
13’ 2 13v„ - RoyD 1.03c 1.17 4.Pa 44 44=» __

Restrictions 
du commerce 
agricole entre 
les provinces?

OTTAWA (PC) - Le minis­
tre canadien de l'Agriculture, 
M. H. A. Oison, a déclaré, 
hier, que les restrictions dans 
le commerce des produits 
agricoles entre les provinces 
risquent de s’étendre à d'au­
tres produits.

II a souligné qu'il est néces­
saire de trouver rapidement 
une solution au problème 
causé par le fait que certaines 
provinces imposent des res­
trictions dans les importations 
des produits agricoles, tels que 
le poulet et les oeufs venant 
des autres provinces.

M. Oison a indiqué que les 
autorités fédérales et provin­
ciales sont maintenant d'ac­
cord sur le fait que le pro- 
b lé me est trop grave pour 
qu'on ppénne le temps de por­
ter l’affaire devant la Cour su­
prême,«fin de juger de la va­
leur des règlements provin­
ciaux de mise en marché.

par la PRESSE CANADIENNE

Valeur* Vente* Haut Ba* 10.30

»1* a- 
73* 

30'* 
331» 
le>- a 
18’ a9*/j
69’ a 
30’/a

11 ’* —
73*

3C7a 4 
333 c — 
167 a 4 
18’à 4
10 4-
69’a — 
303

Sa few 1.1| 
".SîReq 1.60 

1 4 ; SaFel 1.60 
ia Schenl 1.40 
1 g Sc îentif 
14 ; SCM ,60b 
ig! Scott Pap 1 
» 4 ; SrsR 1.20a 
1 ; | ShellO 2.40

— l>4ISimmn 1.40a

12
10
13
21
21
27
48
79
27

1

297 a 
35 
177« 
24 

3
1434
263*
66*4
443*
503*

297a
35
17->i
24

3
14 V* 
26’ 2 
66’a 
443*

j 1
s

ii 4 1**
?Pi 2P« 2Pb - ’4 Sinqer 2.40 11 66’4 66’%

9r> 157» 15=a 1534 4 08 SkilCp .50 4 '185, 18
51 67 66*4 66=4 Smith KF 2 3 455, 45> 7

7 534 5j4 5=4 SouPac 1.80 7 283» 283»
6 157a 157n 157 » SouRv 3 6 507 a 50’ 7

43 56' 4 56’ 4 56’4 4 ’4 SorvR ,50c 114 23=4 233»
1 18% 18'* 1834- - ’4 StdBr 1.60 2 42*'? 42’'7

49 21l« 20= « 2P4 -Pi StOCal 28Î 76 455» 453,
3 K*3 19*8 193» — -3.1 Stdlnd 2.30 16 46’4 46’ H

167 27’4 26’’» 263» 41’» VdNJ 2.70c 124 65 613 4
15 44 1 44 14 44^ : — ’ 5tdOh- 2.70 7 66=a 663,
36 43’ » 43 43’ 4 - 1*2 $td Pkg 45 8 73 ,
li 25’: 25 = » 25'» 1 ’ » SterlDr .75 15 36’î 36=8

1:8 497 » 495% 497 H X = 4 SunOil pf2.25 6 36 = » 36=»
17 26;n 26* 2 26" H + ’-t Sunbm .80 2 7.7’ 4 22’4

113*
RI
783 a 
72’ «1 
19'a 
28 
17’* 
il
26’ a 
27-4 
29
27’ a 
27’. ï 
22' ; 
22** 
14’ 4 
16’* 
27 
17
9 1

•C « 
3-:

9

111b
EO’4
78’*
71’ 2 
19-4 
273* 
17
40'b 
253* 
273* 
28 * 
27’9 
27’ 2 
22’a
221*
14’ 3
16 4
2*3*
16'b
9’ r.

48*
3-1’*

1H
81
783B 
713* 
19'* 
2F* 
17’* 
40’4 
26’« 
273* 
28'* 
27'a 
27*2 
22’2
225b

16’* 
27 
17 
9’ »

•3 B
- 1

— 3%

??’
*>0

1 r .

68
r
40
?R

101
il

90 1 t 
39
15' -, 
?.V

23*

"3’ ;
1-3 • 4

??’ : 
4

30
15* H 
2°' 4
30-* 
233. 

274’ 2 
23’ , 
1(V . 
35' * 
47’. 
2 4

SupnrOil 1.40 
Swill .60 
Tcledn 1.091 
TclexC 
Tenco 1.32 
Txco 1.60 
Te&GS 60 
Textr .90 
Thick .4,* 
Timkn 1.80 
TWAlr 
Transm .55 
Transctl 
TriC 2.45 

. TRWInc T 
; TwnïC 
lllALInc 1
Un rarb 2
UOilC 1.60

- '« ”P*cif ?
' « IIA’rr 1 F0

■* *9 iini'Co » h5e 
* UnFin Cal 

I inNurlr 
USGvn* 3a 

•14 I iSSmit Th
— ' » ' 'S«tl 7 40
- 3» Verra

’Vfrnl. 1 ?0 
’ * V nUnion 1 40 

WsîcE' 1 80 
• 3* : Whr©iPitt S»! 

iWhl'eC .40 
WhfrMt 50p 

' i Wwth 1 20 
1 ; X©ro* 60

— Ve, 2emth 1.4) •

4 147’.^ 147
3 24

52' 20*'?

-1’

620
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157
26
74

3
8
A

153
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16
36
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31
17
t

36

19

17’, 
20’a 
30»« 
18’* 
23 
9’* 

28 
137b 
15 
7’ * 

26s» 
34’h 
10** 
IB7*

35’* 
3?’ 2 
343*
9’ n 
O ' .

123*
56’*
261 n 
31*4
13’ • 
631, 
33’ ?
68 * 
11’* 
143.
1 41 «
3)‘ 4
79-. 
21\•

24
20-"’ ii
17i» 
197 a 
30 
18 
23 

R“* 
277, 
13“a 
141B 
6“ a 

265» 
34’: 
10“a 
18’ « 
3»’ : 
353. 
33’2 
34’ ?

297 a 4 ' 4
35 + I»
173i — Ve 
24 + 1/4

3
143*

263 * 4 i'» 
66’e 4 3* 
443* •+ Vl 
501*
66’4 4 Va 
185» 4- 5a 
451» -i- le 
283,
507» + 3gI
235» 34|
42’ 2 -6-1'* 
451 a -4 1 a 
46’* -4 1f 
65 -L 3P; 
66*8 - 3-» 

4- i4
363n
363-, — 3, j 
221-4 + ’ * ' 

147'2 — 2’ r
24 -i- i'4
2OV2 4 '.« 
1734 u- 
20 -3- 3j
30-i, 4 I* 
18' a
23 4 3%
9’ a 4 1.4 

28 
13T 
15

AIIArt 
Brascan 1 
Camp Ch 

i Cdn Javelin 
i Créole 2.60 

Dome Pet 
Dynalec 
Hygrad F 
ImpOM .50a 
NewPk 
Nuclear A 
Pac Ind 
PeelEI 
Plantlnd 
ScurryRain 
Syntex .40b 
Techcol .20p 
U Asb .07e 
WoolLtd ,09e 
WrHarg

31
7

160
10
2

11
3

10
10

4
16
3
2

17
1

124
7
3
1

4’*
141»
01*

11
29'*
59V»
61*

21
173* 

45» 
3' a 
234

11 Va 
20 Va 
21i% 
31V*
12 
3',i 
13*

141» 
8’a 

103* 
29'* 
587n 
6’-'a 

21
17*%
4i%
3
23* 

11 Va 
20
2Ha 
30’ a
1D*
3’»
Pi

Ch. 
net

4*4 -t- ’ 4 
145» -1- «/e
0’ 2 4 3 r

107a 4 ’e 
29’* — ’* 
59’ '* 4 3.»

6*4 4 ’R
21 4 3 %
175% — la 
4*»
3’ 8 4 ’8 
23

11’ a 
20’*
21 *»
311*
12 
31*P*

4 3/

5 1 11-16 1 11-16 1 11-16

3»
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MINES

4U
65 65
4l*i 4» a 

62 62 
280 280 

16 Va 
28 

520

Ch.
Net

-5 
-3 
-5 
4 Va 
41 
-5 
-1 
—2 

-5

171»
56
76
31»« 
13’. 
63’ . 
33», 
67:* 
11 3» 
14’, 
14’*
33
7R- * 
12.4

Valeur* Ventes Haut Bas Ferm. 
Abco 500 1 0 10 10
Alcor 2500 45 44
Dk Duke 7500 70
?ode 1000 4’/a
Matrix 500 62
Pac Cop 1400 280

V% ! Scope 1400 17 I6V2
Sfuder 2000 28’ : 28

7’a .Terra 600 525 520
3^’ î .’tj PETROLES

Aberdn 1000 30
■Acroll 7930 110
Anacnda 20C0 73*
Bashaw L 11000 ll’.j

- ‘‘■.Brett 12500 45
,J C Bonanza 2000 E8

‘ /‘C Gridoil 100 670
B Gold Spike 500^ 13 

. ,Lassiter 11000 35
û - ‘ Lochiel 5C0 120
- Madison 2000 28

Mavnck EO00 27
- i:lN Unisph 17000 *5
- 1;, New York 2000 7
- r 4 Pascar 7000 7

jPefomns 250 0 78
- ’4 Peyto 300 145

’jjRnchmans 500 45 45 45 —7
- a*. W Warner 150C 4:’^ 44 44 —4

79*. 4-13,1 ---------
32'.% 1 Total de* vente* ; f9,OJO.

Asbestos Corp. est demeuré 
inchangé à S27:,-i ; Bombardier, 
à $14*ii et Massey-Ferguson, 
à $10.

A 11.00 h., les indices en­
registraient des hausses sen­
sibles. notamment dans le sec­
teur des services publics.

Les industrielles gagnaient 
0.11 à 164.08, les services pu­
blics 1.29 à 136.85, les banques 
0.36 à 176.65, le composé 0.37 
à 160.63 et les papiers 0.51 à 
88.30. '

Tmportant 
mouvement vers 
la hausse à 
Wall Street

Le marché à Wall Street 
s'est ouvert à la hausse, pour­
suivant le mouvement qui 
s'était dessiné hier. Dès l'ou­
verture, le mouvement sem­
blait ferme et l’indice des 30 
industrielles Dow Jones avait 
pris une avance de 3 points. 
A 10 h 30, ce même indice 
était rendu à 759.24, soit une 
hausse de 4.93 points.

Il est intéressant de noter 
qu'au cours de la session de 
mercredi il y a eu des échan­
ges importants dans les 
"blocs" ce qui signifie que 
les institutions montrent de 
l’intérêt pour le marché mal­
gré la situation générale qui 
n'est pas des meilleures. l«s 
liquidités importantes dont 
disposent les institutions sont 
considérées par les observa­
teurs comme représentant un 
potentiel d'achat important 
pouvant aider le marché à 
d’importantes hausses.

A 11 il., l'indice Dow Jones, 
qui avait atteint 6.5 à la haus­
se un peu auparavant, se si­
tuait à 759.65, soit une hausse 
de 5.34 points.

A 11 h 30. cc même indice 
gagnait 5.48 à 759.79.

La tendance 
est positive 
à Toronto

Poursuivant sur la bonne 
note de la clôture d'hier le 
marché a été assez animé et 
étroitçinent irrégulier. Les 
événements du Moyen-Orient 
peuvent tout de même avoir 
joué un rôle ce qui permet de 
penser que sans eux, le mar­
ché se serait mieux compor­
té. L’ambiance étant plus dé­
tendue, certains points de ré­
sistance sont apparus.

Sur le marché de l'or, le 
lingot revient à 6465 contre 
6445 et le napoléon s'échange 
à 57.80 contre 57.90. La partie 
de l'once d’or s'établit à 36.40 
dollars.

Les cours marquaient une 
légère tendance à la hausse, 
ce matin, à l'ouverture de 
la Bourse de Toronto.

Occidental Pete a grimpé 
de 7a à $22; Home A. '.i à 
$20-1»; Noranda, :;s à $28'i; 
Jefferson, ' i à $11',2 et Asa- 
mera, % à $17.

Phillips Cables a cédé h 
$8ni: Canadian Tungsten, sept 
cents à $2.13 et American 
Quasar Pete, cinq cents à 
$1.55.

Les indices à 11.00 h. était 
tous à la hausse sauf celui des 
aurifères.
Industrielles plus 0.45 à 162.- 

42. aurifères moins 0.44 à 
164.37: métaux plus 0.28 à 
95.91 et pétroles de l'ouest plus 
1.87 à 178.34.

Fermeté et calme mar- 
q u a i e n t aujourd'hui la ten­
dance à la Bourse de Londres, 
où le raffermissement de la 
cote à Wall Street et l'espoir 
de voir le gouvernement bri­
tannique adopter incessam­
ment des mesures d'ordre éco­
nomique ont donné de l'élan 
aux prix.
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Cours en évaluation
foncière à Laval

L'université Laval, en colla­
boration avec l’Institut cana­
dien des évaluateurs (chapitre 
de Québec), a décidé d’instau­
rer dès maintenant un nou­
veau programme de formation 
en évaluation foncière au ni­
veau de la licence en adminis­
tration ainsi qu'au niveau de 
l’extension de l’enseignement 
universitaire.

Laval est la première uni­
versité au Québec à prendre 
charge des cours d'évaluation 
foncière à ces niveaux et la 
deuxième au Canada à donner 
un tel cours, l'autre étant l'u­
niversité de la Colombie-Bri­
tannique.

C'est ce qu'indique le com­
muniqué de presse publié, par 
le Commissaire à l’évaluation 
de ia Communauté urbaine de 
Québec, M. Louis Talbot, qui 
précise que la décision a été 
prise à la suite d’une étude ap­

profondie sur les besoins fu­
turs et les normes de compé­
tence requises à la pratique de 
la profession d'évaluateurJ

Le cours, en plus dc',%?m- 
prendre l’évaluât ioïKfop/icrc 
proprement dite, inctul d'au­
tres notions essentielles de 
certaines matières connexes, 
telles l’économie politique, le 
droit immobilier, l’informati­
que, la planification et l'amé­
nagement du territoire.

Faible hausse des gains 
des manufactures 
aux USA

Les bénéfices des manufac­
tures américaines ont quelque 
peu augmenté durant le deu­
xième trimestre, après un pre­
mier trimestre considéré 
comme le plus désastreux en 
neuf ans. mais ces profits sont rPoir" 
restés très inférieurs à ceux ' cr 
du deuxième trimestre de 
1969.

Le revenu net des manufac­
turiers américains d'avril à 

^uin est passé à 4.4 cents par 
dollar de ventes, comparative­
ment à quatre cents durant le 
premier trimestre, mais- les 
bénéfices étaient de 5.1 cents 
par dollar durant le deuxième 
trimestre de 1969.

Quant au premier trimestre, J îombn 
le revenu net de quatre cents ! Tontine m 
par dollar était le plus bas de­
puis l'année de récession 1961. 
alors qu'il était de 3.1 cents 
par dollar.
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Misogynie et 
superstition 
des sportifs
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La Bourse de Tokyo a enco- 
j rc fermé à la baisse, le volu- 
| me touteiois a été sensible- 
I ment plus fort que celui 
i d'hier.

90 millions d'actions ont été 
j transigées contre 80 millions 
j la veille.

L'indice général a clôturé à 
la baisse de 0.4fi à 157.63 et 
celui de la Bourse à la baisse 
de 3.10 à 2136.80.
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VARNA — Pourquoi le soc­
cer a-t-il été si longtemps le 
sport préféré des Anglais?
C'est ’ question que se sont 
posée trois chercheurs de l’U­
niversité de Leicester. Dans 
une communication au “Co­
mité de la sociologie des iôr' piains

° , I Unnrlnn r
sports du 7eme congres' de 
TAIS (Association internatio­
nale de Sociologie), ils expli­
quent la popularité du football 
par le fait qu’il permet aux 
Britanniques d'exercer une ac­
tivité dont les femmes sont ab­
sentes.

En effet, la constitution à la 
fin du siècle dernier des 
grands clubs de football a 
coïncidé avec le mouvement 
pour l'émancipation des fem­
mes. Devant cette menace 
égalitaire, les hommes sc sont 
de plus en plus réfugiés chez 
leurs clubs sportifs. Ils pou­
vaient, dans ces forteresses de 
la virilité, boire à leur aise, 
chanter des couplets à faire 
rougir un corps de garde et 
s'extérioriser sans encourir les 
reproches de leurs vertueuses 
épouses ou de leurs mères in­
dignées.

Depuis un certain temps, les 
portes des clubs se sont entiè­
rement ouvertes aux femmes.
La dureté de l’époque a con- 
t r a i n t les administrateurs 
d'associations sportives à don­
ner des soirées dansantes au 
protit de la caisse des clubs.
Depuis, les Anglaises jurent et 
boivent comme des hommes.
Il parait même que certaines 
d’entre elles osent parler foot­
ball.

Une communication d'un au­
teur canadien souligne, d’au­
tre part, un aspect singulier 
du monde sportif. Selon ce so­
ciologue, les joueurs de hockey 
et de baseball de son pays se­
raient presque aussi superti- 
tieux que les populations les jcadDev’bp 
plus primitives de l'Afrique. J
Une enquête effectuée auprès icâmpeaü 
des joueurs de hockey de To- 
ronio a révélé les manies de 
certains joueurs pour conjurer 
le sort. Un des ailiers de l’é­
quipe de h o c k e y commence 
toujours par chausser ses pa­
tins quand il s’habille pour un 
match. Quelle que soit la diffi­
culté, le reste de son équipe­
ment n est revêtu qu’après!
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'jr >i:’x éjudïcmts de
' r • er du tarif réduit

La ( ' (1 m m i s s i o il de 
transport de la Commu­
nauté urbaine de Mont­
réal annonce qu’elle est 
à s'entendre avec ies com­
missions scolaires de son 
territoire.'aïin que les di­
recteurs d'écoles émettent 
une carte d'identité aux 
étudiants peur leur per­
mettre de voyager sur le 
réseau de la Commission 
au tarif étudiant.

Les cartes imprimées

par la Commission seront 
remises a u x directeurs 
des écoles du territoire 
desservi par la Commis­
sion au cours des pro­
chains jours.

On espère que lundi 
prochain la plupart des 
écoles auront de ces car­
tes a remettre- a leuf-s élè­
ves oui y ont droit et qui 
n'ont pas lit carte tempo­
raire sans photo, valide

jusqu a ce qu on eniciie 
les cartes régulières.

Les étudiants qui ont 
droit a ces cartes sont 
ceux qui sont âgés de 13 
à lit ans xelusivement. 
qui suivent les cours ré­
guliers de jour et dont 
les parents résident dans 
le territoire desservi par 
la CTCUM ou qui en sont 
des contribuables.

La "Langue de soie" tenait 
une maison de débauche...

“L a n g.u e de Soie", un 
spécialiste des maisons de 
débauche, devra passer les 
12 prochains mois derrière 
les murs de la prison de 
Bordeaux.

Ainsi en a décidé, hier, le 
juge Guy Itobert. de la cour 
municipale de Montréal, à 
l'issue du procès que subis­
sait l'inculpé sous l'accusa­
tion d'avoir tenu une mai­
son de débauche dans un

immeuble de la rue Mon­
tana.

De son vrai nom Arthur 
Allaire, l'individu est mieux 
connu dans les ni i 1 i e u x. 
tant de la débauche que po­
licier. sous le sobriquet de 
'Langue de Soi.e".

Son arrestation remonte 
au 14 janvier dernier alors 
qucTescouade de la mora­
lité avait effectué une pe­
tite visite au 4121. rue Men-

tana. Cinq oersonnes qui se 
trouvaient sur les lieux 
avaient également été arrê­
tées

L'infraction reproché à 
Allaire n’entraîne générale­
ment qu'une amende mais, 
en consultant le volumineux 
dossier judiciaire de l’ac­
cusé. le juge Robert a opté 
pour une peine de 12 mois, 
de réclusion.

Promotions à la police
Le comité c x é cuti I de la 

ville de Montréal a approuvé, 
hier après-midi, une centaine 
de promotions au Service'de la 

■police.

Un lieutenant-détective. M. 
Jean-Louis L a v a 11 ée. a été 
promu au grade de capitaine- 
détective. tandis que quatre 
sergents-détectives, M M. 
Jean-Louis Hélie. Claude Cle­
ment, Jean-Jacques Bourbcau 

.et James Edward Dillon, ont 
Y-té nommés lieutenants-détec­
tives.

D'autre pari, cinq sergents,

MM. Armand Kichuud. Robert 
Brodeur. Guy Lalranee. Ed­
uard Migdol et Yves Grenier 
ainsi que le sergent-détective 
Clovis Coailier, ont été promus 
lieutenants.

Un groupe de 45 agents ont 
été élevés au grade de set , 
gent, tandis que 42 sergents et' 
un lieutenant de police ont été 
nommés sergents-détectives.

Enfin, un sergent-détective a 
réintégré les rangs de la Gen­
darmerie rovalc du Canada.

CENTRE-VILLE SEULEMENT

demain deuxieme
DEMAIN, DERNIER JOUR POUR PROFITER DES AUBAINES 

SENSATIONNELLES “CHOC”. VENEZ ou COMPOSEZ 842-6171

Tunique-pantalon d’acrylique

Prix spécial 
“CHOC” l'ensemble

l unique-pantalon de coupe soignee et en tissu moderne, l’unique a 
motif quadrillé bleu ou brun rouille, avec col, poignets et poches 
uniss’harmonisant avec le pan talon uni fermant devant et a jambes 
évasées. 7 à 15.

COMPOSEZ 342-6171
DUPUIS — Modes féminines à prix modérés 
Entrée Bout, de Maisonneuve — Rayon 445

Tailleur tweed 10 à, 20 
Ordinairement: 90.00

Prix spécial 
“CHOC” 6400 chacun

Dupuis offre à prijf'CHOC réduit de $26 cet élégant tailleur touv- 
aller en tweed à carreaux rougeblanc. pourpreton or ou brun 
blanc. Double boutonnage, manches coupées, jupe droite. 10 à 20.

COMPOSEZ 842-6171
DUPUIS — Deuaiema — Rayon 510

Peignoir peluche d’Orlon* 
Ordinairement 12.97

Prix spécial 
“CHOC”

1097
chacwn

Tenue longue pour intérieur, ceinture se portant de 3 façons, bou­
tonnage devant et manches trois quarts. 'Teintes jeunes de rose, 
bleu, vert avocat, lilas, 'l’ailles F.M.G.

‘Marque déposée
COMPOSEZ 842-6171

DUPUIS — Carrefour des economies — Rayon 1385

WHITE

Zig-zag semi-automatique 
Prix courant: 159.95

Prix spécia-l 
“CHOC” 9888tete seulement

Economie de 61.07! Point “bord de rol>e invisible". Levier pour 
surjeter. Fait les boutonnières. Surfile. Pose les boutons. Pose les 
appliqués. Reprise et brode. Prix courant: 204.95

MÊME MACHINE MAIS AVEC MEUBLE
CONSOLE Prix courant: 258.95 l'ensemble- 138.88
MÊME MACHINE MAIS AVEC MEUBLE „„
"SECRETAIRE”. l’ensemble 1 <0.50
MECANISME •■WHITE" GARANTI POUR 20 ANS — 1 AN DE 

SERVICE GRATUIT
ISEZ 842-6171 DUPUIS — Entré* bout de Matsonnauva — Rayon 775

Déshabillé Fortrel*/coton 
Prix courant: 25.00

Prix spécial
“CHOC” l'ensemble

Vous épargnez 14.12 sur cet ensemble peignoir et chemise de nuit 
excluant tout repassage! Chemise de nuit longue coupee a la taille 
et brodée devant; peignoir droit et long, a col et manches brodés. 
Rose, jaune. TP.P.M.t !.
‘Marque déposée

COMPOSEZ 842-6171
DUPUIS — Deuxième — Rayon 390

k\ ■ J.4k.

M

Moquette nylon pour cuisine 
Ordinairement: 11.95

Prix spécial 
“CHOC”

la verge carrée

Vous serez satisfaits de la durée de cette moquette “Harding” en 
fibre 100‘7 nylon à filament continu, de haute densité, avec endos 
de caoutch ouc. Résiste aux taches. 3 mot i fs dans les teintes de 
orange, ton or, vert, ton cuivre, beige, rouge, bleu. 12 pi. de large.

Pas décommandas postales.ru téléphoniques 
DUPUIS — Sixième — Rayon 731

OUVERT JEUDI ET VENDREDI JUSQU'À 21 H. — VENEZ EN AUTO. AUTOBUS, MÉTRO OU À PIED, MAIS VENEZ L
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Vie féminine / C 1 à C 7 
Vie mondaine / C 3 
Votre médecin / C 6 70.000 chômeurs de moins au Canada

Pollution de l'air à Montréal: 0.01 par!:* 
par million d'anhydride sulphureux. Niveau 
dangereux: O.tO.

Information! étrangère! /fl

lei lecret! de polichinelle / C4 
loisirs et récréation / G 11

Le général Daoud a ajouté: “S'ils 
sont d’accord, je leur assure le passa­
ge avec tous leurs équipements mili­
taires. Ils pourront se joindre ensuite 
aux unités de l'armée régulière et 
combattre avec elles pour la défense 
de la patrie.”
Une lutte ouverte et décisive, semble-t- 
il, est engagée depuis ce matin entre les 
forces jordaniennes et les fedayin, les 
deux camps s’accusant mutuellement 
d’avoir pris l’initiative des opérations.

Le roi Hussein parait déterminé à as­
seoir fermement son autorité et à en 
finir avec les fedayin.

Devant la gravité des événements, le 
gouvernement jordanien a donné les

pleins pouvoirs au gouverneur militaire 
général, le maréchal Habes El Majali, 
qui, dans un ordre du jour, a déclaré 
que la tâche principale de l’armée est 
de liquider tous les repaires de guérille­
ros et de débarrasser la Jordanie de 
tous les centres de fedayin.

Le couvre-feu a été proclamé dans 
toute la région d’Amman et à Zarka. 
Les troupes ont reçu l’ordre d’ouvrir le 
feu sans sommation sur tout contreve­
nant.

Le président des mouvements de ré­
sistance palestiniens, M. Yasser Arafat, 
a lancé un appel au président Nasser, 
lui demandant “d’intervenir par n’im­
porte quel moyen pour empêcher l’effu-

Nouvelle offre 
de paix du 
Vietcong

— page F 1

— 16 pages

NEW YORK CAFP1 - Le dollar cana­
dien a presque atteint la parité avec le 
dollar américain, ce malin, sur le mar­
ché des changes nexvyorkais.

Sur le marché des billets, les billets 
de banque canadiens se vendaient à la 
parité — un dollar U.S. pour un dollar 
canadien — et s’ache'.aii à 99.99 '■onts 
U.S. pour un dollar canadien. Sur ie 
marché des transferts. la hausse était 
toutefois un peu moins marquée. En fin 
de matinée, la devise canadienne était, 
cotée 99.40 cents U .S.

Depuis le début de ia semaine, le dol­
lar canadien a progresse de pratique­
ment un cent, accentuant sa fermeté, et 
atteignant de nouveaux niveaux records 
depuis que le gouvernement canadien a 
décidé d'abandonner sa parité de 92.5 
cents U.S. et de le laisser flot ter.

Annonces classées / El à E 11. F 2 « F 4 
Arts et Spectacles / D 4 J D 7 
Bandes dessinées / GIT 
Cinéma / D 7
Décès, naissances, etc. /FS

La hausse accélérée des dernières 
journées est attribuée à des achats 
émanant d'acheteurs de céréales cana­
diennes qui ont attendu jusqu'au der­
nier moment pour se procurer les devi­
ses nécessaires, dans l’e s p o i r d'une 
baisse du dollar.

Editorial / A 4
Etes-vous observateur 7 / E3

Horoscope / C 2

Informations nationales / A 2

Mots croisés / E 4 
"Mot-mystère- / E7 
Radio et télévision /Dé 
Science / D 8 
Sports / B 1 à B 12 
Tribunaux / C 10

Beau aujourd'hui; nuageux demam,

Max. 65". Mm. 45" • Détails à la page 4 A

POLLUTION

les Mets de New York, qui bataillent 
pour le championnat de la division 
Est de la ligue Nationale, ont subi un 
deuxième revers consécutif, hier soir, 
ou porc Jarry. Les Expos, qui se sont 
opprochés à quatre victoires de leur 
“Objectif 70", ne choisissent pas leurs 
victimes puisqu'ils ont été sans pitié 
pour l'as lanceur des Mets, Torn 
Seaver.

— page B 1

• Habitation : 
un essor

d'après AFP, UPI, Reufer

“L’ordre et la sécurité ont été réta­
blis dans la majeure partie de la capi­
tale, à l’exception de quelques poches 
de résistance”, ont annoncé à Am­
man, ce soir (heure de Jordanie), le 
gouvernement militaire, le maréchal 
Habès Majali, et le chef du nouveau 
gouvernement jordanien, le général 
Mohammed Daoud. Ce dernier a dé­
claré, selon un message radiophonique 
d’Israël, que l’armée cesserait immé­
diatement les combats si tous les 

, groupes de commandos “se retiraient 
de toutes les villes et de tous les vil­
lages, jusqu’au Jourdain”.

Un supplément de 12 pages 
dans LA PRESSE de demain

Le dollar ** 
canadien
à 99.99 
cents US

4 telephoto

Des guérilleros palestiniens installent une lourde mitrailleuse à Irbid, dans le nord de la Jordanie. Les fedayin contrôlent cette ville, la deuxième du pays. Un véritable 
dimot de guerre règne aujourd'hui en Jordanie, où l'armée et les commandos palestiniens s'affrontent dans ce qui semble être une lutte à finir, la Syrie et l'Irak 
menacent d'intervenir en faveur des fedayin.

— page A 3

^ion de sang”, annonce le quotidien 
égyptien “Messa”.

Le comité central de la résèjtancç a 
demandé aux forces irakiennes station­
nées en Jordanie, au nombre de 12.000 
hommes, d’intervenir immédiatement 
aux côtés des fedayin. Mais jusqu’à 
maintenant les soldats irakiens sont 
restés hors du conflit, bien que Radio- 
Bagdad ait annoncé ce matin qu ordre 
avait été donné aux troupes irakiennes 
de rejoindre la résistance.

Voir HUSSEIN en page A é

-• Hussein combat pour son 
trône

— page F 1

Bourassa: Le Québet rTest pas 
l'enfant chéri du fédéralisme
par Claudel EAUCH AMP

envoyé spécial de LA PRESSE
•

OTTAWA — Dans le but de contrer 
les affirmations de ses homologues de 
la Colombie-Britannique et de l’Ontario 
tout particulièrement, le premier minis- ' 
tre du Québec. M. Robert Bourassa, 
s'est appliqué, hier, à la conférence fé- 
dérale-provinciale, “à faire la preuve

que le Québec n’est pas une province 
privilégiée dans le contexte actuel du 
fédéralisme canadien".

Comme bilan positif de la journée, M. 
Bourassa a fait état, au cours de sa con­
férence de presse, de l’engagement du 
gouvernement fédéral “à faire connaî­
tre, d’ici six ou sept mois, ce qu’il en-

Caloil: c est non

Au congrès, Bourassa ne voulait
surtout pas compromettre
son avance par un coup d'éclat

— page A 5

*39

OTTAWA (PC) — Le requête de la so< 
ciété Caloil Inc. a été déboutée. La Cour 
de l’Echiquier a confirmé la validité 
d’un arrêté ministériel du cabinet fédé­
ral donnant à l’Office national de l’E­
nergie le pouvoir de restreindre 1” im­
portation en Ontario d’essence bon mar­
ché.

Dans son jugement rendu au­
jourd’hui, lé juge Jacques Dumoulin a 
rejeté les arguments de la société Caloil 
Inc., de Montréal, selon lesquels la ré­
glementation de l’Office outrepassait 
les pouvoirs du gouvernement fédéral.

îs;ï-

Le juge a déclaré qu’il entre dans les 
pouvoirs juridiques du gouvernement 
fédéral et de ses commissions, de régle­
menter le commerce interprovincial.

M. Pierre Senécal, president de Ca­
loil. n’avait pour l'instant aucun com­
mentaire à formuler sur le jugement:
“Je viens d’apprendre que nous 

avions perdu cette cause, a-t-il dit, mais 
Voir CALOIL en page A 6

• La bataille du pétrole
— page G 6

tend faire pour éliminer lesdîsparités 
économiques régionales”.

M. Bourassa considère comme un im­
portant pas en avant le fait que le gou­
vernement fédéral est maintenant près, 
estime-t-il, à accepter que des modifica­
tions partielles soient incluses dans la 
constitution avant même que l’on se soit 
entendu sur l’ensemble de la révision 
constitutionnelle.

M. Bourassa croit que les Québécois 
n’accepteraient pas que le retard dans 

—la-révision constitutionnelle leur soit 
préjudiciable mais qu’ils accepteraient 
des ententes partielles sur les points qui 
les intéressent davantage, même s’il 
n'y a pas accord sur l’ensemble des ma­
tières en discussion.
“Personnellement, a dit M. Bourassa, 

je considère plus urgent le fédéralisme 
économique que la réforme du Sénat 
par exemple.
“Le gouvernement fédéral et beau­

coup de provinces sont conscients, a af­
firmé, le chef du gouvernement québé­
cois, que le fédéralisme économique n’a 
pas atténué les disparités régionales 
jusqu’à présent.
“Aux Etats-Unis, les disparités régio­

nales ont été combattues avec plus d’ef-

le plus grand quotidien français d’Amérique COTES BOURSIERES DE CLOiURE

0BJECTIF-70

Une lutte 
à finir 

s'engage 
en Jordanie

DERNIERE
- • > :

Montréal, jeudi 17 septembre 1970. 86e année, no 216. 96 pages, 8 cahiers
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r ficacité qu'au Canada parce que les dif- 
' férents ministères ont orienté leurs dé­

penses en fonction de la lutte au chô­
mage régional. • •
“C'est là que j’ai dit au premier mi­

nistre de l’Ontario, a poursuivi M. Bou­
rassa, qu’on peut toujours invoquer les 
sommes que le Québec reçoit de la pé­
réquation mais qu’il ne faut pas oublier 
les sommes que l’Ontario reçoit des dif-

Voir BOURASSA en page A 6

• Révision de la constitution.': 
il Jaut aller jusqu’au b o u t, 
selon Trudeau

• La chronique de Pierre O'Neil

— page D 1

Explosion 
rue St-Hubert

Une violente explosion a scCouê une 
maison inhabitée, cet après-midi. rue. 
St-Hubert, entre les rues Cherrier et 
Sherbrooke, au centre de la ville.

La déflagration s'est produite à 2 
heures et le feu s'est aussitôt propagé 
à l'édifice de trois étages, aux numé­
ros 3444 el 3446 St-Hubert. Les pom­
piers ont rapidement circonscrit le; 
flammes, empêchant celles-ci de sc 
propager aux maisons adjacentes.

Personne n'a été blessé. La police a 
entrepris une enquête afin de détermi­
ner l'origine de l'explosion el de véri­
fier une première rumeur selon laquel­
le on aurait vu deux jeunes hommes 
quitter l'édifice en courant peu avant 
l'explosion.

La circulation a été interrompue, rue 
St-Hubert, et partiellement obstruée, 
rue Sherbrooke.

Du.brasier s'échappait une épaisse 
fumée noire qui envéloppa momenta­
nément "tout le quartier.

a gagner

Hussein lance Tarrriée 
contre les fedayin

la Place 
de Radio-Canada 

prend forme

OTTAWA (PC) — Le nombre de chô­
meurs a diminué de 70,000 en août, ne. 
représentant que 5.1 pour cent de la 
main-d'oeuvre par rapport à 5.9 pour 
cent, en juillet.

Il s'agit d une diminution beaucoup 
plus marquée que d'habitude, précise le 
ministère de la Main-d'oeuvre et de 
l'Immigration ainsi que le Bureau.fédé- 
ral de la statistique, dans une communi­
cation commune publiée ce matini

En juin 1970. le Inux de chômage 
avait atteint 6.1 pour cent mais il n'a­
vait été que de 3.7 pour cent en août 
1969.

La diminution du nombre de chô­

meurs. en août dernier, provient notam­
ment de la baisse importante du chô­
mage chez les jeunes de 14 à 24 ans. 

Toutefois, le nombre de chômeurs

chez c e 11 e catégorie de travailleurs 
était de 75,000 plus élevé qu’en août 
1969.

Pour l'ensemble de la main-d'oeuvre.

ce nombre atteignait 448.000 par rap­
port à 518.000 en juillet et 529.000 en

Voir CHOMEURS en page A é

La SQ l'a su à la dernière minute
par Jean-Paul CHARBONNEAU

“Les dispositions prises, au mois de 
.janvier 1969. dans le cas d'une éven­
tuelle grevs des policiers montréalais, 
n’ont pas -etc_mises en vigueur parce

que j'ai été averti de l'arrêt de travail 
des policiers, à la derntere minute.”

Ce sont là des paroles prononcées, ce 
matin, par M Jean-Paul Dessurauil. di­
recteur adjoint de la Sûreté du Québec, 
qui en l'absence du directeur Maurice

Saint-Pierre, avait la responsabilité des 
operations policières le 7 octobre.

De plus. M. Ôëssurault a affirmé qu'il 
avait etc informé de l'arrêt de travail

Voir LA SQ en page A A
r

J



PRESSE, MONTREAL, JEUDI 17 SEPTEMBRE 1979

ï i if (i V <9 e 9 9 9 <i 9 (M m m m m m <m. <* k ^

^ pg>Ag~r"]

Droit* réservés

L'indice des prix stable en août
OTTAWA (PC) — Le aliments à con­

sommer à domicile, le vêtement, les ta­
bacs et les alcools sont les principaux 
responsables d’une réduction qui a 
abouti, en août, à un indice des prix sta­
tionnaires avec celui de juillet.

Le Bureau fédéral de la statistique 
tire cette conclusion, dans un bulletin 
publié, hier, dans lequel des notes opti­
mistes révèlent plusieurs succès de la 
lutte contre l’inflation,‘si l’on se place 
au point de vue du gouvernement.

L’indice des prix à la consommation 
s’est maintenu en août à 130.5.

Ceci représente cependant une hausse 
de 2.8 pour cent par rapport au niveau 
d’août 1969.
Les prix ont monté dans plusieurs do­
maines, mais le BFS déclare que des 
compensations dans d’autres ont permis 
de maintenir un indice stationnaire, 
phénomène fort inusité ces derniers 
mois.
Base de 100

L’indice des prix est calculé sur une 
base de 100, établie en 1961.

L’agence d’information du gouverne­
ment fédéral ajoute que l’indice des 
prix avait pris l’habitude de bouger de

0.3 pour cent de juillet à août, au cours 
des cinq dernières années, autre 
preuve, selon elle, de l’importance de 
l’immobilité constatée.

La hausse, de 1.4 pour cent, au chapi­
tre de l’alimentation, a été la plus faible 
enregistrée depuis 1962.

Il est vrai que les prix des aliments 
comme les cafés moulus et instantanés 
ont augmenté, mais^ceux du pain, du 
sucre et du beurpe-étaient Inférieurs.

Le BFS note une hausse normale de 
6.8 pour cent du prix des oeufs à ce 
temps-ci de l’année.

Autre chiffre permettant la comparai­
son: l’indice de l’alimentation n’était en 
août supérieure que de 1 pour cent, à 
celui d’août 1969, alors que la progres­
sion constante enregistrée d’année en 
anné*, en ce secteur, se situait autour 
de 3.5 pour cent depuis 1965.

Les aliments consommés à la maison 
ont en général coûté moins cher, les 
prix des repas au restaurant ont aug­
menté.
Habitation

L’indice de l’habitation, autre facteur 
de mesure considéré important, est

aussi resté stationnaire à 131.5 de juillet 
à août; absence d’augmentation pour la 
première fois depuis le printemps 1965, 
signale le BFS.

Encore là, un facteur de compensa­
tion a joué, l’achat des maisons s’étant 
montré plus onéreux, mais les frais 
d’entretien de l’ameublement ayant af­
fiché une baisse, répercutée dans le 
prix des meubles.

Au chapitre de l’habitation, la pro­
gression reste de 4.9 pour cent depuis 
un an.
Vêtement

D’autre part, l’indice du vêtement qui 
était de 126.9 en juillet, a régressé de 
0.6 pour cent pour tomber à 126.2, enre­
gistrant ainsi la plus forte baisse pour 
cette période depuis nombre d’années.

Les tissus à la verge ont cependant 
connu une hausse.

L’indice des transports a avancé de 
0.1 pour cent, mais celui des tabacs et 
alcools a régressé d’un même pourcen­
tage, pour se fixer à 126.5. Les prix des 
cigarettes ont fléchi en plus d’un en­
droit.

L'assurance-maladie empêche 
Castonguay d'aller à Jasper

de notre bureau de Québec
QUEBEC — Le ministre de la Santé, 

de la Famille et du Bien-être social, M. 
Claude Castonguay, a décidé, en raison 
du conflit de l’assurance-maladie, de ne 
pas participer à la conférence interpro­
vinciale des ministres de la Santé qui 
débute aujourd’hui à Jasper.

Un communiqué émis hier par le bu­
reau du ministre explique que M. Cas­
tonguay “a jugé bon de demeurer à son 
bureau de Québec afin que le gouverne­

ment puisse être en mesure de poser ra­
pidement tous les gestes que nécessite 
l’entrée en vigueur du régime d’assu­
rance-maladie”.

D’après un porte-parole du gouverne­
ment, il ne faut pas voir là la possibilité 
d'un dénouement plus rapide que prévu 
du conflit avec les médecins spécialis­
tes qui ont accepté la conciliation du 
juge André Montpetit proposée vendredi 
dernier par le ministre Castonguay. Si 
M. Castonguay a décidé de demeurer à

L'exécutif des créditistes 
se réunit samedi à Lévis

Québec, c’est simplement parce qu’il 
veut être en mesure de répondre rapi­
dement à des. demandes que le juge 
Montpetit pourrait lui faire.

La délégation du Québec à Jasper est 
dirigée par le ministre d’Etat à la 
Santé, le Dr Robert Quenneville, qui, 
d’une façon ou d’une autre, devait parti­
ciper à la conférence.

Outre M. Quenneville, la délégation 
québécoise comprend le responsable de 
la direction générale de la planification 
au ministère de la Famille et du Bien- 
être social, M. Gilles Beausoleil; la re­
présentante du ministère des Affaires 
intergouvemementales, Mme Mercédès 
Gauvin; et le chef du cabinet du minis­
tre d’Etat à la Santé, M. François Co­
derre.

Le vol de la collection Duplessis

Le procès de Léo Tremblay 
se déroule dans la confusion

QUEBEC (PC) — Face à la confusion 
qui régnait, hier, au procès de Léo 
Tremblay, la Cour se transporte, ce 
matin, au Musée provincial du Québec, 
sur les lieux même du vol des tableaux.

Depuis son ouverture, lundi dernier, 
ce procès ne cesse d’être spectaculaire. 
Lundi, le choix des jurés fut très labo­
rieux, le procureur de la défense, Me 
Guy Bertrand, cherchant à retenir des 
personnes n ’a y a n t aucun sentiment 
pro-nationaliste-chrétien” ou “anti-na­
tionaliste-chrétien”. Mardi, la salle 
d’audience était, à la demande des 
jurés, transformée en salle de musée, 
alors que furent exposés les 23 tableaux 
de la fameuse collection “Duplessis”.

Enfin, hier, devant la difficulté d’éta­
blir les circonstances physiques du vol, 
après avoir entendu les témoignages 
des deux gardiens en service, ce soir-là, 
les jurés ont exprimé le désir de se ren­
dre sur les lieux constater comment les 
événements s’étaient déroulés. Devant 
cette requête, le juge Gérard Lacroix a 
ajourné au lendemain.

Outre ce désir des jurés, la contradic­
tion des témoins dans leur version des 
faits semble être le point saillant de 
cette troisième journée, du procès de 
Tremblay accusé de vol qualifié et de 
recel d’oeuvres d’art. Le vol remonte 
au mois de mai 1965. Le butin ne fut re­
trouvé qu’en septembre 1969.

_ Contradictions
Les deux gardiens de nuit en service 

le soir du vol, ont été les premiers té­
moins interrogés. De ces témoignages 
on peut retenir, que, malgré l’interdic­
tion d’ouvrir à quiconque n’est pas 
muni d’une “passe”, Henri Duches- 
neau, gardien de nuit au Musée du Qué­
bec, en fonction depuis près de deux 
ans, aurait vers 9 h. ouvert la porte 
après avoir vu par la vitre un bras te­
nant un carton quelconque avec l’in­
scription “M. Morisset”, nom du con­
servateur. Duchesneau aurait alors 
reçu Tordre de se retourner et avec la 
rapidité de l’éclair on lui aurait recou­
vert la tête d’un sac. Accompagné du ou 
des voleurs, il se serait dirigé vers la 
chaufferie tandis qu’une voix lui disait: 
“On est venu chercher $100,000”. Le se­
cond veilleur, Jean-Raul Michaud, resté 
dans la chaufferie à regarder la télévi­
sion, aurait subi le même sort, sans 
avoir le temps d’esquisser un geste de 
défense, malgré ses 198 livres et ses 
qualités d’ancien lutteur.

A ce stade, ils furent solidement ligo­
tés sur deux chaises et les sacs furent 
remplacés par des bandeaux de ruban 
adhésif, tandis que les voleurs, après 
leur avoir dit de se tenir tranquilles 
sont disparus vers les étages supérieurs 
pour vaquer à leur occupation.

Selon les deux dépositions, la descrip­
tion des lieux est très différente, d’où 
première confusion chez les jurés. L’un 
prétend n’avoir rien entendu, ni bruit, 
ni coup de téléphone, alors que le se­
cond affirme avqir entendu du bruit, le 
musée faisant très écho, et que vers les 
10 heures, le téléphone aurait sonné en­
viron quatre coups, soit à l’heure où 
s’effectue quotidiennement un contrôle 
entre les gardiens du Musée et leur con­
tremaître au parlement.

Faits étranges
. Par ailleurs, de ces témoignages res­

sortent quelques faits étranges. Si 
comme le prétend Michaud un appel de 
contrôle a eu lieu vers les dix heures, 
comment se fait-il que l’appel étant 
sans réponse, personne ne soit venu sur 
place vérifier les raisons de ce silence, 
tel que la politique le veut en pareil cas. 
D’autre part, comment expliquer le ha­
sard, s’il n’y a pas eu d’appel, qu’on ait 
dérogé précisément ce soir-là, à la rou­
tine quotidienne, les deux veilleurs

QUEBEC (PC) — L’exécutif provin­
cial du Ralliement Créditiste se réunira 
samedi, à Lévis, pour jeter les bases de 
son organisation interne, a révélé au 
cours 'd’une conversation téléphonique, 
le chef de cabinet de M. Camil Samson.

M. Maurice Ouellet a de plus men­
tionné que les crédftistes décideront 
aussi d’un programme complet d’une 
série d’émissions télévisées qui passe­
ront sur les ondes de différents postes à 
compter de l’automne.

La réunion sera présidée conjointe­
ment par le Dr Gaston Tremblay, prési­
dent national du Ralliement Créditiste 
et par le chef du parti, M. Camil Sam- 
son.

Cette réunion groupera 26 personnes, 
comprenant les 12 députés élus le 29 
avril, des représentants des neuf ré­
gions de la province et cinq collabora­
teurs.

COLLEGE B0IS-DE-B0UL0GNE
COURS POUR ADULTES

TECHNIQUES ADMINISTRATIVES
Programme du C.E.G.E.P. adapté aux besoins des 
entreprises et aux exigences de l'étudiant adulte

Date limite d'inscription : le T 8 septembre 

Début des cours t le 28 septembre

RENSEIGNEMENTS, PROSPECTUS, INSCRIPTION
S'adresser à s

Service de l'Education Permanente,
Collège Bois-de-Boulogne,
10500, Bois-de-Boulogne,
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LA "DAUPHINMANIE" DES PISCINES
14 jours de ventes spectaculaires

AVEC L'ACHAT DE 
CETTE PISCINE 

VOUS OBTENEZ : 
GRATUITEMENT

$3395.

1 échelle, 1 tremplin, 
ensemble complet 
d'entretien, 1 corde 
de sécurité. 1 aspira­
teur de fond, pro­
duit* chimique* (VA­
LEUR TOTALE DE 
$600.)

OU

Un chauffe-eau avec 
brûleur à l'huile pour 
piscine (VALEUR DE 
$600.) Installation 
non-comprise.

C'est le meilleur temps pour cons­
truire votre piscine. Demandez 
les avantages aux représentants 
Dauphin.

PISCINE CREUSEE 16'x32', INSTALLATION COMPRISE

COMPRENANT :
Filtre, drain, écumoir, bordure anti-dérapante. Construction tout-alumi­
nium ALCAN, garantie 15 ans, ne rouille jamais et aucune peinture 
n'est requise, construction exécutée en quelques jours seulement, revê­
tement intérieur en vinyle garanti 10 ans.

PISCINES
DAUPHIN

TOUT ALUMINIUM

FINANCEMENT ECONOMIQUE 
5 ANS (aussi peu qua $2.00 par 
jour) PISCINE PLEINE GRAN- 
DEUR AVEC AQUADOME EN 
DEMONSTRATION.

2170, boul. Laurentien, 
St-Laurenf — 332-6060

lundi à samedi: 9 a.m. à 10 p.m. 
dimanche: 11 a.m. à 6p

n’ayant été délivrés que vers 6 heures 
du matin. Question que le procureur de 
la défense a essayé d’élucider dans son 
contre-interrogatoire, mais qui est de­
meurée sans réponsep our l’instant.

Un second élément qui n’a pas été 
éclairci, est que Duchesneau, qui a 
admis avoir laissé uij sous-ministre a- 
tendre à la pluie battante que la conser­
vateur, avec qui il avait rendez-vous, 
vienne l'identifier, puisqu'il n’avait pas 
de laissez-passer, ainsi que le propre 
fils de M. Morisset, ait ouvert à un in­

connu dont il n’a vu que le bras et une 
pancarte portant le nom de M. Moris­
set.

Cet imbroglio, digne du célèbre Perry 
Masson, émission de télévision que re­
gardaient, ironie du sort les deux gar­
diens ce soir-là, verra peut-être quel­
ques nuages se dissiper, jeudi, alors que 
Etienne Blanchet, l’homme à tout faire 
de Tremblay, qui avait mené la police à 
l’arrestation du duo Sutton-Labadie, Im­
pliqué dans le même vol, témoignera 
pour la Couronne.

Lecture rapide 
leçon gratuite

Vous améliorez sur-le-champ 
votre vitesse de lecture

VOICI VOTRE CHANCE: L’Institut de 
Lecture Dynamique vous offre un aperçu des 
possibilités de la lecture rapide, en particulier 
dans ses applications aux études. Au cours de 
cette leçon préliminaire, vous mettrez immé­
diatement en pratique les techniques élémen­
taires de notre méthode, et vous comprendrez 
pourquoi vous lisez lentement et comment 
vous pouvez augmenter votre efficacité^e lec­
ture.
CE QUE VOUS APPRENDRE: 5: jAU cours 
de cette leçon préliminaire vous réaliserez 
que la méthode de Lecture Dynamique est 
une méthode intelligente pour améliorer vo­
tre rythme de lecture. Vous apprendrez que 
les étudiants lisent non seulement plus vite, 
mais développent également la compréhen­
sion, en même temps que la rétention. Vous 
apprendrez que notre méthode vous permet 
de réduire votre temps d’étude de moitié. En 
bref, vous aurez l’occasion de voir sur film ce 
que nous enseignons et comment nous ensei­
gnons.
CE QUE D’AUTRES ONT ACCOMPLI, 
VOUS LE POUVEZ: De constater les résul­
tats tangibles immédiats acquis dès cette 
première et brève leçon, vous aidera à com­
prendre comment la moyenne de nos diplô­
més ont augmenté de 4.7 leur vitesse avec une 
compréhension améliorée. Et vous réaliserez 
pourquoi 500,000 personnes ont déjà bénéfi­
cié de ces avantages, dont 10,000 dans la pro­
vince de Québec. (Professeurs, étudiants, pro- 

• fessionnels.)
RENDEZ-VOUS COMPTE PAR VOUS- 
MÊME: C’est vous-même qui jugerez des 
avantages attachés à la Lecture Dynamique. 
Organisez votre horaire pour assister à l’une 

^-'dç^nos leçons gratuites, d'une durée de moins 
d’une heure. Le tout se fait sans cérémonie. 
Venez comme vous êtes... amenez même un 
ami.

Venez assister à l’une de ces 
3 dernières leçons gratuites

à FUniversité de Montréal
Centre Social 2332, boulevard Edouard-Montpetit, salon 310. 

Jeudi le 17 et vendredi le 18, seulement à 16 h 30.

au Collège Jean-de-Brébeuf
Ch. 2205, Pavillon L’Allemand (entrée rue Decelles) 

Jeudi le 17 et vendredi le 18 à 12 h 30.

à lTnstitut de Lecture Dynamique
Au 205 ouest, rue Sherbrooke.

Jeudi le 17, vendredi le 18 à 19 h 15 et samedi le 19 à 10 h 15

Les cours débutent la semaine prochaine. Cours 
de jour et soir.

Inscrivez-vous dès maintenant.

(3§D Institut de 
Lecture Dynamique

205 ouest, Sherbrooke, Montréal — 844-1941
Métro Place des Arts
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^JéTEnJPS qu’il fera

Le temps?
Avec un grain 

de sel, ma chère
"1-orsque je serai vieille, au soirfd la 

chandelle...", a dit le gentil Ronsard...
"Mais, le temps vous n'en parlez 

pas!", a clamé Alcide Ouellet, l’exécu­
teur dés hautes oeuvres à l’observatoire 
de Dorval.

Pourquoi? Pour dire qu'il fera un peu 
plus ou moins beau aujourd'hui et que 
le ciel nous fera la grimace demain?

Momentito! Que se hacieron de la 
frcscura y... non?

On reprend toute l'affaire: Beau, mon 
Père; quelques nuages, ma Soeur. Un 
maximum aujourd'hui dans les*65 à 70 
degrés et un minimum, la nuit pro­
chaine, autour de 45.

Voici les provisions do la météo pour aujour­
d'hui, avec un aperçu pour demain :

Régions rit Montréal, Ottawa, Cantons dt l'Est, 
Laurtntidet et Québec : ensoleillé avec Quelques 
périodes nuaqcuses aujourd'hui et vendredi, 65 a 
;0. Minimum cette nuit dans les-40.

Régions du Lac-Saint-Jean et St-Maurice : nüa- 
oeux avec périodes ensoleillées aujourd’hui puis 
le ciel se dégagera tard cet après-midi. Vendredi 
nuageux avec quelques averses et devenant plus 
trais. Maximum aujourd'hui 55 à 60. Minimum 
cette nuit 40. Maximum vendredi dans les 50.

Régions de Baie-Comeau, Rimouski, Gaspé et
Sept-lles : nuageux avec quelques périodes enso­
leillées aujourd'hui. Vendredi généralement nua­
geux avec averses. Maximum aujourd'hui 50 A 
55. Minimum cette nuit près de 40. Maximum 
vendredi 50.

BOURASSA
SUITE DE LA PAGE Al

férentes politiques fédérales en matière 
de transport, dans le cas du pacte sur 
l'automobile, en matière de communi­
cations et en provenance du ministère 
de la Défense et des entreprises de la 
couronne.
“Il ne s'agit pas d’accuser quelqu'un 

de faire l’oncle riche, a conclu M. Bou­
rassa, mais le Québec n’a aucune gène 
à avoir réclamé un nouveau fédéra­
lisme économique quand il voit les con­
séquences de 1 ensemble des politiques 
fiscales et monétaires du gouvernement 
fédéral."
Mise au point

Kn somme, c'est une mise au point 
qu'a voulu présenter le premier minis­
tre québécois. On sait que -le premier 
ministre de la C.-B.. M. W.A.C. Bennett, 
s'est amené dans la capitale fédérale en 
réclamant, en vertu de la caisse d’aide 
conjoncturelle proposée par le Québec, 
pas moins de 500 millions qu'il juge 
que sa province a payé en trop en vertu 
de la péréqualion en allant dans les cof­
fres du gouvernement québécois.

M. Bourassa a utilisé deux genres 
d'arguments, semble-t-il. pour tenter de 
convaincre ses homologues des autres 
provinces qu'il est "injuste” de préten­
dre que le Québec devenait "l'enfant 
chéri” du fédéralisme sur la seule base 
des paiements de péréquation;

a) 11 a énuméré les sommes d'argent 
que le Québec a perdu en refusant de 
participer, à cause de scs priorités dif­
férentes, à des programmes de dépen­
ses fédéraux-provinciaux, le cas le plus 
récent étant celui de Tassurance-mala- 
die: à cet égard, M. Bourassa est re­
monté jusqu'à l'époque de 'M. Maurice 
Duplessis pour rappeler les subven­
tions déjà refusées par le-Québec:

hi II a mis en évidence le fait qu’en 
dépit de son niveau de taxe le plus élevé 
au Canada et de ses efforts pour main­
tenir un niveau de dépenses compara­
ble à celui des autres gouvernements, 
le Québec continue de subir un des taux 
de chômage les plus élevés au Canada.

CALOIL
SUITE DE LA PAGE Al

je n'ai pas encore vu copie du jugement 
et j'ignore quelles raisons l'ont motivé. 
Pour l'instant, je n'ai donc rien à dire".
Greene se réjouit

Le ministre de l'Energie. M. J. •!. 
Greene, a déclaré quant à lui que. 
par son jugement dans la cause de 
Caloil. la Cour de l'Echiquier recon­
naît que "la politique nationale du pé­
trole est florissante et avantageuse 
pour le Canada".

"C'est une politique qui fonctionne 
extrêmement bien, a-t-il dit, et nous 
entendont la maintenir". A son avis, 
"il serait des plus injuste de permet­
tre que de l'essence importée vienne 
affaiblir le marché domestique pour 
l'essence de l'ouest du Canada".

CHOMEURS
SUITE DE LA PAGE Al

juin. En août 1569, le nombre total avait 
été de 318.000 chômeurs.

On précise que le nombre de chô­
meurs âgés de 25 .ans et plus a aug­
mente de 55.000 entre août 1969 et août 
1970.
Main-d'oeuvre

En're juillet et août, le nombre de 
personnes employées au Canada a dimi­
nue rie 29.000 pour tomber à 8,272.000.

Une 'réduction analogue avait été 
enregistrée entre juillet et août 1969, 
malgré l'augmentation habituelle à ce 
chapitre depuis quelques années.

Il y a eu une légère diminution du 
nombre de personnes employées dans le 
secteur agricole, entre juillet et août, 
mais aussi un recul plus sensible que 
d'ordinaire 24,000 dans le secteur non 
agricole.

D'autre part, des diminutions mar­
quées dans les services sociaux, com- 
merciaux. industriels et personnels 
30.000 et dans le commerce 19.000 ont 
été partiellement compensées par de 
faibles augmentations dans les autres 
secteurs non agricoles.

Au cours du mois, le nombre de per­
sonnes âgées de moins de 23 ans. ayant 
un emploi a diminué de 40.000, soit plus 
que d'ordinaire entre juillet et août.

Toutefois, celui des travailleurs âgés 
de 25 ans et plus s'est accru de 33.000 
bien qu'il ait diminué de 21.000 {liez les 
femmes de ccttc catégorie d'àgc. ~

HUSSEIN
SUITE DE LA PAGE Al

La Syrie a réagi vigoureusement aux 
événements. Le premier ministre sy­
rien a lancé un appel à l'Algérie, à la 
Lybie, au Soudan et à l’Egypte pour une 
intervention immédiate en Jordanie.

l-a Syrie ne restera pas les bras croi­
sés .devant "Jes massacres” qui sont 
commis en Jordanie contre les éléments 
de la résistance palestinienne. Tel est 
l’avertissement adressé par la Syrie 
aux autorités jordaniennes par la voie 
diplomatique normale.

I-e sheikh Saad Abdallah El Sabbah, 
premier ministre de Koweït, a lancé un 
appel sur les ondes de Radio-Kowcit 
invitant "les frères de Jordanie à 
arrêter l'effusion de sang arabe".

Les gouvernements de Grande-Breta­
gne, des Etats-Unis et d’Allemagne fé­
dérale ont fait appel au gouvernement 
jordanien et aux fedayin pour qu'ils 
sauvegardent la vie de leurs ressortis­
sants respectifs en Jordanie, ainsi que 
celle des otages de toute nationalité dé­
tenus dans le même pays.

La ligue arabe a commencé ses con­
tacts avec les pays membres de l'orga­

nisation pour une réunion urgente du 
conseil de la Ligue, annonce le quoti­
dien égyptien "Messa”. Selon le journal 
cette réunion pourrait se tenir dès de­
main matin.

Yasser Arafat, de son côté, a reçu à 
A m man les ambassadeurs d’Aribie 
séoudite, d’Irak, de Syrie, d’Algérie, du 
Liban, du Marsc. de Tunisie et de Ko- 
weit pour leur expliquer la.sitqption. 
Issue incertaine

Les Palestiniens sont plus nombreux 
que 1er troupes régulières dans les au­
tres villes principales du royaume: 
Zarka et Irbid, situées au nord de 
Amman.

I-es fedayin contrôlent l’entrée et la 
sortie d’Irbid, où se trouvent deux im­
portants camps de réfugiés, qui grou­
pent à eux près de 125,000 personnes. A 
Zarka, .où des combats se déroulent 
également, la majorité de la population 
est acquise à la résistance.

Comme à Amman, la résistance pa­
lestinienne -dispose de nombreuses per­
manences à Irbid et Zarka et la majo­
rité des réfugiés qui s'y trouvent sont 
armés.

Un porte-parole du gouvernement is­
raélien a affirmé que son pays devra in­
tervenir en Jordanie "si la situation 
menace la sécurité d'Israël... mais 
aussi longtemps qu’ils se battront entre 
eux nous ne bougerons pas. Nous n’inter­
viendrons pas non plus en Syrie, ni en 
Iraq, si ces pays se trouvent entraînés 
dans le conflit, à moins que leur inter­
vention menace aussi notre sécurité."

Aux Etats-Unis, le président Nixon a 
tenu officiellement les combattants de 
Jordanie responsables de la vie des res­
sortissants américains. En Grande-Bre­
tagne. le premier ministre, M. Heath a 
donné le même avertissement en ce qui 
e o n c e r n e les ressortissants anglais. 
D’autre part, le State Department de 
Washington a écarté la possibilité d'une 
intervention américaine en Jordanie.

Des étudiants jordaniens et palesti­
niens ont occupé l'ambassade de Jorda­
nie à Bagdad, annonce "la Voix du co­
mité central de la résistance palesti­
nienne” captée à Paris. L'ambassade 
de Jordanie à Alger est occupée depuis 
ce matin par des étudiants jordaniens 
et palestiniens.

Des milliers de personnes, fuyant la 
Jordanie, sont arrivées à Damas 
(Syrie) au cours de la matinée.

Plus tard dans la journée, le délégué 
de ia Ligue arabe à la Commission des 
Cinq a lancé d’Amman, par la radio,
au nom de la nation arabe", un appel 

à toutes les parties qui se battent en 
Jordanie pour les inciter à faire preuve 
rie maitrise d'elles-mêmes et à reprendre 
le dialogue pacifique, "d'autant plus 
que ces parties constituent un même 
pnrii". De son côté, le général Daoud a 
révélé que. durant toute la journée, i! a 
tenté d'entrer en contact avec les lea­
ders palestiniens. "Mais ils n ont pas fi­
nalement fait bon accueil à ma tenta­
tive en vue de sauver la paix".

"Nous venons de remporter une vic­
toire éclatante à Irbid. a déclaré un 
speaker du Comité central de ia résis­
tance palestinienne. Nos forces sont 
parvenues à réduire au silence les bat­
teries de l'ennemi. Le calme le plus 
complet règne maintenant dans cette 
ville."

La Bolivie expulse 
5 ecclésiastiques, 
dont un Canadien

LA PAZ. (PCi — La Bolivie a expulsé 
cinq ecclésiastiques hier, les accusant 
de s'être mêlés des affaires internes du 
pays. Les religieux ont été conduits en 
Argentine.

Un prêtre canadien, le Père Maurice 
Lefebvre, fait partie du groupe qui com­
prend aussi trois jésuites espagnols, les 
Pères José Prats, Pedro Nègre et Fede­
rico Aguilo, ainsi qu'un pasteur protes­
tant bolivien. Anibal Guzman.

Les cinq ecclésiastiques ont été arrè- 
tés mardi et mercredi, apres avoir par­
ticipé à des démonstrations anti-gouver­
nementales organisées par des groupe­
ments ouvriers de gauche. Un autre jé­
suite espagnol a été remis en liberté 
après avoir été interrogé.

Le président Alfredo Ovando a expli­
qué que le geste de son gouvernement 
ne visait pas l'Eglise catholique ro­
maine. mais qu'il ne pouvait pas conti­
nuer de permettre qu'on pose des 
"actes sédicieux".

A Montréal, un porte-parole des 
Oblats, le R. P. Maurice Décarie, a dit 
que le R.P. Lefebvre retournerait pro­
bablement en Bolivie dans deux ou 
trois semaines.

Il a dit que le P. Lefebvre, qui a 
passé près de 16 ans en Bolivie, était 
doyen de la faculté de sociologie de l'U­
niversité de La Paz. au moment de son 
expulsion . Il avait été membre du cn- 
mité des affaires sociales de l'archevê­
ché de La Paz et était par conséquent 
intéressé aux sciences sociales et aux 
tendances qui sc, manifestaient.

"J'imagine que tout ceci est arrivé 
1res rapidement, a-t-il dit. comme il ar­
rive d'ordinaire dans de telles situa­
tions. Les autorités religieuses n'ont 
probablement pas eu le temps de réa­
gir.
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Dans l'épreuve de force qui est engagée en Jordanie entre l'armée de Hussein 
et les commandos palestiniens, les principaux combats se déroulent dans la capitale, 
Amman, à Zarka et Irbid, au nord, et à Kerak, au sud.

Rapatriement LA SQ

Assurance-maladie: le PQ 
demande la convocation 
de l'Assemblée nationale

- de notre bureau de Québec
QUEBEC — Les députés du Parti 

québécois exigent du gouvernement la 
convocation de l'Assemblée nationale 
pour le 1er octobre, si, d’ici cette date, 
les ententes nécessaires à l’application 
de la loi de l'assurance-maladie ne sont 
pas intervenues avec les médecins les 
chirurgiens-dentistes et les optométris­
tes, de façon à ce que le régime entre 
en vigueur au plus tard le 1er novembre 
prochain.

Un communiqué publié à Québec ré­
vèle que c’est l’une des quatre décisfl'us 
prises par le conseil des députés du PQ 
qui vient de terminer une réunion de 
deux jours, dans la Treille Capitale, 
sous la présidence de M. René Léves­
que, président du parti.

Il explique que les députés du PQ en 
sont arrivés à la décision au sujet de 
l’assuranee-maladie parce que "le gou­
vernement a laissé la situation s’enveni­
mer à un tel point que le projet de loi 
risque d’être compromis dans ses élé­
ments essentiels".

Les députés, qui disent 'avoir parti­
cipé à la rédaction de la position du PQ 
sur la déclaration du premier ministre 
Robert Bourassa à la dernière Confé­
rence fédérale-provinciale sur la consti­
tution, demandent également que le 
gouvernement publie, "sans autre

délai”, l'étude sur la répartition des re 
venus et des dépenses du gouvernement 
fédéral au Québec.

D'après les députés du PQ. cette 
étude devait servir de point d'appui à 
M. Bourassa dans ses discussions et le 
premier ministre en a d'ailleurs promis 
la publicatio/vune fois la conférence ter­
minée. On sait toutefois que le chef du 
gouvernement avait précisé que l'étude 
serait publiée “en temps opportun”.

En ce qui a trait aux rapports entre le 
conseil des députés du PQ et les diver­
ses instances du’ parti, les députés se 
contentent de dire qu’ils ont nommé 
MM. Robert Burns et Marcel Léger 
pour les représenter au sein du comité 
dont la formation avait été décidée lors 
de la dernière réunion du conseil natio­
nal du parti.

I/î comité devra présenter ses conclu­
sions à l'executif du parti pour qu’elles 
puissent être discutées lors de la pro­
chaine réunion du Conseil national, les 3 
et 4 octobre prochain.

Enfin, le conseil des députés du PQ 
exprime sa satisfaction quant à la façon 
dont s'organisent les services de recher­
che et de consultation "qui leur permet­
tront de jouer efficacement le rôle que 
leur a confié le quart des électeurs qué­
bécois".

de la constitution 
dès 1971 — Schreyer

WINNIPEG (PC) — Le premier mi­
nistre Ed Schreyer, du Manitoba, a dé­
claré à son retour d'Ottawa qu'il est 
probable que les provinces et le gouver­
nement fédéral s'entendront dès l'an­
née prochaine pour rapatrier la consti­
tution sous une autorité canadienne, 
même sans un accord sur une formule 
d'amendement.

Dans une conférence de presse tôt ce 
matin, M, Schreyer a confié qu'au cours 
de la conférence constitutionnelle qui 
vient de prendre fin à Ottawa, "toutes 
les provinces sauf une” ont décidé d'al­
ler de l'avant et de rapatrier la consti­
tution, meme si un désaccord persistait 
sur une formule d'amendement à l'Acte 
de l'Amérique britannique du Nord.'

Un tel rapatriement signifierait en 
pratique que le Parlement de Londres 
confierait au Parlement d’Ottawa la■ 
responsabilité "nominale" pour modi­
fier la constitution. v

Le premier ministre manitobain a ce­
pendant indiqué que trouver un terrain 
d'entente ensuite pour ufic formule d'a­
mendement à une constitution rapatriée 
serait une tâche beaucoup plus difficile.

La vie dans les 
mers a disparu 
dans une proportion 
de 40 pour cent

MONACO (AFP) — Le commandant 
Cousteau, qui. à bord de ia "Calypso ", 
vient de toucher Monaco après 3 ans et 
demi d'études dans la presque totalité 
des mers du globe, a poussé un vérita­
ble cri d'alarme au cours d'une confé­
rence de presse.

"La pollution est à un tel point avan­
cée, a-t-il dit. que nous estimons que la 
vie dans les- mers a disparu dans une 
proportion de 40 p. cent".

Selon l'océanographe, les nombreuses 
observations effectuées par les équipes 
de chercheurs qui se sont relayés sur la 
"Calypso” tout du long de la croisière, 
ont permis de constater entre autres 
que, du fait de la pollution, les récifs de 
corail sont en régression, des espèces 
entières de faune aquatique sont en voie' 
de disparition quasi totale, des milliers 
de thons meurent chaque année en ava­
lant les capsules métalliques des bou­
teilles de boissons gazeuses ou autres 
jetées par-dessus bord, etc.. .

La "Calypso", après une escale mo­
négasque d’une quinzaine de jours, doit 
reprendre la mer en Méditerranée, où. 
entre l'Algérie et la Sicile, clic permet­
tra l'étude des fonds pour la pose d'un 
futur gazoduc.

Inquiétude 
sur le sort 
des otages

d'après AFP, UPI, PC
Le sort des 54 otages détenus par 

les commandos palestiniens dans ries 
camps de Jordanie est plus incertain 
que jamais aujourd'hui par suite de 
la situation explosive qui prévaut dans 
ce pays.

Un porte-parole du Front populaire 
de libération de la Palestine iFPLPi 
à Beyrouth, interrogé sur la securité 
des otages détenus par son organisa­
tion, a déclaré : "Il n'est pas ques­
tion que le FPLP s’en serve vis-à- 
vis de l'armée jordanienne. Que ces 
otages soient menacés est une chose 
normale, car tout le monde, les ."eda- 
yin comme la population, est actuelle­
ment menacé . . Nous allons essayer 
de les protéger dans la mesure de 
nos moyens, mais seulement dans la 
mesure de nos moyens."

A Londres. Bob Coupland, un Cana­
dien qui se trouvait à bord de l'aéro­
bus YC-!0 détourné la semaine der­
nière. a exprimé des craintes pour 
la sécurité des otages à cause des 
combats qui opposent les fedayin a 
i'armee jordanienne. .-------

Grève du 7 octobre: le malaise 
chez les policiers"était connu

SUITE DE LA PAGE Al
par M. Jean-Paul Gilbert, vers 6 h. 30 le 
matin, de la "mémorable” journée.

"M. Gilbert m’a dit de me rendre au 
bureau le plus vite possible et que l’as- 
sistant-directcur Laforêt, de la police de 
Montréal, devait venir me rejoindre 
afin de prendre des mesures spéciales, 
M. Laforét n’est jamais venu.”

Le policier a également mentionné 
qu'après la réunion du 6 janvier 1969 il 
avait parlé avec M. Saint-Pierre, à 
quelques reprises, d'uue grève possible 
des policiers de Montréal.

Il a toutefois mentionné qu'il n'avait 
pas eu d’autres nouvelles de l’étai-ma- 
jor de la police de Montréal avant la se­
maine du 29 septembre.

"J'ai alors demandé à M. Laforét de 
me tenir au courant des événements, 
mais il ne l'a pas fait”, de souligner M. 
Dessurault.

Sur le quart de 4 h à minuit, le 7 octo­
bre, selon le témoin, il y avait 76 pa­
trouilles. comprenant 152 policiers, en 
fonction a Montréal, mais l’ordre avait 
été donné de retircr'Ja'rnoitié de ces pa­
trouilles à la suite du bris du réseau de 
communications.

Satellisation 
lunaire de 
"Luna 16"

MOSCOU (AFPi — "La station auto­
matique soviétique "Luna 16”. qui avait 
été placée le 12 septembre dernier sur 
la trajectoire de vol vers la Lune, est 
passée sur une orbite circulaire de sa­
tellite vers la Lune, indique le commu­
niqué officiel, diffusé par l'agence Tass.

par Jean-Paul CHARBONNEAU
Les autorités municipales et pro­

vinciales étaient au couram des 
malaises qui existaient au sein de 
la police de Montréal, avant le 7 oc­
tobre. et elles avaient pris les disposi­
tions nécessaires face à une éventuelle 
grève des policiers, a déclaré en sub­
stance, hier. M. Jean-Paul Gilbert, cx- 
directeur du Service de la police de 
Montréal, devant les enquêteurs de la 
Commission de police du Québec.

M. Gilbert a révélé qu'il avait fait 
part des malaises existant à la police de 
Montréal au président du comité exécu­
tif, M. Lucien Saulnier, en 1967, et qu'il 
lui avait répété les mômes paroles, par 
la suite, lors de différentes.rencontres.

De plus, en juillet 1966, M. Gilbert a 
déclaré qu'il avait écrit au premier mi­
nistre, M. Jean-Jacques Bertrand, et lui 
avait signalé qu’il y avait des malaises 
au sein de la police de Montréal.

Par ailleurs, le témoin a révélé qu'il y 
avait eu en janvier 1969, une réunion au 
sommet groupant des représentants de 
la Gendarmerie royale, de la Sûreté du 
Québec, des forces armées canadiennes 
et de la police de Montréal afin d'y 
prendre des mesures spéciales dans le 
cas d'une éventuelle grève des policiers 
montréalais.

Toutefois, M. Gilbert n'a pas dit. hier, 
que ces mesures spéciales avaient été 
prises le 7 octobre.

D'autre part. M. Gilbert a déclaré, 
ce matin, alors qu'il était contre-inter- 
rogé par Mc Claude Gagnon, l'un des

procureurs de la Fraternité des poli­
ciers de Montréal, qu'il avait eu, le 8 
octobre, un entretien avec le président, 
du comité exécutif, M. Lucien Saulnier.

"Nous avons convenu qu’aucune en­
quête disciplinaire ne serait faite par la 

’^police de Montréal relativement aux * 
actes posés par les policiers le 7 octo­
bre. Les policiers avaient posé un geste 
extrêmement grave.

"M. Saulnier m a dit qu'il était rumeur 
que les autorités supérieures fassent el­
les-mêmes une enquête sur les événe­
ments du 7 octobre”.

Signalons, toutefois, que le 23 octobre,
M. Lucien Seulnier avait déclaré lors 
d une réunion du conseil municipal :
"La journée du 7 octobre est une page 
noire de l'histoire de Montréal qu'il faut 
tourner au plus vite”.

L'ex-directeur Gilbert a également 
mentionné qu'il n’avait jamais été mis 
au courant du contenu de la sentence du 
tribunal d’arbitrage avant le 6 octobre.

— Vers 15 h. 30, le 6 octobre, vous 
avez reçu la sentence arbitrale-et vous 
en avez fait faire des photocopies? de­
mande Me Gagnon.

— Je ne m’en souviens pas. je vais 
vérifier, de répondre M. Gilbert.

Par la suite, apres un ajournement de 
quelques minutes, l'ex-directeur Gilbert 
a affirmé avoir reçu la sentence le 6 
octobre, et après en avoir pris connais­
sance. il avait fait faire des photoco­
pies afin de les remettre aux membres 
de son état-major. Les copies avaient 
été distribuées vers 5 h. le matin du 7 
octobre.
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SUR L'ACTUALITE

Au congrès, Bourassa ne voulait surtout pas 
compromettre son avance par un coup d'éclat
Gilles
RACINE
chroniqueur politique

(Droits réserves)

AU congrès des 16 et 17 janvier 1970, on allait tout 
simplement remplir une technicité : élire Robert Bourassa 

à la tête du Parti libéral du Québec.

Robert Bourassa n'avait plus qu'à ne pas trop perdre 
d'appuis chez les délégués. Il n'était plus tellement question 
de s'en assurer de nouveaux. On en avait suffisamment.

Le 5 décembre, plus d'un mois avant la tenue du congrès, 
l'ordinateur du comité Robert Bourassa indiquait que le can­
didat bénéficiait de l'appui de 766 délégués. A cette date, 
restait encore 340 indécis sur les 1636 militants qui avaient 
droit de vote.

Comme ce nombre était suffisamment élevé pour qu'il soit 
élu dès le premier tour de scrutin, on mit sur pied la campa­
gne "amitié-solidarité'' qui ne cessa ses activités qu'une fois 
les résultats du vote connus.
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Marie-France Beaulieu, l'une des 110 hôtesses de l'organisation Bourassa au 
congrès de leadership. Mission : accueil et décorum.

Cette campagne mobilisa 624 délégués 
favorables à Robert Bourassa.

Chacun d’eux devait prendre charge 
de deux délégués et axer principale­
ment son travail de persuasion auprès 
des indécis dont on connaissait le sexe, 
l’âge, la profession, l’adresse et le nu­
méro de téléphone.

Chaque semaine, 
le pouls des délégués

Tous les jeudis soirs, ces 624 délégués 
rencontraient les 108 responsables de 
circonscriptions pour leur faire rapport 
des nouveaux appuis acquis ou perdus à 
Robert Bourassa. Les vendredis soir, 
ces 108 personnes rencontraient à leur 
,tour les 28 responsables régionaux qui, 
à leur tour, rencontraient, les samedis 
matin, les organisateurs Germain Beau- 
dry et Denys Aube, le premier à Que**» 
bec et le second à Montréal. Les di­
manches soir, le comité exécutif de la 
campagne de Robert Bourassa rece­
vait, entré sur ordinateur, le tableau 
de la situation.

De semaine en semaine, on suivait 
ainsi l’évolution du pouls des délégués 
et on connaissait les sentiments de cha­
cun.

Le samedi 17 janvier, à 14 h, quelques 
heures avant le vote, la IBM 1130 avan­
çait: sur 1636 délégués admis à voter, 
967 favorables à Robert Bourassa (59.1 
p. cent); 217 à Pierre Laporte ( 13.3 p. 
cent); et 251 à Claude Wagner (15.3 p. 
cent). Il ne restait plus que 111 indécis. 
On admettait cependant une marge 
d’erreur de 10 à 15 p. cent puisque les 
données qu ’anal y sait l’ordinateur 
étaient fournies par des hommes à qui 
un certain nombre de délégués avaient 
pu mentir.

Grâce à cette avance tout de même 
confortable, on décida que Robert Bou­
rassa pourrait stratégiquement risquer 
rie perdre quelques votes. S’il connut un 
vif succès le 16 janvier, journée consa­
crée aux ateliers de travail, en revan­
che il se permit de livrer platement un 
discours inodore, incolore et insipide au 
Colisée de Québec, alors que ses deux 
concurrents, eux, jouaient le tout pour 
le tout.

Jean Prieur, qui avait participé à l’é­
laboration du congrès au leadership de 
Pierre Elliott Trudeau et à sa campa­
gne électorale, avant de venir travailler 
pour Robert Bourassa, expliqué:

“Nous étions gagnants. Tout ce que 
nous avions à faire, c’était d’éviter que 
Robert Bourassa se casse la gueule en 
tentant un coup d’éclat.”
“Chaque fois que j'ai à lire un dis­

cours, explique à son tour Robert Bou­
rassa, je me débarrasse. Je ne peux pas 
lire un discours; cela me fatigue d'être 
collé à un texte. Au Colisée, je ne pou­
vais pas du tout risquer d’improviser. 
Le vendredi soir, comme j’avais eu une 
bonne performance aux ateliers, je me 
suis dit: Je l’ai l’affaire si je suis très 
prudent. Je perdrai peut-être vingt 
votes, mais je vais faire un discours 
sans prendre de risques. Je ne vais pas 
me lancer daps de grandes envolées qui 
vont risquer de me faire glisser. Je vais 
prendre un texte, je vais répéter mes 
thèmes. Cela me soulèvera pas l’en­
thousiasme, mais à la télévision ça ne 
sera pas si mal.
“Je faisais la différence entre l’im­

pact à la télévision et au Colisée. Au Co­
lisée, l’effet était assez terne. C'était 
prévu. Je me disais qu’il était trop dan­
gereux de prendre l’autre attitude.”

. Pendant ce temps, sur le plancher du 
Colisée, il régnait une véritable fièvre.

Les sondages des quotidiens avaient 
attribué la victoire à Robert Bourassa 
dès le premier tour de scrutin, mais 
donnaient préférence à Wagner s’il de­
vait y avoir un deuxième tour, Pierre 
Laporte, d'après ces mêmes sondages, 
n’était pas dans la lutte. La veille du 
congrès, déçus des résultats de ces son­
dages, des organisateurs de ce dernier 
s’en prirent violemment à des journalis­
tes (l’un reçut même un coup de poing 
en plein visage), ceux que M. Laporte 
avait pourtant coutume d’appeler scs 
amis.

Tout était prévu, 
même les retards

Depuis septembre, on avait mis sur 
pied, à l’organisation Bourassa, un co­
mité du congrès auquel devaient tra­

vailler quelque 200 personnes. Ce n’est 
en fait que 15 jours avant le congrès 
que ceux qui le composaient se mirent 
vraiment à pied d’oeuvre.

Un centre de contrôle, dit “ops’’, fut 
construit dans le haut du Colisée d’où 
l’on pouvait voir tout ce qui se passait 
sur le parquet et dans les gradins. Deux 
réseaux téléphoniques équipaient le 
“ops” et le reliaient à sept appareils de 
téléphone, quatre sur le parquet des dé­
légués, un autre dans la loge d’“Asté- 
rix” (Robert Bourassa), un au bureau 
d'information d e l'organisation au 
sous-sol de l’église Sainte-Claire-d’As- 
sise et un dernier au bureau du Colisée 
où un groupe travaillait avec des appa­
reils de télévision et de radio branchés 
sur toutes les stations.

Dans le “ops”, quatre personnes 
étaient i n s t a 11 ée s en permanence : 
Claude Rouleau, ingénieur et directeur 
du comité du congrès à qui incombait la 
charge d'assumer la responsabilité des 
deux jours du congrès; Guy Langlois, 
diplômé des Hautes études commercia­
les de l’Université de Montréal et en ad­
ministration des affaires (M.B.A.) de 
Harvard, maintenant chef de cabinet du 
premier ministre; Françoise Gauthier, 
secrétaire personnelle de Paul Desro­
chers, maintenant secrétaire adminis­
trative du m i n i s t r e Bernard Pinard 
(Voirie), qui gérait tous les appels télé­
phoniques et Guy Potvin, de Bell Ca­
nada qui avait la responsabilité techni­
que des communications.

Dès le jeudi midi, toutes les activités 
du candidat sont coordonnées, d’après 
un horaire détaillé à la minute près — 
les retards sont également prévus —, à 
partir du centre de contrôle. Rien de ce 
que le candidat faisait n’échappait aux 
responsables dans le “ops”. A cette fin,, 
l’automobile dans laquelle voyageait 
Robert Bourassa était munie d'un télé­
phone et un membre de son escorte 
trimballait un “walkie-talkie”. De cette 
façon, si un des deux systèmes devait, 
pour une raison technique quelconque, 
faire défaut, l'autre suppléerait.

Pendant que les activités officielles 
du congrès se déroulaient, d’autres, cel­
les-là organisationnelles, allaient bon 
train.

L’organisation Bourassa avait déjà 
décommandé ses réservations des 2,264 
chambres d’hôtel et motel de Québec, à 
la demande de la Fédération libérale du 
Québec, qui s’occupa du logement, ré- 
partissant le tout également. Mais l’or­
ganisation Bourassa avait auparavant 
arrêté son choix sur le motel des Lau- 
rentides.

Ce motel, excentrique de par son em­
placement par rapport à la vie hôtelière 
de Québec — il est situé sur la route qui 
mène à Sainte-Anne-de-Beaupré —, 
avait le grand avantage d’être stratégi­
que sous l'angle des communications. 
Que ce soit pour aller au Colisée ou aux 
bureaux de l’organisation à Sainte-Clai- 
re-d’Assise, il ne fallait qu’une dizaine 
de minutes.

Au contraire, à l’entrée du pont de 
Québec où étaient logées les autres or­
ganisations, il y avait des travaux de 
voirie et les embouteillages, dus à l’en­
gorgement du réseau routier, étaient 
constants. Il fallait calculer au moins 
une demi-heure pour se rendre au Coli­
sée.

Au congrès. 110 hôtesses portaient les 
couleurs de celui qui allait devenir dans 
quelques heures le nouveau chef du 
parti. Leur rôle consistait à accueillir 
les délégués et à leur venir en aide s’ils 
avaient besoin d’un renseignement quel­
conque. Elles travaillaient par roule­
ment aux kiosques d’information et 
d’accueil aux gares, hôtels et motels. 
Elles étaient disponibles pour les suites 
d’hospitalité et les événements spéciaux 
où elles avaient pour rôle de “mettre un 
certain décorum”. A leur intention, on 
avait prévu des esthéticiennes et un 
certain nombre de coiffeurs.

Le s ou c i-de l’organisation a été 
poussé à un point tel, au comité Robert 
Bourassa, que des personnes étaient 
spécialement chargées d u ravitaille­
ment en glaçons pour la durée du con­
grès. Les arrangements étaient pris à 
l'avance avec les fournisseurs et là, 
comme ailleurs, il ne devait pas y avoir 
d'accrochage pendant le congrès.

Autre souci de perfection organisa­
tionnelle: le groupe chargé de l’accueil 
des délégués devait prendre charge des 
délégués de la Gaspésie qui arrivaient 
par le train de 4h du matin, le samedi 
17, à la gare de Lévis. On avait prévu

que le groupe d’accueil devrait leur of­
frir du café et des croissants et mettre 
à leur disposition quelques-uns des 
douze autobus dont disposait l’organisa­
tion pour les véhiculer à l’hôtel ou 
motel qui leur avait été réservé par la 
Fédération libérale du Québec.

Quant aux manifestations et démon­
strations, tout était prévu pour ne per­
mettre aucune initiative. Un groupe en 
était particulièrement chargé: une 
vingtaine s'occupaient du matériel pen­
dant que deux groupes de cinquante de­
vaient mener et contrôler les démon­
strations.

La spontanéité, 
ça se prépaie-—

Le rôle du comité des démonstrations, 
lit-on dans le manuel d’orgMiisation du 
congrès du comité de Robert Bourassa 
— manuel rédigé et! septembre —, était 
de “-formuler la PRESENCE DE RO­
BERT BOURASSA. Ceci se réàlise par 
un hypnotisme de foule à l’aide de dé­
monstrations spontanées, naturelles et 
chaleureuses. Les meilleures démon­
strations spontanées sont celles qui sont 
bien organisées d'avance."

Voici un'exemple de démonstration 
spontanée, tel qu’on le retrouve dans 
l’horaire de Robert Bourassa, le 17 jan­
vier:
“13h30: Arrivée du e a n d i d a t dans 

SS 12 (local qui lui était réservé au Coli­
sée). Au signal de l’“advance”, le can­
didat se rend à SS9 où il rencontre le 
groupe.
“14h00: Le grotfpe arrive sur le plan­

cher du Colisée. Au signal convenu, le 
candidat quitte le groupe. Les délégués 
doivent le retenir afin qu’il soit le der­
nier des trois à arriver à sa loge. Dé­
monstrations. Au signal donné, quand 
les deux autres candidats sont assis 
dans leur loge, le candidat se dirige à 
un pas naturel vers la sienne.
“Au moment où le candidat gravit 

l’escalier de sa loge, il est essentiel que 
tous les occupants de nos sièges réser­

vés soient debout et l’ovationnent. Cette 
ovation doit continuer lorsque le candi­
dat s'assoit, de façon à ce qu’il soit 
obligé de se relever plusieurs fois pour 
saluer la foule.”

Les exemples de ce genre abondent. 
Ainsi, on va même jusqu'à prévoir la 
distance qui devra séparer les cin­
quante hôtesses qui accompagneront le 
candidat quand il se dirigera vers le po­
dium, d'“un pas lent et naturel”, pour 
s'adresser aux délégués. Tout en don­
nant l'impression d’ouvrir un passage 
au candidat, les hôtesses devront con­
server suffisamment d’e s p a c e entre 
elles pour que les délégués puissent sc 
faufiler et serrer la main à Robert Bou­
rassa dans le but précis de ralentir sa 
marche.

Pour s’assurer que les directives se­
ront bien suivies des délégués et parti­
sans, le “ops” communique avec 
Alpha, Bravo, Charlie, Delta, Echo et 
Golf, les appareils de téléphone qui lui 
sont reliés au Colisée. C’est Claude Rou­
leau, au centre de contrôle, qui prendra 
toutes les décisions quant aux manifes­
tations.

"Souriez"
"Ne mâchez plus"

Grâce à Echo, par exemple, situé de­
vant la loge d’Astérix, mais derrière les 
nombreuses caméras de télévision bra­
quées sur le candidat et les membres de 
son escorte, dès que le communicateur

— Georges Gratton — verra les camé­
ras s'allumer, il avertira immédiate­
ment le “ops” qui transmettre à Asté­
rix. On verra comme par enchantement 
la figure de Robert Bourassa s’illumi­
ner d’un grand sourire, un autre cesser 
de mâcher sa gomme.

Chaque appareil de téléphone était 
sous la responsabilité d'un communica­
teur aidé de deux assistants. Ceux-ci 
aviseront les responsables de région et 
de circonscription qui devront faire pas­
ser le mot à leurs délégués. Ils auront 
aussi à répondre du contrôle qu’ils exer­
cent sur les délégués.

Pour augmenter l’efficacité des com­
munications et du contrôle des démon­
strations et manifestations, le “ops” est 
relié, par un système de “walkie-tal­
kies”, à une vingtaine de personnes dis­
séminées dans le Colisée et toutes mu­
nies de ces appareils!

Trois détenteurs de walkie-talkies sui­
vent Robert Bourassa et s’occupent de 
tout ce qui se passe dans sa loge; huit' 
'sont sur le parquet et ne s’intéressent 
qu'aux délégués et aux agissements des 
membres d'organisations adverses: 
deux suivent pas à pas Pierre Laporte 
et Claude. Wagner et s’installent à quel­
ques sièges d’eux; neuf sont dans les 
gradins et passent les mots d’ordre aux 
manifestants, dont 700 à 800 étudiants; 
un dernier groupe est attaché à Paul 
Desrochers, Alcide Courcy, Georges 
Tremblay et Denys Aubé.*

En plus, pour que le “ops” ait un 
meilleur contrôle, les 28 responsables 
régionaux sont munis de “bell-boys”. 
Quand ils étaient appelés, ils se rap­
portaient à un communicateur qui les 
mettait en relation avec le “op".

Pour faciliter la tâche des quatre per­
sonnes installées dans le centre de con­
trôle, les responsables, sur le plancher 
du Colisée, portaient des insignes dis­
tinctifs tels que des chapeaux blancs, 
jaunes ou rouges, selon leurs fonctions. 
A l’aide de jumelles, on pouvait facile­
ment les repérer et voir de quelle façon 
ils accomplissaient les tâches qu’on leur 
avait confiées.

Un tel système permettait des modifi­
cations de stratégie de dernière minute. 
“Après le discours de Laporte, raconte 
Claude Rouleau, nos gens se sont levés 
et ont seulement agité leurs pancartes 
en ne chahutant pas. Je ne sais pas si 
Vous avez remarqué cela. Mais ça, c'est 
un ordre qui a été changé trois minutes 
seulement avant la fin du discours.”

Dans les autres 
camps : artisanat

Face à une telle organisation des 
communications du groupe Bourassa, il 
semble que les deux autres candidats 
aient fait preuve d'artisanat.
“Pendant le congrès, dira Claude 

Rouleau, j’ai eu l’impression que l'orga­
nisation de Pierre Laporte fonctionnait 
selon le vent du moment. Il n’y avait 
aucun système de communication vala­
ble. Ils étaient dans une cabane, en ar­
rière du Colisée et, à ce qu’on m’a dit, 
ils ne s’entendaient pas. D’ailleurs on 
s'en rendait comptc’sur-lc plancher.
“Pour ce qui est du système de com­

munications de l’organisation Wagner, 
ils ont essayé de nous imiter... mais 
sans succès. Ils n’avaient qu'un seul 
gars dans leur “ops" et une pile a fait 
défaut sans qu’ils puissent en trouver 
une de rechange.
“Leur système était facile à contrô­

ler. On n’avait qu’à envoyer des grou­
pes crier autour de leurs deux ou trois 
"walkie-talkie” pour que leur système

ne serve plus à rien. Par contre, ils 
avaient eux aussi des téléphones sur le 
plancher. Mais là encore, ce n’était pas 
très efficace. Leur système était relié à 
leur loge — et non à un “ops” — et avec 
le bruit (dit-il en souriant)... c’est bien 
difficile de s’entendre parler. L’enthou­
siasme des gens...”

Vint l’heure <3e la votation. Une cer­
taine angoisse planait sur le Colisée. 
Les organisateurs de Bourassa affir­

maient qu'il n'y aurait qu’un tour de 
scrutin, ceux de Wagner et Laporte af­
firmaient qu’il y en aurait deux et que 
c’est à leur candidat que cela profite­
rait.

Tous les observateurs étaient d’avis 
que les discours, si bons soient-ils, ne 
pouvaient rien changer au terme d'une 
lutte qui avait duré quatre mois. Mais à 
part les organisateurs de Robert Bou­
rassa qui, eux aussi, partageaient cet 
avis, ceux de Claude Wagner et de 
Pierre Laporte professaient un avis 
tout, à fait contraire, officiellement 
tout au moins en ce qui concerne ce 
dernier.

Dans la nuit de vendredi à samedi, le 
Holiday Inn, où étaient situés les quar­
tiers de Claude Wagner bourdonnait 
d’une activité fébrile. Certains mem­
bres de l’organisation faisaient preuve 
d une confiance absolue en la victoire 
de leur candidat et projetaient ce que 
serait le Québec sous la tutelle de M. 
Wagner.

Leurs chiffres, disaient-ils, prouvaient 
sans l’ombre d’un doute qu’il y aurait 
un deuxième tour de scrutin. Leurs 
gens firent de la caballe politique jus­
que tard dans la nuit.

A l’Auberge des Gouverneurs, où lo­
geait l'organisation de Pierre Laporte, 
tout était sans dessus-dessous. A notre 
entrée, un membre de la haute organi­
sation s’enquiert: .“Qu’est-ce qu’on de­
vrait faire ?” Ils avaient devant eux 
trois possibilités: rester neutres jusqu'à 
la fin; se joindre à celui qui allait de 
toute évidence être élu; se joindre à 
celui quj pourrait l'emporter advenant 
un deuxième tour. Si le premier choix 
leur paraissait valable, le second était 
éliminé en un rien de temps. “Pour que 
ce soit Lesage qui mène encore ?”

Ce qui leur importait, c'était de ne 
plus sentir l’influence de M. Lesage. 
Avec Bourassa à la tète du parti, di­
saient-ils. M. Lesage tiendrait encore 
les guides du parti.

Le samedi après-midi, une rumeur 
courut au Colisée. Elle venait de plu­
sieurs sources: Laporte se rallierait of­
ficiellement à Wagner après le premier 
tour de scrutin si Bourassa obtenait 
moins d’un certain nombre de voix.

Angoisse : 
un tour ou deux ?

Dans la fièvre qui précède le résultat

du vote, certains membres de l'organi­
sation de Laporte avaient déjà com­
mencé à faire l’éloge de Wagner et à 
poser sur leur bouton — les identifiant 
comme des partisans de Laporte — des 
collants du champion du “law and 
order”. Et ceci d’autant plus facilement 
qu’il semblait probable, étant donné 
l’attente interminable qui a précède 
l'annonce des résultats, qu’il y aurait 
un second tour de scrutin.

Entre-temps, dans le “ops" de l'orga­
nisation Bourassa, on essayait de devi­
ner le résultat.

"A l’aide de jumelles, raconte Claude 
Rouleau, on surveillait la figure de Le­
sage. Il avait l'air tellement soucieux 
que l'affaire ne semblait pas aussi bien 
engagée qu'on l avait cru. Les gars de. 
la Fédération libérale du Québec aussi 
avaient l'air inquiets. Peut-être parce 
qu'ils se demandaient eux-mêmes ce. 
qui se passait. Nous, on avait l'impres­
sion qu’ils connaissaient le résultat.”

11 y eut aussi un petit fait qui inspira 
peut-être aux organisateurs de Claude 
Wagner la certitude qu’il y aurait un 
deuxième tour de scrutin. A tel point 
qu'on put entendre dans la loge de ce­
lui-ci un de ses organisateurs, le signe 
de la victoire à bout de bras, annoncer: 
“Deux tours ! Officiel ! Deux tours !”

Claude Desrosiers, de l’organisation 
Bourassa, avait des doigts, adressé à 
Paul Desrochers le "V” de la victoire. 
Paul Desrochers, fatigué, avait répondu 
par le même signe, mais si faiblement 
que ce fut compris comme le signe d'un 
deuxième tour.

Celui qui devait apprendre à Claude 
Wagner la nouvelle d'un deuxième tour 
de scrutin était là, observant Claude 
Desrosiers et Paul Desrochers.-

La rumeur d'un second tour de scru­
tin, partie de la loge de Wagner, par­
vient au “ops” de Bourassa. Cette ru­
meur, combinée avec ce que Claude 
Rouleau et Guy Langlois pensaient lire 
dans la figure de Lesage et des diri­
geants du parti, leur fait sc dire: “11 va 
y avoir un deuxième tour et c’est eux 
qui auront le contrôle de la salle à ce 
moment-là”.

“On a alors avisé tous nos gens, dit 
Claude Rouleau, de se préparer pour un 
deuxième tour. Nous n’étions pas cer­
tains, mais il fallait les préparer menta­
lement. On était convaincu qu’on pas-' 
sait au premier toùr, mais s'il y avait 
eu un deuxième tour sans que nos gars 
soient préparés, ils auraient pu être es­
tomaqués au point de ne pas applaudir 
même si on était en avance. Tout était 
prêt pour un deuxième tour quand les 
résultats furent annoncés.”

Les résultats furent les suivants: La­
porte 288 voix: Wagner: 455; Bourassa 
843. Un seul tour de scrutin a suffi à 
choisir le chef du Parti libéral du Qué­
bec et le futur premier ministre.

Voici, photographié par Robert Nadon, ae LA PRESSE, Is résultat du congrès de 
leadership libéral. De tous ces visages qui se tournaient vers le même but, seul 
celui de M. Bourassa devait garder la même expression.

r # a

Booms;
; Æ

Demain :

Dès l'annonce des élections, le parti libéral 
connaissait son principal adversaire: le PQ
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"TNI «0 CLUB INC - 
"Il CLUB 270 INC "

TAvis es*, par la^uesente donne uue THE 
f?0 CLUB INC" LE CLUB 223 INC " une 
1'rporanon dûment incorporée «elon la Loi 
l'es compagnies du Québec, et ayant >on 
pege social dans la cite de Lachire. de­
mandera au Ministère des Institutions. 
Compagnies et Coopératives financières la 
permission d abandonner sa charte tords r- 
rnement aux dispositions de la Loi o**s 
compagnies du Québec

movincï Di Quine » Ottawa devrait assumer
VILLE DE POINTE CLAIRE

l'entière responsabilité 
de la lutte anti-pollution

«*J>$**•- f
LA PRESSE, MONTREAL, JEUDI 17 SEPTEMBR

ELECTIONS MUNICIPALES 
OU 1er NOVEMBRE 1970

naissances - décès - remerciements - in memo
Parent* al ami* pauvant rendra leur» darniert hommages dan* la* salon* funéraires énumérés ici entre 13 h et

Avit aux corporations, sociétés 
commerciales at associations. alarie (Ovila) — m Montréal, le 16 sep- BOIS (Idoricl — A Montréal, le 16 seplem-

DATE A Lacfv 
ce 17 septembre

e.
lé/O

JOSEPHZARA
Sécréta.re

Harold P. Touich.
Procureur de U Requérante '

CANADA

MINISTERE DES AFFAIRES INDIENNES 
ET CANADIEN -

Des soumissions scellées, adressées au 
soussigné, seront reçues par l'ingénieur ré­
gional au Ministère des Affaires Indiennes 
et du Nord Canadien. 175. rue SKJean, Qué­
bec 4, P.Q., jusqu'à 3 heures P.M.. heure en 
vigueur, MERCREDI, le 30 septembre 1970, 
pour la construction par contrat de 
CONTRAT: 373-1740 600

Pour la construction d'extension au ré-! 
seau d'égouts et d'aqueduc sur une lon-i 
gueur de 5.200 pieds, dans la Réserve ln-i 
dienne de Caughnawaga, P.Q.

Ne seront considérées que les soumis­
sions préparées sur les formules fournies 
par les Ingénieurs-conseils TREMBLAY, 
HEROUX & ASSOCIES. 585 Avenue des Cè­
dres, Shawinigan, P.Q., et suivant leurs 
pians et devis.

Les corporations, les sociétés Commercn 
les et associations sont aussi Inscrites sur 
la liste électorale si elles sont portées au 
role d évaluation en vigueur dans la munici­
palité comme proprietaires ou locaiaires 
d'un immeuble imposable ou comme loca 
faire» pourvu qu elles aient payé leurs 
boutique, d'un bureau ou d'une place d'af­
faires. pourvu qu elles slent payé leurs 
taxes ou redevances municipales exigibles 
au Jl oécembre précédent et, si elles sont 
locataires, qu'elles le soient depuis au 
moins douze mois avant le 1er septembre 
de l'année ou se tient l'élection; elles vo­
tent par l'entremise d'un représentant au­
torisé A ce'effet par une résolution du Con­
seil d'adn’nistration dont copie doit être 
déposée au bureau du greffier de la munici­
palité entre la date def la publication de 
ravis de l'élection et le B octobre suivant. 
Ce représentant doit, au moment de voter, 
être majeur, possède- la citoyenneté cana­
dienne. et être employé, administrateur ou 
membre de la corporation, société com­
merciale ou association au nom de laquelle 
il vote.
Donne A Pointe Claire, sous mon seing et 
»ceau de la Ville*, ce dixième jour de sep­
tembre 197Q.

(Mme) S. C."Larue, O.M.A. 
Président d'Electio

MINISTERE DES TRAVAUX 
PUBLICS DU CANADA 
REGION DU QUEBEC

APPEL D'OFFRESLes soumissions par télégramme ne se­
ront pas acceptées mais les soumission­
naires pourront reviser leurs soumissions 
par télégramme dûment reçu le ou avant DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres- 
l heure et la date fixées pour la réception sCes au Surveillant des appols d'ofires. mi- 

- des soumissions. -nistere des travaux publics du Canada.
. . . chambre 2000 . 2085 ave Union, Montréal

Les documents de la soumission peuvent p 0 et por,ant mention: "SOUMiS-
jsiON POURêtre consultes aux endroits suivants, à par-i 

tir du 17 septembre 1970 jusqu'au 28 sep­
tembre 1970 inclusivement;

Bureau des Affaires Indiennes. Caughna-, 
waga, p.Q

OTTAWA (PC) - La consti­
tution canadienne devfait être 
assez souple pour permettre 
au gouvernement fédéral d’a­
dopter des mesures pour con- 
server l'environnement sur 
tout le territoire du Canada 
tout en respectant'la juridic­
tion des provinces dans ce do­
maine.

Le gouvernement fédéral de­
vrait assumer la responsabi­
lité entière de là protection de 
l’environnement contre les 
dangers de pollution d'ordre 
international et de la promo­
tion, sur le plan international, 
des objectifs et devoirs du Ca­
nada en ce qui concerne l'envi­
ronnement.

Il reviendrait toutefois aux 
provinces d'exécuter en ma­
jeure partie les programmes 
qui leur sont propres.

Telle est la position qu'a 
adoptée, le premier ministre 
de l’Ontario, M. John Robarts, 
dans un document déposé à la

table dos discussions constitu­
tionnelles. à Ottawa.

Le problème de lutte contre 
la pollution de l’air et de l'eau 
fait l'objet, actuellement, de 
pourparlers entre Ottawa et 
les provinces afin de délimiter 
les compétences de chacun, 
selon la constitution.

Sorel, P.Q.
Comte de Ricncheu, 
Dragage du Port, 
Projet No: MO-70-8- 25

Bureau des Affaires Indiennes, 175. rue St-, 
Jean. Quebo^M, P.Q.

Tremblay. Herou* B. Associes. Ingénieurs- 
conseils, 585 Avenue des Cèdres, Shawi- 
nigan. P.Q.

ACHETEUR
d'expérience pour commerce de 
bois et matériaux de construction. 
Bonnes conditions de travail, assu­
rance santé, assurance salaire, 
plan de pension.

DjtNSEREAU & POIRIER liée
Bout. laurentien 
St-laurent

334.2020

s&S&r

seront reçues jusqu'à 15 heures (heure ^e 
i Montréal) le Mercredi, 23 septembre 1570.

On peut se procurer es documents de 
soumission sur dépôt de S25.00 sous forme,

.d'un chèque bancaire VISE établi A l'ordre 
du RECEVEUR GENERAL DU CANADA.

■par l'entremise des bureaux de Ministère 
Les instructions aux soumissionnaires, les aux adresses suivantes:
plans et devis peuvent être obtenus aux cn-| _ , ......................... J
droits ci-haut mentionnés, moyennant un p If31 \ av*?ye •De-Lor»roier..Mgntré»U3o. 
dépôt de Cent Cinquante Dollars-(51-50.00)!1 '
en chèque accepté pour chaque série de do-j ET
cuments, payable à Tremblay, Héroux &: 2085. avenue Union,chambre 2000.Mont-
Ajsociés. Ingenieurs-conseils. Ces montants rea* H** P U.
seront remboursés aux soumissionnaires! On pourra examiner les p'ans. oevis et 
qui remettront les plans et devis en bon autres documents de soumission au bureau 
état dans les deux (2) mois nui suivront la de l’Association des Construc'curs a. ,
dale de réception des soumissions. I 4„0# placc de ,a Savan(l, Montr(Sa| 308,

Pour être considérées, les soumissions p U- 
devront être soumises sur les formules également A notre bureau Je district rituc 
fournies, en trois (3) copies, et devront être au 1631, avenue De Lorimicr, Montreal 133. 
accompagnées d'un chèque visé, tiré sur P.Q. ET AUSSI au cureau de poste de 
une Banque Canadienne à charte, payable SOREL, comte de Richelieu, '.Q. 
au Receveur Général du Canada ou d'un . . h... - .. . ■ , ■ , n • j i j. Le depot sera remis sur roicur des plan >|Tn.1 V mn n f» n ^ Infflrtî- ^1 » I Ct Cn bon ‘!s'- aU PlUS ta rd Un ( 1 , .
f!™- ri ° ' montant total de mois après l'ouvertjre des soumissions; 
soumission. apres cette date le dés'Ot sera confisque.

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la, On ne tiendra compte que des soumis-) 
plus basse ni aucune des soumissions re- si0ns qui seront présentées ?ur les formules 
eues, ni à encourir aucune obligation, ni fournies par le Ministère et qui seront ac- ! 
aucuns frais d'aucune sorte envers le ou compagnies des garanties spécifiées dans j 
les soumissionnaires. les documents de soumission.
L'Ingénieur régional. On n'acceptera pas nécessairement ni la
Monsieur Albert Nollet, ing. ' plus basse ni aucune des soumissions.

i Des soumissions sous pli -.celle seront re- 
A. RENE DE COTRET, ç'ues par le soussigné, à son bureau de l'Hô 

Surveillant des appels d'offres,; tel de Ville, 777 Boulevard Laurent'icn.
Région du Québec Saint-Laurent 379, P.Q., jusqu'à ieudi !e 1er 

MONTREAL, P.Q. 70-142 Ioctobre 1970, à 17 heures, pour la fourniture
d'environ dix mille (10,000) tonnes de sel

VILLE DE SAINT-LAURENT
SOUMISSIONS

SEL GEMME POUR DEGLAÇAGE 
DES PAVAGES

Ministère des Affaires Inoiennes 
et du Nord Canadien,

175. rue St-Jean,
QgEBEC 4, P.Q.

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

Ville de Saint-Laurent

(gemme pour le dèglaçage des pavage
Les formules et conditions des soumis­

sions pourront être obtenues du Service des* 
Achats et Magasins, durant les heures de 
bureau, à compter de vendredi le 18 r-ep 
tembre 1970, a 9 heures.

Les dites soumissions seronhouverte» pu-, 
bliquement à la Salle du Conseil de t'Hotel; 
de Ville, jeudi le 1er octobre 1770, à 17 hcu-l 
res.

AVIS PUBLIC est par le present donne que les corporations, les sociétés commer- YVON GARjEPY, »ng.. Gerant,
ciaîcs et association r jnt inscrites sur la liste électorale si elles sont portées au rôle *777, Boulevard Laurentien,1
d évaluation en vigueur dan» la municipalité, depuis au moins douze mois avant le 1er Saint-Laurent 3/9, P.Q.i
septembre de l'année où se tient l'élection, comme propriétaires ou locataires d'un im-j SAINT-LAUREN T, 
meuble imposable ou comme locataires d'un magasin, d'un comptoir, d'une boutique. Le 17 septembre 1970.
c'un bureau ou d'une place d'affaires, pourvu au'elles aient payé leurs taxes ou rede-!-------------------------------------------------------------------------- i
avances municipales oxgibles au 31 décembre précèdent; elles volent par l'entremise 
d'un représentant autorisé à cet effet par une résolution du conseil d'administration! 
dont copie doit être déposée au bureau du greffier de la municipalité entre la date de la j 
publication de l'avis de l'élection et le 8 octobre suivant. Ce représentant doit, au mo­
ment de voter, être majeur, posséder la citoyenneté canadienne et être employé, admi-, 
nisîrateur ou membre de la corporation, société commerciale ou association au nom de 
laquelle il vote.

ni neuf cent soixante-dix.
Adrien LIMOGES#

Président d'élection.

MINISTERE DES TRAVAUX 
PUBLICS DU CANADA

SOUMISSIONS
Donné a Saint-Laurent, ce lûème, jour de septembre r

DES SOUMISSIONS CACHETEES, adrc.s-j 
1 sées au Gerant, Services Administratifs,', 
Ministère des Travaux Publics au Canada/ 
1631 avenue De Lorimicr, Montréal 133, J 

~ j P.Q. et portant la mention:
"SOUMISSION POUR INSTALLATION 
DE BRULEURS, RESERVOIR : 
D'HUILE ET. MODIFICATIONS A LA ; 
SOUTE A CHARBON — SUCCURSALE I 
POSTALE "B" MONTREAL, P.Q." 

seront reçues jusqu'à trois heure-, de !'a-j 
près-midi (heure avancée de l'est). mer-| 

. credi le 30 no'vembre *970.
On peut prendre connaissance des pians,* 

devis et formules de soumiisicn. ou se les [ 
.r? , c se'** apoe-ée > PROPRIETAIRE. Procurer au Ministère des Travaux Pjo'ics!

■ - tiSfiWifcc recevra de tout PROMOTEUR quali-1 5“ Canada. Bureau des Soumissions \î79-\ 
-es au V--.bet . des propositions pour la construction fop avenue De Lorimicr, Montréal ;

-oc nue. su'le terrain et portant les numè-:J' K u’ 
e r*'* • ri-A-i. le tout conformément au dos- On ne tiendra compte que des soumis­

sions qui seront presentees sur les formules' 
imprimées foucoics par le Ministère ct fai

MUNICIPALITE DE SAINTE-ANNE-DES-MONTS
SOCIETE D'HABITATION DU QUEBEC 

AVIS D'APPEL D'OFFRES 
PROPOSITIONS DE DEVELOPPEMENT 

LOGEMENT A LOYER MODIQUE

Echange de vues

Le premier ministre du Qué­
bec, M. Robert Bourassa. a 
appuyé en principe les gran­
des lignes du document de M. 
Robarts, d’a p r è s les propos 
qu'il a tenus devant les journa­
listes à sa sortie de la salle de 
conférence.

M. Robarts a préconisé une 
série d'échanges de vues entre 
le fédéral et les provinces afin 
d'en arriver éventuellement à 
une entente écrite.

“L'aboutissement de ces né­
gociations devrait être la con­
clusion d’une entente officielle 
entre deux ou plusieurs gou­
vernements.'’

“Ces ententes é c r i i e s au­
raient l’avantage de prévenir 
toute incompréhension ulté­
rieure entre les g o u v e r n e- 
ments en cause”, a poursuivi 
le premier ministre ontarien.

Ce dernier a proposé égale­
ment la formation d’un comité 
ad hoc composé d’un haut re­
présentant de choque province 
canadienne et de chaque Etat 
des Etats-Unis ainsi que d’un 
représentant de c h a c u n des 
gouvernements fédéraux.

Ce groupe de travail rempli- j 
rait bénévolement et dans un 
esprit de coopération les tâ­
ches de protéger l’environne­
ment jusqu’à ce que la Com­
mission mixte internationale 
prenne la relève.

Les grands lacs

La proposition de M. Ro- 
b a r t s concerne particulière­
ment la région des Grands 
Lacs “où la pollution est si 
grave que les provinces et les 
Etats limitrophes souhaitent 
voir le gouvernement fédérai 
renforcer son autorité et amé­
liorer les conditions de l’envi­
ronnement dans le bassin des 
Grands Lacs”.

Cette analy se des problèmes 
de la pollution laisse entrevoir 
le besoin d’étudier un certain 
nombre de mécanismes pour 
en arriver au degré de sou­
plesse requis, et pour garantir 
la création e* la continuité de 
programmes efficaces d’envi­
ronnement, selon M. Robarts.

Ces mécanismes sont, par 
ordre d'importance, d’abord 
les ententes intergouver- 
nementaies, la délégation lé­
gislative ou administrative et 
la primauté de certains domai­
nes où les deux niveaux de 
gouvernement exercent une 
compétence égale.

tembre 1970 à l’Age de 70 ans, est décédé 
M. Ovila Alarif. époux de Anne-Marie 
Dufour, demeurant 1866 Plessis. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant. 
Le. convoi funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Liée.
1385. rue Ontario est 

à 8 h. 45, pour se rendre à l’église Sacré- 
. Coeur, ou le service sera célébré à 9 h. 

et de là au cimetière de Côte des Neigs 
Heu de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invitation.

ALLEN (Léonard Martin) — A Chambly, le
15 septembre 1970 à l'àge de 70 ans est 
décédé M. Léonard Martin Allen, époux 
de Alice Tobin; demeurant 915 rue St 
Jean. Chambly. Les funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Yvon Desnoyers.
20, rue Des Carrières, Chambly. 

pour se rendre à l'église St-Stephen's, où 
le service sera célébré à 11 h., et de IA au 
cimetière du même endroit, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre Invitation. Prière de 
ne pas envoyer de fleurs; dons au Memo­
rial Founds de l'église St-Stephen's, se­
raient appréciés.

AYOTTE (Bernadette) — A Montréal, le
16 septembre 1970, à l'âge de 71 ans, 
êst décédée Bernadette Gélinas, épou- 
'se de feu Eugène Ayotte, mère de 
Bernard, Robert et Louise (Mme C. 
Kingsley); elle laisse 2 frères, 3 soeurs, 
plusieurs cousins ct cousines : entre- 
autres M. et Mme Laurent Boisvert, 
de Montréal. Les funérailles auropt 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons

J. S. Vallée Liée,
2548, rue Beaubien est, 

à 8 h. 45, pour se rendre j l’église 
St-Marc, où le service sera célébré 
à 9 h., et de là au cimetière de l'Est, 
lieu de la sépplture Parents" et amis 
sont priés d'y assister sans autre in\ 
vitation.

BE LA IR (Joseph) — A Ville de Laval, le 
16 septembre 1970 à l'àge de 76 ans est 
décédé M. Joseph Bélaîr, époux de feu 
Rose-Emma Gravel; demeurant 133 
bout. Labelle, Ste-Rose. Les funérailles 
auront lieu vendredi le 18 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

J. M. D. Cyr Inc.,
167, boul. Ste-Rose.

à 10 h. 45 pour se rendre à l'église parois­
siale de Ste-Rose, où le service sera célé­
bré à 11 h., et de là au cimetière du 
même endroit, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

GER (Claude)—A Montréal, le 16 
mbre 1970 à l'âge de 44 ans, est dé- 
M. Claude Bélanger, employé à 

l'Hydro Québec; demeurant rue Mar­
quette. Il laisse dans le deuil, ses 3 fils 
Pierre, Robert et Jacques. Les funérail­
les auront lieu samedi le 19 courant. Le 

convoi funèbre partira des salons
J.-Paul Marchand 

4228, rue Papineau,
pour se rendre à l'église Imm.iculèe-Con- 
ception, où le service sera célébré à 9 h., 
et de là au cimetière de Côte-des-Neiges, 
lieu de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre Invitation.

BELLEMARE (Jean-Jacques) — A Pointe 
St-Charles, le 16 septembre 1970, à l’àge 
de 39 ans, est décédé M. Jzd't Jacques 
Bellemare, fils de Lucien Belljmaro et de 
Thérèse Barry; demeurant 2405 rue 
Rushbrooke. Il laisse ses soeurs: Mme 
Jean Durocher (Huguette), Mme Jean- 
Paul Sylvain (Pierrette). Les funérailles 
auront lieu samedi le 19 courant. Le con­
voi funèbre partira de la résidence 
funéraire

L. Thériault I ic.,
1270, rue Laprairie,

à 9 h. 45, pour se rendre à l'église Sî- 
Jean, où le service sera cé'ébre o 10 h., et 
de là au cimetière de Côte-dus-Noints, 
lieu de la sépulture. Parents et ami > sont 
priés d'y assister sans autre invitation.

bre 1970 est décédé M. Idorlc Bols, époux 
de feu Gracia Bourgault. de 4143 Lafon­
taine. Les funérailles auront liau samedi 
le 19 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

Patrick Provencher The.
4240, rue Adam,

pour se rendre à l église St-Nom-de-Jé-j 
sus, ou le service sera célébré à 9h00 et 
de là au cimetière de l'Est, lieu de la sé 
pulture. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

BOUCHARD (Aurtle) — A Montréal. I« 16 
septembre 1970, à l'âge de 67 ans, est dé­
cédé M. Aurèle Bouchard, époux de 
Gertrude Paré; demeurant rue Par­
venais. Il laisse dans le deuil, sas 
enfants ; Réal et son épouse Réjeanne 
Lemay, Jacqueline (Mme Denis Pois­
sant), Réjeanne (Mme Fernand Mar- 
coux), Laurette (Mme Lucien Guay), 
Monique (Mme Oscar Gaulin). et plu­
sieurs petits-enfants. Les funérailles 
auront heu vendredi le 18 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Société Coopérative de 
Frais Funéraires,

4848, rue Papineau,
à 10 h. 45, pour se rendre à l'égliso St- 
Pierre-Claver, où le service sera célébré 
Alt h., et de là au cimetière de l'Est, lieu 
de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invitation.

BROWN (Alfred) — A l'hôpital No­
tre-Dame-de-la-Merci, le 1S septem­
bre 1970. à l'âge de 76 ans, est dé­
cédé Alfred Brown, époux de feu 
Marllda Riffon, frère de Georges. Les 
funérailles auront lieu vendredi le 18 
courant. Le convoi funèbre partira dos 
salons

J. R. Deslauriers Ltée.
5503, boul. Gouin ouest, Cartierville 
pour se rendre à l'église Notre-Dam-v 
des-Anges, ou le service sera célé­
bré à 2 h, et de là au cimetière de 
Côte-des-Neiges, lieu de la sépulture 

. Parents et amis sont priés d'y assis­
ter san* autre Invitation

GRAVING (Giuseppe) — A Montréal 
septembre 1970, A l'âge de 63 an . t ex­
cédé Giuseppe Gravtno. époux dn F'mi 
nia Macchiagodeha, père Ce Mme Don to 
lacampo, (Maria), Michel, Nicola, C'a 
cinto. Les funérailles auront lieu samedi 
le 19 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

ôranato Enrg.,
292, rue Jean-Telon Est. 

pour se rendre è l'église Notre-Dame de 
la Défense, ou le service sera célébré à 
9h00, et de là au cimetière de Côte ces- 
Neiges, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans autre in­
vitation.

GUITARD (Antonio) — A Montreal, le 16 
septembre 19/0, à l'âge de 74 ars. est dé­
cédé M. Antonio Gultard, epoux en les 
noces de feu Imelda L'Archevêque, et en 
2es noces de Juliette Savard. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons 

A. Savaria Ltée,
340. rue Jarry est,

à 9 h. 50 pour se rendre à l'église S.-Vin 
cent-Ferrier, où le service sera célébré à 
10 h., et de là au cimetière do l'Est, lieu 
de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre Invitation.

JOHNSON (Charles-F.-O.) ''Frank" — A 
l'Hôpital Ste-Mary's, le 16 septembre 1970 
est décédé Frank Johnson, époux de Fer­
nande R. E. Roussoux. frère de Violette 
J. G., et Vance. Les funérailles auront 
lieu vendredi le 18 courant à 1 h. à la 
maison funéraire

Wray-Walfon-Wray,
1234, rue ôe la Montagne.

Faire des dons aux oeuvres de Charité de 
votre choix seraient appréciés.

Montrca

epou
arry 

Mme 
Mme

le 15 PAIEMENT (Albert)
septembre 1970 A I àn» 
cède, M. Albert Paierr 
Beauchamp, demeur, 
quartier St Michel.
Beauchamp 
Tremblay (Nicole)yf
Liette Blain. et J«y(h-Lu<. Les funérailles » 
auront lieu vendredi ’c la courant. Li^ 
convoi funèbre partira des salons 

UrpellBourgie Ltée 
745 est \f ue Crémazie 

à 8 h. 45 peur se rendre à l église St Da- 
mase ou le service sera célébré à 9h. re 
de là au cimetière de St-V*ncent-de-Paul, 
lieu de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre Invitation.

BRUNET (Raoul) — A St-CIct, le 14 
septembre 1970, A l'âge de 76 ans, 
est décédé M. Raoul Brunet, époux 
de Yvonne Pharand. Les funérailles 
auront lieu vendredi, le 18 courant. 
Le convoi furfèbre partira des salons 

F. Pilon et Fils,
A St-Clet,

pour se rendre A l'église paroissiale, 
où le service sera célébré A 10 h., 
et de IA au cimetière du même en­
droit.

CASGRAIN (Ernestine) —A Longueuil, le 
14 septembre 1970 A l'âge de 80 ans est 
décédée Ernestine Martel épouse de feu 
Arthur Casgrain, demeurant au 446 Che­
min Chambly, Longueuil, mère de Lau­
rent (époux de Fernande Gaboury), 
Laure (épouse de Hubert Léveillée), Ré- 
jane. Un petit tils Pierre Casgrain. Les 
funérailles auront lieu vendredi le 18-9-70 
courant. Le convoi funèbre partira de la
résidence funéraire ....................

Ed. Darche fi. Ris Inc.
86 ouest, rue St-Charles, Longueuil 
A 8 h. 45 pour se rendre à l'église St-Pier­
re-Apôtre où le service sera célébré A 9 h. 
a.m. et de là au cimetière de St-Paul 
d’Abbotsford, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

CECONNINCK (Laura) — A Montréal, le 
16 septembre 1970 à l'âge de 46 ans, est 
décédée Mme Marcel Ceconnlnck, née 
Laura Dupuis, demeurant 9905, 54e ave, 
Rivière-des-Prairies. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons

Alfred Dallalre Inc.,
8671, boul. Rivière-des-Prairies, 

pour se rendre à l'église St-Joseph, où le

LACOURSE (Florestine Phaneuf) — A
Ville d'Anjou, le 15 sepfemore ’970, à 
l’àge de 66 ans. est décédée Mme Adrien 
Lacourse. née Florestine Phaneuf, mère 
de M. et Mme Léo Lacourse (Lise Fo­
rest), et de Claude. Les funérailles niiu>nt 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira de la résidence funéraire 

Magnus Poirier Inc..
7100, boul. Joseph Renaud,

Ville d'Anjou.
à 9 h. 45 pour se rendre à l'église Notre- 
Dame Anjou, ou le service sera ceiéhro à 
10 h., et de là au cimetière de Côte des- 
Neiges, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister san* autr » In­
vitation.

LAMARCHE (Jean-Maurice) — A Sfe-An- 
ne-de-Bellevue, le 15 septembre 1970 à 
l'àge de 26 ans, est décédé accidentelle- 
merit Jean-Maurice Lamarche, époux de 
Céline Legault, demeurant 5. rue Car­
rière, Pointe du Moulin (Ile Perrot), fils 
de M. et Mme Gérard Lamarche, frère 
de Benoit et Pierre Lamarche. Les funé­
railles auront lieu vendredi le 18 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons

J. S. Vallée Ltée.
107, rue Ste-Anne

A 2 h pour se rendre à l'église de Stc-An-; 
ne-de-Bellevue, où le service sera célébré! 
à 2 h 30 et _de là au cimetière de Ste-An-1 
ne-de-Bellevue, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

PELLETIER PEPIN (Lilianne) — A Mont­
réal, le 15 septembre 1970. à l'àge de 52 
ans, est décédée Mme Lllianre Pépin- 
Pelletier, employée des Brasseries Ca­
nadiennes, ,éftouse de Roger Pelletier, 
employé au Canadien Pacifique R. 
Elle laisse dans le deuil ses soeurs : 
Fernande. Mme Aime Laiure. une 
belle-soeur, Mme Maurice Lemay 
(Thérèse). Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Roland Bisson Enrg .
1415. rue Fleury est,

a 11 h. 15 pour se rendre a l'oglisc l>t'-- 
Martyrs-Canadiens, où le service sera cé­
lébré à il h. 30, et de là «îu clme’ierc de 
l'Est, lieu de la sépulture. Parents rf 
amis sont priés d’y assister sans autre in­
vitation.

PERRAS (Fabien-P.) — A Montreal.
15 septembre 1970. A l'àoe de 69 an«.. 
est décédé M. Fabicn-P. Perras. époux 
de feu Evelyn Lefebvre, pere do Jean- 
P-, époux d'Andrée Vincttc, Mme Gilles 
Durocher (Pauline), Marcel, epoux 
d'Ursula Oidcs, Bernard, cooux de 
Kathryn A. Trepak. Les funérailles au­
ront lieu jeudi le 17 courant. Le convoi 
funèbre partira des salon.

J. S. Vallée Ltee.
1111. rue Laurier, ouest. Outremont 

à I h. 30, pour se rendre à l'«q >'./• 
St Viatcur, eu le i^rv i c o scrj célébré 
a 2 h p m , ct de la au cimct'érr 
de l'Est, lieu de i-i sepulture. Parent*, 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation

RAVARY (Simonne) — Subitement à Co­
teau Landing, te 14 septembre 1970 a 
l'àge de 57 ans est dccédée Simonne Wi­
lier, épouse do Avila Ravary, ex-opicier 
de la rue Christophe-ColombA Montreal» 
demeurant 235 rue Principale à Coteau 
Landing. Les funérailles auront lieu jeudi 
le 17 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

J. E. Ménard et Fils, 
à Coteau Landing,

pour se rendre à l'église paroissiale ou In 
service sera célébré à 3 h ct de la au ci­
metière de Rivière Beaudctte, lieu do la 
sépulture. Parents ct amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

le cas échéant, de l'adjudication, tes en conformité des conditions qui y “.ont
(Stipulées.

On n'acceptera pas nécessairement n* la

MAURICE J. VAIVF.
Gerant.

Services Administratif;.1

La mun ; pa* de STE 
*ur invitation de la Scoeîe c heo 
he. ayant sa principale place s a“ 
d'approximativement 35
ros de cadastres Partie. 22-’. p** 
s-er de demande de propos * c-s

Les formalités de la de.mar>ce. c
et de l'execution du convat. son» cc-> e-»ab:-es oans les reglements et procédures de la 
SOCIETE D’HABITATION DU QUEBEC

Ce projet s'inscrit dans ic cacre ce i entente Canaca-Quc-oec concernant "le plan cfe plus basse, ni aucune des soumissions, 
ceveioopement de l’est du Quebec".

Ces propositions comprendront nécessairement des soumissions cachetées et adres­
sées au PROPRIETAIRE et toute les pieces connexes exigées dans le dossier de de­
mande de prcocsifons ainsi que touî autre document que le PROMOTEUR jugera neces­
saire de soumettre.

Les propositions devront être nécessairement remises de mam en mam en trois 
exemplaires a M. REGIS GARON, rpofesseur. Bureau Municipal, Ste-Anne-des-Monts, 
avant 20 heures, le 14 octobre 1970. Lesdites propositions seront ouvertes au Palais de 
Justice, en public, immédiatement apres l'heure de fermeture, lors d'une assemblée 
spéciale Ou PROPRIETAIRE à laquelle assistera un représentant de la S.H.Q.

Les PROMOTEURS-SOUMISSIONNAIRES, on s'adressant au PROPRIETAIRE, au* 
soins de M. Regis Garon, Bureau Municipal. Ste-Anne-des-Monts. sur paiement, non 
remboursable, en argent comptant ou sous forme de chèque visé a l'ordre du PRO- 
PRIETAIRE. d'un montant égal à autant de fois S25 qu'il sera demande d'exemplaires, 
ro’jrronf obtenir à compter de ce jour, le dossier de demande de propositions.

Les PROMOTEURS-SOUMISSIONNAIRES pourront consulter qratujteçnenî, sur 
d ace. le dossier de demande de propositions de développement, en s'adressait à la So-
c été d'habitation du Quebec, a ses bureaux situés respectivement a Québec ct Mont- CAMIONS SERVANT AU DENEIGE-j

MENT DES RUES DURANT IA SAISON
La soumission de enaquo PROMOTEUR-SOUMISSIONNAIRE devra nécessaire- HIVERNALE 1970 71

ment être accompagnée d'une garantie de soumission, soit sous forme d'un chèque visé mven mu -x/u-/ .
rtùr one banque a charte canadienne ou une caisse populaire à l'ordre du PROPRIE- Les propriétaires de camions deoirant of- 
TAIRE soif sous forme d'un cautionnement de soumission émis par une compagnie au- frir leurs véhicules en location à la Ville de'
” ' sée a se porter caution judiciaire, au nom du PROMOTEUR et pour le bénéfice du Saint-Laurent, pour le transport ce 'a, ’ '
PROPRIETAIRE, l'un ou l autre au montant de 54,500 valable pour une période de 90 neige, sont invités à soumettre par écrit! r
ic-urs à compter Ce la date d'ouverture des propositions. dans le plus bref délai possible, les ronsei- CANADA,

La garantie de soumission devra être accompagnée d'une lettre d'intention émise gnements ci-dessous au Bureau de l'Ingé-j Province de Québec 
nar une compagnie autorisée a se porter caution judiciaire, au nom du PROMOTEUR et nieur de la Ville. 777 Boulevard Laurentien, o;strict de Montréal, 
pour le bénéfice du PROPRIETAIRE, s'engageant à fournir, le cas échéant, une garan-l^ain,"Laurcnî 379' ^uc- No 15850

1—Nom, adresse et numéro do téléphoné] 
du propriétaire

BERNARDIN (Joseph A.) — Subite­
ment a Montréal, le 15 septembre;
1970, a l'âge de 6V ans, est décédé)
M. Joseph A. Bernardin, fils*de feu;
Joseph Stanislas Bernardin et de, 
feu Bernadette Dufresne, trèrr oe Mau­
rice Jean-Louis. Mme Roland Lcoaçel 
(Margo). Les funérailles auront lieu sa-j 
medi le )9 courant. Le convoi funè.rc 
partira des salons

Urgel Bourgie Liée, 
angle Boul. Décarie ct 

Ave. Notre-Dame-de-Grice, 
à 9h30, pour se rendre à l'église St-Ger- 
main d'Outremont, où le servie? set a cé­
lébré à lOhOO, et de là au cimetière oc Cô- 
te-dcs-Nciges, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assioTor sans) DOSTIE

CORDEAU (Adrien) — A Montréal, le 151 
septembre 1970 à l'àge de 6-t ans est dé-j 
cédé M. Adrien Cordeau, epoux de Clara 
Bonin; demeurant 11,143 l'Archevêque,! 
Morffréal-Nord. Les funérailles auront) 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi fune-i 
bre partira des salons

Giroux 8. Fils Inc.. ■
11130, boul. Pie-IX, Montreal-Nord. j 

à 9 h. 45 pour se rendre à l'église St-Vin-' 
cenf-Marie-Strambi, où le service sera 
célébré à 10 h., et de là au cimetière de| 
l'Est, lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans autre in­
vitation.

autre invitation. S.V P. pas de fleurs, 
dons à une oeuvre de votre choix! 
seraient appréciés.

BISSONNETTE (Alain) — Accidentelle­
ment, à Montréal, le 14 septembre 1970 à 
l'àge de 5 ans, est décédé Alain Bisson- 
nette, fils de Réjean Bissonnette et de Lu­
cille Descotes; demeurant 8991 - 14e ave 
St-Michel-Nord. La cérémonie des anges 
aura lieu vendredi le 18 courant. Le con­
voi funèbre partirades salons 

Giroux & Fils Inc.
8880, boul. St-Michel, 

à 1 h. 45 pour se rendre à l'église-Ste-Lu-

St-Joseph d'Alma, le 15 septembre 1970 à 
l'âge de 79 ans est décédé M. Louis-Sta­
nislas Dosfie, industriel bien connu d'Ar- 
vida, président-fondateur de Scrv-O-Aàat 
Inc. ainsi que la Pâtisserie Vaudreuil. La 
dépouille mortelle repose présentement 
aux salons: Nault et Girard, 223 rue La- 
Salle, Arvida, jusqu’à mercredi soir, où 
un libéra sera célébré à 8 h. 30 en l'église 
St-Jacques d'A r v i d a. Sera réexposée, 
jeudi, aux salons: Edgar Mercier, à Sîe- 
Mario de Bcauce. Les funérailles auront 
heu vendredi le 18 courant à 9 h. 30 en l'e- 
giise Ste-Marie de Bcauce. Inhumation au 
cimetière paroissial.

cic, où la cérémonie sera célébrée à 2 h 
et de là au cimetière de l'Est, lieu de la DROLET (Alice) — A Montréal, le 15 sep- 
sépulture. Parents et amis sont priés d'y ( tembre 1970. a l'àge de 48 ans, est décé-
assister sans autre invitation.

Rémi Paul: Bourassa 
n'a rien gagné

LAUZON (Adrien) — A Montreal, le 15 sep. 
tembre 1970 à l'àge de 62 ans est décédé 
M. Adrien Lauzon, époux de Rolande Vil 
lemaire, demeurant rue Maquette, il 
laisse dans le deuil outre son épouse sa 
fille Ginette. Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

J. Paul Marchand 
4228, rue Papineau

pour se rendre à l'église lmmacu!ée-Con- 
ception, où le service sera célébré à lOhOO 
et de là au cimetière de Côte-des-Neiges. 
lieu de la sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre invitation.

service sera célébré à 9 h., et de là au cl- 
metière de l'Est, lieu de la sépulture. Pa-I LEDUC (Annette) — A Montréal, le 15 sep- 
rents et amis sont priés d'y assister sans, tembre 1970, est décédée Mme veuve 
autre invitation. . Tancrède Leduc, née Annette RePs-ud,

- -— ! mère de Jean et son épouse, Mar­
celle Brunet de Cowansville, Fernan­
de. épouse de Louis-Philippe Lan­
glois de Mont St-Hilairc et d'Hélè-io 
de Montréal. Les funérailles auront heu 
vendredi le 18 courant. Le convoi tunctre 
partira des salons

Urgel Bourgie Liée, 
angle Boul. Décarie c» 
Notre-Dame-de-Gr.ice, 

à T’hlS. pour se rendre a l'église Notre- 
Dame-de-Grâce. où le service sera célé­
bré à 2h30, et de là au cimetière de Côte- 
des-Neiges. lieu de la sépulture. Parents’ 
r* amis sont priés d'y assister sans autre- 
li .tation.

LEGAULT (Adolphe) — A Montreal, le 15 
I septembre 1970 à l'âge de 72 ans est dé-; 

cédé M. Adolphe Legault, époux de feu t 
Irène Raymond, demeurant 30. Prieur 
ouest. Les funérailles auront lieu ven­
dredi le 18 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée.
745, rue Crémazie est 

à 9 h 45 pour se rendre à l'église Sts-Mar- 
tyrs-Canadicns, où le service sera cclébrt*; 
à 10 h et de là au cimetière de Ste-Annc- 
de-Believue, lieu de la sépulture. Parentsj 
et amis sont priés d'y assister sans autre 
invitation.

LEVITAN (Bernard) — Subitement, à 
Montréal, le 15 septembre 1970, est J 
décédé Bernard Levitan, epoux de 
Rita Gentmantel, père de Robert- 
Louis, fils de Ray Levitan ct de fou. 
Louis Levitan, frère de Rudolph et’ 
Mme Harold Bilfield (Sylvia), de \7a-i 
tertown, N. Y. Les funérailles auront) 
lieu jeudi le 17 courant en la chapcilej

(Louis-Stanislas) — A l'Hôpital

des

VILLE DE SAINT-LAURENT
SERVICE GENIE ET TRAVAUX PUBLICS

QUEBEC - M. Rémi Paul, 
leader parlementaire de l’U- 
nioa nationale, a accusé, hier, 
le premier ministre Robert 
Bourassa d’avoir mis en dan­
ger, par son' attitude à la der­
nière conférence fédérale-pro- 
vinciale, l’avenir constitution­
nel du Québec,

M. Paul a accusé en particu-

- d'exécution et une garantie du paiement de la main-d'oeuvre et des matériaux, cha-l 
cune représenlant 50 pour cent du montant du contrat.

Le PROPRIETAIRE re considérera que les propositions qui respecteront les 
conditions prevues dans le dossier de demande de propositions.

Le PROPRIETAIRE ne s'engage pas à accepter la proposition offrant la plus basse 
soumission, ni aucune des propositions reçues et le PROMOTEUR soumissionnaire ne 
pourra prétendre aucune indemnité, ni contester, pour quelque motif oue ce soit, le 
choix du PROPRIETAIRE. De plus, les propositions seront jugées au mérite suivant les 
critères décrits au dossier de la demande de propositions conformement aux procedures 
et regies établies par la Société d'habitation du Québec.
VILLE STE-ANNE - DES-MONTS.
Mme CECILE LEPAGE

LE 16 SEPTEMBRE 1970

LA RÉGIE 
DE LA PLACE 
DES ARTS

DEMANDE 
DE SOUMISSIONS

De* soumission* scellées sont demandée» 
fies Arts pour la fourniture de l'HUILE DE 

Les entrepreneurs Intéresses pourront 
la préparation de leur soumission a

vendredi entre Q heures du

par la Régie de la Place
CHAUFFAGE

obtenir lei formules nécessaires 
Place des Amv 175 ouest, rue

5»c-Catherine du lundi 
de l'aprcs-midt.

Les soumissions devront être reçues par le chrccteur général, Réqte de 
U Place de* Ar*s, 175 oues*. rue Ste-Catherme, le 30 septembre 1970.

Les «oumissions seront ouvertes par le directeur général, Régie de la 
Place des Arts, a 15 heures le 30 septembre 1970..

la Regie de la Place des Arts ne s'enaaqe à accepter ni la plus basse, 
ni aucune des soumissions reçue»

GERARD LAMARCHE, 
Directeur général

5 heures

2—Nombre de cornions d spcnibles ainsi1 
que la marque, l'année et le nombre! 
de roues de chaque camion.
Les propriétaires seront convoqués 
par ta suite pour l'enregistrement de 
leurs véhicules.
La distance moyenne a parcourir jus­
qu'aux dépotoirs a neige de la Ville 
n'cxcedera pas un mille.
Le prix - unitaire paye aux camion­
neurs sera S0.0065 le pied cube. 
Les premiers qui répondront j cot avi: 
seront les premiers convoqué» pour 
l’enregistrement des véhicules.

YVON GARIEPY, tnq. Gèl ant
777, Boulevard Laurentien, 
Saint-Laurent 379, P. Que 

SAINT-LAURENT,
Le 17 septen ure 1970.

COUR SUPERIEURE

DAME IVY MONCRIEFF,
requérante,

vs
EDWARD AAONCRIEFF.
GARFrELD MONCRIEFF, 
GORDON MONCRIEFF. 
GERTRUDE MONCRIEFF,
DAME VIOLET MONCRIEFF.

intimés.
AVIS AUX INTIMES

\ " ' -----

LA COMMISSION SCOLAIRE 

REGIONALE DES BOIS-FRANCS consequence.

Veuillez prendre avis qu'ure requête 
pour désigner un exécuteur testamentaire 
pour régler la succession de Dame Flo­
rence Moncricff, veuve de feu Eugene 
Hauptmann, sera présentée â la division 

: des Procédures de la Cour supérieure, salle 
• 31, Palais de Justice, 155 est, rue Notre- 
loamc, Montréal, le 30e jour d'octobre 1970 
i à 10 h. Vous devrez donc vous comporter en-

APPEL D'OFFRES No 106
A Montreal, le 10 septembre 1°70 
Pour la requérante, les procureurs 
PAQUIN fi. STEEVES

LIQUIDATION
Bancs en fibre de verre ou en érable, 
pour salles de quilles, renvois de 
boules neufs et usagés et plusieurs 
autres articles d'équipement de piste 
de quilles. Vente au plus offrant.

general recreation sports ltd.

1, rue Corbeil, Pont-Viau, Lavol — 381-5680

COUR SUPERIEURE
WILLIAM THOMAS O'GRADY autrefois 

du 12.087 Marsan dans les cité et district de 
! Montréal, et maintenant de lieux inconnus 

> Demandeur

La Commission Scolaire Régionale des,
Bois-Francs reccvr.i jusqu a c-r.q heures ------ . . . -------
p.m. (heure normale de l'est’-.le 7 oc’obr»- 
1970 des offres sous enveloppes scellées CANADA
pour la fourniture d'éauipem.riit d'aiustarc minncr
mécanique projet No 106. PROVINCE DE QUEBEC

Chaque souraissionname remettra son DISTRICT DE MONTREAL 
offre sur le "Bordereau de soumission" u <47.3^0 
préparé A cette fin par 'a Commission Sro 
laire auquel il joindra un orn de qarantie 
ou un chèque de qarantie équivalant à au 
moins 5':o du MONTANT TOTAL DE SON 
OFFRE. Ce chèque visé sera fid à l’ordre 
de la Commission Scolaire, ct tir j sur un<
Banque Canadienne ou une Caisse Popu­
laire Desjardins. L'offre sera-omise dans

! CANAMERICAN AUTO LEASE AND 
Francs 'S a R c 0 i 0 n a I o des Bois-,RgNTAL LIMITED, corps politique dû- 

, ' . . . ment ‘incorporé selon la loi, ayant saLes soumissionnaires. pou'ro.i, se procu-l inci , P|acc a.a)faires j, Toronta,
rec plans, devis, cahiers de enarges el dans ^ Pr0pv,„cc dc rontarlo. cl ayant, 
autres documents à compter de ce leur b che, pour )a province de
auprès du Directeur de l'6qu,cernent de Qu6bec, au 1017 Carre Dominion. Cité et; 
a Commission Scolaire. Monsieur Jean dislrict de Montréal.
Lemay, chambre no. 528. de lEdificc Défenderesse
Campus des Etudiants. 451 Notre-Dame A„n0c «r . *
est. Victoriaville. PAR ORDRE DE LA COUR

Les soumissionnaires sont invités à l'ou- £.Y.!,S A:„^ J •
verturc des offres cn public, rçui aura lieu à’w,l,,am Thomas O Grady, demandeur ( 
8 tires (heure normale de l'est), le 13 ccto-’ PRENEZ AVIS qu'une Requête pour ces-, 
bre 1970, a Victoriaville. ser d'occuper, sera présentée pour adiudi-

cation sur icelle devant cette Honorable 
La Commission Scolaire n« s'engage a Cour Supérieure, d i v i s i o n de Pratique, 

accepter ni la plus basse, ni aucune des chambre 31, le 19icme jour d'Octobre 1970 à 
offres reçues et ouvertes; elle se réserve 10:C0 heures dc l'avant-midi, eu aussitôt 
egalement le droit d'accepter toute soù- Que conseil pourra être entendu. Veuillez 
mission en tout ou en partie. ’agir en conséquence.

Une copie de ladite Requête. Affidavit et 
15 septembre Avis a été laissée au greffe de la Cour Su­

périeure a votre intention.
Montreal, ce 14 septembre 1970.

MARIUS D'AMOURS, P C SM.. 
Mes BRAIS CAMPBELL PEPPER 
DURAND fi. LAFFOLEY, 
t Place Ville-Marie.
Montréal 113. QUE . 1

Donne 
1970.

Victoriaville

ROBERT CLOUTIER. 
Secret aire-trésorier.

Commission Sco'a*re Regona * 
des Bois-Francs.
451 est. Notre-Dame. C.P. 40. 
Victoriaville. Que.

lier le premier ministre d’a­
voir brisé la continuité des 
vues québécoises exposées à 
Ottawa, vues axées sur les in­
térêts permanents du Québec.
“Cette continuité, a dit M. 

Paul, qui parlait au nom de son 
parti en l’absence de M. Jean- 
Jacques Bertrand, était notre 
principal atout dans les pour­
parlers constitutionnels. C e t 
atout, a-t-il ajouté, le gouver­
nement Bourassa vient de s'en 
départir, avec une candeur et 
une inconscience stupéfian­
tes.”

Aucune politique

M. Paul a déclaré qu'il com­
prenait beaucoup mieux main­
tenant ce que représente pour 
M. Bourassa ce fédéralisme 
“rentable” dont il parle tant 
mais qu'il ne définit jamais.
“Le premier ministre, a dit 

le leader parlementaire de 
l'UN, revient à Québec après 
trois jours de discussions à Ot­
tawa et tout ce qu’il rapporte 
de “rentable” ce sont les com­
pliments personnels du pre­
mier ministre Trudeau pour 
s’être bien conduit. Il n’a rien 
gagné pour le Québec et il n'a 
surtout rien obtenu en échange 
de toutes les concessions qu'il 
a faites.
“Le gouvernement Bourassa 

n'a jamais énoncé sa politique 
constitutionnelle pour la bonne 
raison qu’il n’en a pas ct n'en 
a jamais eu.
“Or, ajoute M. Paul, rien ne 

saurait être plus dangereux 
pour l'avenir du Québec et du 
Canada que cette absence de 
doctrine. Car, n'ayant pas de 
politique constitutionnelle, le 
gouverhemeht Bourassa fait, 
inconsciemment peut-être 
mais fatalement tout de 
même, la politique de ceux qui 
en ont une. la politique dc 
ceux qyj travaillent avec mé­
thode et opiniâtreté h tout uni­
formiser. à tout centraliser, à 
concentrer toujours p 1 u s de 
pouvoirs et de revenus fiscaux 
entre les mains du gouverne­
ment fédéral '.

déc Mme François Drolet, nee Alice Pois- 
I sant; demeurant rue Lç'Prieur, Mont­

réal. Les funérailles auront Tea vendredi 
le 18 courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

A. N. Osfiguy.
4-1. rue Chèvrcfils, St-Réinl, 

pour se rendre à l'église paroissiale dc 
St-Rcmi, où le service sera célébré A 10 

[ h., et de là au cimetière de St-Michel, de
Napiervilic, lieu de la sépulture. Parenls
et amis sont priés d'y assister sans autre ___

| invitation. Salons fermés de 5 j 7 heur es. LIPARTIT1 (Francesco) -
j le 15 septembre 1970. à

DUGRE (Oliva) — A Ville de Laval, le 15 
' septembre 1970, à l'âge dc 74 ans, est de- 
j cédé M. Oliva Dugré, énoux de Germaine 
• Auchu. demeurant 130 rue Filion, Ste- 
! Rose. Les funérailles auront lies/vendredi 
! le 18 courant. Le convoi funèbre partira 
I des salons

J.M.D. Cyr Inc.,
167. boul. Ste-Rose,

a l h. 45. pour se rendre à l'eglise parois- 
siale de Ste-Rose, où le service sera célc- 

i bre a 2 h., ct de là au cimetière du même 
j endroit, lieu dc la sépulture. Parents et 
j amis sont priés d'y assister sans autre in­

vitation.

salons
Paperman and Sons.

5605, chemin Cote-dçs-Nciges 
à 1 h, et 0e là au cimetière oc Ru'.-j 
sian Polish Hebrew Sicks Benefit As-i 
s oc iation (rue de la Savane) Shiva STEPHENSON

RICHARD. (Marguerite) A Montreal- 
Nord, le 15 septembre 1970, à l'àge di 
57 ans. es! décodée Mma Gtrard-P. 
Richard, née Marguerite Bourdon,TrlèVa 
de Pierre, Gilles. Jacques, Mme Roger 
Hcrvieux (Denise), Mme Robert Brière 
(Gisèle), Louise et Suzanne. Les funé­
railles auront lieu samedi le 19 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons

Urgel Bourgie Ltee,
745, rue Crémazie est, 

à 9 h. 15, pour *-e rendre à l'cgi so 
Ste-Coleîte, où le service sera célébré 

• à 9 h. 30, et de là au cimetière da 
Côte-des-Ne:ges, l'eu de ta sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

ROBERGE (Charles) — A Montreal. »« 
16 septembre 1970. à l’âge de 78 ans. 
est décédé M. Charles Roûerqe. epoux 
de teu Silima Dulude, demeurant à 
6878 rue Iberville. Il laisse dans te 
deuil. 5 enfants-: Jeannine. Yvette*. 
Berthe, Lucille, ct Claude, scs gen­
dres : M Gerard Matte. M. Lionel 
Lamothe. M. Char!cs-E. Lefebvre. M. 
Alphonse Lefebvre Vî sa bru : Pier­
rette Leduc. Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi fu­
nèbre partira des salons

Alfred D aü aire Inc..
3254. rue Bcllochasse. 
angle boul. St-Michel. 

à 10 h. 45. pour se rendre a l>qlis<» 
St-Marc, où le service sera cclcb'e 
à 11 h., et de là au cimetière d^* Cô*?* 
des-Neîges, Heu de la sepulture. Pa­
rents et amis sont pries d'y assister 
sans autre invitation.

ROCHON (Emile) — A Montreal, le 16 
septembre 1970. A "âge de 61 an», est 
décédé M. Emile Rochon, époux d’Eva 
Foucault, demeurant a 7609 St-André. 
Les funérailles auront lieu samedi le 19 
courant. Le convoi funebre partira des 
salons

Lorenzo Neveu.
7766. rue St-Huocrt, 

à 8 li 45. peur sc rendre à i Cdi«>* 
Nclrc-Dame-du-Rosüirc, ou le service 
sera célébré a 9 h . et de !a au cimi- 
tière de Côte-des-Nciges. üeu de la 
sépulture. Parents et antis sont pries 
d’y assister sans autre invitation.

ROUSSEAU (Wilfrid) — A Longuet* '. le 1* 
septembre 1970 à l'âge de 63 ans. 11 moi*, 
et 25 jours, est déCcdc M. Wilfrid Rous­
seau, epoux do Mar.e-Rose Auger, de­
meurant à 332 De. Provence. Longueuil. 
Les funérailles auront lieu samedi le 19 
courant. Le ccnvoi f one bre partira des 
salons

B. F rancoeur & r-;;*,
163 eues», rue St-Charles 

à 9h45 pour se rendre a l église St-Ge''' 
ges. où le service sera célèbre a lOhCO et 
de l«) au cimetière de Longueuil, lieu 
la sepulture. Parents et am'-s -.-ont pries 
d'y assister sans autre invitation.

l'âge de 69 
ans, est décédé M. Francesco Lipa.-1 
titi, époux de Maria Pietracupa; frère! 
de Giuseppe Lipartiti et de A^adalenai 
Magnoni. Les funérailles auront I icu • 
samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

Granato- Enrg.,
292, rue Jean-Talon est, 

pour se rendre à l'église dc la Peme- 
côte. rue Fabre, ou le servie? s-^rj 
célébré à 10 h., et dc là au cimetière 
Mont-Royal, lieu de la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

(Geurgcs) A Mom
real, le 14 septembre 1970, à l'àge dr 
71 ans, est décode M. Georges S'e- 
phenson, epoux d'Aurorc Valade, de­
meurant à 5353. Clark, fondateur l'~. 
Voix Laurer.:iennes dc Montreal inc .
teece ce ’.’me_Aurcle Trahan (Ro-c-
May). Mme Léo Ouval (Ida). M.m*» 
Jean-Marcel Trudeau (Patricia), c» 
Dcnat Stephenson, 1 beau-frère: A-i 
tôle Valade. Les funérailles eurent I eu 
vendredi te 18 courant. Le convoi »u- 
nebre partira des «alons

J. S. Value Ltee.
1111, rue Laurier ouest 

à 9 h 30 peur se rendre a I cq: ** 
St-Gcorqes, où le service sera Celebr­
is 10 h et de la au cimetière ce Ce:-' 
dcs-Nciges. lieu dc la sépulture. Pa­
rents et amis sont pries d'y assir-’cr 
sans autre invitation.

DUROCHER (jean-Maurice) — A Mont­
real, le 16 septembre 1970, à l'âge dc 55 
ans, est décédé M. Jcan-Mioric-ï Duro­
cher, epoux de Cécile Labrèchc; demeu­
rant à 4545 Boyer, il laisse dans le deuil 2 
filles: Nicole, Micheline (Mme P. C. Des­
rosiers). 2 fils: Jean-Luc» époux de Li­
sette Aude» et Eric. Les funérailles aj- 
ront lieu samedi le 19 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons

Société Coopérative de 
Frais Funéraires,

4S48, rue Papineau,
à 7 h. 45, pour se rendre à l'église 
Très St-Socremcnt, ou le service serai 
célébré à 8 h., et dc la au cimetière) 
de Côte-des-Nciges. lieu dc la sépul-’MASTROPAOLO

MARTINEAU (Arthur) — A Montreal, le 
16 septembre 1970, à l'âge de 69 ans, 
est décédé M. Arthur Martineau, Pis TETREAULT (Sylva H 
de feu Charles Martineau, et dc f’*u,
Délia Sévigny, demeurant à 1723 S’- 
Hubert, app. 4. Les funérailles auront i 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi i 
funèbre /partira des salons de la 1 

Société Coopérative dc Frais 
Funéraires,

302. rue Ste-Cathcrine est, 
à 11 h. 15, pour sc rendre a l'église i 
St-Jacques, où le service sera célébré; 
à 11 h. 30, cl dc là au cimetière dc 
Côte-des-Neiges, lieu de la sépulture.
Parents et amis sont priés d'y as 
sister sans autre invitation.

|

turc Parents ct amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

FORTIN (Ovila) — A Ville de Laval, le 
15 septembre 1970, à l'Age de 75 ans. 
est décédé M. Ovüa Fortin, (doux de 
feu Herméline Locas; demeurant 1245 
rue Des Patriotes, Stc-Rosc. Les funé­
railles auront Üeu samedi le 19 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons

J. M. D. Cyr Inc., ,
167, boul. Slc-Rosc, 

à 9 h. 45 pour se rendre à l'église parois­
siale de Stc-Rosc, où le service sera célé­
bré à 10 h., ct de là au cimetière du 
même endroit, lieu dc la sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y assister sans} 
autre invitation.

. ______ j

(Giuseppe) — A
réal, le 15 septembre 1970, A l’âge de 
71 ans, est décédé M. Giuseppe Ma-.- 
tropaolo, frère dc Mme veuve Lucie»-, 
ta Malara; beau-frère dc Mme veuve; 
Francesca Mastropaolo; oncle de John-; 
ny et Conny Mastropaolo, de Bruno, 
Claire. Florent, Mario ct Colette Ma-j 
lara. Les funérailles auront lieu same­
di le 19 courant. Le convoi funèbrc| 
partira des salons

Granato Enrg,.
292, rue Jean-Talon est. 

pour se rendre à l'église Nol»c-Dam**-| 
de-la-Défensc, où le service sera cclc-| 
bré, et de là au cimetière dc Cô*e*| 
des-Neiges, lieu de la sépulture. Pt-] 
rents et amis sont priés d'y assister) 
sans autre invitation.'

notaire) — A sa 
residence de Knowlton. le 15 septembre 
1970 à l'àge dc 73 ans est décède* subite­
ment le notaire Sylva H. Tcfroault, epruv 
de Pauline Contant. Il laisse, un fils: no 
taire Jean-Marie Tctrcault de Knowlton. 
et une vf il te : Sylvie cl son époux Robert 
Hetu dé Montreal. Les funérailles auront 
lieu vendredi le 18 courant. Le convoi tu- 
nebre partira de la résidence funéraire 

C. E. Wilson & Fils Ltee. 
dc Knowlton,

pour sc rendre à l'église St-Edouard d? 
Knowlton, ou le service sera célèbre a IJ 
h., et de là au cimetière du même en. 

droit.

THOMAS (Léo-Paul) — A Montreal, le u 
septembre 1970, à l'àge. de 6S ans, est dé­
cédé M. Léo-Paul Thomas, co^jx dc Lau- 
refte Morin, demeurant rue De Lrnau 
dierc. Pcrc de Marie-Paule, Mario, 
Christiane. Martine Le» funérailles 
auront üeu samedi le 1? courant. L'- 
convoi funèbre partira des salons 

Jos Luss;cr ct «-Vs 
4733. r ue Papineau. 4

à 10 h. 4j, pour se rendre «i l'o-glr.r 
St-Stanislas. ou le service itéra edebr** 
a 11 h . et de la ou cimetière de 
Côte-des-Nciges. lieu de la sépulture. 
Parents et omis x^nt priés d'y ossisjer 
sans autre invitation.

METCALF (Marie-Louise) — A Mont- TURGEON (M.aric-Louisc) — A Montreal.
GAGNER (Olympe) — A Montréal, le 161 

septembre 1970 à l'àge de 80 ans est déce-j 
dée Mme veuve Clodomir Gagner, née 
Olympe Picard, elle laisse ses enfants.)
Mme Emmanuel Villeneuve (Rita), Léo ) 
pold. Mme Jean-Baptiste S t -L a u r c n t 
(Marguerite), VAme John Mingo (Thé-| 
rèse), Mme Bernadette Beauchamp et;
Jean Gagner. Les funérailles auront lieu 
samedi le 19 courant. Le convoi funèbre 
partira dc la residence funéraire 

Magnus Poirier Inc..
6520. rue St-Denis.

à 8 h. 45, pour se rendre à l'église St-, 
Jean-de-la-Croix où le service sera celé-! 
bré à 9 h., ct dc là au cimeliôre de St-Sta-i 
h i s I a s, lieu de la sépulture. Parents et j McGEE

réal. le 16 septembre 1970. a l’àge d' 
79 ans 9 mois, est decoder Mari-ï-t 
Louise Labonté. épouse en lcrcs ne i 
ces de feu Edouard Landry, et en 2e:j 
noces d? c h a r I c s Metcalf, mere de) 
Yvette Landry) Les funérailles auront1 
lieu vendredi le 18 courant. Le con­
voi funèbre partira des salons.

Alfred Dallaire inc.,
2590. rue Rouen

à 8 h 45, pour sc rendre - o l’coTiO; 
St-Anselmc. où le service scr.i célé­
bré à 9 h et de là au cimetière do 
l'Est, lieu dc la sépulture. Parents1 
ct amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

(Zélia) — A Chomedcy, le 16 sep ,
amis sont pries d’y assister sans autre i 
vitation.

GATIEN (Adélard) — A Candiac. le 16 
j septembre 1970, à l'àge de 85 ans, est 

décédé M. Adélard Galien, epoux dc 
j Marie-Louise Oucllct. Les funérailles 
i auront lieu samedi le 19 courant. Le 
1 convoi funèbrr partira des salons 

'Urgel Bourgie Ltee.
223. rue St-Jacques. Laprairie.

I à 10 h. 45. pour se rendre à l'église 
j de la Nativité, ou le service serai
• célèbre à 11 h., et de là au cimetière’ 
i de LapraYic. lieu de la sépulture, i

Parents ct amis sont priés d'y assister! 
san» autre invitation.

GAUTHIER (Julie-Anna) - A Montreal, le 
15 septembre 1970. à t'àqe rie 77 ans. est 
decedée Mme Gedeon Gauthier, née Ju­
lie-Anna Lambert; domouront a 1453. 
Théodore. Les funérailles auront heu'sa­
medi le 19 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Uroei Bourgie » i- •.
J955. rue Ad a rt

A 9 h. 45 pour se rendre «i I église SDCti 
ment, ou le service sera ré'ebre à 10 h . 
et de la au cimetière dc' E*». lieu de la 
sepulture Parents et amis sent pries d'y

* assister sans ^utre invitahnn.

tembre 1970, à l'àge dc’82 -ins. est dece­
dée Mme Michael McGee, née ,!éÜ3 Cvr; 
demeurant 1672 rue Jolictto. Chomecrv. 
Les funérailles auront lieu v ;ndrcpoi ie 18 
courant. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée,
4036, rue Bélair,

à 8 h. 30. pour se rendre à l'église Sf- 
Brendon, oô le service sera c-c'ebre a 9 | 
h., et de là au cimetière oe Thettord-Mi-; 
nés, Québec, lieu de la sepulture. Parents; 
et amis sont pries d'y assister cari autre 
invitation. 1

le 16 septembre 1970 à I âge de 87 ans,est 
dccédée Marie-Louise Turgcon, derreu 
rant rue Ibcrvilln Les funérailles auront 
lieu samedi le 19 courant. Le convoi funè­
bre partira des salons

J.H. Benoit 
2102, rue Fullum

â '>h45 pour sc rendre a l'eglise S*-Eu 
sebc, où le service sera célèbre à 10h00 rt 
dc là ou cimetière de l'Est, lieu de la s» 
puüurc. Parents rf amis sont pr.c' d y 
assister sans autre invitation.

DEPUIS 
’2* ANS 

. ^ à votre
SERVICE

/JEAN MORIN
FLEURISTE

^ 1367 ‘est, rup Reaubirn 
271-4111

A cause d}i décès dc notre ifrcsidcui

BERNARD LEVITAN
*.i»&..b,ureaux et les salles de montre do
BURNEY WHOLESALE GIFTWARES LTD.

7500, Mountain Sights 
seront fermés toute la journée 

le jeudi 17 septembre

C4C
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ONÏREAL
pur/ la PRE\$F. CANADIENNE Ch.’
1/ \ Ch Valeurs V#nt#* Haul Pat farm Nat Valeur»

V*'ff V.nl,,y,ut toit Firm. Net Mont Tru„ 300 »ll 11 11 . <*••>«/ T
95S\ $/% 73 /% Moore Corp >» 17 S3 U* 31% 31%

Al^én 85*2 V^' • 1* 22% Norandâ #04 S?? 28% 79 FIV*
Al/éh 4% pr 50 SIA’J 26'3 26'3 F % N Cent Ga» 1620 $13% 13' • 13% + 4»
Algoma stl 25«6 $\J a 13* 13% — % Pac Pete 1300 S?8 27' « 28 + 1
Aqujtame 1915 S®' * 23'. 73’ 4 : Penman» pr 25 $100 100 IOO -t- V?
Argus C pr 700 W * 9* 9'« Pelrofina IOO $1*% 16' • 16'* — = 4
A-.besto$ 5900 S2f 4 27*4 27% I Popular Ind IOO 180 180 180 —5
AM Sua 750 6-a 6% 4- % pow Corp
Rank Mont 1818 Sf5% 15% 15»*7 F lt. Price
Rank NS M? $19% 19»% 19»% + %'provl
Bq C Nat 11315 $13% 13% 13*4
Banq Depar 558 S11 11 11 Rapid D

Banq PC 1740 $10% 10% 10% — % r,0 Atg
5163 $43% 43'» 43'» % Ronaiq»

Bateman 
Burnt Hill 
Cadilac E 
Canadei 
C Keeley 
Canadore 
Capri M 
Caprlve O 
Cartier Q 
Chib Cop 
C Canora 
Con Man

Prit Can 
Bell pr A 
Bombrdf 
BP Oil 
Rrascan 
RC Phone 
Cal Pow 
Campeau 
Can Com 
Can Forglns 305 85
C Stmshp L 600 S24

Can Arena 
Cdn Brew

155 $49’» 49’» 49’» +
800 SU*» 14' j 141 »

16050 490 470 485 —5
784 SU'» 145» 14’» 4- V* 

5127 $67 61 61 —1
300 $74' î 24'4 24'.-3 4- 1 
100 440 440 440

2400 $34» i 33' 3 34Vj
80 80 —5

24 24
100 $11 
900 $7:»

11 vj n% —
7*4 77,

1200 $4 5% 5% —
1350 18' 3 0% • %

Provigo Inc 600 $5 5 5
Que Phone 40Q $13 13 13 —1

100 265 265 265
■1300 $16% 16’ 4 16% + UC Noc'Exp 

50 $12,'i 12V» 12’» |C Virginia 
2095 $22’. 22*% 72% + U1 Credo 

97 S25V» 25% 25*»— U Crbridge

C Hydro 200 $15 15 15
C lmp Bk 3200 $20' ? 20% 20% F ’ *
CIL 1025 $10% 10% 10%
CP Inv pr 1615 $23 22% 23 + =4
Cp Inv w 500 520 520 520 +10
CPR 3214 $61% 59*» 61% -*-1%
« Rynold pr 150 $16*» 16*» 16% —1 %
Cent Del 450 XII7» 11 = 4 11%
Chemcell 540 480 480 480 +5
Chum B 100 $6% 6' 8 6' •
Cockfieid Br 100 S5! ? 5% 5’ ?
Cominco 741 $21% 21% 21% + %
Con Bafhrst 455 $11 10 4 11 %
Crain RL 200 $13% 13% 13% — '•
Credit Fonc 55 $46 46 46 F 2%
Crush 500 $13 13 13 + '.»
Cygnus A 200 $5’ ? 5' ? 5% + %
Dist Seag. 1600 $48% 47V? 48% + A*
Dom Bridge 150 $15% 15% 15% — %
D Coal pr 200 $25% 25’ ? 25’ ? — Va
Dofasco 100 $20% 20'» 20'.
Dom Stores 370 $11=4 U» 4 11 = 4
Dom Text 1120 $13% 13 13' » — '•
Domfar 3607 $13=4 13*. 13% + %
Du Pont 387 $lfl% 18% 18% — %
Falcon 300 $134' ? 134 134% + %
Fam Play 200 $9% 9% 9', — %
Fin Coll 100 SS'a 8». 8% — %
French Pet 865 695 690 695 +25
Fulcrum pr 300 $8 8 8

Gaz Metro 220 $5 5 5 +3
Genstar 200 $5% 8 8 — %

Royal Bk 
Rqval Tr 
Scdlt La»
She\ Can 
Shell\ln w 
Simp1 
Southard 
Steel C 
Steinbg 
Texaco C 
Tr Can P 
Tran» Mtn 
Trizec 
Velcro Ind 
Walk GW 
Weldwood
Wst Cst Tr 500 $Ï9U 19U 19U — U 
Zellers 300 S10U 10% 10U —

50 $25% 25’q 25% + %
725 $79'» 29U 29'»— V» 
100 $12% 12U 12U

3675 $17 16% 17 + U
160 $55 55 55 -F 3

2724 $22V» 22’4 22’4
1050 $14'» UU 14»4 
3200 $24 24 24
4100 $30’4 30Va 30'1 4- U

520 $18 18 18 + Va
140 1 40 1 40

2525 $74% 24 24 — 1%
300 $41Vj 41U 41'.^ -F 1%

Crusade 
Devils Elb 
D Leasehlc 
Dumont

Dynamic 
Emp Min 
Expo Iron 12000 IOO 

Expo Ung 500 36
Fab Metal 
F a no M ^
Fidelity 
Flint Rk

V#nt#« Haut • ai Farm. N#t
10500 59 49 59 + 2
1000 17 17 12 4 1
2500 33 32 33

100 250 250 250 + 5
7000 13 12% 12% - %
150 5 4% 5 F %
1000 30 JO 30
1000 40 40 40
5000 17 17 12 -1
1000 13 13 13
; oo 78 27 ?§ + 1
1700 19 19 19

12500 16% 161 j 16%
2000 6 6 6 --1

3000 19 19 19 -3
2700 220 220 220 -20
1000 28 28 78
2 00 6% 6 6% —1
1700 160 135 150 4-10
7000 15 14 14% - %
4500 24 23 24 + 2

55700 39 Vj 35 37% -2
2500 5 5 5 -1
4500 75 60 60 -30
2 00 14 13 13 -1

100 $15% 15% 15U—V7 James Bay 5000

Bourse Canadienne
par la PRESSE CANADIENNE 

INDUSTRIELLES
Ch.

Guard M

500
5000
500
100

69800

Laduboro 
Lynx Can 
Mal Hy 
Marshall 
McIntyre 
Mid Chib 
Mldepsa 
Miro 
Mistanao 
More M 
Mt Jamie

5 
U 
10 
35 
51 
17

2000 70
500 110 
960 315 

10200 105 
100 S154 
3000 30
5500- 24 
7000 9
5000 28
2000 
3000

9?
36

5
11
10
35
47
17 
70

110
310
102

154
30
18 
9

27

92
36

5
11
10
35
50
17 
70

110
315
103

154
30
18

— 4
— 1 
+ 1

+ 3 
45 
-3

42 
— 7

Mt Pléasant 2000

Glengatr 
GL Paper 
Gulf Oil 
Home A 
Home B

200 200 220
20C 520 20

1822 $17'* 17
9751 $21 19
600 $21 2 21'

Hud Bay M 1205 $20'4 20 20'4 — iJSobeys
Hud Bay Co 1620 $15 U'» 14'»— i8(Spartan
Husky Oil 2C50 S12U 12U 12'» + % Tor L lnv
Imp Oil 4482 SI7U 17*» 17U — ’a ^ar
Imp Tob 510 $14' ? U> 7 U'7— IV,sa Bclla

Domco Ltd 185 $5%
Drum Die 15 0 50
Fascal pr 3000 12
Int Atlas 100 38
Kambern D 200 210 
Magnetics 1700 130
Navco Fd 500 40
Peace Riv 200 150
Prodec 100 190

_10 Radco BML 1800 275
‘ ~ 30 0 390

200 $11 
200 400 
100 275 
300 $7'

1500 105 
400 250 

1300 240 
200 350 
2 0 290 
330 $5'

200 .. ,
20 + iu Resort D
17' » t Sanqamo 
20»» 1- o4 Select F

h Pi

Wingait D

I
CO

Raiser 
VL-abaM 

Loblaw B 
Mac mi 1 
Mar Tel 
Mass F 
Mol son A

Abitibi Asb

Ind Accpt 5800 $15 15 15
Int Nickel 3949 $41 40*8 41
Int Util 1380 $28% 28*. 28%
Infer PL 535 S25 24% 25 +
lnv Grp A 900 $7'4 7'3 7'4
J O S Ltd 1800 185 180 185 .

1200 $8' 7 8% 8’7 " lAbifibi Cod
ill'2 ii’* lï'7-]4 African* P 

■555. *22 22 22 — U Ajax Mrls
■fi® *6'» *’• 6'» -Allied lnv 

2595 $26 25% 26 4- 74 Ameran
364 $16U 16'-» 16's — ' $ Anthonian

3520 $10’ a 10 10 Arno
130 $14% 14% 14Vj 4 At I Nickel

Valeurs Ventes Haut Bas Ferm. Nat Native Mrls 2000
Belgium 2550 $30Va 30% 30V? 4 Va 
Blue Bonnets 100 230 230 23 —5
Corn H Idg S 2200 S5V* 5 5U4- U
Comodore 3400 320 305 310 +10
Crawfd Al 2100 290 2 65 270 —20
Davis Dist 100 195 195 195 —15

5*4 5»4 — 6»
50 50 —S
12 12 —1 
38 38 418

210 210 45
130 130

40 4 —1
150 150 +20
190 190 —35
270 275
380 385 —5

11 11 >
400 400
275 275 +25

7 Va 7U 
10 100 

250 250 —5
240 240
350 350
290 290 —5

SU SU— Vi

21 Va 21V 
26 24
40 
5 Va

40
SVa

28
21 Va 41'7 
24 -2
40
5'/a 4 V

SMA

Winco St k

MINES

PETROLES
200 530 

7000 80
23500 25

6000 34
200 595 

7500 16
500 

1 00 
1500

525
74
23
32

595
15V:
5

525 
74 
23 
32 

595 
15 Va —1 
5

—5 
— 1

—2

5
8’/a 813 8Va *

28 28 28 —2

N M/ Cslqn 500 53 53 53 + 5
Nor Am R 9000 33 32 32 -1%
Pac Nickel 6500 68 63 68 + 3
Phoenix C IOO 635 635 635 F5
P Potash 59500 7 6% 6’ '7
Probe M 
Pronqhn P

1000
3500

16
109

16
103

%
107 + 2

Prov X Ex 9500 65 63 65 —3
Queenstn
R R Uran

3000
1000

20
24

20
24

20
7i F 3%

Rouvn
R Agassiz

2000
3000

13
3

13
33

13
3A + 1 -

St Lukie 28000 52 49 52 + 2
Silv Sum 
Sturgeon

500
500

6
40 C 6

40 + 1
Sullivan Gr900 580 575 580 -5
Talisman 4000 21 21 21 —4
Transterre 
Triton Exp

1000
1334

10
330

10
325

10
330 + 5

West Que 2000 10V? 10 10’/?
West Tin 
West Hill

500
500

6
21 Vj

6
21 Va

6
21%-2%

Wisconsin 3250 23 22 22 —1

TORONTO
par la PRESSE CANADIENNE 

MINES

cotedes
grains

r

Valeurs * Vente 
Abbott 1 10 3
Addres 1.40 385
Admjrl 36
AirRed .6Ce 58 
A'can 1.20 182
AücoC .10e 39
AIîeaL 2.40 107
AlldC 1.20 87
AtiisCh \ 99
AHess .22r 176
AAirlin .80 173
ABrnd 2.10 60
ABC 1 20 180
AmCdfi 2.20 8?
ACyan 1.25 420
AmElP 1.64 186
AHome 1.60 289
AHosp .24 127
Am Mot 233
AmPhoî .12 H2
AmStd 1 92
AT T 2.60 1276
AmZinc 1

.—Afmco 160 
\ AriftC .80 

ArmRub 1.60 
AtlRich 2 
Avco 60®
Avon 1.10 
Babck .50 
Bathl
Baxter .10 
Bcckmn 50 
BeechA .75b 
BeliH .63 
Bndix 1.60 
BenF 1.60 
BefhSt 1.80 
BlackD .88 
BiissL 1 
Boeinq .40 
Bordn 1.20 
Borg 125 
BristMy 1.20 169 57 

2 ‘

E CANADIENNE
Ch.

Haut Bas 2.30 net
63% 63% 63% + %
36% 35 36 -rl

8*4 8' a 8=4 + *a
17% 17% 17% — %

22 21 = 4 21=4 — %
8 7=4 8 + %

29 28' ? 29 - %
20% 20' a 20% + %
15’ : 15 15% + »•
37% 36% 37 + =4
19=4 19 19V? + %
38= ■ 38% 38= a
29% 29=a 29% + %

416 41% 41 = 4 + Va
31=8 30’ ? 31
25- 24*8 24=4 — %
59 = » 58% 58% + V4
33 32’ ? 32=4 — %

6% 6% 6% + Va
10% 9=4 10’ a + %
36 35*a 35»a
45% 44% 44% — Va

8=4 8=4 8=4 + %
21»* 21’ a 21’ 3 — %
8»* 8 8% + %

20% 19% 20
28=3 27=a 27=c — >?
30% 30 30»a + %
57=4 57 57=a + %
11 7 a 11% 11=4 + %
71=4 71 71 + %
20 19=4 19=4 + %
13 12=4 13 + %
22% 22 22=8
27% 26’ ? 27% + %
11 a 11 11%
34% 34»» 34% + %
25 23’ a 24=4 +1%
43 - 47 47=4 +1%
22=4 22’ a 22% — %

LIN

Oct.
No.'.
Dec.
Mai*

MARCHE A TERME 
<WINNIPEG) 

Ouv^r. Haut. Bas Clot.

1.74 2.75 2.72»» 2.73U
2.63 V? 2.63'/a 2.62% 2.63 
2.53*4 2.55 2.53% 2.537 a
2.63Va 2.63Va 2.62Va 2.62Va

Ch.
Valeurs Ventes Haut Bas 2.30 net 
Kellogg .90 125 21% 21 Va 21U 4 U
K\>,ûd.| .60 11 29»4 29' 7 29»4 + U
Kennec 2 60 209 4P» 40'a 411 4 7»
KerrM 1.50 65 9 6 93% 95'2 + 2%
KimbC 1.20 11 31U 30% 31U + %'
KLMA 1.11e 36 36’a 35»* 36»* 41 :
KratfCO 1.70 55 37*® 36U 37'» + %

207 48»4 47Va 48 4 Va
9 20 20 20 — Ui

841 127» IPs 12% 4-1'a
31 13'» 127a 127a — Vi
23 6U 6'a 6U 4 U
80 37'. '4 36*8 37V4 4- Va

481 18V# 17 17Va — V
25

GRAINE-COLZA VANCOUVER

Nov. 2.46 2.48 2.44'Za 2.44 Va
Jan. 2.42U 2.44 2.41 Va - 2.41 Va
Mars 2.40»4 2.41 2.38»x 2.39»i
Mai 2.38*4 2.40'b 2.38Va 2.40
GRAINE-COLZA THUNDER BAY:

Kresye .44 
Kroehl .20p 
Leasco 
LehPC .40 
LibbMcN 
LtggM 2.50 
Ling .33p 
Litton pte pf 33 26 
Lock A 
Loews .13 
LukensStl 1 
Macy
Mgnvx 1.20 
Manpow .72

26 42
169 12V% IP4 lPk — U
282 28Va 27’» 28V» 4-1U

3 17Va 17*a 17Va 4 ”4
13 28'a 27U 28 — *8

117 31 30 U 31 + Va
12 30 29 30 41

Marathn 1.60 280 29'» 28»k 287a 4 U 
MartM 1.10 86 15U 154a 15Va 4 U
MassF 1 106 11U 11 lira + U
McDnD .40 130 19Va 19 19U 4 »»
McGEcî 1.40 29 3I*« 3Pa 3Pa 4 Va
AAcGrH 60a 206 16' s 16 I6V4 — U
Memrx 412 86' a 85 857a 41*»
MGM 100 20»a 19Va 20»a 41 ’/a
MidldR 1.40 47 21»a 20U 2Pa 4 7a
MM7A 1.75 130 86’a 85'. 2 85U — U
Mobil 2.40 253 51’s 50'.? 50'b 4 Va
7/Sant 1.80 157 34'» 34»» 34U 4 1

50 477. 47'» 47Va 4 Va
38 457» 45U 45U 4 »8

151 22 21V? 21 Va — U
231 39 37V» 38»a — *■
95 15»à 157* 15U 4 ' a

9 Motria .60 
NatBisc 2.20 
NatCan .45

69
NGyps 1.05 
NLead 1.70-7sb 46V* 475* 4 3, 

m 19U 19 19'» — U NatSM 2.50
433 18’a 17Va 18»® 41'» NatTea .80
135 24’a 23»a 24 + i.» Newmt 1.04
66 23’3 22»a 23’a 4 U NiaMo 1.10

56 567®
5' ? 5Va 5Va 

16»a 15’ 2 16''a

177 20V» 20 28% 4 Va

321

COilRef .60 
ConEd 1.80 
CFds 1.13 
ConOn 1 50 
CnrDafa 
Cooplh 1.40 
CPCintl 1.70 
Cr Zeil 1.60 
Cutiigon .28

13 39Va 39 Va 39 V» — »»
11 12 12 12
86 273* 26V'a 267» -r '»

357 14U 147» 14U 4 U
7a i NoAmR 1.20 66 16»a 161* 16»a
Va I Nthgate .25e 11 ll'/a 11'a IPs 4 ' 3
l'a NwsîAir .45 852 19V» 187a 187a — U

18 20U 19'b 20U + Va NortS 1.831 57 39 38’a 39 4 7a
229 39'-* 39'a 39-a — U Occidt lb 1290 217a 21’ a 21' a 4 U
56 17 16U 16»a 4 Va OwenC 75f 17 373a 36'a 367a

381 11 OU 103’a 109 +1U OutbMar 1
59 276 26»a 27»a 41ra PacGEl 1.50 

28 62»a 59’â 6Pà 42»a PanA
34»â ParkeD .60

4 U PenCn 
— '? PenneyJC 

15' a * ' ? Pennao .80 
42 PepsiCo 1
7'a 4 «a, Pfizer .60 
7 _ »a PhelD 2.10

25»» -M'a Phil Mr 1 
75 39'a 39’a 39U 4 ' a PhilP 1.30
70 47U 46'? 47» a t P e PitneyB .68

19 4 Va Pitstn .50
71' a 71'a — U Polroid .32 

39' ? 4 V? ProcG 1.4 
30 — U Pllmn 2.80
I4»a 4 7a Ralst P .70 

31' a 30' à 303» — UjRaythn .60 
‘ “ “• * RCA 1

B ReichCh .50

Oct.
Dec.
Avril

Oct.
Dec.
Mai
Juil

ORGE

— — 2.48 V a
- - 2.31

2 39U 2.38’'? 2.38'/a

La hausse 
s'accentue 
à Montréal

Influencée par la fermeté 
du marché de New York, la 
Bourse de Montréal a accen­
tué son mouvement à la haus­
se. Au milieu de l’après-midi, 
les services publics et les pa­
piers enregistraient des gains 
importants.
A 13.00 h., l’indice composé 

était en hausse de 0.86 à 
161.12. Dominion Textile était 
inchangé à 13'i. La compa­
gnie s’est entendue avec Fire­
side Fabrics Canada Ltd pour 
acquérir le contrôle de ses 
filiales Exquisite Knitting 
Mills Canada Ltd. et Halifax 
Cçrduroy Ltd.

Imperial Tobacco a reculé 
de V* à 14',i. Cette compagnie 
a fait savoir que ses action­
naires ont donné leur accord 
pour changer le nom de la so­
ciété en celui de Imasco Ltd.

Blés gains les plus impor­
tants sont remportés par le 
Crédit Foncier qui est monté’ 
de 2'à à 46, CPR Pi à 61V4, 
Home Oil Pi à 21 U, Great 
Lake Paper LIA à 20 et No- 
randa IV» à 29.

Parmi les valeurs à la bais­
se, on peut citer B.C. Tele­
phone qui reculait de 1 à 61 
et Québec Telephone de 1 à 
13.

Pacific Petroleum avançait 
de Vi à '27%, Home Oil A de 
% à 20% et Husky Oil de Vi 
à 12%. Petrofina Canada per­
dait % à 16'i. International 
Utilities gagnait % à 28%, 
Walker-Gooderham % à 41% 
et Seagrams % à 48.

Aux indices les industrielles 
étaient à la hausse de 0.56 à 
164.53. Les services publics de 
2 à 137.56, les banques de 0.60 
à 176.89 et les papiers de 1.00 
à 88.79.

Oct. 1.29 1.29% 1.28=4 1.28=4
Dec. 1.251a 1.25=4 1.25 V* 1.25%
Mai 1.29 1.29% 1.28% 1.29=8
Juil — — — 1.29

S E 1 G L E :0 c t.

Dec. 1.12% 1.13% 1.12 1.12
Mai 1.18 1.1 B Va 1.173.4 1.17=4
Juil — — — 1.18 V?

53 35
64 16' 4

150 55':

34'
15H 16 
53 58

33 I5>s 15’

Brown 
Brnswk .10 
BucyEr 1.20 
Burlln 1.40 
Burndy .70 
Burrghs .60 
CampSp 1.10 
CPR 3.20 
Carrier 60 
CartW .40a 
Ce'.ançso 2 
Cessna .80b 
ChesOh 4 
Choc F N ,15r 
ChrisCft .30p 54?
Chryslr .60 1391
CitFn 1.80 
CiticsSv 2.20
Cluett P .90 55 19’* 18
CocaCol 1.44 209 72 
CoiPal 1 30 85 39» * 39
CotlAik 1 25 20’4
CollinR .20p 113 14»a 14
CBS 1.40b 221
ColuGhS 1.68 53 32» a 32'a 32’4
ComEd 2.20 129 34'n 34'? 347*

four. 86»4; 3 four. 83»4; four, melangee 
48.

MARCHE AU COMPTANT

AVOINE: 2 cw 95; ex 3 92Vk; 3 cw 9 
134; ex 1 fourr. 91 Vi; 1 four. 89»4; 2 
four. 1.22%; 3 four. 1.19’j.

SEIGLE: 1 et 2 cw 1.12»*; 3 cw 
1.067k; 4 cw 881a; ergotee 887/a; sur­
voie 1.114#.

ORGE : 1 et 2 cw 6-rang et 2 cw 2- 
rang 1.27*.i; 2 cw 2-rang et 3 cw 6-rang 
1.25» i ; 3 cw 2-rang et 1 fourr. 1.24'/2; 2

LIN: 1 cw 2.73»ii; 2 cw 2.667*; 3 cw 
2.43Vi; sur-voie 2.72V».

GRAINE-COLZA Vancouver: No 1 
Canadienne 2.49’/?; No 2 Canadienne 
2.34'/?.

GRAINE-COLZA Thunder Bay: No 1 
Canadienne 2.47Vi; No 2 Canadienne 

2.32’a.
(CHICAGO)

86 187a 177a 183k +1 ,
43 28V? 28' a 28' a — 3»( QLE 

Sep. 
Mai 

JuM

33
5

42* 
7V? 
7» a 

25»4

42 
7' 7
6'a

24

234 117a 11** 113 4 — '
338 22** 22'a 22»s
38 6 7*» 7»» 7'?

82 47V? 47'a 47%
216 28'a 267» 28'a +13» MAIS 
57 47»a 46»4 46*4 + la

415 33»a 327a 33'a + 'i!
40% 42 Vk + V?

3,1

126 43
319 38 37»
288 28 277* 28 + V?
137 27»4 26'» 26'8 —1*% 

1330 32»a 313a 313k
343 73Va 70»» 723a +2 
74 537a 527» 533k + 7»

4 35*8 35*8 35**— '4
24 23 22V» 227* + V»
66 23'a 22»a 227* — V?

241 26»k 26»» 26** + *k|

Sep
Dec.
Mars
Mai
Juil

116 17'a 17'.? 17» 4
129 23’. 23

V? RepSt 2.50
23' a 4- 'a Revere 1

72 36’« 35’? 35»4 — 'e RexCh 1.50
299 24'? 23'a 24’4 - ’k RiChM 1
692 44'k 42' ? 43’.4 + l3a,

48 29' ? 29 29 — *e|
86 29»4 29'» 29»a -7 'a

91 32*8 32'? .2** + I

26 9»a 9'
64 27*8 271'* 
21 187a 18'/?

9Vk — 
27 Vk
187a

Sep 
Dec.
Mars 

| Mai

FEVES SOYA

Ouver. Haut Bas Clôt.

1.68% 1.69 Va 1.67 Va 1.67%
1.71% 1.73 1.71% 1.71%
1.6114 1.62=4 161 161V#

1.56% 1.57V a 1.55% 1.55 V?
1.56% 1.57% 1.54=4 1.55V?
1.60V? 1.62 1.59’,'a 1.60
1.63 1.64 Va 1.62 1.62%
1.64% 1.65% 1.62 V# 1.61=4

82% 83% 8? 82%
82 83 V 4 82 82%
82% 83% 82 82%
80% 81 Va 80' » 80'/4

8 287» 28Vi 287a + 7»
143 547* 54 54 *8

Deere 2 117
Dexter 24 19
DiaSh 1 96
Diversln 36 156 
DowC 2.60 76
Dresln l

13’ a 13'a 13% -- %]
11V 7 11 11 -- %;
59’ 7 59% 59% F %
32 = 4 30=4 32=a rl»4|
34’ 4 33’s 34’ s -+ %1
17 16% 16=4
18» 8 18% 18% + %
10 9 Va 9% — %
69» .1 69’ s 69% — Va
31’ ? 30% 31% + 1

Dow-Jones de clôture 
+ 3.36 à 757.67

Sep
Nov
Jan
Mars
Mai
Juil
Août

2.84 2.85% 2.83V? 2.84
2.88% 2.89V7 2.87 2.87%
2.93 V# 2.94% 2.92V# 2.93
2.94 2.98 Va 2.96V* 2.97
3.00 Va 3.02% 3.00 3.00=4
3.01% 3.02 Va 3.01 3.01 Va
2.97 V? 2.97=4 2.96V# 2.97

Devises étrangères

RoyD 1.03e 
1S2 1233J 120 1211s + la 5a.ew 1.10
38 21': 21'. 21': + 's SIRcg 1.60

601 16 15'. 15’a i SaFel 1.60
323 67'. 66" s 661. School 1.30

524 bchlbg 1.40
Scientif

56' ? d ' ? SCM -60b
12 18'» 18'? 18»4 + >4 ScottPap 1

fl 6:4
100 IJ».

21 5» 5**
54 16» a 15'a 16’a

168 56*4 56’4

duPon 3.75e 
OuqLt 1.66 
EastAii 
F.AStK la 
F>Ct A»,
FJPasNG 1 
E mer El 1
ESB 1.20 .w „ .w.. - ,
ElhytCp .84 130 21'» 20»4 21** + V/a SrsR 1.2 a
FxCet 1 25 27 19*'« 18»4 18»4 —1 ShellO 2.40
Fairch .50 407 27’4 26 26*8 +1Vilb'mmn 1.40a
Fed Pac El 9 11»» 11 11 8'4 Singer 2^10
Firesî 160 46 45’B 44»4 44»k — ' 4 -90
FCharf 2 29f 227 43** 43 43’k 4- V? SmitA 1.40

35 25'? 25»a 25V? + «i»Smith KF 2 
48'? 48'? + 3 » SouPac 1.80 

SouRy 3 
SpryR 50e 

11** 12 *. StdBr 160
18 18»k 4-

S 49» 4
F|intkoîe 
FlaPw 1 60 
Ford 2.40 36? 49'» 49»» 49*b
Fruch 1 70 85 26'» 26»h 26»
GAF .40 504 12
GcnDyn .50p 91 18»
Genfcle 2.60 313 81'a 8ü’4
GFdS' 2 60 96 79 78
GMC 2 55c 103 77*» 71»» 72»a .
GPubU 1 60 246 20 19*-a 197a — ' : fîd Pkg

27'-? 27»

StOCal 2.f
o 114 -*-i'4 Stdlnd 2.30 
78i, ^ .4 StdNJ 2.70e 

SldOh 2.70

G T®IE1 1.52 
GTire 1h 
Gillette 1 41 
GOOCN. 1.72 
C-cîvr .f5 455 27
Gr^c^ 1 50 60 29’
GrndU .S0 21 27»
Gt AGP 1.30 22 27' 
G W Fin 1250 22» 
GreepGI .96 14 23
Grcyhr.d 1 
GrurrfAir 1 
GuIfO 1.50 
GulfWl .50 
GuHolt 
Harrisl 1 
Heinz 1 
HeicncCurt

17’ 4
40*8 42 

70 26’? 25» 4 26'? 
55 27 4 27' 4 27’?

118 14V? 
549 16'a
47? 27'4 
.180 17»» 

76 9*»

SterlDr « 
, ’ Ste'wW 1 80 

U- StudeW 1 
1 SunOil lb

Sunbm

6», 6'.2 - '.’Afrique du Sud
13V? 13'? . Allemagne

196 44% 44 44V z — % Angleterre
180 29V» 29Vk 29»a — V4'Argentine
22 35 35 35 + Va'Australie

130 18% 1734 68» s + Va Autriche
58 24 23»k 23=k 1 Belgique
.11 79»a 78',4 79»0 -F 7.a Brésil

3'/4 3 3Va + '■ Chili
Danemark 
Espagn*
France 
Hollande 
Italie 
Japon 
Mexique 
Etats-Unis 
Norvège 
Nouv.-Zélande

625 24»k 23 Vk 23% +1 i?éf°u 
34 42% 41 »4 4134 — % Suède

388 45% 45» a 45% + Ik 5>u,**e ,
112 46'? 46' a 463a + V4| Tchécoslovaquie
385 65Vt 64»k 65% +1% Venezuela 

54 67' k 66»* 67 + %
178 8'4 7»k 8'k + %

68 36' ? 36 36 . — »a
6 27»» 27% 27% + %

167 51 48'4 5 »4 +2%
11 46% 46 46% + 7 b
25 22% 22 22% + %

138
360 14% 13% 14'4 — Va 
154 27 V? 26% 27V* + %
294 66% 66 66V? -HVe
122 44» 4 43% 43% — V?

2 50% 50% 50» 4 
43 67' k 66'.4 66% +l’.a
13 19% 18 19% +1%
20 33% 33 33*b + la
60 46% 45 Va 45 V?
59 28» 4 28% 283s
41 51% 50% 51% + %

Rand 1.4274
Deutsche Mk .2790 
Livre 2.4179
Peso .2641
Dollar 1.1284
Schilling .0393
Franc .0204
Cruzeiro Novo .2286 
Escudo .1068
Couronne .1355
Peseta .0147

Nettevj^prise

à Toronto
| Au début de l'après-midi, le 

marché de la Bourse de To­
ronto était nettement à la 
hausse.

Les indices indiquaient des 
hausses sensibles dans les 
industrielles et les pétroles de 
l’Ouest.

Les industrielles gagnaient 
1.07 à 163.04, les métaux 0.72 
à 96.35, les pétroles de i’Ouest 
2.01 à 178.48. Les aurifères 
reculaient de 0.55 à 164.26.

Le volume à 13 h était de 
1.55 million de transactions en 
hausse par rapport à celui 
d’hier qui était à la même 
heure de seulement 1.45 mil­
lion.

Les gains l’emportaient sur 
les pertes dans la proportion 
de 210 à 128 avec 221 actions 
inchangées.

Ce ralliement a annulé deux 
sessions consécutives de per- 
tes. -

Les prix ont commencé à 
monter ce matin dès que le 
marché de Wall Street s'est 
affirmé à la hausse.

Les secteurs les plus forts 
ont été les brasseries, les ali­
mentaires, les manufactures, 
les industries minières et l’im­
mobilier.

Parmi les valeurs en haus­
se on remarquait CPR qui 
gagnait Wi à 61 U, Chrysler 
IVi à 25*4, Noranda V» à 28*i, 
Occidental Pete :lt â 21T», 
Bow Valley *4 à 16*4, Great 
Lake Paper *4 à 19*j et Pa­
cific Pete *4 x 28.

Hudson's Bay Oil and Gas 
reculait de 1 à 40, CDP Com­
puters de 70 cents à 1.55, De­
nison '/i à 23'L- et Roman 25 
cents à $6.05.

Franc
Florin
Lira
Yen
Peso
Dollar
Couronne
Dollar
Sol
Couronne
Franc-
Couronne
Bolivar

.1834 
.2815 
.001620 
.002845 
.0314 i 

1.01 9-32 
.1423 

1.1480 
.0244 
.1950 
.2354 
.1457 
.2266

Valeur* ' 
Accra 
Agnico 
Ang U Dev 
Akaitcho 
Allied Mng 
Am Larder 
A Pore 
Aunor 
Area A 
Avoca M 
Bankeno 
Barex 
Bary Expl 
Betlm 
Big Nam 
Black Bay 
Bi Hawk 
Bral Can F 
Brmda 
Broul Reef 
Qrunswk 
Cam Mint 
Camflo 
Cam Chib 
Camp RL 
C Tung 
C Jamiesn 
C Lencour 
C Majart 
Cassiar 
Cent Pat 
Chemaloy 
ChesfrvUe 
Chib Kay 
Chimo 
Chroin 
Coch Will 
Coin Lake 
Columb M 
Como Met 
C Callinan 
Con Fardy 

LMaroen 
C Morlsn 
C Red P 
Conwest 
UP r
Cop Man
Coulee
Craigmt
Crowbank
D’Aragon
D'EIda
Delhi Pac
Denison
Dicknsn
Discovry
D Explor
Donalda
Donal r
Dunraie
Dynasty
East bull
Endako
Fort Rel
Gnt Masct
Giant k
Goidray
Goldrim
Grandroy 
Granduc 
Granisfe 
Gunnar 
Haimor 
Headway 
High-Bl 
Hollinger 
Huds Bay 
Hydra Ex 
Int Halliw 
Int Mogul 
Int Obaska 
Iron Bay T 
Irish Cop 
Iso 
Joliet 
Jonsmith 
Joutel 
Jowsey 
Kam Kotia 
Kenn Hold 
Kid Coper . 
Kirk Min 
Kirk Twns 
Lab Min 
Lacnx 
Lacanex w 
L Dufault 
Lakehad 
L Shore 
La Luz 

! Leitch 
.LL Lac 
1 Lytton M 
!Madeline 
, Maiartic 
Man Bar 

j Martin 
Matat 
Mattqmi 

iMaybrn 
|M Adam 
Me intyre 
Mentor 
Merrill 
Meta Uran 
Midrim 
Min-Ore 
Mt Wrt 
Multi-Mi 
Mymar M 
New Bid 
New Cal 
Newconx 
N imperal 
N Que Ragl 
Nick Rim 
Norbeau 
Norlex 
Norfhcal 
N Canada 
Northgat 

1N Rock 
Opemska 
Orchan 
Osisko 
Pamour 

, Patino 
Pee Expl 
Pick Crow 

I Pine Point 
'Placer 
Preston 
Pure Sil 
Pyramid 
Que Man 
Q Mattgmi 
ftue Sturg 
Radiore 
Rayrock 
Rio Alg 
Rio Alg 
Roman 
Ryanor 
St Fabien 
Satel 
Sherritt 
Silmq 

: Sisco 
Stanrck 

I Steep R 
Sud Cont 
Sullivan 
Sunbrst E 
Teck Cor A 
Teck Cor B 
Texmont 
Texore 
Tex-Sol 
Tombill 
Tontine M 
Tribag 
Trin Chib 
U Mining 
Upp Can 
Uroan Q 
West Mine 
Wilco 
Wilco rt 
Wiilroy 
Win-Eld 
Wr Horg 
|YK Bear 
; Yukon C 
; Zenmac 
Zulapa

.Alt East G 
I Alminex 
! A Led 
A Quasar 

! Asamcra 
I Banff 
} BP Oil 
Bralor OG 

I Calvert 
CS Pete

y#nt«* Haut • at 1
6500 13 13

100 270 270 :
3000 50 50
1200 51 51
Z307 67 66
1100 67 60

12748 26’ ? 26
116 205 705
500 205 205

3150 109 108
2550 425 405

1400 42 4?
500 28 28

1920 $15% 15V#
10224 18 18
250C 7 Va 7 Va

23400 58 55
450 161 161

23336 345 305 :
700 23% 23%
700 465 465

3000 22 22
300 275 265 :

8165 850 805 1
200 $24% 24

4500 220 715 :
900 195 195

1250 17% 17%
6500 25% 25
1568 $72 71’-4

600 260 755 :
4200 140 135
2000 15 15

800 9 9
2500 125 125 1
1000 170 170
2700 69 65
3500 19 17
2000 40 38
6000 9 9
3000 9 9
1588 135 135
260 360 355
8550 208 202 :

16000 6 Va 6 Va
1360 $U% 11%

1 4/V/ 205 196
1000 9 9

14UuU 3J 33
750 $10=4 • 1 %

1000 13 13
8000 20 Va 19

12000 107 103
z 125 7 7
1655 $24 73’ a
250 155 155
400 130 13

9500 129 125 ;
8570 24 23%

75446 1 Va
1166 22 22
1285 700 700
650 540 525
225 $13% 13 Va

10300 53 51
2 00 286 282
200 825 825

1V00 105 105
650 27 27

5500 24 24
300 810 800 - l
11 $13% 13%

5925 145 140
100 350 350

1000 1? 12
1100 300 285
623 $34% 34

3690 •$20% 20
1 10 20 Va 20 Va
580 255 250

1625 $10 975 1
Z100 53 53

300 325 325
1000 10% 10V 7
7500 2 5 200 :
2000 23% 2 3 Va
ZlOO 10 10

300 117 117
610 34 34

7300 173 170
1100 23 23

* 1000 20 20
Z100 7 7

500 33% 33 Va
950 $33 33

22150 145 134
Z2025 69 62

550 $15< » 156
Z125 13 13

115 325 325
z 50 890 890

1700 150 145
521 210 210

2750 269 261
800 370 360
500 70 70

6000 89 87
6000 15 14V?

16093 11 11
1000 $19=4 19 V a

Valtur* 
fh CS Pete 
21*. C Dehi
N«t .

13 
270

50 -FI
51 
67 
67
26%—3'; 

70S — 2
205 -F 5
108 + 1

405 815
42
28 — 2 
15% -F l<
18
7Va

55 — 1
161 — 4
340 -F 40

466 + 5
22 — 1 

265 —14
850 -F45

24Va -F % 
215 — 5
195 + 5

17'% + Via 
25 — 1
22 -F %

— 5 
+ 8 
-F l'a
— 1

255
135

15
9

125
170
66-
17
40

Ex Gas 
Gridoil 
Homesfd 
Ll P te

Vent#* Haut
r 3200 275 

1j0 375 
7600 510 
2700 930 
6450 875 
ZlOO 70

Cdn Trient 500 800 800 800 —25
Cent Del 1850 $12 11*1 11% — %
Charter 01 200 630 630 630 + 5
Chieftan D 2100 875 825 875 + 50
Clark Can 5300 238 216 737 + 27
C East Cr 215] 260 240 760 + 25
C West P 10Ô 145 145 145 — 5
Dynam 42650 152 137 148 + 11
Ensign Oil 1800 245 730 240 + 18
Francana 2200 400 390 390 —10
French Pt 8950 695 675 -695 + 25
Gr Plains 465 $27 26’ 77 + 1
Houston O 5655 258 235 251 \76
Houston w 1625 125 175 125
Int Helium 1700 23 23 23 — 1
Mill C 69 480 214 185 712 + 32
Nat Pete 550Î 290 275 290 + 10
N Cont 13000 117 108 113 + 8
N Dav 13000 10 9 10 + %
Northld 5500 55 55 55
Numac 3750 780 760 780 + 25
Oàfcwood P 
Permt^

1211 180 180 18 j + 5
36330 97 87 96 + 11

Peruv 4500 36 35 35 -2%
Petrol 3900 145 142 145 + 6
Pinn P 12500 102 93 98 t, 6
Place G 6600 126 124 124 + 2
Ponder 700 61 61 61
Rang 2 975 $12% 11» 12% + =4

Ch. '
•as Farm, Nat Valaura Vente* Haut Bat Farm.
265 265» Hard Carp 100 $10% lO*, 10%

375 375 —25 Hard Crp A 400 $9Va 9% 9% F '-
485 500 -F15 Hrvey F 48555 120 110 115 —10
870 9 30 4 60 Hawker S 940 215 210 210 —5
845 850 4 20 Hawker pr zlO $48», 48»4 48%

70 70 Hay* Dna 100 $7% 7'« 7V« -F V.
Ho OA 34336 c$21 19% 19%
Home B 1096 $21
Horne Pit 200 215
Howdn DH 500 225
H Bay Co 2130 $1$ 14»4
HB Oil Gas 2500 $41 40

— 4
— 3

9
135
360 +5
205 4 5

6'%
m* — v

205 -F 8
9

3J + % I
10% — Va 1 
13 4- Va
19

107 4 4
7

2 3 Va — % 
155 — 5
130 — 1
x28 4- 8

23%
Va — Va

22
700
525 —10
13% 4- Va

Scurry Rn 
Sieben 
Spoon 
Sycuse 
Un Bata 
U Canso 
U Canso w 
Ulster P 
Vandoo 
Voyager P 
Wcoast P 
W Decalta 
World Wde

1250 $22% 21% 22% 4- %— --- +25
4 2 
4- 6 
— 10 
+ 10 
4 20

-F 5 
-25 
4 3

10360 870 835 850
13417 199 
43702 298 iV 194

296
110665 415 385 390

4400 490 475 475
200 285 285 285

24266 251 245 247
2000 13’% 13 13V
2550 395 385 393
2000 920 900 903
8775 620 600 615
800 275 270 270

INDUSTRIELLES

4* 2

— 5

— 1 
— 2

11100 29%
16500 105 

800 $155 
2000 53

100 170 
1500 18
9500 
3000 

29500

52 
286 
825 
105 
27 
24

800 
13%

145 4- B
350 —10

12 — Va
285 4- 5

34 — %
20% 4 % 
20 Va 4- Va 

255 4-10
980 +10

53 
325

10% + Va 
200 — 1 
23% — V 
10 

117 
34 

172 
23 
20 

7
33 Va 4 Va 
33

140 4 6
66 
15%
13 

325 
890 
150 
210
269 ♦ 8
365 

70 
87
14 Va — % 
11
19% + Va 

28 28 —IVa
97 101 — 1

154 154
52 53 -1

170 170
16 Va 16 Va —2%
35 35 —1
9 9 — Va

+ 2 

+ 2

— 2

-25

36 
9’,?

36% 34% 36% +
2500 63 62 62
2054 65 6? 62 —
2000 5 5 5
1000 28 28 28
200 635 620 635 +1

5800 200 198 200 —
225 SI SV? 15=ii 15Va—

1000 12 12 12 —
4000 20

107C0 39
1000 7%
2500 13

5549 S10=b9 
6050 75
3690 $12’.? 

400 370 
500 29

1200 203

20 
37 

7 Va 
51 
90 
73
12%

370
29

199

20
3> -r 1 

7%
51 — 2
10% +
75 — 1
12% + '1 

370 410
29 — V,

199 — 4
415 $33» s 33% 33% 4 : 

6100 85 83 83 —1
3000 28 28 28
1050 $32' ? 32 32
z5 $33'? 33% 33'a 

810 820 
280

6108 820 
26500 297 
2000 39

500 
2625 
1125 
2500 
2200

38 
25 
55
14 
34 

135
12513 $16% 16 

w 9945 110 100
1500 610 600
8000 9Va 94

2000 14 14*

25
55
14
35

135

285
39
25
55
14
34

135 
16V 2 

100 
605 

9' 2 —
14

19500 12 11 12
5660 $18% 18 18’

94600 42 38 42
600 215 210 210
520 85 85 85

1400 290 285 290
9000 55 54 54

350 580 575 580

1014 650 630 650 + 10
100 585 585 585

3000 49 •18 49 + IV a
89200 42 3/ 38 —3 Va

3500 33 30 33 F 5
511 91 91 91 — 4

1800 199 192 192 — 7
1100 86 86 86 + 1
500 13 13 13 t 1

Z100 23V 2 3 Va 23V
4700 176 175 176 6
4500 12V 12 Va 12V

Abel Black 
Abitibi 
Abitbi 7%p 
Acklands 
Acklands p 
Acklnd 2p 
Acres Ltd 
Acres A pr 
Acres wt 
A.G.F.M 
Agra Ind 
Aimco Ind 
Alta Gas T 
Alta Gas p 
Alta GD p 
Alfa Nat 
Alt Nat rt 
Algo Cent 
Algoma St 
Algon 
Alcan 
Alcan pr 
Allarco Dv 
Alumin pr 
Anglo-c pr 
Aquitaine 
Argus 
Args 250 p 
Args 260 p 
Argus B pr 
Argus C pr 
Asoestos 
Atco Ind 
Atl Rich 
Afl Sugar 
AN Sug A 
Atl Sug w 
Auto El 
Auto Hard 
Bahama * 
Bank Mil 
Bank N S 
Bartaco 
Beaver L 
Becker B p 
Bell Canad 
Bell A pr 
Block Bros 
Bombrder 
Bow Valy 
Bramalea 
Bramai w 
Brascan 
Brdg Tnk p 
Bright
BC Pack A 
BC Sugar 
BC Phone 
BCPh 4% p 
BCPh 1956 
Brinco 
Budd Auto 
Burns Fds 
Burrard 
Cad Dev 
Cad Dev b p 
CAE Ind 
Calgary P 
Calvrt Die 
Campeau 
Can Cem L 
C Cem L p 
Can Malt p 
C Packrs 
Can Perm 
CSL
Cdn Brew 
C Brew Bp 
Cdn Can A 
C Curtis 
C Found pr 
C Goldle 
C Hydro 
C Im 
C Ind Gas 
C Ind Gas p 
CIL
C Intrurb p 
C Marconi 
CP Inve pr 
CP Inve w 
CPR
CPR $3. pr 
CRcnol A p 

•Cdn Tire 
—25 iCdn Tire A 

• a CUtil 6 pr 
, C Vickers * 
Canron 

% Capit Div 
3 Cara

Carrier JD 
Cassidy L 
Casidy A p 
CDP Corn 
CDR H Ltd 
Chemcell 
Chrysler 
CHUM 
CHUM B

1100 295 290
4020 %7% 7 Va

50 $50 50
625 $S’/4 S'4
400 $19 19

295 
712 

50 
5%

19
300 $10% 10% lOVa 
3S5 08»4 8-a 8% + »;
250 36 36 35 + V
255 205 205 205
205 460 450 450 —10
350 $5% 5% 5% + Va
300 $10Va 10'/4 10% — V.

4685 $46% 46/a 45V* 4 4a
35 $72 72 7? +%

1191 $130% 130% 130% + V 
365 $21 20% 21

3331 160 155 155 -r -5
1967 $8 7% 7% + Vi
39/0 $13% 13V* 13% — l; 

100 200 200 200 —'5
7283 $22% 22 22
225 $26Va 26% 26%
100 475 475 475 —20
250 $16 16 16
150 013% 13% % Va

3530 23% 23% 23%
Z44 $13% i J 13
275 $32% 32 32
JOO $33 12Va 32Va — %
100 $34 33 33 —

2300 $914 a ? % — %
312 $27% 27Va 27% — %
725 $11 11 11
200 $5858’'a 56%—1^ 

3070 $6»i 6% 6% + Va
160 $14 14 14

3000 170 160 170 + 20
850 $5% 5% 5 Va — Va
100 $8% 8% 8% + Vi

1700 27 26 27
15% 15%
19% 19% D Vi
6% 6%

11% 11% + 3i
8 8 + *.<

43' • 43’4 + ’1
49% 49% + ' (

385 385 —10

20% 20% + 1 
215 215 -10
210 225

H B Oil G pr 985 $56% 56% 
Hunter D 200 $9% 9%
Huron Erl 4395 $16% 16%
Huron r 22731 52 42
Husky Oil 8770 $12% 12»*

Z20 $36» 4 36% 
3262 640 625
8175 $17% 17% 
2215 $14% 14% 

z3 $6'/4 6%
475 $5=4 5'4
375 $12% 12% 

3540 $15’/* 15

Husky A pr 
Husky D w 
Imp Oil 
Imp Tob 
Income Dl 
Indal Can 
Indusmin 
Ind Accept 
In Acc wt 
Ingersol 
Inglis
Inland Gas 
Inland G p 
Intr Cty w 
Intrmetco 
IBM
Int Nickel 
Int Util

14»4 — % 
40 — 1
56% — % 
9% — 

16% + % 
45—2 
12% + % 
36%

625 +15
17% + % 
14%
6%
5=4 + Va

12% + Va 
15

3310 550 535 545
440 $8% 8% •% —
Z 40 $71* 7% /%
490 $10% 10% 10% +
135 $13'% 13% 13% —
100 250 250 250
200 300 300 300
159 $277% 275 276 4

4984 $41 40V* 407»
2970 $287. 28’% 287* + 3.

Int Div ~ 200 110 110 110
I PL 14114 $25% 24% 25 + 3
Int Pipe w 7150 $12% 12% 12% +

8325 $6% 6» 4 6»4
150 $21% 21% 21% +
1670 $79 7% 7»* —
200 asv* 5 Va 5'.* — 

16560 190 180 185
250 $11' 

2400 $5' a
200 $8 Va

700 215 
8622 $12%

100 
300
z75 $9% 9
1175 490 475
Z25 $16 16
650 $14% 14% 
z25 $20Va 20% 
300 $10% 10Va 
100 $15 ‘

+ 15 
+ 9 
+ 1 
+ 1

+ 2 
4 1

1650 395 
14000 31
33650 

550 
3000 
z55

2
145

10'
137

4450 620

390 395
30 30

2 2
145 145
10’a 10* 

137 137

800
1000
500

140
11
9

610
138
II
9

+ 40 
1 3

PETROLES
, 3150 550 530 530

1625 540 525 530
130j0 13V a 12V? 13

P 2300 165 155 160
8185 $17% 16% 16V
3191 $11% 11 = 4 11 = ,

35960 485 470 485
200 201 20? 202
1000 17 17 1?
5700 440 425 425

Clairton 
Codville A 
Columbia 
Columbi p 
Cominco 
C Holiday I 
Compro 
Computel 
Comtech 
C Bath 
Con Bath p 
Con Bath w 
C Bath 68 w J00 320 
Con Bldg 1200 30
Con Textle 
Con Distrb

$8%
27

4064 $15%
1543 $19%
200 $6%
795 $11'/a 
650 $8

9509 043=4 
e87 $497*

2600 395
650 c$l4% 14% 14*»

6590 S16»4 16 16% + *i
4800 360 370 370

100 280 280 280 + 5
6317 $147» 14% 147»

z50 $227» 22% 22%
100 $11% 11% 11 Va
z5 $16% 16Va 16%

300 $15% 15% 15%
29 $62 61% 61% + Vi

z20 $59Va 59% 59%
z9 $59Va 59% 59%

957 480 470 475
700 435 435 435
600 $8 Va 8% 8%
ICO 425 425 425 —25
125 $7'/4 7V4 VU D V
Z65 $18 18 • 18
675 05 470 *5 +25
100 $24% 24% 24% + V,
300 115 115 115 + 5
900 440 440 440 — 5
550 $34'i 34 34 — V:
z2 $18% 18% 18V?

900 8? 82 82 +1
550 $20% 20% 20%

1255 $10% 10 . 10%
900 $24 241 24

5045 $77a 7% 7% — 1 »
25 $35% 35% 35V?

110 $5 5 5^ + 5
2300 74 70 70 —1

415 $12% 12% 12% + la 
645 465 455 465 +5
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La progression 
continue à 
Wall Street

I

par la PRESSE CANADIENNE
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A Wall Street au milieu de 
la session, le marché poursui­
vait avec fermeté le mouve­
ment de hausse amorcé dès 
l'ouverture ct qui s’est main­
tenu avec de très légères fluc­
tuations tout au long de la 
matinée.

Les analystes estiment que 
ce ralliement qui avait déjà 
commencé à se faire sentir 
au cours de la session d’hier, 
est dû à une combinaison de 
facteurs favorables parmi 
lesquels l'attente de- la baisse 
du “Prime rate’’ de plusieurs 
banques importantes.

Sur le parquet de la Bour­
se les avances l'emportaient 
sur les reculs dans une pro­
portion de 5 à 1. Les gains 
se feraient surtout sentir dans 
les valeurs pharmaceutiques, 
de matériel de construction, 
des tabacs, de l'électronique.

I de l'aéronautique, des eom- 
>, mandes postales et de détail

-h' ------------as...........- .........................

des moteurs, des aciers et du 
caoutchouc. Les "glamor 
stocks’4, valeurs spéculatives, 
étaient également à la hausse.

Fermeté ct calme mar- 
q u a i e n t aujourd'hui la ten­
dance à la Bourse de Londres, 
où le raffermissement de la 
cote à Wall Street et l'espoir 
de voir le gouvernement bri­
tannique adopter incessam­
ment des mesures d'ordre éco­
nomique ont. donné de l’élan 
aux prix.
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au bilan de , 
l'ACTUALITE
Cours en évaluation 
foncière à Laval

L’université Laval, en colla­
boration avec l’Institut cana­
dien des évaluateurs (chapitre 
de Québec), a décidé d'instau­
rer dès maintenant un nou­
veau programme de formation 
en évaluation foncière au ni­
veau de la licence en adminis­
tration ainsi qu'au niveau de

du commerce 
agricole entre 
les provinces?

OTTAWA (PC) — Le minis­
tre canadien de l'Agriculture. 
M. H. A. Oison, a déclaré, 
hier, que les restrictions dans 
le commerce des produits 
agricoles entre les provinces 
risquent de s'étendre à d'au­
tres produits.

Il a souligné qu’il est néces­
saire de trouver rapidement 
une solution au problème 
causé par le fait que certaines

l’extension de l’enseignement ! Princes imposent des res-
. lri/>tinne /Inné 1 ne nnnn^ nfmne

/176 S13’i 
217 S13'/: 
665 513’i 
203 59
550 SIS'-J 
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300 55
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20’ ■ — '• 
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11'. -i
13'. 4 ' «I 
13V: j
13 -'i
9 — '.|

18'» — 'o 
6'. 4 >.« 

18 — 'a
5
6

La Bourse de Tokyo a cnco- 
! rc fermé à la baisse, le volu- 
| me toutefois a clé sensible- 
i ment plus fort que celui 
! d'hier.

90 millions d’actions ont été 
I transigées contre 80 millions 

la veille.
L'indice général a clôturé à 

i la baisse de 0.46 à 157.63 et 
i celui de la Bourse à la baisse 

de 3.10 à 2136.80..
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universi taire.
Laval est la première uni­

versité au Québec à prendre 
charge des cours d'évaluation 
foncière à ces niveaux et la 
deuxième au Canada à donner 
un tei cours l’autre étant l'u­
niversité de la Colombie-Bri­
tannique.

C'est ce qu’indique le com­
muniqué de presse publié, par 
le Commissaire à l’évaluation 
de la Communauté urbaine de 
Québec, M. Louis Talbot, qui 
précise que la décision a été 
prise à la suite d’une étude ap­
profondie sur les besoins fu­
turs et les normes de compé­
tence requises à la pratique de 
la profession d'évaluateur.

Le cours, en plus de com­
prendre l’évaluation foncière 
proprement dite,1 inclut d’au­
tres notions essentielles de 
certaines matières connexes, 
telles l'économie politique, le 
droit immobilier, l’informati­
que, la planification ct l'amé­
nagement du territoire.

Faible hausse des gains 
des manufactures 
aux USA

Les bénéfices des manufac­
tures américaines ont quelque 
peu augmenté durant le deu­
xième trimestre, après un pre­
mier trimestre considéré 
comme le plus désastreux en 
neuf ans, mais ces profits sont 
restés très inférieurs à ceux 
du deuxième trimestre de 
1969.

Le revenu net des manufac­
turiers américains d’avril à 
juin est passé à 4.4 cents par 
dollar de ventes, comparative­
ment à quatre cents durant le 
premier trimestre, mais les 
bénéfices étaient de 5.1 cents 
par dollar durant le deuxième 
trimestre de 1969.

Quant au premier trimestre, 
le revenu net de quatre cents 
par dollar était le plus bas de­
puis l'année de récession 1961, 
alors qu'il était de 3.1 cents 
par dollar.

trictions dans les importations 
des produits agricoles, tels que 
le poulet et les-oeufs-venant 
des autres provinces.

M. Oison a indiqué que les 
autorités fédérales et provin­
ciales sont maintenant d’ac­
cord sur le fait que le pro- 
blême est trop grave pour 
qu'on prenne le temps de por­
ter l’affaire devant la Cour su­
prême, afin de juger de la va­
leur des règlements provin­
ciaux de mise en marché.

CALGARY
par la PRESSE CANADIENNE 

INDUSTRIALS

Valeurs Ventes Haut Bas 2.30
KSF Chem ICO 300 303 3C0
Lib Res 200 60 60 60

PETROLES

'Acroll 9600 110 109 110
Amalta 1C00 19 19 19
Anacond 3000 fl 7’ ? 7' ?
Bashaw 4C0Ü 1 1 9 10
Bcrôley 6C3 99 99 99
Breft 9003 46 :5 45
Con Bon 5C0 90 93 90
Clairpine 1300 43 43 43
Lassiter 6000 34 23 23
Lochei 400 115 115 115
Madison 2000 29 29 70
Maverick 4500 24 27 24
Monterey 6000 5 * 5 3
New Gate 1003 15 15 15
New Unis 1000 43 43 43
Petra 1000 31

.MINES
31 31

Alcor 2500 44 •11 11
Bird R 500 95 95 95
Duke • 500 69 69 69
Jode 10CO 4’/? 4' ? 4’ ?
Matrix 1500 62 61 6)
Pac Cop 400 280 280 280
Scope 2000 17% 17V? 17V 7
Terra 500 525 525 525
Trans Y 1000 10 10 10
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Laguna dépouillé 
de son fifre

MANILLE (LTD—Le Pana­
méen Ismael Laguna vient 
d'etre dépouillé de sa cou­
ronne des poids légers pour 
avoir refusé d'honorcr un en­
gagement avec le club de boxe 
olympique pour le compte du- 

[ quel il dev’ait défendre son 
i titre... l’Espagnol Pedro Car­

rasco ct l'ex-ehampipn. j'Amé- 
, ricain Mando Ramo*..sc dispu- 
[ feront le titre vacant.
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